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Histoire de France depuis les temps les plus réculés jusqu'en 1789
Abadie ((!’), gouverneur de la Louisiane, meurt de chagrin lorsque cette colonie est cédée h l’Espagne, XV, 695.
Abaffi ou Apaffi (Michel), nommé prince de Transylvanie par le sultan, XIII, î94; est reconnu par l'empereur, 299; prend contre lui le parti des Hongrois insurgés, 539. — Se soumet à sa suzeraineté, XIV, 76; meurt, 127.
Abauzit, protestant languedocien, réfugié à Genève, XVI, 60.
Abbas le Grand, schah do Perse, cherche des alliés en Europe contre le sultan des Turcs, X, 522 ; envoie une ambassade en France, 538.
Abbeville s’érige en commune, avec le consentement du comte de Ponthiou, III, 260.
Abbon, moine, chantre du siège de Paris, II, iSi.
Abbon, abbé do Fleuri, est massacré pour avoir voulu réformer un monastère, III, 41 noie.
Abd-el-Melee, chef arabe, envahit la Septimanio, et bat, Wilhelm, comte de Toulouse, II, 317.
Abd-el-Rausian sauve les débris de l’année d’El-Samah, 11, 194; est élevé au rang de wali- d’Espagne , 196; défait Othman-ben-Abou- Nessa, 199; envahit l’Aquitaine, défait Eude, prend Bordeaux, pé-
s ■ TABLE ANALYTIQUE [ACA]
nèire. jiisquVn Noii?lrie, U)9 et suiv.; périt avec son armée à la bataille de Poitiors, îOI à i05.
Abélabd. Son histoire et ses (loclrinos. 111, 31 î h 330.
Abex-Himeva, maure do Grenade, est proclamé roi par scs conipalriolo!i, IX, i89 noie.
Abercrombt, général anglais, atlagiie le }:(lnéral français de Montcalm, qiii le repousse, XV, 535; ilétruit le fort Frontenac et le fort Duquesne, S36.
Abeox (d‘), jésuite, arrive, par terre, à la mer d'Iludson, Xlll, S58
ruitê.
Acadehu DEL CiMKXTo, fondée à Florence par Galilée, et détruite par les jésuites et l’inquisition, XII, 16.
Académib française, fondée parle cardinal de Richelieu, XI, 4i9, 430. — Honorée par Colbert et par Louis mv. Xlll, <60.
Académie DES SCIENCES. Sa fondation, XIII, 160; son organisation, 171. — Elle est réorganisée, XIV, îo9. — Reçoit du Régent un règlement nouveau et plus libéral, XV, U nota; envoie sept géomètres mesurer un degré du méridien sous le cercle polaire et sous l’équateur, 395, 396.
Académie de peixtcrb et de sculptcrb , fondée sous Mazarin , augmentée par Colbert, XIII, 161 ; a pour directeurs Lebrun, Ï30. — Mignard, XIV, Î36; Largillière, S37.
.Ycadémik D’ARcniTECTCRE , Xlll, 161. — Reçoit, sous le Régent, un reglement nouveau, XV, tl nota
Académie des inscriptions et belles-lettres. Sa création, Xlll, 161; elle fait frapper une médaille commémorative do la réconciliation apparente du pape et des jansénistes, 865. — Reçoit un nouveau règlement, XlY,i60 nota.— Commence à publier des mémoireshistoriques,
XV, H nota.
Académie royale de mcsique. S.i fondation, Xlll, 193.
Académie des arts mécaniques, fondée par Philippe d’Orléans, Régent, et établie au Louvre, XV, 1 1 nota.
Académie de Dijon. Questions qu'elle met au concours, et que Rousseau traite, XVI, 66 et suiv., 71 et suiv.
Académie (Société Royale) de médecine, est fondée sous Turgot,
Acadie, découverte, VUI, 130, 131 . — Une colonie française y est fondée, X, 465, 466. — Les Anglais s’en emparent, Xlll, 313; la rendent, 325 nota, — File leur est cédée par le traité d’Utreclit, XIV, 573.
— Traitement barbare infligé par le gouvernemqnt anglais aux Français demeurés en Acadie, XV, 477.
Acarib, un des seize, X, Î63; membre du Conseil des Dix, S63.
Acarie (Mademoiselle), veuve du précédent, introduit en France l’ordre des Ursulines, XII, 63 note.
.Accadlt, agent de Cavelicr de La Salle, remonte le Mississipi jusqu'il ses sources, XIII, 558.
Acco, chef d’une insurrection Sénonaise. Son supplice, I, 464.
Acfrcd, duc d’.équitaino et comte d’Auvergne, après Guilhem ii, son frère, II, 51 ï.
Acfrid, nommé comte de Bourges par Karle le Chauve, est assassiné par celui qu’il vient remplacer, II, 454.
Acné (le comte d’), commandant do l’escadre de la Compagnie des Indes, combat h deux reprises l’escadre anglaise, XV, 538, 570.
Acheri (domLucd’), bénédictin, auteur du Spicilegium, XII, 68, 69.
Aciihet, sultan, fait une trêve de vingt ans avec l’archiduc .Mathias d’Autriche, X, 652.
.AcnuET III, sultan, partage avec la Russie les dépouilles do la Perse, XV, 105; est déposé, 406 note.
.Acquits au comptant, dépenses soustraites à la vériûcation de la Chambre des comptes, IX, 408 note. — XII, 4 77, 442. — Abus des acquits au comptant sous Louis xv, XV, 560. — XVI, 289.
.Acre (Saint-Jean-d’), siège de cette ville par les Croisés, III, 540 et suiv.
Actes de naissance (institution des), VIII, 272.
.Idalarie, chef vvascon ; son insurrection, ses succèé, son chûtiment, II, 307.
.Adalbéron, archevêque de Reims, correspondant des rois de Germanie, II, 542; est mis en accusation par le roi Lodevvig, 545; son discours à l’assemblée de Senlis, 546; il sacre Hugues Capot à Noyon, 547; et Robert à Orléans, III, 49 ; meurt, 24.
.Adalbéron-Ascelin, évêque de Laon. Ses vices. Soupçons dont il est l’objet, II, 542, 543.— Prisonnier de Karle, duc de Basse-Lorraine, il s’évade, 111,20; par quelle trahison il livre Karle h Hugues Capet, 22; passage remarquable d’un de ses poèmes, 45.
Adaliiard, cousin germain do Charlemagne, abbé de Corbie, II, 292 ; est chargé de porter h Rome la décision du synode d'.Aix-la-Chapelle sur la sainte Trinité, 357; est exilé dans l’ilo de Noirmoutier par Lodevvig le Pieux, 368; rétabli dans ses biens et honneurs, 377; fondo en Sa.\o le monastère do la Xouvelle-Corbie, iOid.
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Adalohis, fils du roi di>8 Langolwirds, Dcsiderius,sc jello dans Vérone, avoc la veuve cl les enfants do Karloman, II, ÎCÎ ; se réfugie dans l'empire d'Orient, Î65; envahit le duché do Bénévent à la télé d'une armée grecque, 306 ; sa défaite et sa mort, ilid.
AnALcniSEL est cliargc par Dagobert d'administrer TAustrasie, II, 141.
Adah, chAlcIain d'Amiens, s'op()oso à la Cliarle communale do cette ville, III, Î37.
,\dam, abbé do Saint-Denis avant Sugor, III, 4.üâ.
Adams (John), un des rédacteurs do la déclaration d'indépendance des Ètats-Dnis, XVI, 417; négocie la paix do 1783, qu’il signe trop toi, 485.
Adanson, botaniste français, XVI, 27 note.
ADÉLAfoE, impératrice, femme d'Othon le Grand, mère de la reine de Franco Emma, II, 5.39.
Aoéla'Idb, sœurd'Amé ni, comte de Savoie et de Maurienne, épouse Louis le Gros, III, 220; lui donne huit enfants, 292 ; scs adieux à son fils Louis VII partant pour la croisade, 435.
Adéla'i'db de France (Madame), fille de Louis xv, fait donner la direction des affaires à Maurepas, XVI, 316; est hostile à Turgol, 377.
Adèle d’Angleterre, comtesse de Cliartres, demande l'assistance de Louis le Gros contre le seigneur du Puiset, III, 215.
Adèle, comtesse do Vermandois. veuve do Hugues le Grand, octroie une Charte communale aux bourgeois do Saint-Quentin, III, 246 cl suiv.
Adeliiard, duc, commande les troupes do Karlo le Chauve à Fontenaillcs, II,. 414; comment il s’agrandit, 424 noie; il gouverne la Neuslrio en l’absence de Karle, 448.
Adeliiéidb do Poitiers, sœur du duc d’.Vquitaino Guilhom Fier-à-bras, épouse Hugues Capel, II, 533.
Adenès, roi des ménestrels, IV, 305 et suiv.
Adubhar, comte, chasse do Poitiers Robert, frère du roi Eudes, II, 492; porte la guerre en Neustrie, ibid.
Adukmar, évéque du Puy on Vêlai, est chargé de conduire la première croisade, en qualité do légat, III, 161; il marche avec les Français méridionaux, 172 ; son voyage; il est un moment prisonnier dos Bulgares, 180; sa mort, 188.
ÂonÉHAR (Guilbem d'), troubadour, III, 388 note.
Adhémar (le comte d'). Comment et pourquoi il est nommé ambassadeur en Angleterre, XVI, 514.
Admonitio ad Ll'dovicdm XIII, pamphlet jésuitique contre lo cardinal do Richelieu, censuré par la Sorbonne, XI, 226 note.
^AÊRl
Adolphe de Nassau, roi dos Ronuins après Rodolphe de üapsbourg ; sa correspondance avec Philippe le Bel, IV, 406 ; sa mort, 420.
Adolpde-Fbédéric de 11olstein-Ecti>-, évêque de Lubeck, est élu roi de Suède par l’inQuence do la Russie, XV, 254 ; est obligé par le Sénat de s'allier à la France contre la Prusse, 513; s’engage, par un traité avec la Russie, à no point permettre la oours«, et à ne point laisser troubler le commerce de la mer Baltique, 544; fait la paix avec la Prusse, 585.
Adobko (Antoniotto), doge de Gènes, puis vicaire, en cette ville, du roi de France Charles vi, V, 449.
Adowaker, roi saxon , prend Angers d’assaut, est battu par Ililderik, s’unit à lui contre les Âllemans, I, 392, 393.
iVoRETZ (le baron des). Son premier exploit, IX, 123; scs faits d’armes et ses cruautés, 137 et suiv. ; sa trahison, 150.
Adrien, empereur romain; ses goûts d’artiste. Monuments élevés par lui dans la Gaule. Scs règlements en faveur des esclaves, I, 211 et
Adrien i", pape, reçoit Charlemagne à Rome, II, 262 et suiv.; sacre les rois Peppin et Lodewig, et obtient de Cliarlemagne la Sabine, 286; sa mort, 324.
Adrien ii, pape, donne la communion b Lotber ii. Ce qui s’ensuit. II, 456 ; sa lettre b Karle le Chauve, 457 ; autre lettre, 458 ; troisième lettre on faveur de Karloman, 460.
Adrien iv, pape, autorise Henri ii, roi d’Angleterre, au paijure, 111, 464; fait brûler vif Arnaido de Brescia, 471 ; investit Henri ii do la seigneurie do l'Irlande, 491.
Adrien vi, pape, VIII, 21; s’elTorco de pacifier l’Europe, de réformer l'Eglise, d'abattre la Réformation, 31 et suiv.; entre dans une coalition contre la France, 35; meurt, 49.
Aduatiques, peuple issu des Kimro-Teutons, I, 148; leur désastre, 151 ; leurs débris se soulèvent, 161.
Ægidius (Syagrius), général romain, échoue devant Chinon, I, 363 ; est élu roi par les Franks (?), 383 ; s’empare du pouvoir dans les Gaules, 384; défend Arles contre Thooderik, ibid.; ne peut sauver Cologne de l'invasion des Franks, 383; sa position critique, ibid.; comment il en sort, 386 ; sa mort, ibid.
Ægidii's, évêque de Reims. Son dévouement b Frédegonde, II, 68, 73; sa mésaventure, 76 ; son ambassade, 81 ; ses crimes, sa punition, 03.
•Elianus, chef desBagaudes, I, 281; sa mort, 282.
Aérostat (invention de l'J, XVI, 520 et suiv.
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AÉms, gênerai romain, repousse les Visigoths, los Burgoiules, les Franks, I, 336; bal Gunllier, Tibato, etc., 357, 35S ; ses services do toute esiH>oe; il Irioraplio d'Attila, et sauve l’Occidcnl, 338 à 379; sa mort, 380.
Agaimt, pape, intervient dans le débat relatif aux deux arcbovôques do Reims, Hugues et Artaud, 11, 5î7.
Agnadel (bataille d’), VH, 373.
Agnès de Poitiers, méro d'Henri iv, roi do Germanie, est régente pendant la minorité de son fils, III, 40i.
Agnès de Mébanib. Son mariage aviN: Pliilippe-Auguslo, et les suites qu'il entraîne, III, 561 et suiv.; sa mort, 564.
Acobard, archevêque de Lyon. Ses opinions touchant l'élection des évêques, ses lumières et son inlluence, II, 378 ; son opinion sur le culte des images, 379, noie; son rôle dans le soulèvement contre Lodewig le Pieux, 3S9 ; lors du voyage du pape, 394; dans les humiliations do Lodewig, 399 ; sa retraite en Italie et sa déposition, 403.
Aguult (Guilhon d'), troubadour, 111, 388 note.
Agoglt (d‘), comte de Sault, lieutenant du duc do Nemours au gouvernement du Lyonnais, favorise les protestants, IX, 4i3.
Agoult (le marquis d') , capitaine des gardes, arrête les conseillers Duval d'Eprèmesnil et Guislaro de .Muntsidiort, XVI, CUi.
Agrippa, ^n administration en Gaule, I, 200; sa politique àl égarddcs Germains, 216.
Agrippa [Corneille), savant de Cologne, VII, 48.3.
Agrippinb. Impose son noip à la colonie fondée chez les Ubieng (colonia Agrippiaa, d'où Cologne), I, 231; empoisonne l'empereur son époux, ibid.
Agrippiniens (auparavant Ubieng). Se joignent à contre-cceur à Civilis, I, 236; reviennent aux Romains dès qu'ils le peuvent, 238.
Acrippinds, comte de Narbonne ; sa trahison, I, 384.
Aguesseau (d'), confident et agent préféré de Colbert, XIII, 63 noie; intendant du Limousin, est chargé d'y réprimer les excès des gentilshommes, 74; trace un plan do campagne contre les huguenots, 612. — Intendant du Bas-Languedoc, se retire quand on se résout contre eux aux mesures violentes, XIV, 44; adresse un mémoire à Louis XIV en faveur des nouveaux convertis, 65; donne au cliancelier Ponichartraiii l'idée de réunir en un corps d’ouvrage les ordonnances des rois de la troisième race, 255; recommande Domal à Louis xiv, 2.57; concourt à la rédaction d’un nouvel édit moins dur aux réformés que les précédents, 347 ; détourne lo roi de déclarer leuis enfants bâtards, 399.
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Aguesseau (d’), fils du précédent, procureur général, s'efTorce de détourner Louis XIV des coups d'autorité au sujet de la bulle Unigenitus, XIV, 607; reçoit le testament de ce prince, Ctl. — Est acquis au duc d’Orléans, XV, 3; membre du conseil de conscience, 40; cliancelier, destitué, exilé, ibid.; remis en place. Ci; conseille à l'arcbevèquo de Paris d’accepter la bulle Unigenitus, 411; est disgracié de nouveau, 4î6; aide le cardinal de Fleuri à circonvenir l’archovéque de Paris affaibli par l’âge, 462; reprend les sceaux pour la troisième fois, 238; introduit l’unité dans la jurisprudence, 239; est partisan delà philosophie cartésienne, 334; commande à Doin Bouquet le Recueil des historiens des Gtvtles et de la France, ibid.\ refuse à Voltaire l’autorisation de publier les Éléments de la philosophie de Newton, 386.
AcuiLBEnT, évêque de Paris. Son étrange façon do respecter les reliques, II, 461.
Aguillon, ambassadeur d'Espagne en Franco, IX, 293 note.
Aigueboxne (d’), ambassadeur de Franco en Piémont, accommode la régente Christine et scs deux beaux-frères, XI, 573.
Aigues-Mobtes, ville fondée par Louis ix, IV, 214, 212.
Aiguillon, 'ville de Guyenne, assiégée par le duc de Normandie, V, 80.
Aiguillon (duc d’), gouverneur do BrcUigne, XV, 541; général désigné de l’armée d’Ecosse, cause par sa vanité le désastre de la flotte do Brest, 546; laisse prendre Bclle-lslo par les Anglais, 574. — De quel prix il a payé la faveur du roi, XYI, 237 note; protégé du dauphin, fauteur des jésuites; ses démélés avec les États cl le Parlement do Bretagne, illid.; affaire La Chalotais, 239 et suiv.; il donne sa démission et s’établit à la cour, 245; sort d’intermédiaire entre le parti dévot et le parti Du Barri, 274 ; est poursuivi par le Parlement et soutenu par le roi, 279, 280; est ministre des affaires étrangères, 299; laissedémembrerla Pologne, 299 et suiv.; em[)éche Louis xvi de donner les finances â M. de .Machault, 316; est renvoyé du ministère et de la cour, 349. , •
Aiguillon (duc d'), fils du précédent, XVI, 599.
Ailli (Pierre d’), évéque do Cambrai. Sa conduite au concile de Constance, V, 553, 556 ; sa prédiction, ibid.
Aiuab, président au Parlement do Bordeaux, maire de collé ville, député aux États généraux de 4376, y parle contre la guerre religieuse, I.\, 456.
AmÉix, duc do Savoie, fait alliance avec le duc de Bourgogne, \II, 43.
8 TABLE ANALYTIQUE [ALA
Amo.NNOT, membre du comilcdes Seij», X, 127; est étranglé par ordre du duc de Mayenne, Î69.
aînesse (droit d'), III, <6, I*.
Airadt, lieutenant-criminel au pnisidial d'Angers, auteur d'un Traité de la puissance paternelle, X, 122 note,
\ix en Provence, fondée par Sextius, I, 109. — Sa constitution municipale, III, S3i.
* Aix (Louis d'), viguicr de Marseille, et tyran do cette ville, X, 359 ; y appelle les Espagnols, 389 ; en est chassé, et meurt en exil, 390, 391 .
Aix-la-Cpapelxe est fondée |iar Charlemagne, II, 327; sa splendeur, ibid. — Traité conclu dans cette ville entre la France et l'Espagne, XIII, 339. — Un congrès y est ouvert, XV, 319, 321 ; paix qui en résulte, 322 et suiv.
.Aeebua.nn (Frank), capitaine gantois, prend Oudenarde, V, 397; Dam, 402 ; est assassiné, 40i.
.Aehy-Svan, Khan turk, défend Antioche contre les Croisés, et périt à la prise de cette ville, III, 183, 180.
Alacoque (Marie), rcligieusede la Visitation, scs visions, ses extases, etc., XV, 346, 347.
•\lains. Ils attaquent les provinces Danubiennes, I, 269; sont envahis par les Huns, assujettis, et se précipitent avec eux sur lesGotlis, 320; onvaliissent la Gaule, 333; sont arrêtés par les Allemans; battent les Franks, pénètrent dans la Gaule; leurs ravages, 336, 337; ils pénètrent en Espagne, 341.
Alais (le comte d'J, fils du duc d'Angoulémo, petit-Dls de Charles IX, gouverneur de Provence, XI, 526; dévoué à Richelieu, 565. — Ses démêlés avec le parlement d'Aix, et ses mésaventures, XII, 317, 337 ; duc d'Angoulème è la mort de son père, 430 ; il cmbr.issc le parti du prina>de Condé, est battu, se soumet et perd son gouvernement, ibid.
Alari (l'abbé) organise chez lui des conférences sur les matières |K)Iiliques, {club de l'Entresol}, XV, 335.
Alarie, roi des Wisigoths, maître des milices sous Arcadius, attaque l'Italie. Stilicon le rejette sur l’Illyrie, I, 334; il revient à la charge, pénètre jusqu'à Rome, la prend d'assaut, 340; sa mort, 341.
Alarie II, fils d'Evvarik, et son successeur, I, 407; décadence des Wisigoths, ibid.\ il livre Syagrius à Chlodovvig, 411 ; son entrevue avec ce prince, 439; code de lois qu'il publie pour ses sujets romains, 445; il altère la monnaie d'or, 446; guerre avec les Franks; il est vaincu et tué par Chlodowig, 446 à 449.
Alava, ambassadeur d’Espagne en France, LX, 281.
.Vlbanel, jésuite, pénétre par la rivière de Saguenai jusqu’il la mer d’Hudson, XIII, 557.
Albanie (le duc d’), régent d’Ecosse, VII, 455, 485. —VIII, 29, 35; il sert dans l’armée française en Italie, 61, 70.
.Vlbe [don Fernand Alvarez de Tolède, duc d'J, défend la Navarre contre les Français, VII, 41 î. — Entre en Provence avec Charles- Quint, VIII, S35; lui conseille do détruire ta ville de Gand, 262; commande, dans la guerre contre Alger, l’armée do terre, 276 ; défend le Roussillon contre les Français, 282; préside le conseil qui condamne à mort l'électeur do Saxe, 374; assiège Metz, 423; lutte en Piémont contre le maréchal de Brissac, 441 ; est gouverneur de Naples, et combat le duc de Guise, 448, 449 ; traite avec le "Pape, 450 ; négocie le traite du Cateau-Cambrésis, 470; épouse, au nom de PhilipiKî II, Élisabeth de France, 501 . — Il l’accompagne aux conférences de Bayonne, IX, 189 et suiv.; commande l’armée des Pays-Bas, 210; arrête les comtes d'Egmont et de llorn, 213; envoie des secours au roi de France, 224; est gouverneur des Pays-Bas, et y commet mille atrocités, 230; taille en pièces l'armée protestante do Louis de Nassau, 231; envoie des renforts à Charles IX, 249; excès et résultats do son administration dans les Pays-Bas, 279, 280, 300; il force Mons à capituler, 351 ; quitte les Pays-Bas, 476; établit la domination espagnole en Portugal, 511.
Albemarle (d'), général anglais au service de la Hollande, un des principaux acteurs delà bataille de Denain, XIV, 564 et suiv.
Albérèue, comtesse d’Évreux, fait trancher ta tôte b son architecte, III, 150; reçoit de son mari le même traitement, ibid.
Albéric, Dis de Raimond v, comte de Toulouse, épouse la Dllc du dauphin de Viennois, III, 478.
Alberom, ministre en Espagne, relève ce pays par son administration, XV, 78 ; sa politique extérieure, ibid. ; il obtient le chapeau de cardinal, 88; fait malgré lui la guerre b l'.Vutriche, 88, 89; est détesté des grands d'Espagne, 90; ses efforts pour procurera l’Espagne des alliés, 92, 93; expédition de Sicile, heureuse sur terre, désastreuse sur mer, 94; conspiration de Cellamare, 95, 96; re\crs accumulés de ' la marine espagnole, 97 et suiv. ; chute d’Albcroni, 100 ; sa fin, 101.
Albert, comte de Vermandois après Héribert ii, II, 522 ; prend les armes contre Lodewig d’outre-mer, 525; pour les fils du comte de Ilainaut dépossédé par le roi de Germanie, 536 ; no concourt pas à l’élection de Hugues Capet, 546. — Prend le parti do Karle de Lorraine, III, 19; traite avec Hugues Capet, ibid.
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Aldebt de DolUladi (Albert le Grand) IV, 2ül; enseigne au» Jacobins de Paris, 272, 273.
Albert, duc d'Aulriclie, dispute l'empire Ii Adolphe de Nassau, IV, 416; réussit, 420 ; reconnaît la suiorainelé du pape, 448 ; est assassiné, '
.Albert D'AuTRicnE, gouverneur des Pays-Bas espagnols, X, 392 ; prend Calais, puis Ardres, 393 et suiv. ; lient tète aux Hollandais, ibid.\ s’efforce vainement de secourir Amiens, 413; épouse l’infanlo Isabclle-Clairo-Eugénie, 428; est battu par Maurice de Nassau, 497; entrave par dos droits de douane le commerce de la Belgique, 635,
537; traite avec les Provinces-Unies, 548 , 549, 551 ; ses prétentions il l’Empire, sur lesquelles il transige, 544, 552. — XI, 18, 137. — Il donne asile au prince Henri de Condé, et garde la princesse malgré elle, X, 556. — Somme les Provinces-Unies do reconnaître leurs princes naturels, XI, 169; meurt, 183.
Albert (Jeanne'), dite Joanna Begum, femme de Duploix. Grands services qu'elle lui rend, XV, 308, 314, 315; son retour en France, et sa mort, 464.
Alberti (Leone Batlisla), VII, 237.
Albigm, ministre du duc do Savoie ; son arrestation et sa mort, X, 558.
Albinos. Conjecture h son sujet, I, 361 .
Alboflèdb, sœur de Chlodowig, baptisée avec lui, I, 423.
Albret (le seigneur d’) quitte le scnncc d'Angleterre pour celui do Franco, et devient le gendre du duc de Bourbon, V, 264; appelle du duc d’Aquitaine au roi de Franco, ibid.
Albret (connétable d’), neveu du duc do Bourbon, V, 506 ; se réunit aux princes d’Orléans, 507; est destitué, 522; traite avec le roi d’Angleterre, 523 ; est assiégé dans Bourges par le roi de France, et s'accommode avec lui, 524, 523; recouvre la connélablic, 542. — Est chargé do la direction suprême do la guerre contre les Anglais, VI, 8; part pour Abbeville, 11 ; n’a qu’une autorité nominale, 14; combat à Azincourt, 15; y périt, 20.
Albret (Guillaume d') concourt à la défense d'Orléans, VI, 126, 127; est tué à la journée do Rouvrai, 128.
Albret (d’) fait une campagne aiec Jeanne Darc, VI, 219 ; est assiégé par les Anglais dans Tartas, 402; assiège Dax, 451; concourt à la prise do Bayonne, 453; combat les insurgés de Guyenne, 484; son rôle dans la Ligue du bien public, 538, 564, 570.
Albret (Alain, sire d’), fait partie du conseil, après la mort de Louis xi,
VH, 177 ; se joint aux princes soulevés contre Anne de Beaujeu, 200,
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dans l'espoir d'épouser Anne de Bretagne, 103; est battu à Saint- Aubin du Cormier, lOo et suiv. ; livre aux Français le château de Nantes, 215; fait surlaBidassoa une expédition, 339; sans résultat, 347.
Aldret (Jean d') épouse Catherine de Foix, reine de Navarre, VIT, 200; est détrôné, et sc relire en Béarn, 41 1 , 41 2. — Meurt, VIII, 4 noie.
Albret (Henri, duc d'), fils de Jean, légitime héritier de la Navarre, VIII, 4; recouvre la Basse-Navarre, 16; est pris à Pavie, 66; s'échappe de sa prison, Md. note; épouse Marguerite d'Angoulème, 158; siège au Parlement k côté de François i", 246 ; veut arrêter à Chantilli l'empereur Charlcs-Quint , et se laisse gagner par lui, 261 ; fait partie du conseil privé sous Henri ii, 361 ; se met en campagne contre la ville de Barbezieux révoltée, 381 ; meurt, 451 noie.
Albrf.t (Jeanne d'), fille d'Henri d'AIbret cl de Marguerite d'Angoulème, est demandée par Charles Quint pour le prince des Espagnes, VIII, 263; mariée au duc de Clèves, 264; épouse Antoine do Bourbon, duc de Vendôme, 290, 388 ; le pousse avec ardeur vers le calvinisme, 493.— Assiste au colloque de Poissi, IX, .1 00 ; est reléguée par son mari k Alençon, 111 ; sert de point d'appui au parti protestant dans le Béarn, 1 36 ; devient veuve, 142; est citée au tribunal de l'inquisition, 169; contrainte exercée sur elle par la cour de France, 196, 197 ; elle se joint k l’armée protestante, 236, 237; services qu'elle y rond, 242, 247, 265; marie son fils Henri k la sœur de Charles ix, 293, 294; meurt, 297.
Albret (Louis d’], évêque de Lcscar, fauteur du calvinisme, est cité devant le tribunal do l'inquisition, IX, 169.
Albret (maréchal d’), gouverneur de Guyenne, obtient de Louis xiv amnistie pour la révolte de Bordeaux, XIII, 470.
AlbcquÉrque. Ses succès en Orient, YH, 488.
Albuquerque (le duc d') est défait à Bocroi par le duc d'Enghien et le maréchal de Gassion, XII, 164.
Alciat, juriste du xvi* siècle, VIII, 141.
Alcuin, Anglo-Saxon, chef de l’école d'York, s’attache k Charlemagne; ce qu'il fait pour les sciences et la civilisation do l'Occident, II, 287; il enseigne k Charlemagne la rhétorique et la dialectique, le calcul et l'astronomie, 291 k 294; soutient, contre Félix et Élipand, le dogme de la divinité de J.-C. , 319; s’oppose k l’adoption intégrale des canons du deuxième concile de Nicée, 320; se retire k l'abbaye de Saint-Martin de Tours, 336; sa mort, 337.
Aldebert, comte do Périgord, bat le duc d'Aquitaine, prend Poitiers et la Touraine, III, 21 ; meurt, 23.
n TABLE analytique [ALE]
Aldobb^küino (Io cardinal), neveu du pape Clément viii, X, 508,
Aleandbo (Jérôme), savant vénitien, recteur do l'Université de l'aris, Y'il , 48S; est nonce du pape à la diète de Worms, et y combat Luther, 5Ï7.
Alembkbt (d'). Sa naissance, XVI, 17; ses travaux mathématiques, ibùi. sa collaboration à l'Enrydo/iéiiie, 44 è 48; il cesse do diriger celte publication, 51 ; conseille aux Génevois d'introduire chez eux le théâtre, 91 ; est chargé d’un ensemble de recherches sur la canalisation du royaume, 338; meurt, 517.
Alençon. Prise do celte ville par Guillaume le Conquérant, III, 83.
Alençon (Charles, comte d'), frère de Philippe vi, V, 21; meurt à Créci, 92.
.Ylknçon (duc d’) se réunit aux princes d'Orléans, V, 507; traite avec l’Anglais, 523; s’accommode avec le roi do France, 526; se rend à Paris, 542. — Combat îi Azincourt, Yl, 16; ses prouesses et sa mort, 19.
Alençon (Jean, duc d’), fils du précédent, est choisi pour chef nominal par les capitaines français, YI, 99; est pris à Yemeuil, 101 ; racheté, 120 note; conduit l’armée envoyée avec Jeanne Uarc au secours d’Orléans, 157; agit sur la Loire, 173; attaque Jargeau, 174; combat â Patai, 1T7; figure au sacre do Charles vu, 188; attaque Paris avec Jeanne Darc, 211; o|>ère en Normandie, 326; conspire contre le rétablissement de l'ordre public, 386; se révolte, 388; sc soumet, 390; fait des remontrances, 402; envahit la Normandie, 434 et suiv.; conspire avec l'Anglais, 509; est mis en jugement et condamné, 510, 512; amnistié par Louis xi, 529; s'engage dans les complots du duc de Bretagne, 550, 554. — Se révolte, YII, 25, 28; sa fin, 84.
Alençon (le duc d’) commande, à Pavie, l'arrière-garde française, YllI, 63; prend la fuite, 65; meurt de honte, 68.
Alesia, ville gauloise, premier centre religieux de la Gaule, I, 85; siège qu’elle soutient, 1 Î9 et suiv.; son sort après la conquête, 197.
Alessio (José d ), chef de l’insurrection de Palorme contre les Espagnols, périt dans une émeute suscitée par la noblesse sicilienne, XII, 245.
.Ylexandbe (le Grand). Son entretien avec des guerriers gaulois, I, 23.
Alexanobe Sévèbe. Scs lumières, ses vertus, son administration, sa mort tragique, I, 204, 205.
Alexanobe ii, pape, est élu par les cardinaux romains, sans le consentement de la cour germanique, III, 104; sentence prononcée par
lui contre l’Angleterre et en faveur de Guillaume le Conquérant, 112; sa mort, 133.
Alexandre ni, pape élu par la majorité du conclave, est soutenu par les rois de France et d'iVngIcterro, III, 477; rôle qu’il joue entre Henri ii et Thomas Becket, 485 et suiv.; entre Henri ii et ses enfants; profit qu’il retire de leurs dissensions, 494.
Alexandre iv, pape, offre la couronne des Deux-Siciles à Henri ni d’Angleterre, IV, 260; intervient dans la querelle de l’Université avec les ordres mendiants, 265 et suiv. ; concessions qu’il fait à Louis ix sur les privilèges du clergé, 308.
Alexandre de Hales, franciscain anglais, IV, 264; enseigne, h Paris, aux Cordeliers, 270.
Alexandre v (Pierre do Candie), est élu pape par le concile de Fisc, V, 502; à quel prix, 503.
Alexandre vi, pape, VII, 240, 241 ; se ligue avec Venise et Ludovic Sforza, 249; s’efforce de détourner Charles vni de l’expédition contre Naples, ou de le faire échouer, 252; vend à Bajazet la tète de son frère Djem, 254, 263, 268; est obligé de céder au roi de France, 262 et suiv.; so ligue bientôt avec ses ennemis, 269; lui refuse l’investiture du royaume de Naples, ibid.; le somme do sortir d’Italie, 277; excommunie' Savonarola , 285; ses mœurs, 286 note; il partage le monde entre l’Espagne et le Portugal, 297; se rattache au parti français, 302; donne la Romagne h son fils César, 328; proclame une croisade contre les Turcs, et s’attribue le pouvoir do tirer les âmes du purgatoire, 329; partage le royaume de Naples entre Louis xiret Ferdinand le Catholique, 330; cadeau que lui fait son fils, 331 note; il meurt, 340.
Alexandre vu, pape, d’abord cardinal Chigi, négociateur pour le saint siège au congrès do MUnslor, XII, 186; devient pape , 466 ; condamne quarante-cinq propositions de Y Apologie des casuisles, 106; renouvelle la bulle d’innocent x contre les cinq propositions de Jansénius, 107; soutient le cardinal de Retz contre Mazarin, 466; cherche, sans succès, à réconcilier l’Espagne et la Franco, 479, 480. — Envoie en France, à la demande de Louis xiv, un nouveau Formulaire contre le Jansénisme, XIII, 264; sa querelle avec ce prince, 286 et suiv. ; il fournit des subsides h l’empereur contre les Turcs, 297.
Alexandre viii (Ottoboni), pape, élu grâce à l’argent français, répond aux avances de Louis xiv par des hostilités, XIV, 116, 117; meurt, 154.
n TABLE ANALYTIQl'E [AI.L]
Alexandrin ( Ib cardinal), neveu du pape Pie v, legal en Erancc, IX, Î87.
Alexis CoaNfeNB, empereur de Conslanlinople. Ses elTorts pour amener la première croisade, III, 158; accueil qu’il fait aux croisi'S, 167, 16‘J, 173 à 181 ; son adresse lors de la prise de Nicèo, 183; sa conduite pondant lo siège d’Antioche, 187.
Alexis, fils do l’empereur grec Isaac l’Ange, demande le secours des croisés, III, S69; rentre avec eux à Constantinople, 570; est étranglé, ibid. '
Alexis Ddcas s’empare du trône do Constantinople, 111, 570.
Alféïde, AlpaIde, seconde femme ou concubine de Peppin do Iléristall, et mère de Charles Martel. 11, 173.
Alfeston. Mi.sérablo qui est roué vif pour avoir voulu attenter à la vio du cardinal do Richelieu, XI, 409.
Alfonse VI, roi do Castille, épouse Constance, fillo do Robert lo Vieux, duc de Bourgogne; fait la conquête do Tolède et du Portugal,
Alfred, fds d’ElhoIrcd, roi des Anglo-Saxons, se réfugie en Normandie, III, 70..
.Ylfred le Géant, baron normand, bat Allan iii, duc do Bretagne, 111, 70.
Aller assiégée par Charles-Quint, VIII, 276. — Bombardement do celte ville par Duquesne, et accommodement, XIII, 392 et suiv.
.\licre (d’), conseiller d’État, devient garde des sceaux, puis chancelier, XI, 200; est destitué, 234; meurt, 476 noie.
Alicrb (d’), chancelier apres P. Si'-guier, XIII, 546 nota.
Aligre (d'),' premier président au [arlemcnt do Paris, adresse un discours au roi sur l’état critique des finances, XVI, 246; est chargé par sa compagnie do lui demander que la publication des écrits des économistes soit interdite, 372 ; prononce une harangue contre les édits do Turgot, 373; donne lo signal do la résistance aux édits de Brienno et do Lamoignon, 603.
Alix de Cbampagne, épouse Louis vu, III, 476; met au monde Philippe-Auguste, 479; est chargée do la régence, conjointement avec Tarchevèque de Reims, pendant la croisade, 536.
.\lix, fille de Louis vu et de Constance de Castille, III, 473 ; est fiancée <i Richard Cœur-de-Lion, 481; séduite par Henri ii, 524.
Alix, fille de Constance, duchesso de Bretagne, et do Gui do Thouars, III, 584.
Allan (Alain), fils de Paskvvilcn, lutte contre Judicaiil pour s'emparer
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delà couronne do Bretagne, II, iCi; extermine les Normands et règne pendant 17 ans, 490.
Allan Barbe-Torie, comte do Vannes, puis de Nantes, délivre la Bretagne des Normands, II, 615 note; prèle serment de vassalité à Richard i", duc do Normandie, 522.
Allan iii, duc de Bretagne. Soulèvement de paysans sous son règne, III, 59; il fait è Robert WDiabU une guerre malheureuse, 70; meurt,
Allan-Febgant, duc de Bretagne, bat Guillaume le Conquérant, dont il épouse la fille après la paix, III, 145; prend la croix, 172,173; arrive devant Nicée, 182; retourne en Europe après la bataille d'Ascalon, 191; se soumet à la suzeraineté du duc de Normandie roi d’Angleterre, 219.
.\llectus, lieutenant de Carausius, son assassin et son successeur, est vaincu et tué près de file do Wight, I, 287 et 288.
.Vllègbe (Yves d’), capitaine français, défend vaillamment Novare, VII, 322; aide César Borgia h soumettre la Romagne, 328; scs fautes à Ccrignolcs, 338 ; il repousse do GaiHo Gonsalvo do Cordoue, 340 ; force les Génois à lever le siège do Monaco, 362; coupe la retraite aux Vénitiens qui veulent sortir do Brescia, 401.
Alleuans, confédération suève. Leurs démêlés avec Caracalla, I, 263; ils pénètrent dans la Rhétio et dans la Gaule Cisalpine, 269 ; font irruption dans la Gaule, et en sont chassés par Posthumus, 273 ; échec quo leur fait essuyer Maximion, 283 ; guerre avec les Romains, 288, 290, 303, 305 ; leurs progrès sous les prédécesseurs do Julien, 306 ; leurs revers sous Julien, 307; leurs nouvelles irruptions, punies par Jovinus et Valentinien, 318; ils attaquent la première Gennanio sous Gratien, et perdent la bataille d’Argcntaria, 321; Stilicon les tient en respect, 330; ils arrêtent les Alains, 336 ; attaquent en masse les Franks, sont vaincus è Tolbiac, et assujettis, 420 et suiv.
Allkucnde, amiral Hollandais, bombarde Saint-Malo, Granville, Calais, Dunkerque, XIV, 211, 212.
Allen (William), cardinal, fonde è Reims un séminaire catholique anglais, X, 91.
.Vllobboges. Ils s’opposent au passage d'Annibal, I, 101; leur importance lors do l’entrée des Romains dans la grande Gaule, 109 et 110; ils sont vaincus par les Romains, et assujettis, III à 114; se soulèvent, attaquent Massalie, et sont vaincus par Pompée, 127 et 128; comment ils sont traités par les Romains,
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leurs députés dénonçent la conjuration de Catilina, <29; leur dernier elTorl et leur dernière défaite, il/iJ.
ÂLMAGRO, fait, avec Pizarre, la conquête du Pérou, VIII, 8,
Aluain (Jacques), professeur de théologie, tliéoricien politique, VII, SI I .
Al-Mansor, khalife do Bagdad, envoie une ambassade h Peppin, II, 2 49.
Aluanza (lialaille d’), XIV, 473.
Almkiras (d’), lieutenant-général, rejoint Duquesne avec huit vaisseau.v, XIII, 487; est tué sur son bord, 488.
Alphonse-Jourdain de Saint-Gilles, fils de Raymond, comte de Toulouse, lui succède en France, III, 203, 221; ses querelles avec le duc d’Aquitaine, ibid.; il reprend sur lui Toulouse et la Septimanie, 294 ; étendue do ses domaines en Provence, fixée par un traité avec le comte do Barcelone, iiùJ.; le roi do France, Louis vu, l’attaque sans succès, 420: il prend la croix à Vézelai, 430; meurt il Césarée, 447.
Alphonse le Batailleur, roi d’Aragon et do Navarre, prend Saragosse, et gagne la bataille d’Arinzol, III, 294; perd celle do Fraga; sa mort; son testament, 293.
Alphonse •vu, roi de Castille et de Léon, marie sa fille Constance h Louis ATI, roi de France, III, 463.
Alphonse h, roi d'.Vragon, fils de Raymond Bérenger iv, réunit la Provence à tous les domaines de son père, III, 470 ; se soustrait il la suzeraineté de la France, ibid. noie; meurt, 478.
Alphonse iii, roi d’.Vragon après Alphonse ii, son père, III, 478.
Alphonse, troisième fils do Louis viii, est apanagé du Poitou et de l’Auvergne, IV, 132; est fiancé à la fille du dernier comte de Toulouse, 131; difiicultés qu'il éprouve à prendre possession du Poitou, 184 et suiv.; part qu’il prend à l’expédition d’Égypte; sa captivité; sa délivrance, 223, 228, 232, 235; son voyage à Saint-Jean-d’Acre, 236; son retour en France, 238; il prend possession des domaine.s des comtes de Toulouse, 249 ; son triste étal, 236 ; il prend de nouveau la croix, 324; et meurt en Italie, 348.
Alphonse le Sage, roi do Castille, est élu roi des Romains, IV, 260.
Alphonse, fils do Pédre, roi d’Aragon, succède è son père, IV, 384; incident de la guerre qu’il soutient contre la France, 383 et suiv.; sa mort, 388.
Alphonse v, roi d’Aragon. Comment il partage ses domaines, VI, 314.
Alphonse ii, roi do Naples, d’abord duc de Calabre; ses entreprises contra Ludovic Sforza, VU, 249; il monte sur le trône; ses mesures contre l’invasion française, 232; son abdication et sa mort, 266.
TAMU] DES JI A Tl En ES.
Alphonse vi (Don), roi de Portugal, XII, 541 noie. — Traite avec lu Hollande, XIII, 2s0; soutient la guerre avec succès contre l’Esi>agne, 307, 308 ; épouse mademoiselle de Nemours, 309 ; fait une alliance offensive avec la France, 313; est enfermé, déposé, démarié, 338, note.
Alsace. Réunion do celte province à la France, XII, ÎG8. — XIII, 576, 677.
Altiien (Jean), propage dans nos provinces méridionales la culture do la garance, XllI, 142.
Altoviti, officier italien, est assassiné par le Grand Prieur d'Angouléme, qu’il tue avant d'expirer, X, 20 noie.
Altringher, général aulricliien, envahit sans succès l’Alsace, XI, 407.
Alviano (Bartolomeo d’) , général vénitien , perd la bataille d’.Agnadel et devient prisonnier de Louis xii, VII, 373; marche au secours de François i", 447; termine la bataille de Marignan, 449.
.Vmadeddin-Zenghi , sultan d'IIalep, prend d’assaut la ville d’Édesse, III, 427.
AuADIS. — AmADIS de G.VCLE, VIII, 199.
Aualarik, fils légitime d’Alarik ii, est emmené en Espagne, I, 451. — Épouse la fille de Chlodovvig, II, 4; ses brutalités envers elle, 12; sa défaite et sa mort, 14.
Amalasonthe, princes.se oslrogothe, II, 19.
Amandes, chef des Bagaudes, I, 281 ; sa mort, 282.
Amandes (saint Amand) , moine poitevin , chorévique, grand prédicateur, évêque de ilaestricht, II, 143, 144.
Amates, patrice de Burgondie, est battu parles Langobards, II, 49.
Amaeri de Bëne, docteur panthéiste, IV, 56, 57.
Ambarres. Leur position géographique, I, 16.
Ambiens, peuple belge. Ils fournissent dix mille hommes à la première ligue contre Cé.-ar, I, 147; capitulent, 149; leur dernier effort, 188.
Ambigat, chef suprême de la confédération des Gaëls, 1, 16.
Ambiorix, chef éburon, entreprend de soulever la Gaule contre les Romains, I, 160; surprend deux lieutenants de Cé.sar, les défait, massacre Titus Sabinus, 161; est vaincu parCésar, 162; lui échappe, 164.
Amboise (chàtoau d’), .séjour favori do Charles viii, qui y fait faire do grands travaux, VII, 288. — Conjuration d'Amboise, IX, 34 et suiv. ; paix d'Amboise entre les catholiques et les protestants, 153 cl suiv. ; ses effets, 159 et suiv.
Amboise (d’), seigneur de Chaumont, gouverneur de Champagne, est chargé d’occuper militairement la Bourgogne, VII, 121; en devient
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gouverneur, 137; envaliit le Luxembourg ot le corolé dcNamur, 140.
Amboisk (George» cl’), évêque de Monlauban, s'altachc à la fortune du duc d’Orléans, Vil, îoî; est arrêté pour avoir comploté l’onlèvcment de Charles viii, i6M.; ■obtient son élargissement et travaille à celui do son maître, SI 6; devient archevêque do Rouen, premier ministre, 301 ; cardinal, 303 ; accompagne Louis xii en Lombardie, 3S0 ; y retourne seul, 322, 324, 325; négocie avec Maximilien, et veut devenir pa|ve, 333, 337, 341; se rend à Rome dans ce but, 342; échoue, 343; pousse au mariage de madanu Claude avec le duc do Valois, 354 ; négocie et conclut la ligue de Cambrai, 370; sa bonne administration, 379; sa mort, 380; son influence sur les arts, 381 et suiv.
Ahboise (Charles d’), seigneur de Chaumont, neveu du cardinal d’.Amboise, est gouverneur du Milanais, VU, 323; commando en chef l’attaque do Gênes, 364; commande l'avant-garde dans l'expédition contre Venise, 372; commande en chef et obtient des succès importants, 389; repousse les Suisses du Milanais, 390; sa dernière expédition et sa mort, 392, 393.
Ahboise (Aimeri d’), frère du cardinal, grand-maltro de Rhodes, \TI, 341.
Amboise (Jacques d’), médecin, recteur do l’Université, fait reprendre le procès de celte corporation contre les jésuites, X, 368.
Aubboise (saint), di.sciple de saint Athanase, I, 299, métropolitain do Milan, se prononce contre la persécution dirigée contre Priscillianus, 321. — Sa doctrine touchant l'Eucharistie, III, 90.
Aubroise do Cambrai. Scs crimes et sa fortune, VU, 84 nota.
Ambrons, issus des Ambra, I, 116, 122; ils se joignent aux Kimro- Teulons, 116; sont exterminés par Marius, 121 et suiv.
Asié ou Ambdée III, comtade Savoie et Maurienne, III, 220; va, par mer, h la troisième croisade, 440; compromet par son imprudence l’armée des croisés, 442.
Auédée vnii, duc de Savoie, travaille à réconcilier Charles vu avec le duc de Bourgogne, VI, 94, 106, 109; y réussit, 130; est élu ]>ape, 394 ; se démet, 393
Amélie (landgrave douairière de Hesse), continue la guerre après la mort de son mari, XI, 464, 496; mot son armée è la solde de la France, 499; guerroie contre l'empereur, 318. — Réunit scs trou|)cs h l’armée française, XII, 207; ce qu’elle obtient h la paix do Westphalie, 269.
Ameline, membre du comité des Dix, X, 265; un des meurtriers du président Brisson, 200; est étranglé jtar ordredu duc de Mayenne, 269.
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Amelut, premier président do la cour des aides, attaque viveincut le prince de Condé, XII, 401 ; quitte Paris, 418.
-VuELOT DE Govrnai, ambes.sadcur de France en Espagne, y partage avec la princesse des Crsins la direction des affaires, XIY, o26; ambassadeur à Rome, curieuse conversation entre le pape et lui. Cl 2 note,
Ahelot de Cbailloc, ministre des affaires étrangères, XV, 203; gouverne par Maurepas, 203, 2S8 ; est congédié, 268.
Amelot, ministre do la maison du roi, défend aux journaux d'attaquer Voltaire, XVI, 394.
Aufreville (d’), lieutenant général de mer, tient en échec, avec quatorze vaisseaux français, trente-six vaisseaux hollandais, XIV, 100.
« Auiierst, général en chef des Anglais en Amérique, XV, 030, 001 , 003.
Auiira {les vaillants, en latin Ombri), confédération celtique. Ils passent les Alpes, dépossèdent les Sicules, s’emparent do l'Italie jusqu'au Tibre, I, 7; sont dépossédés par les Étrusques, 8.
Ajiiexs. Association de paix formée en cette ville, 111, 239; sa charte communale; lutte qu’elle soutient pour l'établir, 239, 2.5G et suiv. — Elle est prise par les Espagnols, X, 409; reprise par Henri iv, 414 et suiv.
.Vmilcar, vainqueur des Celtes de la Bétique cl de la Lusitanie, est vaincu et tué par les Celtibères, I, <00.
Asiiot (Jacques), s’enfuit pour échapper aux persécutions dirigées contre les protestants, VllI, 222 note; devient abbé de Dellozane, ambassadeur de Franco au concile de Trente, précepteur des enfants d'Henri ii, évêque d’Auxerre, grand aumônier do France, bibliothécaire du roi, 400. — Appréciation de son talent littéraire, IX, 11. — Il est chassé d'Auxerre par ses ouailles, X, 122 note.
Amontons, mécanicien, donne la théorie du télégraphe, XIV, 2CI note.
•ViiocRS (Gabriel d'), ministre calviniste, entonne le chant de guerre des protestants, è Coutras, X, 40; à Ivri, 201 ; sa lettre à Henri iv, à la veille de l'abjuration, 327.
.VjlPoiLE (la sainte), I, 424 note.
Ampsiwares ou Emsiwares, peuple Islewung, I, 207.
•Vmsterdau perce ses digues et inonde son te^-ritoire pour arrêter l’invasion française, XIII, 394; prend des mesures propres à attirer les protestants de France, 629. — Constitue en leur faveur 80,000 florins do rentes, XIV, 63 noie.
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Amibat (Moubad i"), siillun des Turts, envahit l’Europe et menace Constantinople, V, 4.11.
A.NAUArxisTES. Doctrincâ de ces sectaires et leurs insurrections, VIII,
An-aclet 1", (Kipe. clm.«scde Rome son compétiteur Innocent ii, III, 293.
-\NAr,M (cardinal d’). Son altercation avec Philippe-Auguste, III, ,’)32.
.Vnamans, peuple kimri. Ils s'établissent dans le Plaisantin, I, 17; se soumettent aux Romains, 99; quittent l'Italie, 103,
.\X ASTASE, pape de Roftie, se met en rapport avec Chlodowig, I, 426,
Anastase, empereur d'Oiient, a quelques relations avec Chlodowig,
Anaaebdi-Kiian (.\NVAB-.\iiniN-KiiAN), nabab du Carnalic, est attaqué par un compétiteur allié do Duplcix, et périt dans un combat, • XV, 433.
Anbessa, Avali d'Espagne, franchit les Pyrénées, conquiert la .Septimanie, envahit la Burgondie, la Viennoise, la Provence, d'où il est re- (loussé, sa mort. II, 194, 193.
.Vncillox, protestant, quitte la Franco, XIV, 61.
Amieus (siège et prise do.s), par Philippe-Auguste, III, 575 et suiv.
Anuelot (François de Coligni, seigneur d’), colonel do l’infanterie française, se jette dans la ville do Saint-Quentin assiégée, VIII, 454; s'en échappe îi propos, 458; concourt ù la prise de Calais, 461 ; son altercation avec Henri ii, qui le met en prison, 467; il rentre en grâce, 473; propage le protestantisme dans l'ouest, 493. — Est forcé de combattre les insurgés d’Amboise, IX, 36, 38 ; assiste à l'assemblée des notables de Fonhiinebleau, 49; s’empare d'Orléans, 119; va chercher des auxiliaires en Allemagne, 131, 140 ; les amène à Orléans, 143, qu’il est chargé de défendre, 149, 150; occupe Poissi, 220; rejoint l’armée huguenote à Saint-Denis, 222; en Poitou, 237; combat à Jamac, et recueille les débris do l’armée vaincue, 246; meurt, 250.
Axdes, Andécaves, peuple gaulois, I, 152; ils prennent part au soulèvement provoqué par Vercingétorix, 167; sont taillés en pièces par les Romains A'crs la Loire, 189; leur territoire est compris dans la province Lugdunaisc, 196; ils s'insurgent sans succès contre la domination romaine, 223 et 224.
Axooeins (Corisanded’), comtesse de Grammont eide Guicho, maîtresse d'Henri de Navarre, IX, 324 note. — X, 43; est quittée par lui, 206; entre dans le tiers parti, 245.
Axubada (don Fernand d'J, bat Stuart d'Aubigni et le fait prisonnier.
Vil, 337.
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André (mallro), chapelain do la cour do Franco, auteur d'un livre inlitulé : De atie amalorid, III, 381 noie.
André, second fils de Hugues iii, duc do Bourgogne, hÉritc du Vien- ' nois, et commence la seconde race des Dauphins, III, 315 noie.
.\ndhé de Hongrie, mari de Jeanne, reine de Naples, est assassiné par elle, V, H5 no/«.
André PALÉbLOcuE, neveu du dernier empereur grec, cède ses droils à Charles viii, VH, Î69.
André de Solario, principal auteur des peintures de Gaillon , VU, 38i noie.
André del Sarto, VIH, 434.
Andronicts le Dalmale, savant attiré en France par Louis xi, VII, l.'Jô.
Ane (fête de T), IV, 368 note.
Aneroest, Brenn Gœsate. Sa mort à la bataille de Télamone, I, 99.
Ange (Jean 1’), avocat au parlement de Bordeaux, orateur du tiers aux États-Généraux d'Orléans, IX, 68.
Angennes (Jean d'), vend Cherbourg au roi d'Angleterre, VI, 45 noie.
Angennes (Charles d'), évêque du Mans, fait massacrer les protestants de cette ville, IX, 133; encourage les excès des catholiques, 186.
Angennes (Claude d'), évêque du Mans, est chassé do son siège par les ligueurs, et rétabli par Henri iv, X, 191 ; prépare ce prince à l'abjuration, 3Î7; est envoyé à Rome comme ambassadeur, 339 et suiv.
Angennes (Julie d'}, fdle de la marquise do Rambouillet, épouse du marquis de Montausier, XII, 124. — Gouvernante de Monseigneur, XIII, î 44 note.
Angers. .Sa commune. III, 364. — Lutte municipale en celle ville, X, 141 note.
Angrelbert, poëte et guerrier frank. H, 41 3.
Anguilbert, duc de la France mariliine. H, 292; devient abbé de Centulle ou Saint-Rjquier, et porte au pape les décisions du concile do Francfort et les livres CaroUns, 321 ; va recevoir le serment de fidélilé des Romains, lors de l’élection de Léon in, 324; bontés que la princesse Berthe, Glle de Charlemagne, eut pour lui, 337.
Angles, Germains de la confédération snève, I, 213.
Ango (Jean), armateur dieppois, VIH, 130.
Ango (Jean), Dis du précédent, VIH, 131.
Anco (Roger), architecte, auteur du palais do justice de Rouen, VIH, 132.
ANCorLÉUE (le comte d’), tente sans succès de se soustraire h la suzeraineté du roi d'Angleterre, III, 482.
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Amjoclème (Jean, comte d’), troisième fils de Louis d'Orléans, V, 4S6; son rôle dans les querelles entre Orléans et Bourijuyne, 497, 507, 510, 511, 513, 5Î3, 5Î3, 5Î6, 538, 54Î. — Il reconnaît le traité do Troies, VI, 75; critique le gouvernement de Charles vu, 402; entre dans Bordeaux, 453; assiste h rassemblée do Tours, 532.
Angoulême (le comte d’), VII, 167; siège aux États généraux do 1484, 175; se révolte, 196; se soumet, 199; se révolte derechef, 200; se soumet de nouveau, 202; obtient le gouvernement do la Guicnne, 204 ; épouse Louise de Savoie, 31 1 .
A.NGOULÊiiE (Marguerite d'), sœur de François i", VII, 435, 479, 481. — Va négocier en Espagne la liberté do son frère, VIII, 83 ; le soigne dans sa prison, 85; revient en France, 87; s’efforce do l'attirer vers les nouvelles idées religieuses, 78, 149, 151, 1.54, 155; épouse Henri d’Albret, roi do Navarre, 158; fait un livre qui est condamné par la Sorbonne, 181; correspond avec Mélanchthon, 182; protège les protestants, sans devenir Calviniste, 223 ; est gagnée par l’empereur Charlos-Quint, 261; meurt, 400.
AaNGuCLéuE ( le bâtard d’ ), fils naturel d'Henri ii. Grand Prieur de Malle, chargé par Charles ix d'assassiner le duc do Guise, manque le moment d'agir, IX, 273; son rôle dans le drame de la Saint-Barthélemi, 315, 323, 328; il tente d'amener un Aouveau massacre, 353 mit; va au siège de la Rochelle, 335; évacue les places du Piémont données par Henri iii à Philibert-Emmanuel, 405; est gouverneur de Provence, 548. — Sa mort, X, 20 mit.
Angoclêsie (le duc d’), d’abord comte d’AuvEncNa, fils do Charles ix et de Marie Touchet, IX, 379 note. — Conspire avec le maréchal do Biron contre Henri iv, X, 607, 514; est arrêté à Fontainebleau, 516; obtient sa grâce, 618; complote de nouveau; est condamné à mort, puis à une prison perpétuelle, 638, 639. — Recouvre la liberté, XI, 101 ; est chargé d'un commandement militaire, 102 ; repoussé par les officiers qu’on veut placer sous ses ordres, 103; presse le duc do Mayenne et l’assiège dans Soissons, 110; prend le titre do duc d’Angoulême, 166; son ambassade en Allemagne, ibid. ; il commande provisoirement l’armée devant La Rochelle, 267; puis, définitivement, une division, 274 ; fait do la fausse monnaie, 375 note; conduit quelques opérations militaires on Lorraine, 436, 437; est proposé h Louis xm pour remplacer au ministère le cardinal de Richelieu, 477.
Ajjgbiwabes, Germains istowungs, I, 214; font partie do la Confédération franke, 267.
Ajs'gueb (François et Michel) frères, et sculpteurs. François fait les
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tonil)oaux du duc Henri de Montmorenci et du duc de Longueville, XII, 146 note. — Tous deux se signaient au Val-de-Grâcc, XIII, îi9; et à la porte Saint-Denis, 334 note.
Anbalt (le prince d’), fait la guerre en Italie contre les Vénitiens, VII, 389.-“ Proteste contre le décret de la diète de Spire, VTII, H5 ; signe la confession d'Augsbourg, 164 noie; quitte cette ville, 166.
Anualt-Dessac (prince d’), général dans l’armée du prince Eugène, assiège Lan4recics, XIV, 564.
Aniialt (prince d’}, organisateur de l'infanterie prussienne, XV, 339, 337 noie; défait les Saxons, 385.
Amanus (Saint-Aignan), découvre les menées de Sangiban, et les dénonce à Aétius, I, 373.
Ahianus, référendaire. Breviarium Aniani, I, 445.
Amo, chef langobard, envahit la Burgondio; sa retraite désastreuse devant Mummolus, II, 64, 65.
Anjou (Louis duc d’), second Gis du roi Jean-, sa conduite à la bataille do Poitiers, V, 149, 151; il est remis aux Anglais comme otage, 330 ; comment il recouvre sa liberté, 338 ; il obtient le duché do Touraine en viager, 349 ; commande avec succès l'armée du midi, 378 ; guerroie avec Du Guosclin, en Bretagne, 893; en Guyenne, 396; en Périgord, 315 ; ses excès dans le Languedoc, 334 et suiv.; scs prétentions après la mort de Charles v, et ce qu’il obtient, 339, 340 ; ses violences, scs brigandages, 341 et suiv., 349, 350, 366 et suiv.; il soumet la Provence et marche sur Naples, 371 ; ses revers et sa mort, 399,
Anjou (Louis ii d’), comte de Provence, V, 400; est armé chevalier, 419 ; est couronné roi de Sicile, épouse la fille du roi d'Aragon, se rend à Naples, 434 ; perd Naples, et revient en France, 473 ; fait une expédition en Italie, 509, 534; se met du parti bourguignon, 534; entre à Paris, 543 ; outrage Jean sans Peur, 543. — Se retire en Anjou, VI, 33; meurt, 37.
Anjou (Marie d’], Glle du roi de Sicile, épouse le duc de Touraine, depuis Charles vii, VI, 37 ; accouche de Louis xi, 96; sa situation à la cour, 444; son Gis, devenu roi, la visite & Amboiso, 530.
Anjou (René d'), épouse la Glle du duc Charles de Lorraine, 4T, 106 note; amène à Charles vu un renfort de cavalerie, 187; soutient, les armes è la main, ses droits à l'héritage du duc de Lorraine, 307 ; est battu et pris, 308; ajustement de cette affaire, 316; il devient, par la mort de son frère aîné, dued’Anjou, du Maine, comte do Provence, prétendant au trône de Naples, 333 noie; recommence la guerre do
îl
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TABLE ANAI.VTiyi E Lorraine, .loe; marie sa fille Marguerite au roi d'Angleterre, 407; demande les secours de Charles vu contre Metz, 413; cause de la guerre qu’il fait h cette ville, 418 ; il cède à son fils Jean la Lorraine cl ses droits sur Naples, et se consacre auv beaux-arts, 54 4; siège h l’assemblée de Tours, 55Î. — Aux États généraux do 14G8, VII, Î9; préside rassemblée des Notables, 58; perd l’Anjou et le Barrois, 93; les recouvre, 407; ses arrangements avec Louis xi, ihid.\ sa mort, 44G. 0
Axjou (Marguerite d’), fille du précédent, épouse Henri vi, roi d’Angleterre, VI, 407; ses imprudences, 4Î9; révolutions dont elle est tour h tour riicroïno et la victime, 540, 538, 539. — VII, 55, 63, 98; elle renonce à ses droits à la succession paternelle, 407.
.Vnjoc (Yolande d’), fille du roi René et d'Isabeau, comtesse rie Vaudémont, hérite du duché de Lorraine, et le cé-do à René de Vaudémont son fils, VII, 79.
Anna Ivanovna, nièce do Pierre i", tzar de Russie, succède h Pierre ii, XV, 4 7Î; ratifie l’acquisition du SIesvig par le roi do Danemark, ibid.; annonce la résolution d'exclure Stanislas Leezinski du trône de Pologne, 176 ; sa passion pour Biren, 477; elle envoie une armte en Pologne, ibid., et 4 G, 000 Russes sur le Rhin, 498; solution do la question polonaise, 204; guerre contre les Turcs, prise d'Azof, 249; campagne en Moldavie, 220; paix de Belgrade, 221; sa mort, 235.
Annates, III, 28 note. — Inventées par Clément v, établies d’une manière permanente par Boniface ix, V, 444.
Anne, fille du tzar Jaroslaw, épouse Henri i", III, 400.
Anne de France, fille de Louis xi, est ofierte et promise en mariage à Charles le Téméraire, VII, 3; au fils du duc de Calabre, 44; é|>ouse le sire de Beaujeu, 84; comment son père la traite, 446 ; elle est chargée de l’éducation do Marguerite d’Autriche, 4 .50 ; gouverne le royaume après la mort de Louis xi, 4 66 et suiv.; résiste à l’ambition du duc d’Orléans, 492 ; traite avec le duc do Lorraine, 4 93; avec les barons bretons, touchant la succession de leur duc, ibid.; avec les grandes communes de Flandre, 494; réduit le duc d’Orléans à l'obéissance, 4 95, 496, 499 ; réunit la Provence au royaume, et soumet tout le Midi, 200 et suiv., attaque le duc de Bretagne, 203 ; ramène Charles VIII è Paris, 204; poursuit la guerre contre la Bretagne et les seigneurs révoltés, 205 et suiv.; voit diminuer son inlluence, 216; déconseille la guerre d’Italie, 2-50; faveurs que lui fait Louis xii, .300. — Sa bienveillance pour le connétable de Bourbon, VIII, 37 ; sa mort,
Anne, fille aînée do François ii, duc de BreUigno, jure au\ Étals de Rennes do ne consentir jamais à l’assujcUisscment du pays, VII, îOI; est ofTcrto à la fois à trois prétendants, 303 ; fait alliance a\oc le roi des Romains, l’Espagne et l'Angleterre, 211 ; est proclamée duch«so de Bretagne, 213; épouse le roi des Romains par procuration, 215; est assiégée par l’armée française, 217; traite avec Charles vni, 218 ; l’épouse, 219; devient veuve, 302; épouse Louis xii, 305; pousse ce prince à fiancer leur fille Claude avec Charles d’Autriche, 332; abuse, contre le maréchal de Gié, de la faiblesse de son mari, 348 ; est attaquée par les clercs de la Bazoche, 350 ; scs eiïorLs en faveur do la maison d’Autriche, 427 ; sa mort, ibid.
Ainne n’AoTMcnE, infante d’Espagne, est fiancée b Louis xtii, XI, 35, 36, 37; l’épouse, et vient en France, 95; scs relations avec le duc de Buckingham, 218 ; elle cabale contre Richelieu, 232 ; s’efforce d'emj)êcher son beau-frère d’époaser M”* do Montpensier, 238 ; est malmenée par le roi, 240 ; fait des vœux pour le succès do Buckingham, 270; s’unit b Marie de Médicis contre Richelieu, 331; se prépare b profiler de la mort do Louis xiii, 337; journée des dupes, 342 b 348; nouvelles intrigues contre Richelieu, 391, 475 et suiv.; comment elle devient enceinte, 478; elle met au monde Louis xiv, 489, Philippe, duc d’Anjou, plus tard, duc d’Orléans, 525; entre dans le complot do Cinq-Mars, 556, 562 ; est régente, 587; acquiert une puissance absolue, S88 ; prend Mazarin pour premier ministre, 589. — Son caractère et ses sentiments pour Mazarin, XII, 157, 158; inaugure sa régence par une petite réaction qui dure peu, 168 et suiv.; entre en lutte avec le Parlement, 201 et suiv.; prend la surintendance des mers, 238; conserve Naples à l’Espagne, 2.52; paix do Westphalie, 265; discussions, puis lutte ouverte avec lo Parlement, 278 à 283; elle faitquelques concessions, 285, 289; se voit réduite aux emprunts, et met les diamants do la couronne on gage, 290; tient un lit de justice, ièid.; fait arrêter deux présidents et un conseiller, 294; s'ajiène lo coadjuteur au moment où il lui rend service, 2%; s’emporte contre lo Parlement, 299; lui fait des concessions, 300; va s'installer b Ruel, 302; fait des concessions nouvelles, 305 ; résout de bloquer Paris, 31 1 ; se retire b Paint-Germain, 312; négocie, 312, 321, 325; conclut la paix, 330; rentre b Paris, 339; n’est pas sufiisamment respectée parle marquis de Jarzé, ni par le prince de Condé, 344 ; fait arrêter ce dernier, avec le prince deConli et le duc de Longueville, 347, 348 ; va b Rouen, 350 ; en Bourgogne, ibid.; b Compiègne, 354; en Guienne, 355, 357 ; fait la paix avec les Bordelais, 360, 361; revient b Fontainebleau, 362;
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lutte do nouveau contre le parlement de Paris, 364 et suiv.; rend la liberté aux princes de Condé, 369; éloigne Mazarin, 370, 371; lutte contre l’assemblée de la noblesse, 374; modillc le ministère, 373; oppose l'intrigue & l’intrigue, 375 et suiv.; abandonne Mazarin en apparence, 380; va en Berri, 383 ; à Poitiers, 384; rappelle Mazarin, 389; va à Saumur, 395 ; à Gicn, par Blois, Jargeau, Sulli, 397 ; h Saint- Germain, par Sens, Melun, Corbeil, 40î; à Corbeil, il Melun, 406; h Saint-Denis, 410; voit de Charonne le combat du taubourg Saint- Antoine, 4tî; négocie, 4<9; va à Pontoise, 4î0, 4SÎ; h Compiégno, 425 ; revient à Pontoise, 427 ; rentre 5 Paris, 428 ; ses relations avec Mazarin, 431 nota; elle demande à grands cris la paix avec l’Espagne, 5H ; va à Lyon, 513. — Approuve les résolutions prises contre Fouquet, XIII, 28 ; empêche le roi de faire arrêter ce ministre à Vaux, 30; lui conseille l’indulgence, 4f; meurt, 309.
Anne Stüabt, seconde fille du duc d’York, depuis Jacques ii, épouse le frère du roi do Danemark, XIV, 31; quitte son père, et va se joindre au prince d’Orange, 97 ; est appelée, par un acte du Parlement, à régner sur l’Angleterre après Guillaume ni, 371; monte sur le trône, 385 ; est gouvernée par le duc et la duchesse de Marlborough, ibid.\ déclare qu'elle suivra en tout la politique do Guillaume ni, ibid., déclare la guerre à l’Espagne, 390; rompt avec les Marlborough et leur parti, 536, 537 ; scs sentiments pour le prétendant son frère, 545 ; elle négocie avec Louis xiv, 545, 546, 539, 561; état où l’a mise l’abus des liqueurs fortes, 570; traités d’UtrechI, entre l’Angleterre et la France, 573; entre l’Angleterre et l'Espagne, 676; sa mort, 591.
Annebaüt (d’). Ses succès militaires en Piémont, VIII, 243; il devient maréchal, puis ministre, 268 ; franchit les Alpes avec une armée, 279; est rappelé d’Italie, et donné pour conseil au dauphin, 280 ; fait avec lui une campagne en Roussillon, 281, 282; est do nouveau donné pour conseil au dauphin et à son frère, Charles, duc d’Orléans, 301; négocie avec Charles-Quint, 303, 303; conduit une expédition contre l’Angleterre, 337; est chargé do garder François i" après sa mort, 360; est donné pour conseil à Catherine do Médicis, régente, 413; forme h Chàlons une armée de réserve, 417; meurt, 437.
Annese (Gennaro), armurier de Naples, y est choisi pour chef par les insurgés, XII, 248 ; est déposé, 250 ; fait rentrer les Espagnols, 231 .
Annibal. Son expédition contre Rome, I, 100 et suiv.
-Ynnius Palexbics, littérateur italien, brûlé par l’inquisition, IX, 206.
Anqcetii.-Dcpehron, conquérant des livres sacrés de l’Inde et de la Perse, XV, 371; traducteur du Zend Avesla, ibid. note.
Anroux, un dos Seize, dopulé aux Étals-Généraux de 1588, X, 9G; est étranj,'lé par ordre du duc de Mayenne, 269.
Ansloiiis, archevêque de Sens, est nommé par le pape Jean vni vicaire apostolique et primat des Gaules, II, 4Gi; sacre les deux Qls de Ludewig le Bègue, 473.
Ansel, évêque de Beauvais, Jure la constitution communale des bourgeois, III, 244.
Anselme, comte du Palais, périt h Roncevaux, II, 272.
Anselme, évêque de Milan, est déposé par Lodewig le Pieux, comme complice de Bernhard, II, 375.
Anselme (saint). Son histoire et ses doctrines, III, 308 h 3M.
Anselme, archidiacre do Laon, maître d'Abélard, bientôt son adversaire, III, 31.5.
Ansémond, seigneur geth, commandant au nom des musulmans, dans plusieurs places de Septimanic, les livre h Poppin, II, 231 .
Ansflède, femme de Waratte, fait élire son gendre, Bi rther, maire du palais, II, 463; lo fait massacrer après sa défaite, 4GG.
.Anseeri, évêque de Paris après Goziin, s’oppose au passage dos Normands, II, 484.
Anson (le commodore ), chargé d’attaquer Panama par mer, perd on chemin une partie do son escadre, enlève avec le reste lo galion des Iles Philippines, et retourne en Angleterre après avoir fait le tour du monde, XV, 247 ; prend une escadre française avec son chef, et sept navires do la compagnie des Indes, 313.
Antelme-Waltelhe, évêque de Cliarlres,combat les Normands à la tête de son troupeau, II, 499.
Antiiémiüs est élevé à l’empire d'Occident, I, 388 ; ses efforts pour défendre la Gaule, ibid.; il échoue contre les Wandales, 392 ; sa chute, sa mort, 394.
Antin (duc d’) préside le conseil du dedans, XV, 9 ; a trop d'habileté au jeu , 36 note; fait les honneurs de Paris au tzar Pierre i", 84 note; est grand maître do la franc-maçonnerie, 399.
Antin [marquis d'] est mis à la tête d’une flotte qui souffre cruellement do son ignorance, XV, 302.
Antioche (siège d') par les Croisés, III, 483 à 488.
Antiociius (Soter), roi do Syrie, défait les Gaulois Tectosages, I, 27 et 28.
Antistius Vêtus renonce h réunir par un canal la Saône h la Moselle, de peur de se compromettre, I, 232.
Antoine, duc do Lorraine, Cls du vainqueur de Nanci, combat à Mari-
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i;nan,VlI. YW. — Voit ses ÈlaLs menacés parles anabaptistes, YIH. "7.
Antomo (don), prieur de Crato, candidat a\i tronc de Portugal, IX. .511 ; fait une entreprise malheureuse contre les Iles Adores, .512. — Prend part à une expédition anglaise contre Lisbonne, X, 153 note.
Antomi's Panira, Toulousain, commandant en Pannonie, engage Civilis à prendre parti pour Vespasien, 1, 233.
Anton, MS (Titus) était originaire do Nîmes, 1, 212.
Antrcstions, I, 216.
Anvebs. Entreprise avortée du duc d’Alençon contre cette ville, IX, .516. — Grand siège qu'elle soutient contre les Espagnols et le duc de Parme, X, S.
ApcnER (lo comte d’) est condamné à mort et exécute en elTigie, XIII,
Apeb, préfet du prétoire, sa trahison, sa mort, I, 270.
Apo.stoliqles, sectaires du xii* siècle, III, 437.
.\PB.txiN, général russe, influencé par le grand duc héritier, et gagné par l’or do l’Angleterre, rentre en Pologne, au lieu de marcher sur Berlin, XV, 319; est révoqué, 530.
Apbcncules, évêque do laingres, s’enfuit chez les Arvernes, et devient évêque de Clermont après Sidonius, I, 407.
.\qlamva, général des jésuites, X, 409; élu par l'influence de Clément VIII, 530; lutte contre la tradition dominicaine, ibid,; approuve la condamnation du livre de Mariana, 534.
Aqi iTAiNE, l'une des quatre provinces do la Gaule romaine; son étendue, I, 194.
.\OiTTAiNS. Leur défaite, I, 133; leur soumission définitive, 190; il.s sont le noyau do la province romaine appelée Aquitaine, 193.
Abamon (d ), ambasstideur de France en Turquie, VIII, 420.
Abanda (comte d’ ) , général espagnol, XV, 591. — Ministre, XVI,
Abande (d’), élève do Lefèvre d’Élaples, est appelé à Meaux par l’évêque Guillaume Briçonnet, VIII, 149; traduit pour Louise de Savoie quelques parties de la Bible, ibid.
.\bbogast, général frank au service do Gratien, puis do Théodose, sa mission dans la Gaule, I, 323; il fait une campagne d'hiver en Germanie, 326; son insolence avec Valentinien ii, qu'il assassine, 326, 327; il fait un empereur, est défait par Théodose, et se tue, 327,328.
Abbocast, descendant du précédent, comte romain siégeant à Trêves, J, 400.
Ahhre de la liberté, grand orme sous lequel s’assemblent, h Boskn, les défenseurs dudroil conslilulionnel, XVI, 404.
Arcadii's, empereur d’Orient, I, 3Î9.
Arcadiis. Son ambassade auprès de la reine Chlothiido, II, 8; il attire Ilildcbert en Auvergne, 13 ; sa fuite, 1 5.
Archambaud, archevêque do Tours, marie le roi Robert avec Bcrthe, 111, 3î; est excommunié pour ce fait, 34.
Architectlre. Au. vin* siècle, II, 3i7. — Au xi* siècle, III, 38 à 42; au xii" siècle, 403 à 416. — Au xiw siècle, IV, 333 à 346. — Au xiv* siècle, Y, 299, 300. — .\uxv* siècle, VI, 463 etsuiv. — Au xvi" siècle, VII, 382 et suiv., 478; VIII, 132 et suiv., IX, 16 et suiv., 385. — Au XVII* siècle, X, 473 et suiv.; XII, 1 43, 1 44; XIII, 231 à 243; — .Vu xviii* siècle, XV, 335; XVI, 139.
Archives de la couronne. A quelle occasion et è qucllo époque elles furent fondées, III, 531.
Arco (comte d’), feld-maréchal de Bavière, XIV, 408, 425.
Anc'js (le duc d'), vice-roi do Naples, y provoque par sa mauvaise administration une insurrection qu'il no peut vaincre, XII, 243, 246, 248; est rappelé, 231.
Arcs (le baron des) assassine le comte de Cipierro, l.X, 233.
Aruarie, roi des Gépides, à la bataille des champs calalauniqucs , I, 373.
Ardoi'.xxa , déesse gauloise. Les Romains l'identifient à leur Diane ,
Ardoii.n, marquis d’Ivrée, élu empereur par les Italiens, est vaincu par Henri ii, roi de Germanie, III, 48.
Ardrade, un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pont, assaillio par les Normands, II, 481.
Arécovikes, tribu belge. Ils envahissent la Gaule méridionale, et s’établissent à Mmes, I, 22 et 23 ; sont dépouillés par les Romains au profit de Massalie, 1 27 ; se soulèvent et sont vaincus par Pompée, ifnd.
Aredil'S, I, 416; stratagème qu’il emploie pour sauver Gondebald, 434.
AnÉDii's, évêque de Lyon, II, 113.
Arepast, soigneur normand, dénonciateur des manichéens d’Orléans, III, 54.
Arégiiis, duc de Bénévent, gendre de Désidérius, roi des Langobards, ne se soumet pas à Charlemagne après la chute de son beau-père,
II, 264; est attaqué par Charlemagne et parvient à traiter avec lui, 302, 303; sa mort, 306.
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•Argental (M. d’), auteur hypolliélique du Comte de Comminget, XV, .134.
.Ahgentaria [bataille d’), ^gnée par l'empereur Gralien sur les Allcmans, I, 3il.
Argoi'ges (d'), gentilhomme normand, dénonce les menées du connétable de Bourbon, VIII, 44.
Argvlb (le comte d'), tente de soulever l’Écosse, échoue, est décapité, XIV, 32, 33.
Ariamnr, chef des Galate.s. Son luxe, I, 92.
.\rie, berceau des races indo-européennes, I, 2.
Arioste, VII, 383, 472.
Ariovvist, chef des Suèves, est attiré dans la Gaule par les Séquanes; scs oxigcnces, sa tactique, ses succès, I, 131 et 132; il est attiré à Rome, où on lui donne le titre de roi ami, 140; ses prétentions croissantes, 1 43 ; scs Gères réponses h César, 1 44 ; sa défaite et sa mort , 145 et 146.
Aristote. Son influence sur la scolaitUiue, III, 304. — 11 est prohibé par l’Église, qui ensuite transige avec ses doctrines, IV, 58, 270 et suiv. — Sa cosmogonie, XII, 9; protégé par le parlement, 15.
Arii’s. Sa doctrine; il est condamné, 1, 298, 299.
Arkel (la dame d’], chevauche à la tète des capitaines liégeois, VII, 26.
Arkwrigiit, physicien anglais, applique la vapeur à tous les besoins de Tindustrio, XVI, 566.
Arlakdes (le marquis d’), fait avec Pilâtre du Rozicr la première ascension en ballon, XVI, 521.
Arles, Arêlate en celtique, chef-lieu des Salyes, I, 109; siège de cette ville par les Franks, 452; elle est délivrée par les Wisigoths, ibid. — Sa constitution municipale, III, 230, 233, 235.
Arlette, mère de Guillaume le Conquérant, 111, 72.
Arlincton, ministre du roi d’.Anglcterro Charles ii, travaille à resserrer l'alliance do son gouvernement avec les Provinces-Cnies, XIII, 348; conspire contre le protestantisme, 350; son ambassade en Hollande, et près de Louis xiv, 400;' il repasse au parti protestant quand il le croit plus fort que le parti catholique, 418; est mis en accusation par la chambre des communes, et sauvé par Charles ii, 433; est congédié, 464.
Armada (invincible), X, 10, 26, 90 et suiv.
AnstAGNAC (comte d'), lieutenant du roi en Languedoc, V, 136, 167, 176; est révoqué, 177; est battu [wr le comte de Foix, 235; appelle du duc d’.Vquitaine au roi de France, 264; est beau-père du duc de
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üerri, cl se joint à son- gendre contre le comte de Foix ol les Languedociens, 3'iS.
Aruaunac (Bernard, comte d'J, gendre du duc de Berri, gouverne le Languedoc et la Guienno pour son beau-père, V, 433 ; ses succès contre les Anglais, 479 ; il marie sa fille au duc d'Orléans, et devient Fàme du parti do ce prince, 508, 5t0; ravage tout le pays au sud de la Seine, 5(0, 319 et suiv.; fait alliance avc>c l'Anglais, 323, 538; rentre à Paris, 543; conduit l'armée royale contre le duc de Bourgogne, 545. — Guerroie contre le comte do Foix, VI, 22 ; est fait con- . nétable, ibitl.; scs mesures, sa puissance dont il abuse, 23 et suiv. ; il écbouo contre llarfleur, 23, 26; ses intrigues, sa mauvaise administration, 28, 29, 32 et suiv'. ; scs succès contre les Bourguignons, 34 ; scs revers ol sa mort, 37 et suiv,
Arvaonac (le comte d’), fils du connétable, écrit é Jeanne Darc, VI, 191 ; se révolte, est battu cl pris, 403; recouvre la liberté au prix du Ilouergue, 427; concourt à la conquête do la Guicnne, 451.
ABMAGNAc-LESCtN (lo bâtard d'), chef d'écorebeurs, VI, 363; est fait maréchal do France, 527; investi du comte do Comminges, ibid.; grande fortune qu'il doit à Louis xi, 535; il lui reste fidèle lors de la liÿut du bien public, 537. — Est un des premiers chevaliers de Saint- Michel, VII, 31 ; est du conseil, après la mort de Louis xi, 177; son rôle dans les troubles dos premières années du règne de Charles viii, 290, 202, 203, 204, 203, 212.
Armagnac (Jean v, comte d’), son mariage incestueux, son procès, sa condamnation, VI, 313; il est amnistié par Louis xi, 529; entre dans la ligue du bien public, 357 ; traite avec le roi, 558; se révolte do nouveau, 504; ce qu’il arrache à Louis Xl, 570. — Il se soulève encore, et perd son duché, VU, 51 ; est rétabli par le duc de Guienne, 63 ; sa dernière révolte et, sa mort, 82.
AnM.vcNAC (Charles d’), vicomte de Fezensac, est prisonnier de Louis xi, VU, 84 note; horrible traitement qu’il endure, 186 note; on lui rend les comtés d’ Armagnac et do Rhodez, ibid.
.Armagnac (Louis d’), fils du duc do Nemours, décapité par ordre de Louis XI, excite, ainsi que son frère, l’intérêt général, VU, 185; est armé chevalier par Charles Ain, 193 ; est nommé par Louis xii, viceroi de Naples, 334; ses di.scussions avec Gonzalvo doCordoue, ses fautes, sa défaite, sa mort, 334 et suiv.
Armagn.ac (le cardinal d’), archevêque d’.Auch, auteur d’une prejnièro tentative d’union contre les protestants, IX, 160.
Arminianisme, Arminiens, XI, 147, 131, 132.
Armimiis (Jacques) [Jacob von Harmine], ministre réformé, amende cl transforme la doctrine calviniste, XI, 145.
Ariiinn (Arminiuj), chef des Istewungs contre Varus, I, ÎÎO ; guerre qu'il soutient contre Germanicus, 232; il défait les Herminungs, sa mort, 223.
Armoiries. Origine et but de cet usage, III, 193 note.
Armorique se soumet sans résistance à une légion de César, I, 151 ; se soulève, et succombe, 152 et suiv, ; se soulève de nouveau sans succès, 162; s’insurge encore, 167; est comprise dans la province Lugdunaise, 196; elle s’aQ'ranchit du joug romain, 339; les Armoricains attaquent Tours, et sont repoussés par Majorien, 363 ; s'unissent à Aélius contre les Iluns, 371 ; résistent longtemps aux Franks, 414, 427 ; et traitent avec eux après la conversion de Chlodowig, ibid.
Arnaldo de Brescia, élève d’Abélard, III, 323 ; il est condamné par le concile de Latran pour avoir prêché en Italie les doctrines de son maître, 329; et par le pape Innocent ii, 330; soulève les Romains contre la domination temporelle du Pape, 429; sa mort, 471.
Arnaud Daniel, troubadour périgourdin, III, 372.
Arnaud Amauri, abbé de CIteaux, est chargé par Innocent ni de pour-' suivre l’hérésie dans le midi de la France, IV, 23 ; prêche la croisade albigeoise, 28; marche h la tète du principal corps d’armée; sa conduite envers tes princes languedociens, sa cruauté à Béziers; .«a perfidie h Carcassonne, 29 à 37; il se fait élire archcièque de Narbonne, et prend le titre de duc, 47; excommunie Simon deMontfort, 100; sa retraite à Montpellier, 118; sa mort, 124.
•Arnaud (Antoine), avocat, plaide pour l’univorsité contre les jésuites, X, 369. — Professe la doctrine de Galilée, XII, 17.
Arnaud (Angélique) ou la mirt Angélique, supérieure et réformatrice de Port-Royal, XII, 84 ; se met sous la direction de l’abbé de Saint- Cyran, ibid.; meurt au milieu des persécutions, 117.
-Arnaud (Antoine), docteur de Port-Royal, XII, 86; public le livre de La fréquente communion, 88; la grammaire de Port-Royal, 89; soutient que les cinq propositions condamnées par le pape ne sont pas dans ÏAuguetinut, 102; est condamné par la Sorbonne, 103; publie (avec Nicole) le livre De la perpétuité de la foi dans l'Eucharistie, 1 07. — Des Eléments de géométrie, XIII, 175 note; est présenté au roi, 265; prend le parti du pape contre le gouvemomenl et le clergé gallican, 620. — Défend la philosophie cartésienne contre l’université, XIV, 266; dénonce à Bossuet l'Histoire critique du vieux Testament, de Richard Simon, 294.
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Arnaud d'Andilu traduit les Confessions de saint Augustin; rassemble les VTm des Pires du Désert, XII, 90 note.
Arnaud de Pomponne, ambassadeur on SuMe, puis secrétaire d’Élat aux affaires étrangères, XIII, 360; suit Louis xiv !i Cliarleroi, 380; le supplie d’accepter les propositions des Çrovinees-ünies, 396; instructions qu’il donne au lieutenant général Vallavoire partant pour Messine, 463; il est congédié, 570,— Est rappelé comme ministre d’Élat sans porlofeuillo, et dirige par ses conseils son gendre Colbert de Torci, ministre des affaires étrangères, XIV, 223.
-Arnauld de Môle, verrier, Y'II, 387 note.
Arnold, Dis de Droghc et petit-fils do Peppin de Ilérislall, II, 181 ; traite avec Karle Martel, puis conspire contre lui et meurt, 184.
.Arnold, on des douze défenseurs do la tour du Petit-Pont assaillie par les Normands, II, 481.
Arnold, général américain, cerne le général anglais Burgoyne, et le fait prisonnier avec son armée, XVI, 421.
Arnolfe 11, comte de Flandre, 11, 334 ; reçoit du roi do Germanie l’investiture d’une portion du Ilainaut qu’il no peut garder, 536 ; guerre que lui fait Hugues Capot pour des reliques, 540. — Il prend le parti de Karle de Lorraine, III, 19; traite avec Hugues Capet, ibid.
Arnolfe, duc de Carinthie, est élu empereur à la place de Karle le Gros, H, 485 ; sanctionne l’élection du comte Eudes, et lui envoie une couronne d’or, 487 ; taille en pièces les Normands, et en délivre la Belgique, 491 ; son rôle dans la querelle entre Eudes et Karle le Simple, 493 ; il donne le Lothorrègne à son bâtard Zwentibold, 494; sa mort, 496,
Arnolfe, Arnould, comte de Flandre, combat les Normands, II, 51 1 ; intervient on faveur du comte de Vermandois dépouillé do ses domaines, 51 6 ; soutient Lodewig d’Outro-Mer contre les grands vassaux de la couronne, 518; change de parti, ibid.; fait assassiner le duc de Normandie, 521; devient l’ami et le conssiller de Lodewig d'üutre- Mer, 523; pourquoi il no ré^te pas au siège de Rouen, 527.
Arnoul, fils naturel du roi Lother, livre Laon à Karle, duc de la Basse- Lorraine, III, 20 ; est fait archevêque de Reims par Hugues Capet, et livre Reims à Karle, 22 ; est déposé et incarcéré, 24 ; délivré par Robert, et rétabli sur son siège, 33.
Arnoul, comte de Flandre, fils de Baudouin vi, est dépouillé par son oncle Robert, et périt dans un combat, 111, 132.
Arnoul, évêque de Lisieux, conduit à la troisième croisade le contingent normand et anglais, III, 436.
Aaxorx (la père), jésuite, et confesseur de Louis xiii après le père Cotton, XI, 133; excite son pénitent et le duc de Luines contre les protestants, ibid. et 138; attaque en chaire l'expédition que le roi et son ministre préparent contre la reine-mère, 141; cabale contre le duc de Luines, 180 ; est disgracié, MJ.
.\rnulf (saint Arnoul), seigneur austrasien, opposé à Brunehildc, II, lîO; devient évéque de Metz et précepteur de Dagobert, 132; sc retire dans un ermitage, 138.
Arques (bataille d') X, 182 et suiv.
Arquien (M"’ d’), épouse du roi do Pologne Jean Sobieski, l’exciio contre la politique française, XIV, 1 1 .
Arran (le comte d’), régent d’Écosse, cet battu à Pinkencleugh par les Anglais, VIII, 392.
Arras. Congrès tenu en cette ville, VI, 330, 332, 339. Elle est ruinée par Louis xi, VII, 129, 131. — Prise par Richelieu, XI, 521. — .\ssiégée par les Espagnols et sauvée par Turenne, XII, 460 et suiv.
.Vhs (Louis d’) capitaine français, se défend vaillamment contre les Espagnols, VII, 340, 346 note; combat à Ravenne, 403; dissuade François i“ d'entreprendre une campagne d'hiver en Italie, VIII, 58; est tué à la bataille de Pavie, 65.
Artaud, moine de Saint-Remi, est fait, par le roi Raoul, archevêque do Reims, II, 514; sacre- Lodewig d’Outre-Mer, 517; le soutient contre Héribert do Vermandois, 518; est contraint d'abdiquer, 519; est rétabli sur son siège, 526 ; y est conQrmé par le concile d’Ingclheim, 529; sacre Lother, 530.
.Artevelde (Jack van). Son origine, ses projets. Y, 30; il soulève Gand et presque toute la Flandre, 31 ; reprend Bruges sur le comte LouLs, et traite avec le roi d'Angleterre, 34; se rapproche un instant delà
' France, 40; secourt le comto de llainaut, 48; assiège Tournai, 52; est assassiné, 75 et suiv.
.\rtevelde (Philippe van), est élu souverain capitaine des Gantois, V, 364 et suiv. ; belle harangue qu’il leur adresse, 372; il défait l'armée du comte do Flandre à Beverhout, conséquences de sa victoire, 373 et suiv. ; il assiège Oudenarde, 376 ; est vaincu et tué à Roosebekc, 383 et suiv.
Art français, viii* siècle, II, 327 — xi* siècle, III, 38 & 42; xii» siècle, 404 è 416. — XIII* siècle, IV, 335 à 346. — xiv* siècle, V, 299 et suiv. — XV* siècle, VI, 465 à 470. — xvi* siècle, VII, 381 à 387, 476 à 482. — VIII, 1 32 à 1 40. — IX, 8 et suiv., 382 et suiv. — xvn* siècle, X. 471 à 488. — XII, 119 à 153.— Xm, 180 à 212, 227 à 243. —XIV,
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235 el suiv. — xviii* siècle, XV, 334 el suiv. — XVI, 157 el suiv.
Arthur, type symbolique de la poésie kimrique, III, 358 el suiv.
Arthur, fils do Geoflroi Plantagenct, vient au monde après la morl de son père, III, 524; duc de Bretagne, Richard Cœur-de-Lion le fait reconnaître pour son héritier, 550; il est frustré par Jean sans Terre et mal secouru par Philippe Auguste, 558 et suiv. ; reçoit de ce prince l’ordre de chevalerie, rinveslilure des comtés de Poitou, d’Anjou, du Maine, de Touraine, el va combattre le roi Jean, 573 ; est pris et assassiné par lui, 574.
Art itauex, VII, 233 et suiv., 466 à 475.
Artillerie. V, 47, 48, 138 nota.
Artois (Robert, deuxième fils de Louis viu, comte d'), IV, 131; prend la croix, 206; part avec Louis ix, 215; sa témérité à Mansourah, et sa mort, 225.
Artois (Robert ii, comte d’) prend la croix, IV, 324; commande l’armée française en Navarre, 357 ; est régent du royaume do Naples , 379; conduit, en Guienne, la guerre contre les Anglais, 408; devient pair, 414; son expédition dans la Flandre oécidentale, 415, 416; sa harangue aux Ëtats-Généraux, 431 ; il marche avec une armée formidable contre les Brugeois, 437; périt è Courtrai, 439, 440.
Artois (Robert ni, petit-fils de Robert ii, comte d’J. Injustice à lui faite par Philippe le Bol, IV, 532 ; il tente sans succès de faire valoir ses droits, 533; V, 15; est fait pair do France après la bataille de Cassel, ibid.; renouvelle ses réclamations; suite et dénoumenl de cette affaire, ibid. et suiv. ; il excite Édouard ni à faire la guerre à la France, 28; le décide à envahir la Picardie, 43; commande une armée flamande, et se fait battre à Saint-Omer, 53; commande la flotte anglaise, el est blessé morlellement à Vannes, 64, 65.
Artois (Jean d’},fils aîné du précédent, est investi du comté d’Eu,V\ 122; est pris à la bataille de Poitiers, 153; pille les villes de Péronne et de Chauni, 231.
Artois ( Philippe d' ) , comte d’Eu, est connétable après Clisson , V, 440; est pris par les Turks à Nicopolis, et meurt dans les fers, 450, 451.
Artois (Charles do France, comte d’) (depuis Charles x). Son caractère, XVI, 315; il pousse Louis xvi au rappel des anciens parlements, 334; trouve Turgot trop économe, 397; est bien disposé pour Voltaire, 394; assiste à l'attaque de Gibraltar, 472; est hostile h Neckor, 500; prétend mettre ses dettes à la charge de l'État, 511 ; y parvient sous te ministère de Calonne, 542; préside un des bureaux
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de l’assemblée des notables, 576; soutient Galonné abandonné de tous, 580; se récrie à la seule idée des États-Généraux, 5.54; est sifflé par le peuple en portant à la cour des aides les édits financiers repoussés par le parlement, 589; s’oppose au doublement du tiers-état, 619.
Arundel (le comte d') amène un secours à Jean sans Peur, V, 520. — Va se faire battre en Champagne, VI, 245; bat Saintrailles etBoussac, 307; prend Louviers, ibid.; est gouverneur de Rouen, 313; comprime l’insurrection des paysans normands, 325; est vaincu et blessé à mort, 331.
Arvan’dus, préfet du prétoire de la Gaule, I, 388; sa trahison et son châtiment, 392.
Arvernes. Où est situé leur territoire, I, 16; ils se font les auxiliaires d'Asdrubal, 102; leur puissance lors de l’entrée des Romains dans la Gaule, 110; leur première guerre contre les Romains et leur désastre, 111 , 112; ils laissent passer les Kimro-Teutons, 117; s’unissent aux Séquanes contre les Édues, 130, 131 ; s’insurgent contre les Romains, sous le commandement do Vercingétorix, 167; se soumettent, 187; sont annexés à l'Aquitaine, 195; nation aulonom» sous Auguste, 199; leur résistance obstinée contre les Wisigoths, 395 et suiv.
Armeux (d’) voyage en Arabie et en Syrie, XIII, 179.
Ascensids [Radius], savant imprimeur, VII, 483.
Asclepiodotcs, préfet du prétoire sous Constance Chlore, I, 287.
Ascovind. Ses menées avec Chramn, fils de Chinther, II, 29.
Asdrubal, général carthaginois, est assassiné par un esclave gaulois, I, 100.
Asdribal, neveu du précédent. Son expédition en Italie et sa mort, I, 102.
Asfeld (d’), gouverneur de Bonn, meurt en défendant cette place,
XIV
Asfeld (le maréchal d’] commande l'armée après la mort du inaréclial de Berwick, et prend Philipsbourg, XV, 194; ce que fut son père, ibid.: il demande et obtient son remplacement, ibid.
Ashby, vice-amiral, commande, à la bataille de La Houguo, l’arrièregarde de la flotte anglaise, XIV, 159.
Assas tie chevalier d’], capitaine do chasseurs au régiment d’Auvergne,
XV, 568 nota.
Asseublées de notables. En 15.58 (Paris), VllI, 463. — En 1560 (Fontainebleau), IX, 49; en 1583 (Saint-Germain), 522. — En 1596 (Rouen), -\, 401. — En 1617 (Rouen), XI, 127; en 1625 (Paris),
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224; en 1626 (Paris), 246.— En <787 (Versailles), XVI, 569 à 583; en <788 (Versailles), 6<3, 6<7 et suiv.
A.-semblées du CLERcé. <561, colloque de Poissi, IX, 85 et suiv., 95 et suiv., 494; <567, <579, engagements pécuniaires contractes envers la couronne, 494. — <610, XI, <4 note; <615, serment prêté au concile de Trente, 92; <621 , don de 3 millions pour le siège do La Rochelle, <72; <625, reforme des monastères, mesures contre les jésuites, 225 note; <628, à Fontenai, en Poitou: encore 3 millions do subsides contre La Rochelle, 280; <635, & Paris, annulation du mariage do Monsieur, 419; <640, h Mantes, question d’argent très vivement débattue, 517. — <656, adoption d’un formulaire dressé contre le jan.sénisme, XII, <03; <65<, à Paris, violentes remontrances contre un arrêt du parlement, 372 ; réunion des assemblées du clergé et de la noblesse, 373; <654, don gratuit de 600,000 livres pour le sacro du roi, 460 note. — <651, demandes hostiles aux protestants, XIII, 597; <680, id., 6<5; question du droit de régale, où le clergé soutient le gouvernement contre la cour de Rome, 618 et suiv.; <681 , <682, assemblée générale, déclaration établissant les libertés de l'Église gallicane, 6<9 et suiv. — <685, nouvelles hostilités contre les protestants, XIV, 37; 1700, condamnation simultanée des jésuites et des jansénistes, 321. — <723, présidée par le cardinal Dubois, XV, <<9; <725, querelles tliéologiques, intrigues, protestations contre l’impôt du cinquantième, <42 et suiv.; <726, don gratuit do B millions do livres, <48; <750, refus do payer un impôt frappant les biens ecclésiastiques, 440; <755, don gratuit de <5 millions, 503 note; <758, id. do <6 millions, B58 note. — <765, démonstration contre ï Encyclopédie, XVI, 51 ; don gratuit de <2 millions, démarche en faveur des jésuites, querelles théologiques, 238; <775, demande de persécutions contre les protestants, 353; <780, octroi de 30 millions au gouvernement, 493; demande de persécutions contre les protestants et les philosophes, 506 ; <788, hostilités contre le ministère, demande des Ëtats-Généraux , 6<<, 612.
ÂssEHBLéES GÉN'ÉiULES DES PROTESTANTS, à Mantes (1593), à Sainte- Foi (1594), à Saumur (1595), à Loudun {<596, <597), X, 422. — A Saumur (<6<<), XI, 27 et suiv., à Grenoble (<6<5), 91, 92; à Nîmes (1615) , 94, 96; à La Rochelle (1018j, 133, <36; à Loudun (1619), <57; à La Rochelle (1620), <64, <7< et suiv. — Interdiction de ces assemblées, XIII, 599.
Assemblée de commerce en <604, X, 460.
Assemblée de Vuille, XVI, 610, 611.
A.ssemblùe nationale, litre que prend le tiers-état, sur la proposition de Sieyès, XVI, 650
Asse.ntar (le marquis de], général espagnol, est tué à la bataille de Senef, XIII, 443.
Assignats do Êlalt-Vnis d' Anurique, XVI, 410 note.
Association (acte d') d'Orléans entre les Huguenots, IX, 4îl.
AssoaEMENT, IV, 299.
Asteriolus, conseiller de Théodebert, est tué par son collègue Secundinus, U, 23.
Astolfe, roi des Langobards, s’agrandit en Italie et menace Rome, II, 232 ; il est battu par fes Franks et dépouillé do l’exarchat de Ravenne au profit du pape, 236 à 239; sa mort, 241.
Ataulf, roi des Wisigoths après Alarik, se cantonne dans la Toscane, I, 341 ; entre dans la Gaule et fait la guerre à Jovinus, 343; envahit la Gaule méridionale, du Rhône à l’Océan, ibid.; ses desseins, 344.
Athalarik, roi des Oslrogolhs après Théoderik, II, 11.
Atoanagild, roi des Wisigoths, donne sa fille Orunchilde àSighebert, U, 43; sa fille Galeswinlbe à Hilperik, 45.
Atbanase (saint). Sa doctrine sur l'essence du Verbe, I, 298; il est exilé à Trêves, 299. — Sa doctrine sur l'Eucharislie, 111, 90.
Atiiblstanb, roi des Anglo-Saxons, beau-frère de Karlo le Simple, II, 509, 517; envoie une flotte au secours do Lodewig d’Outre-Mer, 318.
Atrébatks, peuple belge. Ils fournissent quinze mille hommes à la première ligue contre César, I, 148; quelle part ils prennent à la bataille de la Sambre, 149 et 150; leur dernier effort, 488.
Attale, roi do Pergamo, diminue la puissance des Gaulois d'Asie , I, 104.
Attila, roi des Huns. Sa puissance, I, 368; scs ravages en Mæsie, en Illyrie, en Tbrace, en Macédoine, 369; son astuce, 370; son irruption dans la Gaule et ses dévastations, 372, 373; il est repoussé d'Orléans, 374; sa défaite aux champs Calalauniques, 375 et suiv.
Attilids, consul, est tué par les Gaulois, I, 99.
Aubert, navigateur dieppois, VllI, 1 30.
Aubertin, docteur calviniste, lutte contre Nicole sur la question do l'Eucharistie, XIII, 265.
Aubespine (Claude de I’), secrétaire d'état , fait signer à François i" l'ordre d’exterminer les Yaudois de Provence, VllI, 333; négocie le traité du Cateau-Cambrésis, 469. — Redemande au connétable Anne de Monlmorenci le sceau d’Henri ii, IX, 21 .
Aubigné (Théodore-Agrippa d’J. Sentaient d’écrivain, IX, 389; il dé-
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eide le roi de Navarre à s'évader, et l’accompagne dans sa fuite, 423. — Ce qu’il dit à ce prince après l’attentat de Jean Chastel, X, 371 note; il empêche les protestants d’écouter le duc de Bouillon, 545.
Acbigm (Évrard-Stuart, sire d’), chef de l’avant-garde française, passe les Alpes et se porte dans la Romagne, VII, 234; titres et charges qui lui sont conférés à Naples, 270; il bat le roi Ferdinand débarqué en Calabre, 279; est un dos trois chefs de l’armée d'Italie, 347; opère de nouveau dans le royaume de Naples, 330, 334 ; en Calabre, 335, 336; est battu et fait prisonnier, 337; délivré, 346; maréchal, 438.
At'BiCM (d'), officier français, repousse les Espagnols du Mont-Juich , XI, 536.
Aubigm (d’), officier français, attaque sans ordre et défait les Anglais débarqués en Bretagne, XV, 544 .
Avbri, curé de Saint-André-des-Arcs, est élu membre du conseil général de la ligue, X, 434 ; comment il annonce, du haut de la chaire, la mort de Sixte-Quint, 232; il prêche avec violence contre Henri iv, 264 nota; et contre ceux qui refusent l’argent espagnol , 306; encourage Pierre Barrière à assassiner Henri iv, 335; part avec le légat, 352; est exécuté en effigie, ^72.
Adbbiot (Hugues), V, 368.
Aubusson (d’), grand-maître des chevaliers de Saint-Jean de Jérusalem, défend Rhodes contre les Olhomans, VIH, 34.
Ai'dekeiiah (Arnould d’), maréchal, aide le roi Jean dans son guetapens contre Charles le Mauvais, V, 4 45; ses cruautés è Arras, 447; il est pris à Poitiers, 454 ; va guerroyer contre Pierre le Cruel, 256.
Acdoen (saint Ouen), référendaire, reçoit le roi des Bretons Judicaèl, H, 443; devient évêque de Rouen; sa lettre à Ëbroin, 4.56.
Acdomab (saint Orner), évêque de Térouenne et de Boulogne , fonde l’abbaye de Sitbieu, qui donne naissance à la ville de Saint-Omer, H, 4 29.
Audowebe, première femme de Hilperik. Piège où elle tombe; sa répudiation, H, 41 ; sa mort, 72.
Audclpe, sénéchal de Charlemagne, fait une expédition en Bretagne, H, 302.
Acger (Edmond), jésuite, IX, 204; prêche à Bordeaux le massacre des protestants, 338; est confesseur d'Henri iii, 470; sa théorie des Ofe’uvres compensoUoirês, 548; il est éloigné du roi, 544 note.
Augsbolrg. Diète, confession, ligue d’Augsbourg, VHI, 462, 464, 466, 467; recès d'Augsbourg, 442.
Ai'cesTE. Comment il organise l’empire et la Gaule, I, 494 et suiv. ; sa
politique à l'égard des Germains, Î46; scs mesures après le désastre de Varus, ÏSI.
Aicvstin (saint]. Sa doctrine, sa lutte contre Pélagc, I, 348; et contre l'Église de Gaule, 349; pourquoi il écrivit le livre de la Cité de Dieu, 33Î. — Sa doctrine sur l’Eucharistie, III, 90. — Scs idées sur la grâce et la prédestination développées et appliquées par Calvin, VIII, 196. —XII, 75; par Jansénius, 87.
Aucustikcs (!’), ouvrage de Jansénius, XII, 87; cinq propositions qui en sont extraites, et grands débats h celte occasion, 101 et suiv.
Aogostoneiietum, ville romaine, remplace l’antique Gergovie, I, 197.
Aolnai (Philippe et Gautier d’), leur procès et leur supplice, IV, 606.
Aiilon (Jean d’), écuyer de Jeanne Darc, VI, 167, combat près d'elle h Compiègne, 230; la sert dans sa prison, 244 nol<; mène par la bride le cheval du roi entrant à Paris, 366; devient sénéchal de Bcaucaire, 458 note.
Ai'hale (le comte d’], VI, 93, 94, 99, 101.
Aiuale (le duc d'j, lieutenant général du duc d'Anjou, IX, 463, signe le pacte de Joinville, 639; conduit le cardinal de Bourbon à Péronne, 543; signe au traité de Nemours, 552. — S'empare do Doullens, X, 25; manque Boulogne, ibid.; conspire sans succès contre Henri ni, 66; il échoue de nouveau contre Boulogne, 84; est élu gouverneur do Paris, 118, 119; est battu devant Scnlis, 160, 151 ; rejoint le duc de Mayenne devant Arques, 183; perd le gouvernement do Paris, 205; marche au secours de Rouen assiégée par Henri iv, 277 ; accompagne Mayenne & Paris , 312; jure do ne traiter jamais avec le foi, 325; se maintient en Picardie, 369; perd Amiens, 363; livre Ham aux Espagnols, 384; est dégradé, condamné è mort, exécuté en effigie, ibid.; reste et meurt Espagnol, 387 note.
Acmalb (Claude d’), chevalier de Malle, va se mettre è la tète des Orléanais, X, 120; ses excès à l'attaque de Tours, 148; il combat à Ivri, 200, 202; chasse les avant-postes royaux du couvent do Saint- Antoine, 212; jure de mourir plutôt que de se rendre, 214; repousse Henri iv de Vincennes, 216; meurt en attaquant Saint-Denis, 243.
Ai'munt [Jean, maréchal d’], IX, 470; échoue dans une tentative contre Orléans, 546; fait lever aux ligueurs le siège de Gion, 649. — Combat pour Henri iii è la journée det barricadée, X, 64 et suiv.; assiste au conseil où l’assassinat du duc de Guise est résolu, 109; arrête le cardinal de Guise, 114; bloque Orléans, 118, 131 ; reprend Angers sur les ligueurs, 141; reconnaît la royauté de Henri iv, 176; commande un corps d'armée détaché par ce prince, 179; se réunit à lui.
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<86; combat à Ivri, ÏOO; occupe Saint-Cloud, SH; est nommé gouvornour do Bretagne , 286 ; y combat avec succès le duc de Mercœur, 360.
Aueai (bataille d'), V, 260.
Auhéliancs, ontromettour du mariage de Chlodowig avec Clilolliilde, 1, 446; commando à Melun, ilS; conseil qu'il donne à Chlodowig pendant la bataille de Tolbiac, 4SI.
Acbéliejî défait les Franks, I, 267; devient empereur, 274; scs oïploits contre les barbares, on Asie, en Gaule; il rétablit l'unité do l'empire; ce qu'il fait pour Orléans, pour Dijon; sa mort, 274 h 276.
Acreolds, général de Gallion, bat Posthumus, et no proGto jkis de sa victoire, I, 272.
.\csKE3, Ei'sqvES, Wasees, Basées, premiers habitants des rives do la Garonne, I, 4; s'arment en faveur do Marius, <27.
Aisoniüs, précepteur de l'empereur Graticn, I, 32.3.
Ai'strowald, duc do Toulouse, fait une campagne malbourçusc contre les Wisigolhs, II, 98; no peut repousser les Wascons, <00.
Aeteriie (Roger d'), bailli du comte de Flandre, est tué par les chiperoiii blancs, V, 366, 357.
Autiiar, roi des Langobards. Guerre qu'il soutient contre les Franks d'Austrasie, II, 99.
Aetiier ou OrenER, duc frank, réfugié chez les Langobards, II, 262; se rend à Charlemagne, et se fait moine, ibid.
Autox (Jean d'), prosateur, VII, 35<.
Aui^xome (peuple). Sons do ce titre sous la domination romaine,
Autun, avant les Romains Bibracte, capitale des Ëduos, I, <30 note; désastre des Helvètes dans son voisinage, 442; elle reçoit le nom d'Augustodiinum, <96; martyre de saint Symphorien, 253; elle est prise et saccagée par les Ba gau des, 281; relevée par Constance Chlore, 288; prend le nom do Flavia, quelle ne doit pas garder, 294. — Sa révolution municipale, qui ressuscite, en le modifiant un peu, le titre de son premier magistrat de l'époque celtique, III, 265.
Auvergne ( la maison d') se divise en deux branches : les dauphins d’Auvergne, et les comtes do Clermont, III, 480, 552.
Auvergne (Gui, comte d’) , ne se soumet qu’avec répugnance à la suzeraineté de Philippe-Auguste, III, 552.
Auvergne (le dauphin d’) suhit avec répugnance la suzeraineté française, III, 552; attaqué en vers par Richard Cœur-de-Lion, se défend avec les mêmes armes, 553.
[AVIJ DES MATIERES.
Auxerre ne peut réussir à s'organiser en commune, III, 4To.
Auzannet, avocat, travaille avec Lamoignon ^ runi/ication des coutumes, XIII, 78 noie.
Avarice, chef-lieu des Bituriges. Siège do cetto ville et sa ruine, I, 169, 170.
Avacgocr (le sire d’), complice du comte do Penthièvre, son frère, dans l’enlèvement du duc do Bretagne, yi, 65.
.\vAUGOtJR (le sire d') , bâtard de François ii , duc de Bretagne, se rovolto contre lui, VII, !03.
Avaux (Claude do Mesmes, comte d’), obtient dans le Nord de grands succès diplomatiques, XI, 4S6; est envoyé extraordinaire do France à Hambourg, 55Î. — Surintendant des finances, XII, 168; négociateur du traité de Wostphalic, 184; passe par la Hollande, 184, 185; arrive h MUnslcr, 186; invite les membres do la diète de Francfort à s’y faire représenter directement, ÏÎ7; accommode les différends entre la Suède, l’électeur de Brandebourg et les cercles du Nord , 835, 836; conseille è Mazarin do rendre la Lorraine à Charles iv, 853; obtient de grands succès en Allemagne, 854; est disgracié, 863; prend part à la négociation du traité des Pyrénées, 589 note.
Avaux (comte d’), fils du précédent, négociateur et signataire du traité do Nimègue, XIII, 630; ambassadeur à La Haye, 688. — XIV, 59 note,- instruit Louis xiv de tous les desseins du prince d’Orango, et lui donne de bons conseils qui ne sont pas suivis, 87, 88; quitte La Haye, 373.
Aveiro (la famille d’) déshonorée par le libertinage du roi de Portugal don Joseph r', et exterminée pour en avoir voulu tirer vengeance , XVI, 804.
Avenelles (des), avocat, trahit La Renaudie, IX, 36.
Averriioès. Sa doctrine sur l’âme, IV, 56.
Aveskes (le sire d’) est au siège de Saint-Jcan-d’Acre, III, 540.
Aveskes (lesd’), fils do Marguerite, comtesse do Flandre, disputent l’héritage maternel à leurs frères utérins., les Dampiorro , IV , 853, 854.
Avigno». Constitution municipale de cotte ville, III, 835, — Elle se rend à Louis vin après un long siège, IV, 187 et suiv.; les papes y fixent leur séjour, 483. — Jeanne de Naples, comtesse de Provence, leur en cède la souveraineté, V, 115 note,- Urbain v y est rançonné par Du Guesclin, 856; Grégoire xi quitte cette résidence, 310.
Avitus, préfet du prétoire des Gaules, I, 359, 371, 380; prend la pourpre à Toulouse, 380; sa chute et sa mort, 381.
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Avilis, évêque «le Vienne. Lellro qu'il écrit à Chlodowig, 1, 4î6; il essaie de convenir Gondebald au catholicisme, et dispute contre un docteur arien, 431 ; s'oppose à la consécration légale du duel judiciaire, 437.
AviTis, abbé de Mici, s’efforce d’empêcher l'assassinat de Sigbismond, II, 6.
•Avocara (Ludovico), noble bressan, est décapité avec ses deux fds par les Français après la prise de Brescia, VII, 401.
.\vRANctiEs. Sigo de cette ville, qui échoue par l'indiscipline des ronli«n, VI, 385.
Aïetona (le marquis d’). gouverneur des Pays-Bas espagnols, traite avec Gaston d’Orléans, XI, 41 4.
Azixcocbt (bataille d'), VI, 14 et suiv.
Aznar ou Asinarius, comte franL, fait une expédition en Navarre; son désastre au déûlé do Roncevaux, II, 384.
Aznar, chef wascon, s'affranchit de la suzeraineté franke, II, 405 note; prêle sennent au roi Raoul, 515.
.Aztèques, peuple d'Amérique, VllI, 8 nota.
Baatii, Bitii, dieu de l’Océan, I, 58. — ÊIrt, celui qui est, III, 353 noie.
Baba-Hassan, dey d'Alger, veut traiter avec Duquesne, XIII, 693; est massacré, iàid.
Babelot, cordelier, cohfesseur du duc de Montpensier, est pendu par les huguenots, IX, 241 .
Babington, gentleman catholique, complote la mort de la reine Élisabeth, et la délivrance de Mario Stuart, X, Î7.
Bachauuont, conseiller au Parlement, fils du président Le Coigneux, collaborateur do Chapelle, se pare le premier du titre de frondeur, XII, 308 noie.
Bachelier, peintre, XVI, 160 noie.
Bacon (Roger), franciscain anglais, IV, 264; il est persécuté ; quelquesunes de scs idées, 282 et suiv.
Bacon (Francis). Sa vie, scs travaux philosophiques, XII, 18 et suiv.
Bade (le margrave de) amène un renfort à Charles ix, IX, 248; est tué il Monconlour, 258.
Bade (le prince Louis de) commande les troupes autrichiennes envoyées
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en Servie contre les Turks, XIV, 107; les bat deux fois, et prend Widdin, 115; les bat encore, 154; tient tète au maréchal de Lorges, 178, 179; au maréchal de Choiseul, S15, S25; assiège et prend Landau, 396; est battu à Friedlingen, 397 ; arrête la marche du maréchal de Villars, 398; occupe la ville d’Augsbourg, 410; se joint au duc de Marlborougb, et bat, de concert avec ce capitaine, l’armée francobavaroise, 494, 495; manœuvre sur le Haut-Danube, 496; prend Landau pour la seconde fois, 430; commande l'armée impériale sur le Rhin, 441 ; fait avorter, par des lenteurs calculées, une entreprise de Marlborougb, 449; tient tête à Villars, 444; qui le repousse au delà du Rhin, 445; meurt, 476.
Baderik, roi de Thuringe, est détrôné par son frère Herménefrid, II, 10.
Bagaudes, BagaudiE, cause de cette insurrection; guerre des Bagaudes contre Maximien, I, 979 à 989; Bagaudes du v* siècle, 339 ; 357, 358.
Bacm, nonce du pape, négociateur pour Louis xiii auprès do la reine mère, XI, 345.
B.vïf [Lazare de) traduit les tragiques grecs en vers français, VH, 489.
Baïf, poSte, insulte l’amiral Coligni après sa mort, IX, 335 note.
Baillet [Jean], trésorier du duc de Normandie , est assassiné (tar Perrin Marc, V, 184.
Baillet (Thibaut), premier président au Parlement de Paris, révise les coutumes de France, VII, 431 .
Bailleol (le président de], surintendant des finances, XII, 168; adresse au prince de Condé une semonce déguisée en compliment, 400; quitte Paris, 418.
Bailli, auteur de rAitronomia oncùniM, XVI, 30 note; du rapport sur lequel est amélioré le régime des hôpitaux , 391 ; du rapport de la commission scientifique chargée d’examiner la doctrine et les procédés de Mesmer, 598.
Baïus, docteur de l’Université de Louvain, censuré par la Sorbonne et condamné à Rome pour la rigueur excessive de ses doctrines, XII, 79.
Bajazet-la-Foddre (Bayezid ilderim). Scs conquêtes, V, 449; il bat les chrétiens à Nicopolis, 451 ; est vaincu par Tamcrlan à Ancyro,
Bajazbt (Bayezid) ii, fils de Mahomet ii, VII, 946; envoie une ambassade à Charles vni, 947 ; achète à Alexandre vi la tète de son frère, 954, 963, 968 ; attaque la république de Venise, 3 17 ; ses succès, 399.
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Bai. MASQUÉ. Oale do celle invention. .Son influence sur les mœurs, XV, 338.
Balbasf.s (lo marquis de Los), sdnéral esp.agnoI, XI, !>03; hiverne en Oitalogne, et occasionne le soulèvement do cette province, 5î8.
Balbin, empereur d’un jour, I, 267.
Balboa (Nunez de) aperçoit le premier l’océan Pacifique, VIII, 7.
Baldcb, dieu dos Germains. I, 212.
Baliol (Jean), (ou do Bailleiil), roi d’Écosse, est attaqué parle roi d’Angleterre, IV, 401; s’allie à Philippe le Bel, 408; est battu par Édouard, et enfermé, ibid.
Ball (John), élève do Wickleff, V, 338; fait insurger les paysans anglais; ses avenluros et sa mort, 331 et suiv.
Ballaro, prêtre catholique, trame la mort d’Élisabeth d’Angleterre cl la délivrance de Marie Stuart, X, 27.
Ballon (ballaille de), 11,435.
Balle (Jean), évêque d’Évroui, confident do Louis xi, VI, 357. — Cardinal, VII, 24; est député par lo roi au duc de Bourgogne, ibid.; siège aux États-Généraux de 1408, 29, 31 ; est du voyage do Péronne, 36 ; sa trahison, son chiliment, 47 ; sa délivrance, 142.
Baluze (Étienne), bibliothécaire do Colbert, scs travaux, XIII, 175, 176. — Publie les capitulaires des rois des deux premières races, XIV, 233 noie,
Balzac écrit en faveur du cardinal do Richelieu, XI, 352. — Ses lettres à la marquise de Rambouillet, XII, 123; appréciation do son talent littéraire, 125.
Banegon (la châtelaine de) défend intrépidement son manoir contre les catholiques, IX, 262, note.
Baneb, général suédois, fait avec succès la guerre aux Saxons, XI, 444; les défait à Witslock, 462; se maintient laborieusement contre les impériaux, 464; les défait à Cbemnitz, 497 ; pénètre jusqu’à Ratisbonne, 351 ; meurt, ibid.
Banque o’.Angleterre (création de la), XIV, 202.
Banque de Law. Naissance, grandeur, décadence et chute de cet établissement, XV, 38, 48, 49 à 67.
Banquet du comte d’.4rite (le), X, 336.
Bar [lo comte de) est au siège de Saint-J ean-d’Acre, III, 540.
Bar (comte do), gendre d’Édouard i", roi d’Angleterre, prend les armes contre le roi de France, IV, 405; attaque la Champagne, 415; est battu , pris et forcé de roconnaltre la suzeraineté du roi do Franco,
Bab [duc de), V, 531 ; est incarcéré par les Cabochiens, 53ï; délivre par le duc do Guienne, et fait commandant de la Bastille, 541. — Combat à AzincourI, VI, 16; y périt, ÎO.
Babbançon, évêque de Pamiers, est cité devant le tribunal do l’inquisition, IX, 169.
Babbasam [le sire de), se bat, avec six autres chevaliers français, contre sept chevaliers anglais, V, 466 note. — Rejoint Tannegui Duchêtel 5 la Bastille, VI, 38; en sort avec lui, 39; son opinion sur le meurtre do Jean sans Peur, 61 ; il défend Melun, 70; est fait prisonnier, 7î; délivré , Î07 ; gouverneur de la Champagne, 245 ; sa mort, 308.
Babbation, maître de l'infanterie, envoyé pour aider Julien. I, 307; sa lâcheté ou sa perfidie, 308.
Babbavaba, amiral génois, sauve l'escadre génoise du désastre do l'Écluse, V, 49.
Barbebim (le cardinal), neveu d'Urbain viii, légat en Franco, XI, 224; s'entremet vainement on faveur du duc de Savoie, 323.
Babbette (Étienne), directeur des monnaies et de la voirie do Paris; émeute Barbette, IV, 465.
Babbezieux (marquis de), second fils de Louvois, ministre do la guerre après lui, XIV, 153; tente de faire assassiner Guillaume ni, 166 note; contrario les opérations du duc do Noailles, 199; meurt, 375.
Barbier, avocat h Paris; conclusion qu'il tire dans son journal des convulsions du cimetière de Saint-Médard, XV, 171.
Barbin, intendant de Marie de Médicis, est fait contrôleur général des finances, XI, 101; çst arrêté, 117; accusé do conspiration, condamné au bannissement par les juges, à une prison rigoureuse par le roi, 123; exilé, 143.
Bahclat (Guillaume), Écossais catholique. Scs deux traités De la puàsance du pape et De la puissance royale, XI, 14.
Bardes, I, 54, 59.
Barère, député du Tiers aux États-Généraux, XVI, 656 note.
Bareüth-Brandebouro (margrave de) commande l’armée impériale, XIV, 476; est battu par le maréchal de Villars, ibid.
Babillon, président aux enquêtes, est enlevé et incarcéré à Pignerol, XII, 201 ; y meurt, 203.
Babillon, ambassadeur de France en Angleterre, XIII, 573. — Est dupe du ministre Sunderland, XIV, 87.
Barsie (Roger), avocat général au parlement do Paris, revise les coutumes de France, VII, 431.
Darnabites, fondation de cet ordre, VIII, 313.
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Barnave, avocat de Grenoble, se fait remarquer à l'assemblée de Vizille, XVI, 6H.
Barneweldt (Oldcn), négociateur pour la Hollande, !t Vervins, X, 427; est partisan de la paix par crainte de l'inlluenro croissante de Maurice do Nassau, 548. — Est le chef du parti arminien, XI, 146 ; son procès et son supplice, 1 48 et tuiv.
Barnon de Glote,. prévôt d’Osbern, venge son maître assassiné par Guillaume de Montgomeri, III, 78.
Baron, directeur de la Compagnie des Indes orientales, fondateur de Pondichéri, XIII, 553.
Baron, acteur, introduit l'usage de parler les vers, au lieu do les chanter, XV, 33Î.
Baronids (le père), confesseur do Clément viii, le dispose à se réconcilier avec Henri iv, X, 379.
Barras (comte de), chef d'escadre, XVI, 462.
Barre (la), jeune officier accusé do sacrilège ; sentences portées contre lui; son supplice, XVI, I4I.
Barres (Ëvrard des), grand-mattre des Templiers, est adjoint à Gilbert pour commander l'armée des croisés, III, 443.
Barres (Guillaume des) désarçonne Richard Cceur-do-Lion, III, 531; querelle entre ce prince et lui à Messine, 539 noie; il prend part au siège de Saint-Jean-d’Acro, 540; au siège de Rouen par Philippo Auguste, 580. — Aide Simon de Montfort contre le comte do Toulouse, IV, 50; ses exploits à Bovines, 82.
Barri de Saint-Aunei, gouverneur de Leiicate, est égorgé par les Ligueurs avec des circonstances atroces, XI,' 468.
Barri de Saint-àunez, Gis du précédent, aussi gouverneur de Leucate, s'y défend victorieusement contre les Espagnols, XI, 468.
Barri (le chevalier du), amant de Jeanne Vaubemier, XVI, 274.
Barri (Jeanne Vaubemier, comtesse du) devient maîtresse en titre de Louis XV. XVI, 274; fait au duc de Cboiseul dos avances qui sont repoussées, ibid.; le détruit peu à peu dans l'esprit du roi, 282 ; décide ce prince à frapper le parlement, 283; fait le duc d'Aiguillon ministre des affaires étrangères, 299; rêve un mariage avec Louis xv, 307; prête la main à ses débauches, 308; est envoyée par Louis xvi à Ruel, ibid.; dans un couvent, puis obtient la permission de se retirer à Louvecienne, 315; sa mort, ibid., note.
Barricades (journée des), de la Ligue, X, 62 et suiv. — Do la Fronde, XII, 295 et suiv.
Barrière (Jean de la) fonde l'ordre des Feuillants, IX, 470 note.
Barhière (Pierre] est rompu vif pour avoir voulu assassiner Henri iv, X, 335.
Baht (Jean), corsaire de Dunkerque, XIU, 51 7 nota. — Est pris par l’ennemi, s'échappe, est la terreur du commerce anglais, XIV, 114; est présenté au roi, 150; se signale par de nouveaux exploits, ibid.; prend ou brûle six navires de la floUt dt Smymt, 183; reprend aux Hollandais cent navires danois chargés do grains, 198; leur fait subir do nouvelles pertes, 119; est chef d'escadre, ibid.; meurt, 390 nota.
Barthélemi (massacre de la Saint-), IX, 309 et suiv.
Bartiiélemi, prêtre provençal; sa fraude pieuse et sa mort, 187.
Bartas (du), poëte protestant, IX, 388.
Basile iii, empereur d’Orient, négocie avec le pape Jean xix la reconnaissance de l'église grecque, III, 46.
Basile (frère), capucin, prêche à Saint-lacques-de-Ia-Bouchcrie contre l’édit do Nantes et contre Henri iv, X, 564.
Basin, roi des Tburingiens, donne asile à Ililderik, I, 383.
Basin (Thomas), histbrien, VI, 98 nota; 4SÎ note; évéque de Lisieux, 435; comment il est accueilli par Louis xi, 5J3.
Basine, femme de Basin, roi dos Thuringiens, I, 383; quitte son mari pour rejoindre Ililderik, qu'elle épouse; elle est mère do Chlodowig, 408 ; tradition à ce sujet, ibid,, note.
Basnage commente la coutume de Normandie, XIII, 179. — Protestant, émigré en Hollande, historien du peuple juif et des Provinces- Unies, XIV, 61 ; argumente contre Bossuet, Î89, Î90.
Basselin (Olivier), VI, ÎI8, 577.
Dassompierre, envoyé du duc do Lorraine, X, 324; négocie le traité de son maître avec Henri iv, 5.59. — Est envoyé en Espagne pour réclamer l'évacuation do la Valteline, XI, 169; conseille la levée du siège de Montauban, 179; sa situation à la cour, 181; il conseille à Louis XIII de rappeler Sulli, 194, 193; est envoyé en Suisse, 254; président adjoint des notables de 1656, 546; envoyé en Angleterre, 559 ; propos qu'il tient au siège de La Rochelle, 275 ; où il commando une division, 274; ainsi qu'à l'attaque du pas de Suze, 297; et on Savoie, 358; cabale contre le cardinal de Richelieu, 338; est mis à la Bastille, 349; épouse secrètement la princesse douairière do Conti, ibid.; recouvre sa liberté, 583.
Bataves. Leur origine, I, 217; ils se soulèvent contre Rome, 233; sont englobés dans la ligue des Franks, 278.
Batuilde, esclave saxonne, épouse le roi do Neustrio Chlodowig ii et
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rè;;ne avec son Gis aîné, Chlolhor iii, II, 150; se retire dans le monastère de Cbcllos, 15i.
Bathort (Etienne), vayvode de Transylvanie, est élu roi de Pologne, IX, 417.
BAinTANi, magnat hongrois, pousse le premier le cri : u Moriamur pro rege noslro Marié Theresâ, » XV, !i0 note.
Daudeau (l’abbé), économiste, rédacteur des Êphiméridtt du citoyen, est mis en jugement, acquitté et exilé, XVI, 385.
Baudouin, comte do Flandre, épouse Judith, Elle de Karle le Chauve, II, 448.
Baudouin ii, comte do Flandre, aide le comte Eudes à devenir roi de France, II, 487; devient son ennemi, 49t; s'unit aux chefs du parti carolingien, 49S; reconnaît Karle le Simple pour roi de France, 494.
Baudouin de Flandre, Gis du comte Arnolfe ii, envahit la Normandie,
Baudouin iv, comte de Flandre, aide Henri i", roi de France, contre Eudes II, comte de Champagne, III, 65. .
Baudouin v, comte de Flandre, beau-frère du roi do Franco Henri i", beau-père de Guillaume le Conquérant, III, 84; devient vassal de l’Empire, 87 ; est tuteur de Philippe i", 103 ; meurt, ibid.
Baudouin de Mons, comte de Hainaut, aide l’évèque de Cambrai contre les bourgeois do cette ville, III, 130; prend la croix, 163 ; meurt, 1 88.
Baudouin vi, comte de Flandre, agrandit scs domaines, III, 131; envahit la Hollande et périt dans une bataille, 132.
Baudouin i", roi de Jérusalem, frère de Godefroi de Bouillon, prend la croix avec lui, III, 165; est donné comme otage h Colo'man, roi des Hongrois, 176; combat à Gorgoni, 183; sa querelle avec Tancrède, ses exploits, ses conquêtes; il devient comte d'Ëdesse, 184, 185; roi de Jérusalem, 202.
Baudouin vii, dit ffapkin ou d la ITache, comte de Flandre, III, 2<8; aide Louis le Gros contre le roi d’Angleterre, 275 ; sa mort, 277.
Baudouin h, roi de Jérusalem, est pris par les musulmans, III, 289.
Baudouin iii, roi do Jérusalem à 15 ans, III, 427 ; se réunit, à Saint- Jean-d’Acre, à l'empereur d’Allemagne et au roi de France, 446.
Baudouin viii, comte de Flandre, III, 545 ; fait la guerre à Philippe- Auguste, 553.
Baudouin ix, comte de Flandre et de Hainaut, prend la croix, III, 568; est couronné empereur de Constantinople, 571 ; est pris par les Bulgares, ibid, noie.
[BAV]
Baddoun, frère bâtard de Charles le Téméraire, conspire contre lui, puis se réfugie en France, VII, 59.
Bai'dodin (Fran(ois), juriste et théologien, IX, 3; attaché à Antoine de Bourbon, roi de Navarre, retourne au catholicisme avec son maître, IIO, nota; se refuse à écrire une apologie du massacre de la Saint- Barthélcmi, 335 nota; est destiné par Henri, duc d'Anjou, devenu roi do Pologne, à réorganiser l'université de Cracovie, et meurt avant de l'avoir pu faire, 369 nota.
Bai’dri de Sarchainville, évêque do Noyon, donne à cette ville une charte communale, III, 349.
Bavdricovrt (Robert de), gouverneur de Vaucouleurs, VI, 146; ses relations avec Jeanne Date, 447, 148, 161 ; il prend part â la guerre pour la succession de Lorraine, 308.
Baugé (bataille do), VI, 76.
Badqdeiiare (de), premier président du Parlement do Rouen et zélé ligueur, jtrend une part active à la défense de cette ville assiégée par Henri iv, X, Î75.
Baux (les comtes des), leur lutte contre la maison do Barcelone, III, 330, 436, 469.
Bavière (Jacqueline de), épouse le second fils du roi de France, Charles vi, V, 478. — Hérite des comtés de Hainaut, Hollande, Zélande, et de la seigneurie de Frise, VI, 37; épouse en secondes noces Jean do Bourgogne, duc de Brabant, 103; s’en dégoûte; ce qu’il en résulte, 103 et suiv. ,116.
Bavière (Jean de), évêque élu de Liège, commande 6000 chevaux, et entre à leur tête dans Paris, V, 476, 477 ; est chassé par les Liégeois, 491 ; assiégé dans Maestricht, ibid.; rétabli sur son siège épiscopal, 495.
Bavière (Ernest de), est élu archevêque de Cologne. IX, .535. — Soutient la candidature d'Albert d’Autriche au titre de roi des Romains, X, 544.
Bavière (N. de), neveu et successeur du précédent, obtient de rester neutre entre Gustave-Adolphe et l'empereur, XI, 370 ; est évêque de Liège, ibid.; se mot sous la protection de la France, 406 ; repusse au parti impérial, 449. — Est contraint È traiter, XII, 31 9 ; recommence la guerre, 355; fait de nouveau la paix à MUnster, 365.
Bavière-Leuciitenberg (Maximilien-Henri do], électourTarchevêque de Cologne, évêque de Liège, dévoué à la Franco, XII, 606. — Facilite à Louis XIV l'invasion do la Hollande, XIII, 360, 361, 377; est gouverné par son ministre Fürstenberg, que les Autrichiens lui
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enlèvent, 436 , traite avec les Provinces Unies, 437. — Détruit, avec l’aide de la France, les libertés municipales de L>oge, XIV, 20; meurt, 80.
Davièse (Mario-.Ynne-Christine de), épouse le Dauphin, Gis do Louis xiv, ou Monseignmr, XIII, 569.
Bavière (le prince Elément de), frère do l'électeur Maximilien-Emmanuel, devient archevêque-électeur do Cologne malgré le roi de France,
XIV, 81 ; proteste contre l’électorat donné au Hanovre par l’empereur, 209 ; est maintenu sur le siège de Cologne par le traité de Rysvvick, 233; s’allie à la France, 381 ; appelle les Français dans les places fortes de son électorat 382 ; perd Kayserswerth, 392; Liège, 393; est mis au ban do l’Empire, 453, 456 ; réintégré, 580. — Proteste contre la déclaration do guerre à la France, faite par la diète de Ratisbonno,
Bayart (Pierre du Terrail de), ses débuts, VII, 322 nota,- il tue Sotomayor en combat singulier, 335; commande l’infanterie, 972; secourt les Impériaux contre les Vénitiens, 377; sauve Perrare, 393; est blessé à Brescia, 401 ; combat à Ravenne, 405; est pris à la journée des Éperons, 423 ; arme chevalier François 1", 449. — Sauve Mézières, Y'III, 12; conduit un renfort à Lautrec, 25; occupe Lodi, 48; sauve l’armée française au prix do sa vio, 53 et suiv.
Bayart, secrétaire d’état, expie par une prison perpétuelle le crime d’avoir médit des charmes de Diane de Poitiers, VIII, 367.
Bayle (Pierre), savant protestant, émigré en Hollande, XIV, 61 ; ses travaux, ses doctrines, 523 et suiv. ; .sa mort, 528 note.
Bai'ona (marquis do], vice-roi de Sicile par intérim, est repoussé à coups de canon par les habitants de Messine, XIII, 462; attaque cette ville sans succès, ibid.
Bayonne, sa constitution communale, III, 264. — Capitulation qui donne cette ville à la France, VI, 453.
Beacby-IIead (bataille navale de), XIV, 137, 138.
Béarn (le vicomte de) , est do la première croisade, III, 179 ; retourne en Europe après la bataille d’Ascalon, 191.
Béarn (Gaston, comte de), prend la croix contre les Maures, III, 294; meurt dans une bataille, 295.
Beatoun (le cardinal), archevêque de Saint-André, primat d'Écosso, est surpris dans son château et massacré, VIII, 391.
Beatrix, sœur de Hugues Capel, femme do Frédéric de Bar, duc de Haute-Lorraine, II, 540; s'entremet en faveur de la reine Emma,
[BEA]
Béatbix, fille de Renaud, comte de Bourgogne, épouse l’empereur Frédéric Barberousse, m, 474 .
Béatbix, quatrième fille de Raimond Béranger, hérite du comté de Provence, IV, soi, épouse Charles d’Anjou, <05.
Béatbix de Pobtugal, duchesse de Savoie, détache le duc son mari de l'alliance française, YIII, 60, «9; meurt, <52.
Beadfobt (le duc de], fils de César de Vendôme, XI, 539, 593; compromettant pour Anne d’Autriche 586. — XII, 460 chef du parti des Importants, ibid.; conspire contre Mazarin, qui le met h Vincennes, 170, 474 ; s’en échappe, <84 ; se fait frondeur, 315; amène un grand convoi d’Étampes h Paris, 320; retient le peuple au lieu de le pousser, 3<6; refuse de le soulever, 375; prend dans le Parlement le parti du prince de Condé, 388; commande les troupes du duc d’Orléans, 392; se Joint au duc de Nemours, 395 ; attaque sans succès le pont de Jargeau, 397 ; se prend de querelle avec le duc de Nemours, 398; conduit des auxiliaires au camp du duc de Lorraine, 408; conduit au faubourg Saint-Antoine des volontaires parisiens, 443; sa conduite pendant le massacre de l’Hàtel de Ville, 446, 448 ; il est nommé gouverneur de Paris, 421 ; tue en duel le duc de Nemours son beau-frère, 424; se démet du gouvernement de Paris, 428; en est banni, 429; danse avec le roi, 546. — Commande une expédition contre Djidjolli, XIII, <92, <93; est rappelé dans les mers du Ponant, où il ne fait rien, 309, 340, 344 ; escorte une troupe expéditionnaire dans l'ile de Candie, où il trouve la mort, 364.
Bbavfobt (Louis de), savant français réfugié en Hollande, renverse tout le roman des premiers siècles de Rome, XV, 353 note.
Beautbemont (de), chef d’escadre commandant l'avant-garde de la flotte française, prend la fuite devant les Anglais, XV, 547.
Beauhabnais (de), gouverneur du Canada, XV, 303 note.
Bkadjeu (le sire de), frère de Jean ii, duc de Bourbon , soulève la noblesse du Berri contre Louis xi, VI, 656. — Accompagne ce prince à Péronne, VII, 36; est chargé du gouvernement de Guienne, 67 ; tombe au pouvoir du comte d’Armagnac, 8< ; est délivré, 83 ; épouse Anne de France, 84; préside la commission qui juge le duc de Nemours, 434 ; procédés de Louis xi envers lui, 446 ; il est chargé de la garde et du gouvernement du jeune Charles viii, 454; gouverne le royaume sous la direction d’Anne de France, 466 et suiv. ; est gouverneur de la Guienne, <02, <03; devient le chef de la maison de Bourbon, 204; échange la Guienne contre le Languedoc , ibid,; déconseille la guerre
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(l’Italie, 250; osl nommé régent du royaume, 254; faveurs que lui fait Louis xii, 300.
Beadibd (de), capitaine de vaisseau, fait manquer l’expédition de Cavelier vers les bouches du Mississipi, et cause sa mort, XIII, 559.
Bbaojed, capitaine de vaisseau, prisonnier à Alger, est délivré par le bombardement de cette ville, XIII, 593.
Dbadiolais (M“* de), fille de Philippe d'Orléans, régent do France, est fiancée à Don Carlos do Bourbon, fils de Philippe v, roi d’Espagne, XV, m.
Beaulieu (le Camus de], sa fortune et sa mort, VI, 1H, 412.
BsAUiiANoia (Robert de) , maréchal de Bretagne, enlève la ville do Vannes, occupée par les .\nglais, V, C5; combat des Trente, 4 25; il est fait prisonnier à Aurai, 251 ; est élu chef de la Confédération bretonne contre la France, et rappelle le duc exilé, 322.
Beauharchais (Eustache de), sénéchal do Toulouse, prend po.sscssion de la Navarre au nom do la reine Jeanne , IV, 357 ; défend Gironne, et la rend aux Aragonais, 382, 383.
Beauharchais (Bouhier de), trésorier de l’épargne, XI, 204 ; est accusé do concussions, s’enfuit, est exécuté en effigie, 206 note.
Beaumarchais avilit le Parlement Maupeou par sou procès contre Goezman,XVI, 306; donne le Barbier de Séville, 443 note; ouvre l’avis de secourir l’Amérique en secret, et par intermédiaires, tèid. (texte) ; est subventionné à cet effet par les gouvernements de Franco et d’Espagne, 446 ; envoie neuf vaisseaux chargés d’armes, de munitions, d’oŒciers, 420; défend le gouvernement français contre un factum do Gibbon, 440 ; exploits do son vaisseau le fier Bodrijue, 445 : le Mariatje de Figaro, 546; ses éditions de Voltaire et do J.-J. Rousseau, 547.
Qbaumomt-sdr-Oisb (Mathieu, comte de), allié do Bouchard do Hontmorenci contre Louis le Gros, III, 207.
Beaumont (le comte de), fils de Charles le Mauvais , est envoyé par son père auprès de Charles v, V, 346, 317.
Beaumont (Christophe de), archevêque de Paris, austère, mal avec la Pompadour, XV, 436 ; adresse au roi des remontrances contre un édit qui annonce l'intention d’imposer ie clergé , 439 ; affaire des BtIbfi de confession, 444 à 448 ; ii est exilé dans sa maison de campagne, 502; lance un mandement furibond, que le Parlement fait brûler par le bourreau, 505; consent à une transaction qui clôt le débat, 542. — Tonne contre le livre do l'Esprit, d’Helvétius, XVI, 45; contre l'Encyclopédie, 50; (Xintre l’Emii*, 4 29; publie une Apologie des jésuites, qui est condamnée au feu et le fait exiler de nouveau, 24 5 ;
BEC
s’allie an parti Du Barri, 307; est hué en sortant du Palais de justice, 336; interdit les fonctions sacerdotales à l'abbé de l'Ëpée, 39S nota; a des relations amicales avec U. et Necker, 500 ; témoigne hautement son regret de la retraite de Necker, 504.
Bbavnb (Renaud de Semblancai de), archevêque de Bourges, X, 154 note; un des commissaires royaux de la conférence de Suresne, 314 etsuiv.; prépare Henri rv à l'abjuration, 316; préside la commission chargée de réformer l’Université, 477.
Bbavbain (Adrien de CroT, seigneur de Reux et de), négocie la trahison du connétable do Bourbon, VIII, 37, 41 ; son ambassade auprès du conseil de régence de France, 79.
Beai'sobbb, historien du manichéisme, calviniste émigré, XIV, 64.
Bbadsoleil (M*”* de), ses efforts patriotiques, et ses malheurs, XII, 13
note.
Beauvais, organisation féodale de cette ville, insurrection des bourgeois, formation de la commune, charte communale, III, 144, 145.
BEAuvAis-NAncis (le sieur de), député aux États-Généraux do 1588, X, 97; assiste au conseil où l'assassinat du duc de Guise est résolu, 109.
Beauvais (l’abbé Jean de), prédicateur, décoche à Louis xv et à la Du Barri une sanglante apostrophe, et y gagne un évêché, XVI, 307.
Beauvau (le sire de), l'un des négociateurs de la trêve do Tours, VI,
Beauvilliebs [duc de), gouverneur du duc de Bourgogne, est admis dans l’intimité de de Maintenon, XIV, 485; président du conseil des finances, participe aux opérations de Pont-Chartrain sur les monnaies, 103; comprend la nécessité des réformes, 306; se laisse entraîner aux idées de M** Guyon, 316 ; échappe & grand’peine h sa disgrâce, 319 ; fait décider une enquête sur l’état de la France, 319; opinion qu’il soutient dans le conseil tenu sur le testament de Charles ii, roi d'Espagne, 364, 361; il s'oppose aux réformes proposées par Vauban, 489 ; relève par ses exhortations le courage affaissé du duc de Bourgogne, 549 ; meurt, 608.
Beauvoib [le seigneur de), victime de la Saint-Barthélemi, IX, 331.
Bec (Philippe du), évêque de Nantes, enseigne â Henri ivla religion catholique, X, 316.
Beccabia (le marquis), auteur du TixùU des tUUls et des peines, XVI, 437; professeur d'économie politique à Milan, 194 note.
Becs ou Du Bec, général wallon, amène on renfort aux Espagnols sur le champ de bataille de Rocroi, et fait retraite au plus vite, XII, 464 etsuiv.; secourt Tbionville, 471; périt à Lens, 164, 161.
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£ecKET [Thomas] , chancelier de Henri ii , est chargé par lui de poursuivre la guerre contre le comte de Toulouse, III, 468; sa grande faveur, 483 ; il devient archevêque de Canterbury, ibid.; lutte qu'il soutient contre Henri li, 484 et suiv.; sa mort, 489.
Deda, Bbdibb (Noël), syndic de la Sorbonne, s'oppose 4 l'enseignement de l'hébreu, VIH, 4 44; dénonce Érasme à la faculté de théologie, 454; est accusé de calomnie, 460; désapprouve le divorce d'Henri viii, 476 ; fait condamner un livre de la reine de Navarre, 179 ; est puni de ses excès de zèle, 4 8t.
Bedford (duc de), frère d'Henri v, roi d'Angleterre, est régent d'Angleterre pendant l'absence du roi, VI, 7; fait lever le blocus de Har- Oeur, Ï6; rejoint son frère devant Melun, 70; fait lever le siège de Cosne, 8t; est régent de Franco, 8Î ; mène le deuil de Charles vi, 85; ses premières mesures de gouvernement, 89; son premier mariage, 95; il bat les Français à Vemeuil, 400; contraintle duc de Bretagne i l'inaction, 444 ; ordonne le siège d'Orléans, 448 ; s'y obstine, 430; lettre écrite par lui sur Jeanne Darc, 493 noU; sa fureur et ses embarras après la défaite de Patai, 4 97 et suiv.; il défie Charles vu, Î03; va défendre la Normandie, t08; revient à Paris, t47; ses concessions au duc de Bourgogne, ses succès en Normandie, t48; danger qu'il court sur la route de Rouen 4 Paris, 307; il institue des écoles 4 Caen, 341; échoue devant Lagni, 345; son second mariage, 346; sa dernière apparition 4 Paris, 3S6; sa mort, 336, 340.
Bedhar, général espagnol, joint ses troupes 4 celles du maréchal de Boufllers, 7CIV, 405.
Beffroi, III, 244.
Bégo, comte du Poitou, est surpris et tué par Lantbert et les Normands, II, 4*7.
Beiicciiet, financier, puis marin, son absurdité 4 l'Écluse, et sa mort, V, 49 et suiv.
Belcastel, page du prince de Condé, amant de la princesse, et soupçonné d'avoir empoisonné son maître, X, 53 noie.
Belen (Bel, ffeol], dieu du soleil chez les Gaulois, I, 53; les Romains l'identifient 4 Phébus, *04.
Bblg on I* Belge, Brenn des Gaulois cl des Teclosages, son expédition en Macédoine et en Grèce, I, *4 et suiv.
Belges, leur origine ; ils passent le Rhin , et envahissent la Gaule septentrionale, I, îî; s'accommodent avec les Kimro-Toutons, 447; s'arment contre César, 147.
BEL
Belgique, l'une des quatre provinces de la Gaule romaine, I, 4%; révoltes étouffées, 497; la lisière du Rhin en est détachée, Î17.
Belin, marchand de Troies, agent du parti catholique en cette ville, IX, 337; y provoque le massacre des protestants, 338 nota.
Belin (le comte de) , dissuade le duc de Mayenne d'accepter les propositions de l'Espagne, X, 4 94; est gouverneur de Paris, S67, Î68; est révoqué, 347; lieutenant-général de Picardie, et rend lâchement la ville d'Ardres aux Espagnols, 39S.
BÉLisAinE, patrice, renverse le royaume des Wandales, II, 49; ses combats en Italie, ÎO, îl ; sa disgrâce, Î5.
Bellai (Guillaume du}, seigneur do Langei; mission dont il est chargé près d'André Doria et de François i*', VIII, 440 ; importance de son rôle diplomatique, 162; démarche conciliatrice qu'il Tait auprès de Mélanchthon, 18Î; il enrôle des Suisses et des lansquenets au service du roi, 237; est gouverneur du Piémont, 274; dévoile les crimes de Du Guàt, tôid.; engage en vain le roi à descendre en Italie, 279; ses derniers services et sa mort, 282,
Bellai (Jean du), évêque de Bayonne, agent diplomatique de François i", VUI, 162; ambassadeur en Angleterre, 474; évêque de Paris, 476 note; approuve le divorce d'Henri viii, 176; est ambassadeur à Rome, 180, 208 ; cardinal, député vers Henri viii, 303 ; fait partie du conseil d'Etat sous Henri ii , 361 .
Bellai (Martin du), historien, fait la guerre en Provence, VIII, 242 ; ravitaille Landrecies, 290; est gouverneur de Turin, 298.
Bellai (Joachim du), publie le Traité de l'illustration de la langxu /ron- Foist, IX, 9. ■
Bellai (Eustache du), évêque de Paris, dégrade Anne Du Bourg des ordres sacrés, IX, 29.
Bellarein, chef de l'école théologique des jésuites, X, 170 note; vient en France avec le cardinal-légat Caetano, 497; dispute à Venise contre Frà Paolo Sarpi , 546. — Son livre De la puiuance du souverain pontife sur le temporel, est décrété de saisie par le parlement de Paris, XI, 14. — Il persécute Galilée, XII, 44.
Bellbcombe, gouverneur de Pondichéri, défend héroïquement cette ville et obtient une capitulation honorable, XVI, 433.
Bellevonds (le maréchal do) est disgracié pour n'avoir pas voulu prendre le mot d'ordre de Turenne, XIII, 380 note; ramène de Hollande les dernières divisions de l'armée française, 434, 440. — Bat les Espagnols en Catalogne, et y prend quelques places, XIV, 20;
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commando, sous Jacques ii, l’arméo doslinéo à envahir l’Angleterre, 456 ; est cause du désastre de La Hougue, 161 .
Bbllegabdb (Saint-Lari de), favori de Henri iii, est fait maréchal, IX, 406; assiège Livron, 411; s'empare du marquisat do Saluces, 486; meurt, ibid.
Bbllegabdb (Saint-Lari de), grand écuyer de Henri iii, le voit assassiner, X, 160, 16* noie; ambassadeur à Florence, pour y demander la main do Mario de Médicis, 511 ; est amant de cette princesse, après l’avoir été de Gabrielle d’Estréos, ibid. — Devient gouverneur do Bourgogne, XI, 7; a recours à la magie pour nuire au maréchal d’ Ancre, 39; correspond avec la reine-mère, prisonnière à Blois, 139; cabale contre Richelieu, 331 ; conspire avec Gaston d’Orléans, 349 ; est décrété de lèse-majesté, ibid. , frappé do confiscation, 3o5.
Belle-Islb (Fouquet, comte de), petit-fils du surintendant Fouquet, relève la fortune do sa famille, XV, 193; commande un corps d’armée sur la Basse-Moselle, prend Traerbacb, 193 ; plan do campagne qu'il propose, et qui n’est point adopté, ibid.; accroissement de son crédit, 103; il se fait appuyer par M** de Vintimille, et nommer plénipotentiaire h Francfort, *33; propose un plan de démembrement de la monarchie autrichienne, 336; maréchal; va négocier en Silésie avec le roi de Prusse, 137 ; commande un moment l’armée de Bohème, 144; conseille vainement au maréchal de Broglie de se concentrer, 150; reprend le commandement do l’armée rejetée dans Prague, et s’y défend avec énergie, *5*; reçoit l’ordre d’en revenir à tout prix, et fait une retraite désastreuse, 153, 154; est presque en disgrâce, 160; combat en Provence contre les Piémontais, 199, 300; reprend snr enx le comté de Nice, 3*0; ministre de' la guerre, 516; fait de bons règlements qu’on no suit pas, 5*7 ; signifie au gouverneur du Canada qu’on ne lui enverra aucun secours, 549; meurt, 581 note.
Belle-Islb prise par les Anglais, XV, 574.
Bblle-Islb (le chevalier de) s’obstine à forcer sans canon le col do l’Assiette, près d’Eiilles, et y perd la vio, XV, 3*0, 3*1.
Bellesme (Robert de), comte d'Alençon. Sa férocité, III, 197; il fait la guerre au roi Henri i", qui le jette au fond d’un cachot, 119.
Belloi (de), poëte tragique, XVI, 157.
Bbllovakes, peuple belge. Ils fournissent 60,000 hommes contre César, 1, 147; sont attaqués par les Édues, et déterminent la retraite des confédérés, 148; capitulent, 149; s’arment de nouveau, 176; refusent de secourir Alesia, 181; sont forcés de se soumettre à César, 189.
BEN
Bellovèse conduit les émigrés bituriges, édues, etc., délivre Hassalice, chasse les Étrusques de la vallée du Pé, et rétablit l'Is-Ombrie, I, 16 et 47.
Belon, naturaliste voyageur, IX, 43.
Belzukce (do), évéque de Marseille, consacre son diocèse au Sacri Cour dt Jésut, XV, 347; s’illustre par son courage et son dévouement durant la peste, 599 ; prolonge lo mal par des processions et cérémonies hors de saison, 600.
Bembo (Pierre), VII, 47Î.
Bene (l'abbé Del), frère do lait de Henri iii, l'exborto à faire périr le duc de Guise, X, 60.
Bénédicti.ns (ordre des), institué par saint Benoit, II, 34. — Reformé (congrégation de Saint-Maur), XII, 68.
Benedictcs (saint Benoit), institue l'ordre des Bénédictins, II, 34.
Bénezet (saint) fonde l’association des frères Pontifes, ou faiseurs do ponts, III, 443 note.
Bénezet, prédicateur protestant; est pendu à Montpellier, XV, 443.
Benignl's (saint Bénigne) fonde les églises d’Autun et de Langres, son martyre, 1, 153.
Beneels de Biervliet invente l’art d’oncaquor et de conserver lo hareng, VIII, 45 note.
BenoIt, diacre, fabrique à Mayence les Fausset Dkrilalet, II, 396 note.
BenoIt VIII, pape, lance l’anathème contre les usurpateurs des domaines de l’abbaye de Saint^Iilles, III, 41, 43.
BenoIt in, pape, élu, h prix d’or, à l’égo de douze ans, chassé du trône pontifical , y remonte plusieurs fois par les mêmes moyens, jusqu’à ce que l’empereur Henri iii juge enfin à propos d’intervenir, III. 77.
BenoIt xi, pape, succède à Boniface viii, et lui survit pou, IV, 451,
BenoIt xii, pape. Ses vertus et ses bonnes intentions, V, 15, 16 ; il s’efibreo d’empècher la guerre entre l’Angleterre et la France, 38 ; excommunie les Flamands, 47.
BenoIt xiii (D. Pedro do Luna), pape d’Avignon (antipape) après Clément vu, V, 444 ; son obstination à garder la tiare, 445, 451, 453, 464, 465, 500 et suiv., 556.
BenoIt, curé de Saint-Eustache, adhère au parti poliüque, X, 196; se rend à Saint-Denis près de Henri nr, 315 ; écrit en faveur do ce prince,
BenoIt XIII, pape bien disposé pour les jansénistes, XV, 141; publie une bulle favorable aux opinions de saint Thomas, et désagréable
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aux irolinisles, 461 ; ropd géni'ral dans la catholicité l’oflice de saint Hildebrand [Grégoire vu), que la Franco repousse, 1 63; meurt, 169 nota.
BenoIt XIV, pape, XV, 315; accepte la dédicace de Mahom$t et envoie è Voltaire une médaille, 390 ; tente do concilier le clergé et le Parlement par un bref que le Parlement décrété de suppression, 506. 507.
Bensesade, littérateur, habitué de l'hôtel de Rambouillet, XII, 126. — Chantre ordinaire des galanteries de la cour, XIII, 184.
Bextivoglio, seigneur de Bologne, allié de Louis xii, VII, 320; est protégé par ce prince, 328; puis abandonné, 360.
Beppolen, duc do la Marche de Bretagne, périt par trahison dans une expédition en Bretagne, II, 95.
Béha, comte de Barcelone, est convaincu de trahison par le jugemml d* Dieu, II, 383.
BÉRAMiÈRE, fille du roi de Navarre, épouse Richard Cœur-de-Lion,
Béraud, évêque de Boissons, l’un des promoteurs de la Paix de Dieu,
BERcniM (Bercziniy), magnat hongrois au service de France, délivre la Lorraine envahie par les Croates et Pandours du partisan Mentzel, XV, 264.
Bérenger ( Béringhier ) , petit-fils de Lodcwig le Pieux, est élu roi d’Italio, II, 486 ; se fait proclamer empereur, sa lutte contre Lodewig de Provence, et sa cruauté, 496, 497; sa chute et sa mort, 510.
Bérenger, comte do Rennes, prête serment de vassalité à Ricliard t", duc do Normandie, II, 522.
Bérenger, évêque de Cambrai, est chassé do celte ville par les bourgeois, et rétabli par Bruno, duc du Lotherrêgne, II, 532.
Bérenger, archidiacre d'Angers, écolâtre de Tours, sa doctrine sur l’Eucharistie, et ce qu’il en advient, 111, 91 et •'uiv.
Bérenger-Raiiiond, comte de Provence, fait la guerre aux comtes des Baux, III, 426.
Berg (le comte de], insurgé protestant, envahit la Gueldre et le comté do Zutphen, IX, 299.
Bergerac (paix de) IX, 466.
Bergier, savant français, XII, 72.
Bergier (l’abbé), publie un livre intitulé : CtrUludi des preuves du '' Christianisme, XVI, 1 44.
Bereelet, amiral anglais, tente un coup de main sur Brest, est repoussé, et va brûler Dieppe, XIV, 196, 197; attaque successivement Saint- Malo, Granville, Dunkerque, Calais, 211, 212.
BER
Bebkiaroe, grand sultan des Turks, III, 169, 181.
Behlaimont [le comte de) est cause que les protestants de Flandre prennent le titre de Gueux, IX, 207.
Berlin. Ce que doit cette ville à Louis xiv, et à l'émigration protestante française, XIV, 63.
Bernard, marquis de Gothie, comte d'Autun et do Mâcon, se déclare contre Lodewig le Bègue, II, 471 ; perd la Gothie, et se retire à Autun, 472; meurt, 474.
Bernard, comte d'Auvergne, reçoit on fief la Gothie, II, 472; guerroie contre l'ancien marquis de Gothie, ibid.
Bernard (le Danois], tuteur do Richard i*', duc de Normandie, le laisse emmener par Lodewig d’Outre-Mer, II, 523 ; divise Lodewig et Hugues de France, 52i.
Bernard, comte de Scniis, recueille le duc de Normandie, Richard r', II, 524; lui acquiert l'appui de Hugues do France, ibid.; prend les armes contre Lodewig d'Outre-Mer, 525.
Bernard (saint), ahbé de Clairvaux; son inQuence, III, 293; son histoire, sa lutte contre Abélard, 324 à 330; son opinion sur le dogme de la conception immaculée, 403 note; étrange lettre qu'il écrit au pape, 422; il est délégué par Eugène iti pour prêcher la croisade, 429 et suiv. ; son humanité pour les juifs, 431 , 432; grands effets de son éloquence en Allemagne, 432; sa mort, 454; ses derniers efforts contre l'hérésie, 454 et suiv.
Bernard (dit de Ventadour), troubadour, III, 375 note.
Bernard, frère mineur, opposant à l'inquisition et à Philippe le Bel, IV, 463; est enmuré à perpétuité, 545.
Bernard de Saisset, évêque de Pamiers, sa mission près de Philippe le Bel , ses imprudences et son procès, IV, 424 et suiv.
Bernard, avocat de Dijon, député aux États-Généraux do 1583, X, 96 nota; préside le tiers-état après La Chapelle-Marteau, 121; son discours de clôture, 123.
Bernard de Saxe-Wbiuar, XI, 365 ; commande les Suédois h Lutzen, après la mort de Gustave-Adolphe, 396; prend Ratisbonne, 449; est battu h Nordiingen par les Impériaux, 420 ; aide les Français è reprendre Spire, 422; se replie sur la Sarre, 435; campagne sur le Rhin et en Lorraine, 436 et euiv.; traité qui le lie h la France, en lui assurant le landgraviat d'Alsace, 438; campagne en Alsace, 447; en Bourgogne, 456; en Franche-Comté, 469; en Allemagne, 470; brillants succès remportés sur le Rhin, 480, 490, 491 ; grands desseins do ce prince déjoués par la mort, 496, 497.
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Dehnard (Samuel), banquier juif, prèle b Louis xiv onze millions, XIV, 491 noii; le roi lui fait en personne les honneurs du chlleau de Marli, 493 nott; il fait une énorme banqueroute.
Bernardin de Saint-Pierre, XVI, 517, 518.
Bernuard, fils naturel do Karle-Hartel, II, 117 note; commande une des armées de Charlemagne, 161 ; fait abandonner aux Langobards les défilés du mont Cenis, Md.
Bermiard, fils de Peppin et petit-fils de Charlemagne, est établi, par ce dernier, roi d'italio après la mort de son père; prête serment à Lodewig le Pieux, II, 367 ; essaie de se rendre indépendant ; sa chute sa mort, 374, 375.
Bermiard, fils de Wilhelm de Toulouse, favori do Lodewig le Pieux, est battu en Espagne par l'émir de Cordouc, II, 383; haute position que Lodewig lui donne, usage qu'il en fait, sa liaison avec l'impératrice, 387 ; ses disgrâces, 389 ; sa réhabilitation, 391 ; disgrâce nouvelle, il devient ennemi de l'empereur, 391 ; est dépouillé de son gouvernement, 393 ; rétabli, quel réle il joue dans les querelles des fils de Lodewig, 411, 411, 413, 416; il est assassiné par Karle le Chauve, 418.
Bermer, médecin à Montpellier et dans l'Inde, XIII, 179.
Bermn (le cavalier), architecte et sculpteur des papes; son voyage en France, XIII, 131.
Bernis (l'abbé, plus tard cardinal de), confident do M** de Pompadour, négocie l'alliance do la France avec l'Autriche contre le roi de Prusse, XV, 491, 493; cherche à ralentir l'entrainement de sa patronne et du roi, 495; ministre d'Élal, bientôt après ministre des affaires étrangères, 511; négocie une transaction entre le roi, les évêques et le |iarlcment, 511; déclare qu’il est nécessaire do songer à la paix, perd le ministère et gagne le cardinalat, 541. — Ambassadeur do Franco à Rome, ses dépêches sur la mort do Clément xiv, XVI, 111.
BERNq,N, abbé de Baume, fondateur do monastère de Cluni, III, 41.
Berqitn ( Louis de ), savant gentilhomme picard , adopte les opinions des proteslants, YIII, 147; persécutions et supplice qu'il subit, 151, 133, 1.34, 160.
Berri (Jean, duc de), troisième fils du roi Jean; d'abord comte do Poitiers, V, 1 49 ; s'enfuit è la bataille de Poitiers ,151; duc de Berri, 130 ; mandé par Charles v mourant, 331, 332; gouverneur du Languedoc et d'Aquitaine, 345; battu par les Languedociens révoltés; ses cruau-
t4^s et ses exactions, 3i8, 392; tue le comte de Flandre? 398; détruit les (ucAitu, iOI ; sa lâcheté, 407; congédié par Charles vi, 4t7; destitué; empoisonne l'archcvéque de Reims? 428; mêlé aux querelles d’Orléans et de Bourgogne, 461 et suiv. ; se déclare pour le parti d'Orléans, 607 et suiv.; traite avec les Anglais, 523; assiégé dans Bourges par Charles vi, 624. — Sa lâcheté, VI, 7 et suiv. ; sa mort, 25.
Berm (le duc de), Qls puîné du dauphin, gendre du duc d'Orléans, XIV, 562 ; meurt, 607.
Berm (duchesse do], fille du duc d’Orléans, soupçonnée d'inceste et d'empoisonnement, XIV, 662, 607. — Se pique de rivaliser avec les orgies paternelles, XV, 42.
Berrter, lieutenant do police, XV, 436; ministre de la marine, puis garde des sceaux, 54 4, 584 note.
Bertaud, horloger, XVI, 49. •
Bertadt, poète français, X, 482.
Bertue, fille de Conrad, roi d'Arles, veuve d'Eudes, comte de Chartres, épouse le roi Robert en secondes noces, III, 32; son mariage est annulé par le pape Grégoire v, 34.
Bertiie, fille de Gertrude de Saxe, comtesse de Frise, épouse le roi de France Philippe i”, III, 433; est répudiée, 451 ; sa mort, 452.
Berthefred, duc austrasien, conspire contre Ilildebert, II, 89; sa mort, 93.
Bertuemer, do Genève, encourage Michel Servet, VIII, 485; meurt sur l’échafaud, 486 note.
Berther, roi de Tburinge, est assassiné par son frère Ilerménefrid,
Berther, maire du palais sous Théoderik, scs fautes, sa défaite, sa mort, II, 463 à 4 65.
Bertiiier de Savvigm, intendant do Paris, devient le premier président du parlement Mauptou, XVI, 285 note.
Bertiioald, maire du palais on Burgondie, mission que lui donne Brunehilde, II, 4 09 ; sa mort, 4 4 0.
Berthold, comte de Maurienne, fondateur du duché de Savoie,
Bertiiolf, chef des Van der Straten; sa fortune et sa mort, III, 289, 290.
Bertiiollet, chimiste français, XVI, 549, 520.
Bertin, lieutenant de police, puis contrôleur général des finances, XV, 662; état où il trouve le trésor; ses mesures, ses expédients, 562, 563. — Ministre de la maison du roi, fonde le cabinet do chartes, X\’l, 151
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no(«, conrident des spéculations du roi sur les grains et les farines, 292, 293 nol«.
Bertin (M"*), marchande de modes admise dans l’intérieur de Mario- Anloinelle, XVI, 514.
Bertraob, femme de Peppin le Bref, se consacre à Dieu après la mort de son mari; intervient entre ses deux Gis; marie Charlemagne avec la Gllo de Désidcrius, roi des Langobards, II, 253.
Dertradb de Montfort, femme do Foulques le Rochin, comte d'Anjou et do Touraine, quitte son mari pour lo roi Philippe i" qu’elle épouse, 111, 151; est sacrée reine par deux évêques, tSî; sa haine contre Louis le Gros et ses crimes, 208, 209 ; ses vaincs menées contre Louis le Gros et sa mort, 214.
Bertrand, comte et marquis de Provence, se fait feudatairo du saint siège, III, 440; perd une partie de scs domaines, 444.
Bertrand, Gis de Raymond do Saint-Gilles, comte de Toulouse après lui, perd Toulouse et le Rouergue, III, 494; les recouvre, 200; prend en Palestine la ville de Tripoli, où il fonde une principauté, 203; meurt, 221.
Bertrand de Born excite les Gis d'Henri ii contre leur père; caractère, talents do ce personnage, but qu'il se propose, III, 496 etsuiv.; il excite les enfants d'Henri ii contre leur père, qui le fait prisonnier et lui pardonne, 508, 509 ; ses efforts pour allumer la guerre entre Philippe Auguste et Richard Cœur-de-Lion, 552.
Bertrand d» Gourdon, arbalétrier, .tue Richard Cœur-de-Lion, et paie cet exploit de sa vie, III, 557.
Bertrand-Martin, évêque des hérétiques albigeois,' retiré à Montségur, est forcé de se rendre et brûlé vif avec ses ouailles, IV, 496.
Bertrand de Molleville, intendant de Bretagne, s'y rend odieux par ses violence^, s'enfuit, est pendu en eOigie, XVI, 608.
Bertrandi (Jean), premier président au parlement de Paris, puis garde des sceaux, VIII, 396; est donné pour conseil à Catherine de Médicis, régente, 413; est fait archevêque de Sens et cardinal, 463. — Est renvoyé, IX, 23.
Bérulle (le père do), fondateur do la congrégation de l'Oratoire, négocie pour Louis xiii auprès de Mario de Médicis, XI, 4 41 ; est directeur do cette princesse, 226; intrigue au profit do l'Espagno contre le cardinal de Richelieu, ibid. et 278; cardinal lui-même, ibid. — Introduit en France l'ordre espagnol des Carmélites, XII, 63 note; fonde la congrégation de l'Oratoire, 67.
Berwick (Fitz-James, duc de]. Gis naturel do Jacques ii, cummando
j^BÈT]
un corps français en Espagne, envahit le Portugal, XIV, 431 ; commando en Languedoc, 440; prend Nice, 449; maréchal, retourne en Espagne, où il est réduit, faute de soldats, h diriger une retraite, 453 et juin.; reprend l'odensive, fait reculer l'ennemi, s’empare de Cartbagéne, 469, 470; bataille d'Alraanza, 473; prise de Valence, 474; de Lérida, 473 ; commande l’armée de l’Est sous l’électeur do Bavière, 493 ; gagne la Flandre on suivant le prince Eugène, 498 ; rejoint l’armée du duc de Bourgogne et résigne son commandement, 50î; reçoit et transmet des ouvertures paciQques de Mariborough, 304 ; commando l'armée des Alpes, 516; position qu’il prend pour défendre la frontière do l’t^t, 31 8 ; il aide un moment Yillars au nord, puis retourne aux Alpes, 5î9; défend le Dauphiné et la Provence, 530, 531; fait lever le siège do Girone, 569; assiège et prend Barcelone, 5s4, 583; sert avec chaleur les intérêts do son frère Jacques Stuart, 592. — Campagne en Biscaye et en Catalogne contre les Espagnols, XV, 97 et tuiv. ; gouverneur de Guienne, propose de massacrer les protestants qui vont au désert, 106; prend le fort de KchI, 183; est tué devant Phllipsbourg, 193.
Besa.>ço.n. État politique et organisation municipale de cetto ville. Ello est réunie h la France, XIII, 334, 335; rendue ù l’Espagne, 339; reprise définitivement, 438, 439.
Besme assassine l’amiral de Coligni, IX, 322; est mis à mort par les protestants, 416.
Besons (le maréchal de) remplace en Espagne le duc d’Orléans, XIV, 517; commande un corps d’armée sur la Moselle, 576; occupe le fort Louis, 578. — Est membre du conseil de régence, XV, 8.
Besons (do), archevêque do Bordeaux, membre, sous le régent, du conseil de conscience, XV, 1 0.
Bessarion ( le cardinal ). Son ambassade auprès do Louis xi , VII, 81 note.
Bestocjepf, chancelier de Russie, gagné par l’or anglais et les instances du grand-duc héritier, poursuit mollement la guerre contre la Prusse, XV, 519; est arrêté, 530.
Bétuencoirt (Jean do) devient roi des Iles Canaries, VI, 76 note.
Bcthlem Gabob, prince de Transylvanie, envahit la Hongrie autrichienne, XI, 143; est proclamé prince souverain do Hongrie, 133; renonce à ses prétentions et traite avec l'empereur, 183 note; recommence la guerre, 197; traite de nouveau, 239; meurt, 311 noie.
Béthune (le comte de), frère du duc do Sulli, négociateur pour Louis xiii
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près de Marie de Médids, XI, I4I; ambassadeur on Allemagne, 150, 157; expose au roi la néccssilé de sauver le Palalinal, 169.
Béthune (marquis do), ambassadeur do France en Pologne, enrôle do5 volontaires polonais pour aider les Hongrois contre l’Autriche, XIV, 11; cherche à détourner le roi Jean Sobieski do secourir celte puissance contre les Turcs, 13.
Bétizac, trésorier du duc do Barri. Ses crimes, son procès, son supplice, V, 43G et suie.
Beüil (le sire de), neveu de Georges de La Trémoillo, contribue à lo renverser, VI, 318, 319; prend part au siège do Castillon, 482.
BEVESNiNr., négociateur du traité de Nimègue, XIII, 528, 330.
Bevilacqua, nonce du papo à Nimègue, XIII, 54Î, 543 noie.
Bèze (Théodore do) soutient qu'on doit jHjrséculer les dissidents, VIII, 486. — A d'abord été littérateur et poète, IX, 9 noie; visite les princes de Bourbon, 55; joue un rôle important au colloque de Poissi, 9G ei suiv.; demande justice du massacre do Vassi, 114; suit l’armée du prince do Condé, lîO; décerne à Poltrot do Méré la palme du martyre, 162; succède à Calvin, 185; préside un synode h La Rochelle, 278. — Prêche en Allemagne une croisade protestante, X, 23; s’efforce do prévenir l’abjuration d’Henri iv, 327 ; obtient de lui la démolition du fort Sainte-Catherine, voisin de Genève, 509.
Béziers {Diterræ) devient le siège d’une colonie militaire romaine, I, 1 28. — Est prise par les croisés, qui en massacrent tous les habitants, IV, 32.
Béziers (Bernard-Atto, vicomte de) va h la première croisade, III, 179; assisto lo comte do Toulouse contre le duc d'Aquitaine, 294.
Béziers (Raimond Trencavel, vicomte de)’ est assassiné par les bourgeois de Béziers, III, 470 note.
Béziers (Roger, vicomte de) venge la mort do son père, Raimond Trencavel, par un forfait abominable, III, 470 note; devient l’allié du comte de Toulouse contre le roi d’.Vngielerre, 478.
Béziers (Raimond-Roger, vicomte do), favorable aux hérétiques, IV, 20 , sa conduite héroïque et son malheur, 29, 31 et suie.; sa mort, 38.
Biart, sculpteur, X, 476.
Bibars-el-Bondokuabi, chef des musulmans après Fakhr-Eddin, IV, 226; attaque les chrétiens dans leur camp, 228; devient sultan d'Égypte et détruit tous les établissements des Latins en Asie, 323 ; trêve qu’il conclut avec Edouard d’Angleterre, 333; sa mort, 396.
Bibiena (cardinal ), légat do Léon x on France, VU, 486.
BIR
Biccio, négociant florentin, fermier général sous Philippe le Bel, IV, 395, 396.
Bicoque {txmbal de la), VIII, 26.
Bidossan, gouverneur de Calais, rend la ville aux Espagnols et meurt en défendant le chéteau, X, 394.
Biez (le maréchal du) défend Montreuil contre les Anglais, TIII, 305; assiège Boulogne sans succès, 339, 340; est mis en jugement, condamné, dégradé, etc., 368.
Bignon (Jérôme), éditeur des Formules de Sfarcul/e, XII, 71, 72; avoc.it général, requiert contre le duc de Beaufort, le coadjuteur et Brousscl, 346. — Dn des auteurs de l'Ordonnance civile, ou code de procédure, XIII, 77.
Bigorbe (Centulle, comte de) prend la croix contre les Mauro.s, III, 294; meurt dans une balaillc, 295.
Bigot, intendant du Canada, se fait une immense fortune en ruinant la colonie, XV, 548 ; est mis en jugement et condamné pour scs dilapidations, 571 noie.
Biliiiilde, femme de Théodebert, roi d’Austrasie, II, 108; sa mort,. 11 8.
Billets de honnaie, XIV, 485, 486, 4s7.
Billets de confession, exigés par Tarchcvèque de Paris, et sans lesquels on est privé de la sépulture chrétienne ; lutte à ce sujet entre le clergé, le ministère et le parlement, XV, 444 à 448, 502, 506, 507,
Bincker, vice-amiral hollandais; expédition h la Guiane et aux Antilles, XIII, 514; combat de Tabago, 515; second combat où il périt,
Bioern Cèle de fer, chefs de pirates normands, est battu par Karle le Chauve, II, 443 ; attaque Paris, et réduit en cendres la basilique do Sainte-Geneviève, ibid.; devient vassal de Karle le Chauve, 444.
Biote, comtesse de Pontoise et du Ve.xin, meurt empoisonnée par Guillaume le Conquérant, III, 106.
Birague (René de], conseiller de Catlicrino de Médicis, IX, 235; chancelier, 276; un des auteurs de la Paint-Barthélemi , 315 et suiv.; ses règlements commerciaux et économiques, 383, 384; il expose aux premiers États do Blois la situation des finances, 447; quitte les sceaux et devient cardinal, 491 noie.
Biren, favori de la tzarine Anna Ivanowna, est gagné aux intérêts do l'électeur de Saxe, prétendant au trône de Pologne, par la promes.se que lui fait cet électeur de lui donner, s’il est élu, le duché do Courlande, .XV, 177 ; promesse qui est exécutée, 243. '
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Biron (Ip Kiron do) est chargé do faire exéculor dans les provinces le traité d’Amlnriso, IX, ICI ; est grand maître de l'arlillerie, et combat h Moncontour, 506, 538 ; est chargé de négocier avec les huguenots, 263, 570 ; propose à Jeanne d'Albrel le mariage de Marguerite avec Henri de Navarre, 579; est nommé gouverneur do La Hochclle, qui lui ferme ses portes, et assiège cette ville, 300, 351, 354, 373; com- Iwt les reltres amenés par Thoré, 450; accompagne les députés des États do Blois près du roi de Navarre, 453; veut la paix religieuse, et va la négocier avec ce prince, 465 ; s’cmi>aro d'Agen, 469; est fait maréchal , 470 ; prend Mont-de-Marsan et d'autres places , 498 ; va aider en Flandre le duc d’Anjou, 515. — Combat les huguenots en Saintongo, X, 19; et les ligueurs dans Paris, 64 et suiv.; se rallie h Henri iv, 174, 176; le suit en Normandie, 179; fortifie Dieppe, 185; combat h Arques, 184; prend Alonfon, 191 ; commando la réserve à Ivri, et décide la victoire, 200, 202 ; négocie avec le cardinal Gaetano, 206, 508 ; décide Henri iv h occuper Chelles, 228 ; le suit en Beauvoisis, 531 ; assiège Rouen, 274 et suiv., 580, 285 ; est tué devant Ëpernai, 585.
Biron (Charles, baron de), fils du précédent, combat à Ivri, X, 200; doit la vie à Henri iv, 233 noir,- le sert avec ardeur, 582; est fait amiral do France, 586 ; harcèle les Orléanais, 307 ; est appelé à Trojes par les habitants, 356; commando au siège de Laon, 362; pousse Henri iv h déclarer la guerre à l’Espagne, 374 ; est fait gouverneur de la Bourgogne, et s’empare, presque en totalité, do cette province, 375; est blessé à Fontaine-Française, 377 ; commence le siège d’Amiens, 412; conspire contre Henri iv, 506; prend la ville de Bourg-en- Bresse, 507 ; elle fort Sainte-Catherine, 508; avoue au roi une partie de ses torts, et obtient son pardon, 511 ; puis deux ambassades successivement, ihid.; conspire de nouveau, 514; son procès et son supplice, 516 et suiv.
Biron (maréchal de) opère, à la tète do 25,000 hommes, contre les éineutiers, dans la Guerre des farines, XVI, 347; paie les dettes de 1 amiral Uodney, pour qu’il puisse aller prendre le commandement ries marins anglais, 447.
BisciiE (Guillaume) est nommé bailli do Soissons, YI, 557. — Livre Péronno à Louis xi, VII, 153.
Bitiitus (Biteut), chef ou roi des Arvernes, envoie une ambassade aux Romains, puis s’arme contre eux; sa défaite, sa mort, I, 110 et ^uiv.
BiTiRiGES, puissante tribu gaélique, I, 16; ils se joignent à Vercingé-
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loris, 167; leurs sacrifices pour la cause commune, 169; leur n^sistance dans Avarike, et leur désastre, 169 et 170; leur soumission, 187; leur territoire est annexé à l’Aquitaine, 193.
Bivar (don Rodrigue de) 'El Cid), III, 142.
Black, chimiste anglais, découvre le gaz acide carbonique et la chaleur latente, XVI, 619.
Blake, amiral anglais, attaque la flotte française sans déclaration do guerre, cl lui fait éprouver de grandes pertes, XII, 434; scs exploits contre les Provinces Unies, 473 ; son expédition dans la Méditerranée,
Blauont (le sire de), maréchal de Bourgogne, reçoit le dauphin Louis fugitif, VI, 506. — Ravage l’Alsace, VII, 90 ; est battu par les Suisses, thid.
Blanchard (Alain) s’échappe de Rouen après l’insurrection do cette ville, VI, 30; y rentre, 33; la défend contre les .Anglais, 46, 49 ; sa mort, 51.
Blanchard, peintre français, XII, 146.
Blinchard, mécanicien, franchit le Pas-de-Calais on ballon, XVI, 522.
Blanche, fille d’Alphonse, roi de Castille, épouse Louis, fils de Philipix: Auguste, III, 559. — Services qu'elle rend à son mari, IV, 92, 93 ; est sacrée à Reims avec lui, 116; est régente après sa mort, 133 ; sa conduite habile avec les grands vassaux et en particulier le comte de Champagne, 136 et suiv. jusqu’à 142; elle achève do soumettre le Midi, 146 et suiv.; sa querelle avec l’université do Paris, 161 et suiv.; avec les évêques do Rouen et de Beauvais, 164; son gouvernement pendant que Louis ix est à la croisade, 240 et suiv.; sa mort, 235.
Blanche, veuve d’Henri, roi do Navarre, se réfugie en Franco avec sa fille Jeanne, IV, 337 ; épouse le frère du roi d’Angleterre, 402.
Blanche, fille d’Othon v, comte de Bourgogne, femme de Charles, troisième fils do Philippe le Bol, est enfermée pour adultère, IV, 506; son mariage est annulé, .550.
Blanche, fille de Don Juan, roi do Navarre, son mariage, scs malheurs’, sa mort, VI, 536, 540.
Blanchefort (le seigneur de), député du Nivernais aux États do 1376, refuse sa signature à l’acte d’association de la Ligue, IX, 444.
Blandine (sainte), esclave chrétienne, son martyre, I, 232.
Blason, III, 193 noie.
Blénac, directeur général des Antilles françaises, rei>ousse les Anglais de la Martinique, XIV, 184.
Blet, prostestant, est brûlé on place do Grève, VllI, 153.
r A 11 r, K A \ \ i V r i <? t k [noF]
Blois ( Charles de), épouse Jeanne de Benlhicvre, V, 5S ; est déclaré par la cour des Pairs heritier du duché do Bretagne, S8; le dispute aux Monfort, 39 etsuiv., 73, )08; jiord la bataille d'Aurai, où il périt, 230, 231.
Blois ( as.semhléc de) réunie par Louis xii |»our réformer la justice, VII, 307. — Êtat.s-üénéraux de 1376, l.V, i39 et suiv. — De 1588, X, 9o et suiv.
Blois (chilteau de), VII, 383.
Blois f .M“* de), fille de Louis xiv et de M“* do I«a Valliéro, refusée par le prince d’Orange, XIII, 519 noie. — Épouse le duc d’Orléans, XIV, 439 note.
Blonuel, architecte, agrandit l'arc do triomphe de la porte Saint-Martin, construit ceux dos portes Saint-Uenis. et Saint-Bernard, XIII, 234 note; enseigne au Dauphin les mathématiques appliquées à la guerre,
Boccace, V, 110 note.
Boccarüo, dit le Corlone, architecte, auteur de l'ilôlel de Ville do Paris, IX, 16 note.
Bocuakt ( Samuel), ministre protestant, auteur de la Géographie sacrée et de VUierosoïcon, .XII, 70.
Bociietet, évéque de Bennes, ambassadeur de France en Allemagne, IX, 179 note.
Boddig-Nat, chef des Nerviens, à la bataille de la Sambre, I, 149.
Bodin (Jean), son livre do la IX, 391 et suiv.; ses autres ouvrages, 393, 396; il est procureur du roi au bailliage de Laon , et député du Tiers aux États-Généraux do 1376 , où il rédige le cahier du Vermandois, 446; ses elTorts en faveur de la tolérance, 450, 436 ; son opposition aux prétentions de la cour, 4.38 et suiv.; il refuse do suivre le duc d’Anjou en Flandre, 815. — Écrit le livre : de l'inion des Laonnois à la Ligue, X, 137.
Boeiime (Jacob), mystique allemand, XVI, 530 note.
Boehond, fils de Robert Guiscard, prince de Tarente, prend la croix avec les chevaliers, III, 173, 174; lettre qu’il écrit à Godefroi de Bouillon, 177, 178; ses ra|>ports avec Alexis Comneno, 179; danger qu’il court dans la journée de Gorgoni, 183; sa conduite au siège d'Antioche, 186; il s'installe en souverain dans cette ville, 188; son voyage en France, 203.
Boeriiaavk, médecin hollandais, XV, 397.
Boétie (Étienne de la), VIII, 386.
Bofkalo DEL Giudice, l’un dps juges du duc do Nemours, obtient do
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Louis XI les biens du condamné et la garde de son Ois aîné, VII, 13ü.
Bogiien (Louis van), architecte de l'église de Brou, en Bresse, VII, 36x.
Boies (de la Gaule), peuple kimri. Ils passent en Italie, et refoulent les Étrusques en Toscane, I, 47; ils secourent les Sénons contre Rome, et sont vaincus, 97 ; mettent h mort deux chefs qui ont voulu les entraîner à la guerre contre les Romains, ibid.; s'y décident plus tard, et sont vaincus à Télamono, 98, 99; appellent Annibal en Italie, 409; leur ruine; ils émigrent vers le Danube et la Drave, 403 ; se joignent aux Helvètes, 444 ; se fixent sur les bords de l'Ailier, 143; s'arment pour défendre Àlésia, 184.
Boies des monts Sudètes ou do la Bohème, I, 47 ; repoussent 1rs Kimro- Toutons, 415 eti 16 ; sont dépossédés par les Markomans, et se fondent avec les Suèves, Î1 9.
Boileau (Étienne), prévôt do Paris, IV, 997 ; rédige le Livre des métiers, 319 et suiv.
Boileau. Sa vie, son oeuvre, XIII, 187 et suiv., 199 et suiv. — Il meurt, XIV, 944 ; après avoir soutenu les anciens contre les modernes, 949, 950; et la philosophie cartésienne contre l'Université, 966.
Botnedochg (baron de), ministre de l'électeur de Haycncc, met Leibniz à même de proposer au gouvernement français la conquête de l'Égypte,
Boines (comte de), ministre de la marine sous Louis xv, est renvoyé par Louis xvi, XVI, 319.
Boio-aiGii, brenn des Kimris, tue Scaurus d’un coup de sabre, I, 118; demande à Marins de fixer le jour de la bataille, 194.
Boisboi'rdon (le chevalier de). Sa bonne fortune et son châtiment, VI, 98.
Bots-DAUPiiiN, colonel des barricades, député aux États-Généraux de 4588, X, 96; est arrêté après le meurtre du duc do Guise, 415; relâché, 1 91 ; soulève le Mans contre Henri iii, 439; est fait maréchal par le duc de Mayenne, 304 noie; se soumet à Henri iv, 378. — Est chargé de maintenir Paris pendant le voyage de Louis xiti à Bordeaux, XI, 93; ne sait point arrêter la marche des princes insurgés, 94; escorte le roi revenant à Paris, 97.
Boisdox, chef de massacreurs, est complimenté à Lyon par le légat du pape ; est pendu à Clermont, IX, 344.
Bois-GuiLLEDEar. Examen de ses ouvrages et de ses accusations contre Colbert, XIII, 99 et suiv. — 11 étudie les moyens de réformer l’État,
XIV, 306; sa visite à Pontebartrain, 335; il publie le Détail delà France, 336 et Suiv. ; le Factum de la France, puis le Supplément au
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Détail de la France, 489 ; est exile, 490. — Réclame la liberté du commerce et do l’industrie, combat la lliéorie de la Balance du conmerce, est le véritable père des économistes, XVI, 163.
Boisi (Guillaume GouIEer, sire de), chambellan de Charles vu, et révélateur du secret do la Pucolle d’Orléans, VI, 153; comploto contre Jacques Cœur, et s’enrichit do ses dépouilles, 472, 473; est disgracié, 478.
Boisi ( Artus GoulTier, sire de), fils du précédent, gouverneur de François I", VII, 435 note; est fait grand maître de l’hôtel et administrateur des finances, 438; ambassadeur auprès du roi d’Aragon, 441; négocie le traité de Noyon, 456 ; meurt, 499.
Büisse-Pabdaillan (do), gentilhomme huguenot, est assassiné par ordre de son gendre, pour avoir livré toutes scs places à Louis xin, XL 1 80 noie.
Boisselot, capitaineaux gardes françaises, défend Limorick avec succès contre Guillaume ni, roi d'Angleterre, XIV, 141.
Boissehet achète à la Compagnie des Iles le monopole du commerce à la Guadeloupe, à Marie-Galande, à la Désirade, etc., XIII, 13 note.
Boeholt (Jean), roi-prophète dos anabaptistes , VIH, 221, 226.
Boleslas, duc de Pologne, amène un renfort à la troisième croisade, III, 441.
Boleï.n (Thomas), ambassadeur d’Angleterre, VII, 492 noie. — Communique b son gouvernement les ouvertures du connétable do Bourbon, VIII, 39; est envoyé à Rome, 175.
Boleïx (Anna) quitte la maison de la duchesse d’Alençon et retourne en Angleterre, VIII, 158; est aimée do Henri viii, 172; l’épouse, 179; sa mort, 255.
Bolingbhoke (Saint-John, lord) se met b la tôte du parti de la paix contre les whigs et Marlborough, XIV, 537; ministre des affaires étrangères, vient b Paris pour y négocier la paix, 569; contribue à faire destituer le comte d’Oxford, premier ministre, 591 ; est poursuivi par los whigs, se réfugie en France et y conspire pour le prétendant Jacques Stuart, 592. — Membre assidu du club de l'Entresol, XV, 355, lié avec Voltaire, 373; ses opinions philosophiques, 375,
Bolland (le Père) jésuite, auteur des Actes des saints X, II, 69.
Bollandistes (les), jésuites qui ont continué l'œuvre do Bolland, XII, 69.
Bologne (École do droit de), fondée on 1111, par Irncrio, III, 472 note, 566 note.
[BOyi DES MATIERES.
Bombes, invention liollarfdaise, XI, 41$.
Bot^aventtre (saint), IV, S04; devient général des franciscains après Jean de Parme, ÎC9.
Boncerf, premier commis des finances, écrit contre les droits féodaux, à l'instigation du contrôleur général, une brochure pour laquelle il est mis en accusation, XVI, 371, 37J.
Bongars, envoyé de Henri iv en Allemagne, X, 544.
Boniface défend Marseille contre les VVisigolhs, I, 343.
Boniface (saint). Voy. VVinfrid.
Boniface vu, pape. Par quels procédés il se débarrasse de ses compétiteurs, III, 46.
Boniface, marquis de Monlferrat, est élu chef do la cinquième crorsade, III,’ S67; devient roi de Macédoine, 571 ; est tué en combattant les Bulgares, ibid. noie.
Boniface viii, pape, IV, 388; donne en fief, au roi d’Aragon, la Sardaigne et la Corse, en échange, do la Sicile, 389; scs antécédents, son caractère, ses projets, etc., 409; son intervention entre les rois de France et d’Angleterre, 410; bulles contre Philippe le Bel, 411, 414; concessions qu’il lui fait, 413; services qu’il rend h lui et h sa maison, 417, 441, 444; ses démêlés avec ce prince, 443 à 434, 443, 450 et suiv. ; sa mort, 454.
Boniface ix ( Pierre Tomacclli ) est élu pape par les cardinaux de Rome, V, 445; procédés de son gouvernement, 441 ; son obstination à garder la tiare, 454 ; sa mort, 465.
Boniface, capitaine quartenier do Marseille, perd la vie en essayant de soulever cette ville en faveur de la Ligue, IX, 547, 548.
Bonifacil's, théologien arien, discute contre Avitus, 1 , 431,
Bonne ville. Sens de cette désignation, VII, 170 noie.
Bonnet (affaire du), XV, 43 note.
Bonnet (Charles) philosoplie de Genève, XVT, 10 nota; naturaliste, 40; publie la ContempkUion de la Nature, 46 nuta.
Bonneval (de) député de la noblesse aux États-Généraux de 1614, insulte gravement un député du Tiers, XI, 78; est condamné à mort et exécuté en effigie, 79.
Bonneval (le comte de) se fait musulman, et joue un rôle à Constantinople, XV, 174 nota; service qu'il rend 5 la diplomatie française, 181 nota; est pacha, et gouverne la Turquie sous le nom du grand vizir, 440; y agrandit l’influence delà France, 444; inspire au sultan Mahomet v d’offrir aux puissances occidentales sa médiation, et à la France son alliance, 490.
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llo.NxiVET, amiral, ambassadeur, A il, 492; olîVe la couronne impériale au duc de Saxo, 49G ; pousse ü la guerre contre Charlcs-Quint, aOO. — Reprend sur les Espagnols la Rasse-Navarro, VIII, 10; commando en Italie, et y subit do grands revers, 48, 50, 51 ; décide François i" h rester devant Pavie, et dispose la bataille, 02; y périt, 57.
Bonxor (Honoré ), conseiller de Charles v, auteur do V Arbre des batailles, V, 299.
Boxosis prend la pourpre h Cologne, se pend, I, 278.
Boxtkmps (Pierre), .sculpteur, auteur, pour moitié, des bas-reliefs du tombeau do François i", IX, 17 note.
BoNTtjMps, valet de chambre do Louis xiv, témoin de son mariage avec madame de Maintenon, XIV, 35.
RoanEAUx. Pillage et incendie do cette ville, prise par les Normands , II , 434. — Elle rentre sous les lois du roi do Franco, A'I, 451. — Révolte occasionnée par la gabelle, et atroce répre.ssion, A'III, 482 et suiv. — Émeutes contre les droits sur les boissons, XI, 442. — Querelle entre cette ville et le gouverneur de Guyenne , duc d'Épernon, XII, 337, 342 et suiv.; elle embrasse le parti de la maison do Condé contre, la cour, 353, 354, 350 et suiv.; Paix de Bordeaux, 300 ; nouvelle rébellion, VOrmée, 437 et suiv. ; fin de ces troubles, 445 et suiv. — Révolte amenée par l’énormité des impôts, XIII, 470; et rigoureusement réprimée, 472.
Dobdeaux (do), marchand, est promu au corps do ville de Paris, X, 119.
Bordeaux (do), président au grand Conseil, ambassadeur en Angleterre, XII, 472.
Bordeu ( Théophile de), médecin, scs travaux sur la sensibilité, et sur la digestion, XV, 397, 398.
Borel, comte de Barcelone, seigneur do la Marche d’Espagne, est attaqué par les Sarrasins, II, 544. — Décide l’archevêque do Reims 5 sacrer Robert, fils de Hugues Capet, III, 19; protège Gerbert, et le conduit en Italie, 25, 26.
Boreu.i, savant florentin , victime du saint-siégo et do l’Inquisition, XII, IG.
Bohcia (César), cardinal deV’alence, est pris pour otage par Charles viii, marchant sur Naples, VII, 204 ; s’évade, 205; assassine son frère, le duc de Gandia, 286 ?iole; est sécularisé, 3Ü2; reçoit de Louis xii les comtés de A'alentinois et de Diois , 303 ; son voyage à la cour do France , 305; son mariage, 311 ; il devient duc de Romagne, 320.
ROS
3JS; prend part à l'expédition contre Naples, 3.Î0, 331 ; ses usurpations, 310; sa chute et sa fin, 341.
Bobgia (Lucrezia), fille du pape Alexandre vi, maîtresse de son père et do ses frères, VII, iSG noie; femme d'Alphonse d’Este, duc de l'errare, 40."> noie.
Bonis Godünow, boyard moscovite, fait périr le tzar Dmilri Ivanowitz, s'empare du trône et meurt, X, 5i3.
Buiingil (Giraud de), troubadour, III, 37.5 noie.
BonnusiÉË (saint Charles), neveu du pape Pie iv, I.X, 174, 30fi.
Borron (Robert de), écrivain français du moyen âge, III, 3t)5 noie.
Boscawen, amiral anglais, attaque sans succès Pondichéri, XV, 314, 315; attaque traîtreusement une fiotte française en temps de paix, 473; assiège et prend Louisbourg, 535; détruit plusieurs vaisseaux français sur la côte des Algarves, 543.
Bosciie (Peler van den) est élu chef des Gantois, V, 337 et suiv.; confère l'autorité suprême à Philippe van Arlevclde, 363; est vaincu et blessé à Comines, 379; relève le courage des Gantois, 384, 393; se réfugie en Angleterre, et devient corsaire, 404,
Boscq-Moxtandbé (du), libelliste gagé parle prince deCondé du temps de la Fronde, XII, 404.
Boson, beau-frère de Karle le Chauve, gouverneur de Vienne et du Lyonnais, II, 458; est chargé de gouverner l'Italie, 463; est couronné par les évêques de Provence et do Bourgogne, 473; guerre qu'il soutient contre les rois de Neustrie et de Bourgogne, 474; sa mort, 486.
Bosox, frère d'.Udcbcrt, comte de Périgord, lui succède, et fait la guerre au duc 3',Aquitaino et au roi Robert, III, Î3.
Bosse (Abraham), graveur, XII, 1.34 noie.
Bosscet prêche le carèmo de 1639, XII, 537. — Ennemi du théâtre, XIII, 193 ; lance l’anathèmo contre la mémoire do Molière, 198; sa vie, son œuvre oratoire, ÎI5 à Î23’; est précepteur du Dauphin, ÎJ6 ; combat de son mieux les désordres du roi, lôirf.; livres qu'il écrit |>our son élève, Î44, 246 et suiv.; il cherche à gagner les jansénistes, et les pousse contre les protestants, 265; ses œuvres de controverse, 266, 267 ; il prononce l'oraison funèbre doM"* Ilenrielto d'Angleterre, 335; est dupe de la séparation momentanée du roi et do M"" de Montespan, 610; excite le roi contre les protestants, 611 ; dirige le mouvement anti-ultramontain du clergé gallican, 616; évêque do Mcaux,-620; dirige l'assemblée extraordinaire de 1682, rédige et fait voter la Déclaration sur la puissance ecclésiasliijue, 621,622, 624. — Ses transports do joie quand l’édit de Nantes est révoqué, XIV, 54; il argumente
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contre Jurioii, fit ; fait l’oraison funèbre du prince do Condè, 75 note; étoulfo le débat suscité par les jésuites sur la philosophie cartésienne, 566; combat énergiquement les docteurs calvinisles, 589 et suiv.; négocie la réunion du catholicisme et du luthéranisme, 591, 295: combat l’abbé Dupin, 293; poursuit et fait condamner RichanI Simon, 293 et suiv.; soutient que, les juifs exceptés, tous les peuples do l'antiquité ont été idolâtres, 298; lutte avec acharnement contre M"" Gu\ on et Fénelon, 31 7 et suiv.; fait condamner h la fois les jésuites et les jansénistes par l’assemblée du clergé do 1700, 351 ; son dernier ouvrage théologiquo, 321 et .suiv.; sa fin, 328 ; son langage érptivoque, en 1697, dans une délibération sur des mesures à prendre à l'égard des calvinistes. 347, 348.
Dossct-Longdeval (le comte de), amant de la duchesse d'Étampes, et son agent diplomatique, ^III, 302, 303 ; sauve sa tète en donnant une belle terre <i l’archevêque do Reims, 367.
Bossüt (l’abbé), mathématicien, est chargé d’un ensemble do recherches sur la canalisation du royaumé, XVI, 338.
Boston, capitale du Massachusets. XVI, 404; théâtre du premier engagement entre les soldats anglais et le .jieuplo américain, 406 ; son port est mis en interdit, 407; les trouiies anglaises s’y renferment, y sont assiégées, 409 ; l'évacuent, 417.
Dotera (le marquis de), vice-roi do Valence, secourt Tarragone assiégée parles Français, XI, 536.
Botiiehel (comte do), syndic des États de Bretagne, proteste au nom des Trois-Ordres, devant le parlement de Rennes , contre les édits du 8 mai 1788, X\T, 608.
Bütiiwell (le comte do), meurtrier de Darnley, amant, puis époux do Marie Stuart, IX. 214 note.
Botta Adorno, commandant à Gènes pour l’Autriche, soulève les habitants par SOS vexations, et se fait chasser, XV, 299, 300.
Boi'ciiaoe (le sire du) est député par Louis xi près du duc de Guienne, MI, 64.
Doi'ciiard d’Anjou, comte de Corboil et de Melun, est attaqué par le comte de Chartres, et défendu par le roi Robert, III, 48,
Bouchard, évêque d'Aoste, usurpe l’évêché de Lyon, III, 73.
Bouciiardon, sculpteur, XV, 336. — Auteur d’une statue équestre de Louis XV, XVI, 256.
Boucber, curé de Sainl-Benoll, un des premiers instigateurs do la Ligue, IX, 531 . — Suscite une émeute contre Henri iti, X, 46 , est élu membre du conseil général de la Ligue, 134; déclare en chaire que le
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Béarnais vaut mieux qu’Henri iii, 157; fait l’apologie du meurtre de co prince, 169 note; annonce au peuple la défaite d'Ivri, SIU; prédie avec violence contre Henri iv, 203 note; présente au conseil d’État la requête des Seiie demandant une cliambre ardente contre les hérétiques, 268; harangue le duc do Mayenne, 269; lui soutient que les hommes qu’il a fait étrangler sont des martyrs , 270 ; est député du clergé aux États-Généraux do 1593, 301; publie les Srrmoiu de la simulée conversion, 334 ; sort de Paris avec les Espagnols, 352 ; écrit l’apologie de Jean Chastcl, 372 noie.
Boi'ciier, peintre favori do Louis xv, XV, 336.
Boccberat, chancelier, XIV, Si note; meurt, 344.
Bouchet (Jean), poëto, VII, 351.
Bouchot (Jean), auteur de la Déploration de l'Éijlise militante, VII, 403 nota.
Bodcicaut (Jean Le Meingre, dit], maréclial, surprend Meulan et Mantes, V, 245 ; assiège le pape Benoit xiii dans le château d’Avignon , 452 ; conduit un corps de troupes au secours de l’Empire grec, 455 ; gouverne Gênes pendant quelques années, et la perd, 503, 504.— Est fait gouverneur de Normandie, VI, 8 ; combat à Azincourt, 15 et suiv.; y est fait prisonnier, 21 ; meurt en prison, 22.
Boufflers (marquis de] prend possession de Casai au nom de Louis xiv, XIII, 584. — Général des dragons, fait une campagne contre les prote.stants, XIV, 42, 43 ; lieutenant général, campagne dans le Palalinal cisrhénan, 93, 94; bombardement do Liège, 145; il commando un corps détaché en Belgique, 165; décide le gain do la bataille de Steenkerke, 166 ; prend Fumes et Dixmuyde, 172 ; maréchal, protège Namur, 205; se jette dans cette ville, 206; la défend, 208, 209; tient le roi d’Angleterre en échec, 215; couvre le siège d'.\th , 225; négocie avec le comte do Portiand , 226 ; commando l’armée des Pays-Bas sous le duc de Bourgogne, 393 , 394 ; commando en second l’armée des Pays-Bas, 402 ; bat les Hollandais à Eckeren, 405 ; gouverneur do la Flandre française, dirige la défense de Lille, 501, 502; capitule pour la ville, 503; pour la citadelle, 505; apaise une émeute à Paris sans violence, 522 note; commande, à Malplaquct, d'abord l'ailo droite de l’armée, 522 texte; puis l'armée entière, 523, 524.
Boufflers (dej, fils du précédent, défeud Gênoè contre les Austro-Plémontais, et la paciOo, XV, 320.
Bougaixville, colonel, concourt h la défense do Québec , XV, 552. — Capitaine de vaisseau, fait le tour du monde, et découvre l'ile de Taiti, XVI, 18; commande l'avant-gaide de la Qotte française, dans
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la baie de la Cbesaiieake, et bat la division navale de l'amiral Hood, 462 ; commande la flotte française en second, sous l’amiral de Grasse, 4G8 ; sauve un navire près de périr sous le feu des Anglais, 469.
Doi'GiER, géomètre, auteur d'un système perfectionné pour la construction des navires, va mesurer un degré idu méridien sous l’équateur, XV, 393, 396.
Boduoi'bs (le père), jésuite, défend, dans une pièce de vers, la mémoire de .Molière, XllI, 498.
Bouille (marquis de), gouverneur dos lies du Vent, s’empare de la Dominique, XVI, 433; surprend Tlle de Sainl-Eustacho , et la rond aux Hollandais, 464 ; prend l'ile de Saint-Christophe, 461, 465.
Bouillon (duc do], XI, 358 ; cabale contre Richelieu, 456 ; donne asile au comte de Soissons, bien qu’hésitant encore à trahir la France, 438; continue h cabaler, 539 ; se décide h la guerre civile, 546 ; négocie et s’accommode, 548, 549; conspire de nouveau avec Cinq-Mars, 535 et suiv., 662; est arrêté, 566; gracié au prix de Sedan, 570. — Redemande en vain cette ville sous la régence, XII, 4 69 ; se fait frondeur, 345; négocie avec l’Espagne, 321; se soulève, et se porto en Limousin, 349; cherche h propager la rébellion, 333; se rend à Bordeaux, 334; fait pendre un oQieier royaliste , pour compromettre Bordeaux, 338 ; est amnistié, 361 ; est tout à Mazarin, 389; olfre au roi scs services, 393.
Bouillon (la duchesse do), otage de la fidélité de son mari pour la Fronde, XII, 315.
Bouillon (duchesse de], nièce do Mazarin, inspiratrice des Contes de Lafontaine, XllI , 203. — Est compromise dans l’afi'aire des poisons, XIV, 408 nota.
Bouillon (le chevalier de), inventeur du plancher mobile qui convertit les salles de spectacle en salles de bal, XV, 338 nota.
Buuin d’Angervilliehs, ministre de la guerre négligent, XV, 492.
Boulxie (La), capitaine frondeur, tente de soulever le peuple do l'arls, et n’y réussit pas, XII, 343.
Boulainvilliebs (le comte do) comprend la nécessité do réformer l’État, XIV, 300.— Donne des conseils au Régent, XV, 43; ses études, ses idées, 43, 44; il voudrait remplacer la taille arbitraire par la taille proportionnelle, 27 ; scs travaux, scs théories historiques, 334.
Boulets rouges employ és pour la première fois par les llullandais au siège de Schenk, XI, 449.
Boullard (Nicolas), bourgeois de Paris, premier fournisseur, V, 396,
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Boollé, vicaire, est brûlé Vif à Rouen comme sorcier, XIII, 8.3 mite.
Boullongne (les deux), peintres, XIV, 237.
Boulogne (Eustacbe, comte de) s'associe h l'entreprise de Guillaume le Conquérant contre l'Angleterre, III, 113.
Boulogne (Eustacbe, comte de) prend la croix avec son frère Godefroi , 111,465; arrive devant Nicée, 182; combat à Gorgoni, 183; repart pour l'Europe après la bataille d’Ascalon, 191.
Boulogne, prise par les Anglais, TTII, 303; rendue & la France, 31$.
Boulogne (.M. de), contrôleur général des finances, bibn présenté par lui en 1758, XV, 537 ; il est renvoyé, 558.
Bouquet (dom), savant bénédictin, commence le Recueil da historiens des Gaules et de la France, XV, 331 .
Boubbon (le sire de) reste à Satalic avec le menu peuple des Croisés, qu'il ne tarde pas à abandonner, III, 44 i.
Bourbon (la dame de) conspire pour élever Robert de Dreux au trône à la place de Louis vu, lit, 450.
Bourbon (Pierre, duc de), négociateur pour le roi Jean, V, 133; périt è la bataille do Poitiers, 149, 153.
Bourbon (Blanche de), épouse Pierre le Cruel, V, 1 28 ; qui. l'empoisonne,
Bourbon (Jacques de), comte de La Marche et do Pontliieu, connétable, V, 433; donne sa démission, 449; est fait prisonnier i la bataille de Poitiers, 153; remet 3 J. Chandos les provinces cédées par le traité de Bréligni, 235; est chargé do réduire la grande compagnie, ibid.; se fait battre à Briguais et meurt do ses blessures, 236.
Bourdon (duC de) sert d'otage en garantie du paiement de la rançon du roi Jean, V, 230 ; h quel prix il rachète sa liberté, 238.
Bourbon (Louis, duc de), va combattre en Espagne à la tète des grandes Compagnits, V, 256; guerroie contre les Anglais, 286; contre les Bretons, 322; est chargé, avec le duc de Bourgogne, du soin de la personne et do la maison de Charles vi, 340; ses querelles avec le duc d’Anjou, 344; il conduit la guerre contre les Anglais en Guicnne, 402; contre le duc de Lancastre en Espagne, 409; son rôle entre les ducs d'Orléans et de Bourgogne, 461, 491, 492.
Bourbon (Jean, duc de), d’abord comte de Clermont, enlève aux Anglais leurs places du Limousin, Y, 471 ; s'unit aux princes d’Orléans, 307; succède à son père, 510; fait une campagne au nord de la Seine, 513; est assiégé dans Bourges par Charles vi, 324; entre à Paris, 5i2; prend Soissons, 545. — Combat è .\zincourl, VI, 13; y est fait prison-
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nier, ÎO; fait au roi d’Angleterre des offres déshonorantes, Î6; reconnaît le traite do Troies, 7j; meurt, 317.
Bourbon (Charles, duc de), d'abord comte de Clermont, préside il quinze ans le grand conseil, VI, 39; accompagne le duc de Bourgogne à Montcreau, 58; prête serment au dauphin après l'assassinat du duc de Bourgogne, 00; épouse .Agnès de Bourgogne, 106; obtient le comté d'Auvergne, 110; s’unit au comte do Richeinont, puis l’abandonne, 114, 113; concourt h la défense d’Orléans, 12C, 127, 128 ; assiste au sacre de Charles vu, 188; h l’attaque de Paris, 211; attaque le duc de Bourgogne, puis se réconcilie avec lui, 329; est ambassadeur de Franco au congrès d’Arras, 333 ; fait do l’opposition quand le gouvernement devient raisonnable, 372, 386, 390, 402; meurt, 523.
Bourbon (Jacques de), comte do La Marche ; ses aventures, VI, 1 1 4 note; il s’unit au connétable de Richement, puis l’abandonne, ibid./ est renvoyé do l’armée, 181 ; sa fin, 363 note.
Bourbon (le bâtard ^Alexandre de), chef d’écorcheurs, YI, 363 ; son supplice, 396.
Bourbon (Jean ii, duc de), d’abord comte do Clermont, engage la bataille do Formigni, VI, 445; agit en Normandie, 446; entre dans Bordeaux, 433; est lieutenant général du roi en Guienne, 484; fait hommage è Louis xi comme duc do Bourbon, 525; est disgracié, 529; s’engage dans les complots du duc do Bretagne, 550 ; assiste à l’assemblée de Tours, 532; son rôle dans la Ligue du bien public, üSô, 538, 564, 367, 570. — VII, 3 ; il accompagne Louis xi à Péronne, 36 ; est un des premiers chevaliers de Saint-Michel, 51; révèle au duc do Bourgogne les projets du roi, 38 ; est compromis par les aveux du duc do Nemours, 134; est lieutenant général du royaume et connétable, *167; son discours aux États-Généraux do 1 184, 186; il se révolte et se soumet alternativement, 196, 199, 200, 202; meurt, 204.
Bourbon (le bâtard de) épouse une fille bâtarde de Louis xi et devient amiral, YII, 3; belle réponse qu’il fait à ce prince, 12 note; il conduit les troupes royales contre les Bretons, 33 ; est du voyage de Péronne, 36; est un des premiers chevaliers do Saint-Michel, 51 ; défend .Amiens contre Cliarles le Téméraire, 61 ; est envoyé ou Picardie et en Artois,
Bourbon (Pierre ii, duc de). VbÿM Beaujeo.
Bourbon (Louis de), évêque do Liège, VI, 367. — Comment il l’est devenu, MI, 9; ses querelles avec les Liégeois, ibid., 23, 37, 38, 41 ; sa mort, 148.
Bourbon (Gilbert de), comte de Montpensier, est fait par Charles vin
[BOL'l DES MATIERES. SI
vicc-roi de Naples, VU, 270; ses revers et sa mort, 279 et suiv.
Doorbon (Charles li, duc de), dit l« connélabit de Bourbon, d'abord comte de Monlpensier, épouse l’héritière de la branche aînée de Bourbon, VII, 300 ; est fait connétable, 438; combat à Mari gnan, 447; est gouverneur du Milanais, 453. — Ce qui le brouille avec François i", VIII, 14; suite de celte mésintelligence, 35 h 46; il commande l'armée de la coalition contre les Français, qu’il chasse d'Italie, 50 et sulv.; prête serment au roi d’Angleterre, 54; envahit la Provence, ifcid. et suiv.; rentre en Italie, évacue Milan, 58, 59; prépare une nouvelle campagne, 60, 61; bat les Français devant Pavie, 63 et suiv.; se rend h Tolède, 88; retourne à Milan, 96 ; marche sur Rome où il trouve la mort, 98 et suiv.; sentence rendue après sa mort contre lui, 103; laquelle est annulée en partie,
1 17 et suiv.
Bol'rbon (Suzanne do), fdle du duc Pierre ii et d'Anne de France, est instituée héritière des fiefs de la maison de Bourbon et fiancée à son cousin, Charles de Bourbon, comte de Montpensier, VII, 300. — Grande situation qu'elle lui fait par son mariage et qu'elle lui conserve par son testament, VIII, 37.
Bourbon (le cardiqal de) offre, au nom du clergé, 1,-500,000 francs pour la rançon de François i", VIII, 104; est du conseil d'État sous Henri ii. 361; grand inquisiteur, 491.
Bourbon (N. de), prince de La Roche-sur-Yon, prend part à la défense de Metz, VIII, 422 note. — Faveurs qu’il reçoit des Guises, IX, 57.
Bourbon (Antoine de), duc do Vendôme, VIII, 247 note; épouse Jeanne d'Albret, 290, 388; est du conseil privé sous Henri ii, 300; son rang, 305 ; il reprend Hesdin sur les Impériaux, 423 ; devient roi do Navarre et gouverneur de Guienne, 451 note; embrasse le protestantisme, 493, 494. — Se refuse au connétable, s'allie aux Guises, IX, 19, 22; conduit la princesse Elisabeth à la frontière d'Es(>agne, 25; étouffe une révolte militaire en Agénais, 42; se rond aux Étals-Gcncraux d'Orléans, rôle qu'il y joue, 55, 57, 59 et suiv., 64, 72; se pose en antagoniste du duc de Guise, 77; est vaincu par mademoiselle Du Rouet, 78 ; fait célébrer chez lui le prêche, 80; redevient catholique et allié des Guises, 1 1 0 et suiv., 1 1 4, 1 1 5, 1 1 7; prend le commandement des troupes catholiques, 128; entrevue de Thouri, iôid.; siège et prise do Bourges, 134; siège de Rouen, ou il est blessé à mort, 141, 142.
Bourbo.n (François do), comte d’Enghien, est nommé général en chef do l'armée navale, VIII, 291; opère contre Nice, ibid.; sa campagne en Piémont, à la tête de l'armée de terre, 293 et suiv.; sa mort, 3Ù7.
Bourbon (Jean de), comte d'Enghien, VIH, 365; prend i>art à la défense
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(le Melz, 422 mU; à celle (lu Vermandois, 4o3 ; est fait pri:>oniiier à * Saiat-Quentin, 455.
But'KBuN (Antûiiiello do), duchesse douairière de Guise, fait brûler vif, à Juinvillo, un jeune proteslant, Vlll, 493. — Excite ses Cia contre les huguenots, IX, 443; demande autorisation de poursuivre l'amiral de Coligni, 4b8.
Bochbon (Charles de), frère du duc Antoine, évètiue de Saintes, Vlll,
355. — Cardinal, IX, 55, gouverneur do Pans, 446; veut se marier pour perpétuer la race bourbuoienne, 444; signe la reciuète des Guises contre l’amiral Coligni, 4i>8; célèbre le mariage de Marguerite do France avec le roi de Navarre, dUSfs'oITre pour lui servir de bourreau, ainsi qu'au prince de Condé, 4G4 ; vote au conseil pour la guerre religieuse, 4ü2; devient prétendant au trône, 633; adhère au pacte de Joinville, 539; se rond à Péronne, 543; signe le nianifesle de lu Ligue, 545; se rond à Ueims, à Chàlons, 547; obtient Soissons pour place de sûreté, 552. — Signe à Nanci la requête séditieuse de la Ligue,
X, 52 ; se joint au duc de Guise après lu journée des barricades, 77 ; faveurs qu'il arrache au roi, 89; il préside le clergé aux États-Gciiéraux, 98; donne la comiiiunion à tous les député.s, 400; est emprisonné, 444; racheté de üu Guust par Henri lii, 4 40, proclamé roi par les Ligueurs sous le nom de Chartes x, 474 noie; cnrornié è Chinon, transféré è Fontenai, 484; meurt, 24 4.
Bourbon (Alexandre de), deuxième fils d'Henri iv et do Gabriello d’Estrées, est baptisé avec un appareil royal, X, 504. — Est grand prieur, XI, 459; s'unit au parti de Marie do Médicis, iliid. et 160; conspire contrôle cardinal de Richelieu, 234; est enfermé au cbûtoau d'Amboise, où il meurt, 236 et suiv.
Bourbon-Conué (Louis iii, duc de). Son aïeul, le grand Condé, lui fait épouser mademoiselle de Nantes, bâtarde de Louis xiv, XIV, 75 note,il combat héroïquement à Steenkerke, 465; meurt, 607 note.
Bourbon (Louise-Françoise, duchesse de). Sa naissance et son mariage, XIV, 75 note. — Elle fait .construire le Palais-Bourbon, XV, 335 note.
Bourbon-Conqé (duo de), (monsieur le nue) est désigné par le testament do Louis XIV pour faire partie du conseil de régence des qu’il sera majeur, XIV, 644 . — En est membre en effet et président en second, XV, 8; présente requête au conseil pour que les princes l(jgitimés soient dépouillés du droit do successibililé au trône, 43 note; a la surintendance do l’éducation du roi, 46; exploite sans mesure la banque do Law et la coinjiagnie des Indes, 56, 57; membre du conseil d’Élal, 448 ; premier ministre 424 ; ce qu’on en peut attendre.
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I î4; ses sentiments pour Fleuri, ibid.; son administration intérieure, 1 23 à 430; négociations avec l’Espagne qui aboutissent au renvoi de l'infante, 134 ctsuiv.; il refuse d’épouser la fille du tzar Pierre i", 432; demande sans succès pour le roi la petito-Dlle du roi d’Angleterre, 4 33; refuse la main d'Élisabeth de Russie pour Louis xv et lui fait épouser Mario Lesczynska qu'il a refusée pour lui-méme, 434, 435; traité d’alliance entre la France, l’Angleterre et la Prusse contre l'Autriche et l'Espagne, 438; réorganisation do la milice, 4 40; embarras financiers, impôt du cinquantième, ibid.; disette, émeute, 144; tentative contre Fleuri, qui amène sa chute, 4 45, 446.
BoinnoN (Marie-Thérèse-Antoinette de), fille do Philippe v, roi d’Espagne, épouse le dauphin Louis, fils do Louis xv, XV, 277; meurt,
BomnoN (l’abbé de), fils do Louis xv et de mademoiselle do Romans, XV, 43 4, 435 note,
Boi auoN (le duc do), fils du prince do Condé, proteste contre la suppression di>s parlements, XVI, 28G ; no persiste pas dans son opposition, 290 ; est trop médiocre pour jouer un rôle, 34 5 ; assiste à l'attaque de Gibraltar, 472; manifeste hautement son regret de la retraite do Nocker, 604; sollicite on faveur du cardinal do Rohan, 558; préside un des bureaux de l’assemblée des notables, 576; fait une démonstration contre le doublement du tiers état, 619.
lioiBBON (Ile), la première colonie française où l’on cultive le café, XV, 63. Elle s’enrichit rapidement, 240, — XVI, 235; est rétrocédée au roi par la compagnie des Indes, 277.
BoinnALOLE (le père), jésuite, prédicateur austère, XII, 407. — Éclate en chaire contre Tartufe, XIII, 483; appréciation de son talent oratoire, 223 et suiv.; il s’oppose autant qu’il le peut aux désordres du roi, 226 ; administre Colbert mourant, 634. — Prêche en Languedoc les protestants mal convertis, XIV, 56; condamne le quiétisme, 317; meurt, 328 note.
BoinnEiLLCs (André de). Sa lettre au duc d’Alençon, IX, 372.
Bni’RDiLLON DE LA Platièhe, Commandant en Piémont, est forcé d'en abandonner quatre places au duc de Savoie, IX, 438; est fait maréchal, 4 86 ; chargé d’apaiser les troubles de la Guienne, ibid.; s’entretient avec le duc d’Albe, 492 note.
Boi rdin (Maurice), premier archevêque de Braga, puis anti-pape, III,
BoinniN, procureur général, chargé de poursuivre le prince do Condé, IX, .57.
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Bui'Rdon, navigalour, prend possession pour la France de la bine d’Hudson, XIII, 1 i no(e; y arrive par mer, 558 noie.
Boi BEAU DES Landes, fondalcur du comptoir de Chandernagor, XIII,
Bourg (Anne du), conseiller-clerc au parlement de Paris, est mis h la Bastille pour avoir parlé avec trop do courage, VIII, i99. — Son procès, sa condamnation, son supplice, IX, Î8 et suiv.
Bourg (Du), gouverneur do Laon, défend celle ville contre Henri iv, puis capitule, X, 36i.
Bourges. Organisation municipale de cette ville, III, S!9, S33, iC5.
Bourgeois, bourgeoisie. Étymologie do ce mot. État des bourgeois sous le régime féodal, III, 14, 15.
Bourgeoisie, IV, 392.
Bourgeois (Louis) met en parties la musique des psaumes do Marot, VIII, 494.
Bourgogne (Philippe le Hardi, duc de), quatrième flls du roi Jean, d'abord duc de Touraine, combat bravement à Poitiers, V, 149, 153; reçoit en apanage le duché de Bourgogne, Î38 ; rend au roi la Touraine, S48 ; est mis h la tète do l'armée, 249 ; ses opérations militaires, ièid. ;son mariage, SG9; il tient tète aux Anglais en Artois, 274; négocie la paix, 296; signe une trêve, 297 ; ses succès contre les Anglais, 315; contre le roi de Navarre, 317; il devient commandant général do l’armée après la mort de Du Guesclin, 329 ; est chargé du soin de la personne et de la maison de Charles vi, 340; ses querelles avec le duc d’Anjou, 342, 344, 345; il prend la direction des affaires, 372 ; intervient dans les affaires do Flandre, 376 ; ses cruautés h Paris, 390; sa puissance après la mort do son beau-père, 398; il marie Charles vi, 399; fait la paix avec les Gantois, 403 ; garde Lille, Douai, Orchies, qu’il devait rendre h la Franco, 404; perd le gouvernement du royaume, 413; le ressaisit, 436; dispute le pouvoir au duc d'Orléans, 437; amène le traité avec Gènes, 449; comment il exploite lu captivité de son Gis, 431 ; il lutte de nouveau contre le duc d’Orléans, 454, 461 et suiv. ; devient tuteur du duc de Bretagne, 463 ; ses derniers actes et sa mort, 468, 469.
Bourgogne (Jean, duc de), ditSoei Peur, est investi du comté do Nevers et marié èlaûlleducomtode Ilainaut, V, 398; va se faire battre et prendre h Nicopolis, 450 ; hait le duc d’Orléans, 473 ; quille Paris, ibid.; y est rappelé par le roi, 473; s'empare du dauphin, 476; dispute l’influenco au duc d’Orléans; 477 et suiv. ; se réconcilie avec lui, 481 ; le fait assassiner, 484; son audace après son crime, 487, 488, 490; sentence
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rendue contre lui, 493; sa campagne contre les Liégeois, 493; il revient à Paris et s’accommode avec la famille d’Orléans, 497; fait rendre à Paris ses franchises, 499; bat monnaiesur les gens de finance, S04 ; a des revers, 503 ; transige avec les Armagnacs et se relire dans ses États, 511; marche de nouveau sur Paris, 516 à 521; assiège Bourges et traite avec le parti d’Orléans, 5î4, 523; sa conduite pendant les troubles de Paris, 531 à 534, 539, 540, 5i1; il se retire en Flandre, 54*; reprend les armes, 543, 644; est frappé de bannissement, ibid.; traité d’Arras, 647; qu’il exécute mal, 648; il appelle au concile de Constance de la condamnation de Jean Petit, 549. — Sommation qu’il fait au duc de Guienne, VI, 4; sa conduite lors de l'invasion anglaise, 8, 12, 22, 23, 26; son manifeste contre la faction d'Armagnac, 29; nouvelle campagne autour do Paris, 30, 31 ; il délivre la reine et s’en fait un instrument, 31; rentre h Paris, 42, 43; n’ose secourir Rouen, 48, 60 ; négocie avec Henri v, 53 ; traite avec les Armagnacs, 54; se retire à Troies, 65; est attiré à Montereau, 56; et assassiné, 58 et suiv.
Bourgogne (Antoine de), deuxième fils de Philippe le Hardi, doit hériter du Brabant, Y, 460; épouse la fille du comte de Saint-Pol, 462; prend possession du Brabant et du Limbourg, 469 ; s'accroît du comté do Rethel, 475; sa femme est héritière du duché de Luxembourg, 499. — Combat à Azincourt et y périt, VI, 19.
Bodrgognr [Philippe de), troisième fils de Philippe le Hardi, premier duc de Bourgogne, hérite du comté de Nevers, V, 473 ; se mot sous l'obéissance de Charles vi, 546. — Est armé chevalier h Azincourt, VI, 16; y périt, 20.
Bourgogne (Philippe ii, duc de), dit le Bon, d’abord comte do Charolais. ne peut combattre à Azincourt, VI, 13; en fait ensevelir les morts, 21; fait lever le siège do Senlis, 34; prend la direction du parti bourguignon, 62; services qu’il rend à l’Anglais pour venger son père, 63, 66, 69, 70, 73, 79; il refuse d'étre régent de France après la mort d’Henri V, 84; traite avec le duc do Bretagne, 95; marie sa sœur au duc de Bedford, ibid./ soutient la cause de son cousin Jeun do Brabant, 103 et suiv. ; s’empare du llainaut, de la Hollande, de la Zélande, de la Frise, 114; envoie des troupes au siège d’Orléans, 125; les rappelle, 129 ; aide les Anglais à conserver Paris, 199; négocie avec Charles vu, 208, 217 ; é|>ouse une princesse de Portugal, 223; institue l’ordre de la Toison d’or, ibid./ envahit la vallée de l'Oise, 227; ses lettres sur la prise do Jeanne üarc, 232 ; il refuse de s'en dessaisir, 236 ; marclio sur Liège et s’empare du Brabant, 241; abandonne la Puct-lle, 242; est
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baltu à Compièpno et à Germigni, 2ii, î45; signe une trtve de doux ans avec Charles vu, 309; so brouille avec le duc de B<>dford,
, 316; arrange l’alTairo do Lorraine, ibid.; négocie avec la France, 317; soutient le pape contre le concile de Bile, 3i9; Gn de la guerre contre la France, 3î9 et suiv.; guerre avec les Anglais, 343, 3 14, 356; démêlés de Philippe avec la ville de Bruges, 339; il s'entremet utilement pour le rachat du duc d'Orléans, 398; ses projets de croisade, 489, 643; nouveaux démêlés avec Bruges et Gand, 497 à 503; ce qu'il fait pour Louis xi, 506, 608, 546, 523, 325; scs querelh“s avec son Gis, 343, 544; craintes que Louis xi lui inspire, 554; il abandonne le gouvernement h son Gis, 553. — Meurt, VU, 46.
BoiincoGNE (Anne de), Gilo do Jean sans Pour, épouse le duc de Bcdfctfd, VI, 95; meurt, 313.
BocaGOG.vE (Marguerite de), veuve du duc do Guienno, épouse Artus do Bretagne, VI, 95; s'eiïorco do rapprocher son frère Philippe de Charles vu, 409.
Bourgogne (Jean do), duc do Brabant et do Limbourg, son mariage et ce qui s'ensuit, VI, 403, 404; sa mort, 414.
Bcurgoune (Agnès de), sœur de Philippe le Bon, épouse le comte do Clermont, VI, 406; s'entremet pour la paciGcation du royaume, 330.
Bourgogne (Charles, duc do), dit le Témtrairt, d'abord comte de Charolais, sa naissance, 'H, 317 note; il comLiat à Gavre auprès de son père, 502; se brouille avec lui, 54 9 ; vient en France, 533; fait alliance avec le duc do Bretagne, 542; s'éloigne do son père, 543; s’en rapproche, 544; commence à gouverner, 534; fait une campagne en France, 558 à 668 ; ce qu’il y gagne, 569. — Campagne contre Liège et Binant, VII, 40 à 45; il succède à son père, 46; ses démêlés avec les Gantois, 49 ; avec los Liégeois, 23, 25 et suiv.; il épouse Marguerite d’York, 33; détruit la liberté communale de Gand, ibid.; reçoit Louis XI h Péronne, 35 et suiv.; détruit Liège, 44 et suiv.; intervient en faveur d’Édouard iv, 52; nouveau différend entre lui et Louis xi, 53; accroissement do sa puissance, ses prétentions, 54; position qu'il prend entre les partis d’York et de Lancastre, 55; parti qu’il tire de sa fille, 66; nouvelle campagne en France, 58 à 75; il s’empare de la Gueldrc et du Zutphen, 78 ; ses négociations avec l’empereur, et ses entreprises contre le duc de Lorraine, 79 et suiv.; il visite la Bourgogne, 86; campagne qu’il fait sur le Rhin, 89 à 94; traité avec Louis x[, dont le connétable de Saint-Pol paie les frais, 98 et suiv.; campagne en Lorraine, 400, 404 ; campagnes funestes on Suisse, 4 02 à 4 42; sa dernière entreprise et sa mort. 4 44 et suiv.
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BouncouNi: (Jean doj, comte dTlamiics plus tard comlo do Nevors, VI, 343; se plaint de l’administration de Charles vu, 403; est gouverneur do l'Artois, et y persécute les Vaudois, M7; siège à rassemblée de Tours, üSÎ; est nommé capitaine général du nord de la France, SS3. — Disgracié, MI, It; revient sur sa renonciation au Brabant et au Limbourg, 20; siège aux États-Généraux de 1468, 29; entre dans la liguo formée contre Anno do Bcaujeu, 200.
Bourgogne (Marie do), fille de Charles le Téméraire, sa naissance, YT, 507 ; elle a Louis xi pour parrain, ibid. — Est promise par son père à quatre princes on mémo temps, YII, 56 ; ses embarras, ses périls, ses pertes après la mort de ce père, 121 et suiv. ; son mariage, 133 ; sa mort, 148.
Bourgogne (Antoine de), frère bâtard de Charles le Téméraire, combat vaillamment â âlornt, VII, 111.
Bourgogne. Réunion de cette province à la France, V, 235; elle est donnée en apanage au quatrième fils du roi Jean, 239. — Réunie de nouveau après la mort de Charles le Téméraire, VU, 121.
Bodrgoc.ne (le duc de), Cls du Dauphin, pctit-fils de Louis xiv, XIV, 22; est destiné à épouser la Bile du duc de Savoie, 216; eduC,alion qu’il reçoit do son précepteur Fénelon, 305 et suiv.; instructions sur une enquête â faire, rédigées par lui et le duc de BoauviUiers, 330; campagne qu’il fait dans les Pays-Bas avec le titre de vicaire général du roi d’Espagne, 392 et suiv.; il commande l’armée du Rhin , cl prend Brisach, 411 ; retourne h Versailles, 413; partage avec le duc de Vendôme le commandement de Tarmée du Nord, 493 ; son caractère et ers facultés, 494; campagne en Flandre qui l’abaisse dans l'opinion de l’armée, 497 et suiv., 001 et suiv., 506; il devient héritier présomptif, est admis au partage du gouvernement, se relève dans l’opinion, 548 et suiv.; perd sa femme et meurt après elle, 551 ; ses idées politiques et ce qu’on pouvait attendre do lui, 551 et suiv.
Bourgogne (Marie Adélaïde de Savoie, duchesse de), XIV, 216; égaie la vieillesse de Louis xiv, 489; sert de lien entre ce prince, M"“ do Maintenon et le duc de Bourgogne, 550; sa popularité, sa grâce, ibid.; sa mort, 551 .
Bourgoing (le père), prieur dee dominicains, X, 1."9; est écartelé, 188.
Bourlib (l’abbé de La) essaie de soulever les catholiques du Rouerguo, et de les réunir aux Camisards, .XIV, 417; entreprend de faire débarquer des huguenots sur la côte do Languedoc, et ne réu>sit pas, 420.
Bournonville (Ënguerrand do), gouverneur de Boissons, est décapité, V, 546.
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BounNONviLiE {duc de) prend le commandement de l'armée autrichienne, et se retire en FranconiotXIII, i13; tient la campagne contre Turenne, 447; passe le Rhin à Mavence, et se place entre Spire et Pbilipsliourg, 448 ; entre en Alsico, 449 ; combat à Entzheim, 45t ; est chassé d'Alsace par Turenne, après avoir essuyé deux défaites, 451, 455.
Bocrse, marché des effets publics, arrêt du conseil qui l’établit, rue Yivienno, XV, 1Î7.
Doissac (le maréchal do), escorte Charles vu fuyant devant le comte de Richement, VI, 408; expédie Le Camus de Beaulieu, 412; concourt h la délenso d'Orléans, 420, 427; est com[wgnon d’armes de Jeanne Darc, 464, 466, 474, 220; délivre Compiègne et bat les Anglais, 244, 245; est battu et s'enfuit é Beauvais, 347; échoue dans uno expédition contre Rouen, 343, 314.
Bodteiller (Gui Le), gouverneur do Rouen, s<i conduite susivocte, VI, 48 ; il se fait Anglais, 54 ; ce qu’il y gagne, 52.
Bouteiller (Le), bailli de Rouen, coo()éro à l'exécution de Jeanne Darc, VI, 296; escorte Henri vi entrant dans Paris, 310.
Doi'thillier, docteur en théologie, rédige, do concert avec les docteurs calvinistes, une confession de foi sur l’Eucharistie, IX, 400.
Boutiiillier, surintendant des finances, XI, 379; ses opérations, 410, 444 ; irrégulières et veiatoiros, 479; il fait partie du conseil de régence, 584; s'en démet, 588. — Perd la surintendance, XII, 468.
Boutiiillier de Ciiavtg.m, secrétaire d'Élat, XI, 477 ; aux affaires étrangères, 492; appuie Richelieu auprès du roi, 564; porte à Richelieu une lettre où Louis xiii rend sa confiance à son ministre, et rapporte au roi le traité de Cinq-Mars avec l’Espagne, 565; retourne à Paris avec Louis XIII, 567 ; lui inspire des mesures de clémence, 583 ; est membre du conseil de régence, 584; y renonce, 588. — Perd sa charge,
XII, 4 68 ; est gouverneur do Vincennes, 303; y est enfermé, ibid.; mis en liberté, 308; rappelé au conseil, 375; renvoyé, 378.
Boutiiillier de Rangé (Armand), instituteur de l’ordre do la Trappe,
Boutourlin, général russe, fait en Silésie uno cxjiédition inutile, XV,
Bouttevillb (le comte de) est décapité pour s’èlre battu en duel, XI, 256,
Bouvabt, premier médecin de Louis xiii, XI, 337 noie.
Bovi.nes (bataille do), IV, 78 et suiv.
Boter, chargé de la feuille des bénéfices, est mal avec la Pompadotir,
XV, 436; guerre des billets de confession, engagée par lui cl l'archevôque de Paris, 444, 448; sa mort, 603.
Botne (bataille delà), XIV, 139etsuiv.
Brabançons, soldats mercenaires, origine de cette dénomination, III, 423 nota.
Bradoock, général anglais, envoyé en .Amérique pour conquérir le Canada, XV, 475; est surpris, battu et tué, 477.
Braolet (HumphreyJ, maître des digues, X, 452.
Bragance (le duc de), candidat au trône de Portugal, IX, 511 ; se soumet b Philippe II, ibid. '
Bragance (dom Joâo, duc de), petit-GIs du précédent, XI, 486; monte sur le trône, 531 et suiv.
Brai (Miles ou Milon de) reçoit en fief do Louis le Gros le château do Montihéri, III, 214; trahit ce prince, 218.
BraIne (Henri de), archevêque do Reims, fait brûler devant lui cent quatre-vingt-trois Manichéens, IV, 160; son intervention dans la querelle de la reine Blanche de Castille avec l’évèque de Beauvais, scs démêlés avec la commune de Reims, 165 et suiv.
Bramante, architecte italien, VII, 470.
Brandebourg (Albert de), archevêque de Mayence, vend et revend sa voix, b plusieurs reprises, aux doux prétendants b l'empire, François i" et Charles-Quint, VII, 489, 490, 491, 492, 493; parle, b la Diète, en faveur de ce dernier, 495; achète du pape la ferme des indulgences, qu'il revend aux banquiers Fugger, 517.
Brandebourg (Joachim , margrave de) , électeur , VII , 489 ; vend et revend plusieurs fois son vote b François i" cl b Charlcs-Quint, 490, 491, 492, 495 ; demande que Luther soit brûlé vif, 530. — Adhère à la ligue de Smalkalde, VIII, 308; revient au parti impérial, 352, 374, 375, 376; traite avec le roi de France et Maurice do Saxe, 409.
Bbahdebocrg (Albert de), grand-mallro do l'ordre Teutonique, se fait . luthérien, se marie, et devient duc de la Prusse orientale, VIII, 97, note.
Brandebourg (Georges de), margrave de Bayreulh , proteste contre le décret de la diète de Spire, VIII, 115nol«/ signe la confession d’Augsbourg, 164 note/ quitte cette ville, 166.
Brandebourg (Albert de), se joint b Maurice de Saxo contre l'empereur, VIII, 411, ravage l'Allemagne occidentale, 420; part qu’il prend au siège do Metz, 423, 425 ; combat qu’il livre b Maurice de Saxo,
Brandebourg (électeur de)^ beau-frère du duc do Clèves, Berg et Ju-
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licrs, prétend lui succéder mnigré l’empereur, X, 553, 551. — Traite avec ses deux concurrents, les ducs de Davière cl de Ncubourg, XI. 18; se brouille avec ce dernier, se fait calviniste, et appelle le.s Hollandais ü son aide, <36; proteste contre la spoliation do l’électeur Palatin, <96; la ratifie, et reçoit dans ses places des garnisons impériales. 31 < ; traite avec Gustavc-.Vdolphc, 362; avec l’empereur, .133; SC joint aux impériaux pour arracher aux Suédois la Poméranie, .i6l.
DnANnEBOi’no (Fbédébic-Guillaiue, électeur do), dit le Grand électeur, fait alliance avec la France, XII, 503 ; rend hommage au roi de Suède pour la Prusse ducale, ibid.; e.'t alTranchi de cette vassalité, 50i ; rompt avec la Suède, iWd. — Comprend les inconvénients de la ruine de la Pologne, XIII, 296, 297 noie; fait alliance défensive avec Louis xiv, 299; prend le parti de la Hollande contre l’évéque de Munster, 309; position qu’il prend entre l'Espagne et la Franco, 32i; entre la Franco et la Hollande, 359, 379; il fait alliance avec l’empereur contre la France, 407; campagne qu’il fait sur le Rhin, 408, 409, 410; il demande la paix et l’obtient, 413; reprend les armes, 444, 449; se joint h l’armée impériale, 451 ; est repoussé de l’Alsace par Turenne, 434, 455; court défendre ses États attaqués par les Suédois, 468; les repousse, 484; prend Stettin, 5<7; est contraint par Louis xiv de traiter avec la Suède, 64<; obtient de bonnes conditions, 542; vend sa voix à Louis xiv, on cas d’élection impériale, 569; fait un pacte avec le roi de Danemark et l’évèque de Munster, dans le but de prévenir la guerre entre la France et l'Empire, 589 ; adresse des réclamations à Louis XIV en faveur des protestants, 603. — Donne le premier exemple des bombardements de villes, XIV, <7; accueille avec de grandes faveurs les protestants français qui se réfugient dans le Brandebourg, 63; conclut deux traités défensifs contre la France, 70; donne 3,000 hommes au comte de Schomberg pour occuper Cologne, 88; meurt, <07 note.
Braisdeboubc (Frédéric tu, électeur do), depuis roi do Prusse, V. Frédéric i".
Bbanicki (les), magnats polonais, comment ils entendent régénérer la Pologne, XVI , 256.
Bbantes, frère du duc do Luinos, devient, par mariage, duc de Luxembourg-Pinei , XI, < 59.
Brantôme accompagne Mario Stuart en Écosse, I.X, <65 note.
Brau.n, feld-maréchal autrichien, ne réus-it |ias à dégager les Saxons investis daiis le camp de Pyma, XV, 498 ; est battu devant Prague par le roi de Prusse, 516.
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BRtBECF, poëtc, XII, H6.
finÉnAL (Jean ), inquisiteur général de France, revise le procès de Jeanne Darc, VI , 4üG, 460 ; et les procédures inquisitoriales d'Arras,
Brexnevillb (combat de), III, 278.
Brequigni, savant français, XVI, 161 not».
Brest devient un grand port militaire, XIII, 1 34 ; sa force augmentée par Vauban, 607.
Bret (Le), lieutenant général en Roussillon, ost battu par les Espagnols, XIII, 460.
Bretagne unie à la Franco par le mariage do la duchesse Anne a\ec Charles vni, VU, 219, 220.
Bretagne (Jean de), Vierg d’Autun, orateur du tiers état à l'assemblée de Pontoise, IX, 89.
Bretagne (le duc de), fils aîné du duc de Bourgogne, meurt de la même maladie que son père, XIV, 661 .
Bretevil (Guillaume de ), comment il est traité par Ascelin de Goèl qui l’a fait prisonnier, III, 150.
Breteuil (baron do), ministre de la maison du roi, donne des conseils funestes à Mario-Antoinette, dans l’alTairo du collier, XVI, 566 et suiVy est favorable aux protestants, 574 noie; signifie à Calonno sa révocation, 582; contribue à la faire remplacer par Loménio de Brienne, 583; est insulté en efCgie par le peuple do Paris, 594; donne sa démission, Cil.
Bretonnièrb (La), capitaine de vaisseau, conçoit, propose et fait adopter l’idée do former par une digue la rade do Cherbourg, 'X4'I, 644 noie.
Bretons (les) passent des bords de la Seine dans l’IIe d'Albion, à laquelle ils donnent leur nom, I, 15; envoient des renforts aux Armoricains contre César, 152; double expédition de César dans leur île, 157 h 169; qui est conquise par l’empereur Claude i", 229; premier établissement des Bretons dans l’Armorique, 323; les Bretons recouvrent leur indépendance, 339; n’en savent point tirer parti, 389; ce qu’ils deviennent, 390.
Bretons établis en Armorique, I, 323; leur accroissement, 389. — II. 3, 104, 142; leur acte de soumission à Dagobert, 143; leurs luttes paeeim; leur indépendance constituée par Noméuoé, 437; reconnue par Karlo le Chauve, 439.
Brézé (Pierre de), sire de la Varenne, VI, 323; reprend Saint-.Maixent sur le duc d’Alençon, 388 ; est un des négociateurs de la trêve de
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Tours, 407; jouil d'un grand crédit, 428; est disgracié, 429; est cnpitaino de Rouen, 442 ; est repousse par Louis xi, 520 ; poursuivi, 529 ; fait avec Marguerite d’Anjou une exi>édilion dans le Northumberland, 539; est tué 5 Montlhéri, oOt.
BnézÉ (la dame do), veuve du précédent, livre Rouen au duc do Bourbon, VI, GG7.
BaÉzé (le sire de), grand sénéchal do Normandie, révèle h François i" les menées du connétable de Bourbon, VIII, 43, 43; est chargé do la défense d’une province frontièie, 58; meurt, 366 note.
DnÉzÉ (Louis do), évêque de Meaux, est élu membre du Conseil général do la Ligue, X, 134; est trésorier de la Sainte-Chapelle et garde des sceaux de par le duc do Mayenne, 136; destitué par lui, 195.
Brêzé (le marquis de Maillé-), beau-frère du cardinal do Richelieu, envoyé diplomatique auprès du roi do Suède, XI, 369 ; maréchal, 421, occupe la Haute-Alsace, ibid.; fait lever aux impériaux le siège de Heidelberg, 422; leur reprend Spire, ibid.; bat les Espagnols dans le Luxembourg, 431; fait une campagne en Bol.giquo, 432, 433; en Picardie, 449; en Ilainaut et Luxembourg, 484; va guerroyer on Artois, 549 ; est nommé vice-roi do Catalogne, 558; y tombe malade, 559; donne sa démission, 573.
Brézé (Armand, marquis do Maillé-), fils du précédent, agiiral, bat une flotte espagnole danslos eaux do Cadix, XI, 526; en défait une autre près do Tarragone, 572; est surintendant de la navigation et gouverneur do Brouage, 582. — Défait do nouveau les Espagnols devant Carthagène, XII, 176; prend position devant Tarragone, 199; transporte à Orbitclio l’armée du prince Thomas do Savoie, 220 ; défait la flotte espagnole, et meurt d’un coup de canon pendant la bataille, 221.
Bnézé (Clémence do), épouse du grand Condé, échapi», avec son fils, aux agents du cardinal Mazarin, XII, 351,352; se rend do Montrond à Bordeaux, 353, 334; négocie avec le gouvernement espagnol, 357 ; tient tète courageusement à une émeute, ibid.; obtient, h la Paix de Bordeaux, une retraite honorable, 361 ; demande au Parlement d’intervenir en faveur des princes do Condé, 364 ; est obligée do ratifier les actes do l’Orm^e, 438; traite avec la cour et quitte la France, 447, 448.
Bbiçosxet (Guillaume), évêque do Saint-.Malo, pousse Charles viii à la guerre d’IUdie, VII, 251; plaide la cause d’Alexandre vi, 264; mauvais service qu’il rend h son maître, 280.
Briço.nnet (Guillaume), fils du précédent, évêque de Meaux, appelle auprès de lui Lefèvre d'Étaples et ses disciples, Vlll, 1 48 ; est confes-
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sour de Marguerite d’Angouléme, 149; cède à la Sorbonne, 150; abjure le protestantisme, 153.
Bricot (Thomas), chanoine de Notre-Dame et député do Paris, porte la parole an nom des États-Généraux de 1506, VII, 355.
Brieknb (le comte de) est au siège de Sain-Jean-d’Âcro, III, 540.
Bribnne (Jean de), roi titulaire de Jérusalem, iv, 135; beau-père de l’empereur Frédéric ii, 173; fait la guerre à son gendre avec les troupes du pape, 174; va gouverner Constantinople, ibid.; y meurt,
BaiEintE (Marie de), femme de Baudouin de Courtenai, empereur do Constantinople, implore le secours de Louis ix, IV, 218.
Brienne (Gauthier de), duc d’Athènes, porte la parole pour la noblesse aux États-Généraux de 1355, Y, 137; est fait connétable, et pérjt à la bataille de Poitiers, .149, 153.
Brienne (le comte de), commandant un corps de l’armée royale, est battu et contraint do se rendre, X, 146; donne à Jacques Clément une passe pour lo camp royal, 160.
Brienne (lo comte de), secrétaire d’état aux affaires étrangères, XII, 168; ce qu’il est réellement, 505 note.
Brienne (Loménie de), archevêque do Toulouse, XVI, 349; présente au roi ies doléances de l’assemblée du clergé, 354 ; fait transférer les cimetières hors des villes do son diocèse, et pousse l’assemblée du clergé à demander celte réforme, 375 note; ambitionne l’entrée au conseil, 512; est membre de l’assemblée des Notables, 569; dispositions qu’il y apporte, 571; il est porté au ministère par la reine, et repoussé par le roi, 582; chef du conseil des finances, 583; ce qu’il propose à l'assemblée des Notables et ce qu’il en obtient, 583 et suiv.; lutte qu’il lui faut soutenir contre le parlement, au sujet des édits consentis par les Notables, 586 et suiv.; il fait fermer les clubs ouverts dans Paris, 590; devient principal ministre, ibid.; abandonne la Hollande à l’Angleterre et à la Prusse, 591 ; transige avec le parlement de Paris, 594; nouvelle lutte avec le parlement, 595, 596; état où Ta mis son libertinage, 599; il troque lo siège de Toulouse contre celui de Sens, ibid.; s’enrichit sans pudeur et sans mesure, ibid.; nouvelle lutte avec le parlement, plus vive que les autres, 601 à 612; ouvre la discussion sur la forme à donner aux élections pour les États-Généraux, 612; fixe au 1" mai 1789 l’ouverture de celte assemblée, 613; ses dernières fautes, sa retraite, 614; dernière faveur qu’il reçoit de la reine, ibid., note; sa mort, ibid.
Bricard, avocat, colonel du quartier Saint-Denis, décide le duc de
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Guise à se rcnfire à Piris, X, 59; est élu procureur do la ville, 78; sa conduite après le meurtre du duc, 118; il est traduit par les Seize devant le parlement, et acquitté, Î65.
Briuitte (sainte), fondatrice de la cité cénobitique du Kildare, II, 129.
DniNYiLLiEHS (marquise de), ses crimes et son supplice, XIV, 108 no/«.
Brion, victime delà Sainl-Barthélemi, IX, 32i
Briqcemaüt, chef protestant, est envoyé par ses coreligionnaires en Angleterre, IX, 131; son allocution à Charles ix, Î76; sa mort, 336.
Brisacii (Vieux}. Siège et prise de cette place par le duc Bernard de Saxe- Weimar, le maréchal de Guébriant et le vicomte de Turenne, XI, 490. — Elle est cédée h la France par le traité de Westphalie, XII, 2Ç8. — Chambn royal» d» Brisach, XIII, 576. — Par le traité do Ryswick, Brisach retourna à l’Empire, XIV, 23S.
Brise (Charles), canonnier normand, invente l’artillerie légère, X, 185 not».
Brissac (le maréchal do), gouverneur du Piémont, grands services qu’il y rend, VIII, 404, 426, 438, 441. — II est nommé gouverneur do Picardie, IX, 22 ; ombrasse le [larti des triumvirs, 82 noir; résigne son gouvernement, 85; vient à Paris, 115; reprend le Havre sur les Anglais, 164.
Brissac (le comte de), prend une part très-active à la journée des Barricades, X, 68, 69; est député aux États-Généraux do 1588, 96; président de la noblesse, 98; est arrêté après le meurtre du duc de Guise, 115; relâché, 121; prononce un des discours do clôture, 123; soulève contre Henri III la ville d’Angers, 132; en est chassé par le maréchal d’Aumont, 141; est battu par le duc de Monipensier, 149; se joint, devant Arques, au duc de Mayenne, 183; est fait prisonnier dans Falaise, 1 91 ; est chargé par Mayenne du gouvernement de Paris, 347; qu’il livre au roi, 348; est envoyé contre le duc de Mercœur, 412; est membre du Conseil de régence, 565; — marédial, lieutenant général do Bretagne, défend Blavet contre Soubise, XI, 215.
Brisson (Barnabé), juriste, IX, 3; président au parlement, dirige la rédaction du Code Henri, IX, 490 no<«. — Est député près d'Henri iii par le parlement, le jour des barricades, X, 64; accepte des Seize la première présidence par intérim, et proteste en secret, 128; demande la lieutenance générale pour le duc de Mayenne, et en reçoit le serment, 136; le détourne d’accepter les offres de l’Espagne, 194; est premier président, 197; sa mort, 206.
Brissot (Pierre), médecin célèbre, VHI, 142,
BRU
Bbissot de W.u>vii,t.E public un écrü. sur les formes de la justice criminelle, XVI, 648 nale.
Bbitto (don Gregorio), gouverneur de Lérida, défend celle place avec succès contre le comte d'Harcourt et le prince do Condé, XII, 2t0.
Brodbàu (Victor), poSte du xvi* siècle, VU, 48Î.
Broglib (le comte de), lieutenant-général du Umgucdoc, est battu par les Camisards, XIV, 404.
Broglie (maréchal de), fils du précédent, XV, 188; campagne qu’il fait en Italie, ibid. et 489 ; campagne en Bohème, 244, 250 et suiv.; campagne en Bavière, ibid. et 260 ; il est révoqué, 263.
Broglib (comte de), dirige, après le prince deConti, la correspondance secrète do Louis xv avec ses ambassadeurs, XV, 496. — XVI, 259.
Broglib (duc de), lieutenant-général, commandant l’armée de Hesse, fait subir un rude échec au prince Ferdinand de Brunswick, XV, 554; n'altaque pas l’ennemi, bien qu’en ayant reçu l'ordre du maréchal de Contades, 555; maréchal lui-même, fait une campagne mêlée de succès et de revers, 568 , 669 ; se fait battre par le prince Ferdinand de Brunswick, 583; est rappelé, 588.
Bhossb (Pierre de La), légiste, favori de Philippe lit, IV, 356; sa fortune, sa chute, sa mort, 362 et suiv.
Brosse (Jean de), épouse Anne de Pisseleu, VIH, 92 ; est du conseil d’Ètat sous Henri ii, 361 ; ignoble procès qu’il fait à sa femme , 367.
Brosse (Jacques de), architecte, construit le palais du Luxembourg, XI, 404 note, -—XII, 443, 444; le portail de Saint-Gervais, la grand’sallo du palais de Justice, l’aqueduc d’Arcueil, le temple protestant de Charenton, ibid.
Brosse (de), président au parlement de Dijon, érudit profond, écrivain original, XVI, 454 note.
Broi'ai (comte de), gouverneur de Lille, est forcé de rendre cette place au roi de France, XIII, 349, 324.
Brodssel, conseiller de la grand'ebambre, ouvre, au parlement, un avis très-bostile au roinistèro, XII, 293; est arrêté, 294; délivré, et rentre en triomphe au parlement, 300; propose de fermer les portes de Paris au héraut de la cour, 321 ; parle' énergiquement contre Mazarin, 364; est prévôt des marchands, 448; propose de nommer le duc d'Orléans lieutenant-général du royaume, 420 ; se démet de la prévôté, 427 ; est exilé de Paris, 429.
Bbui'ssel, fils du précédent, conseiller au parlement, complimente )lazarin, au nom de sa compagnie, sur la paix des Pyrénées, XII, 536.
Ducant, traitant, condamné à mort par contumace, XIII, 43.
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Bbcant (Li Wral), arcliiloctc, construit ITiotcl des Invalides, et commence l'église, XIII, Î13.
Bni'cn (Robert) assure par la bataille do Bannockburn l'indcpendanco deTÉcosse, IV, 5Ô8.
Brick (David), Tilsdii précmlent, est attaqué par Édouard Baliol et soutenu par la France, V, 27; rend visite à Philippe vi, 43; est battu pur la reine Philippe, 98.
Bructkhës, Germains Istevvungs, I, 214; ils sont défaits par farmanieus, 221 ; prennent les armes contre Rome à la voix de Velléda, 230; sonr écrasés par les Ilamaves et les Angriwares, 242; entrent dans la confédération franko, 2C7 ; sont défaits par Constantin, 293.
Brcces. Luxe des bourgeoises de cette ville, dont la reine de France est irritée, IV, 419; elle se soulève contre Philippe le Bel, 433, 436 ; défait la chevalerie française, 437 et suiv. — Se révolte contre Louis, comte do Flandre, V, 3; lui ouvre scs portes, 9; bataille dans les rues de Bruges entre les gens d'armes du comte et les gens de métiers de Gand, 34.
Bri’iil (comte de), favori et ministre do l'électeur de Saxe, irrité des épigrammes du roi de Prusse, jette son maître dans l'alliance de l'Autriche et do la Russie, XV, 497.
Brun (Antoine), ministre d’Espagne au congrès de Munster, XII, 225; amène les Hollandais h traiter séparément, 254.
Brüneel, bourgeois do Gand, sa hardiesse avec Charles le Téméraire, VII, 19; sa mort, 52 noie.
Brunehilde (Brunehaut), fille du roi dos Wisigoths, épouse Sighebert, II, 43; abjure l’arianisme, iiiii; comment elle venge sa sœur Galeswinthe, 47 ; elle est prisonnière h I*aris après le meurtre de Sighebert, 56; est exilée à Rouen par Ililperik, 61 ; y épouse Mérovvig, 63; retourne en Austrasio, 65 ; sa conduite politique sous le règne do son fils Hildebert, 73, 76, 81, 103 et 104; sous celui de ses petits-fils, 106 à 113, 116, 119; sous celui de Sighebert, ûls do Théoderik, 120; sa chute et sa mort, 1 21 , 1 22.
Brunellesciii (Filippo), VII, 235.
Bruno, archevêque de Cologne, frère d’Olhon le Grand, qui le fait duc de Lothorrègne, II, 531; son influence sur le roi Lother, ses entreprises mêlées de succès et de revers, 532; il divise le Lotherrègne en Haute et Basse-Lorraine, 534 ; meurt, thid.
Bruno (saint), archidiacre do Reims, fonde la grande Chartreuse, III, 214.
Bruno (Giordano), poète, métaphysicien, physicien, est brûlé vif à Rome, X, 545 noie. — XII, 7, 8.
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B&unswick Haliehstadt [Cbristian de], condottiere allemand, XI, 183 ; battu par les impériaux, est congédié par l’électeur palatin, et passe en Hollande, 488; meurt, 259.
Bbdnswice Wolfenbuttel (le duc de), proteste contre l'élévation du duc de Hanovre au rang d’électeur, XIV, 2Ü9.
Bbo'swick Bbveben (duchesse de) , mère du tzar Ivan , gouverne la Russie, XV, 237; se ligue avec l’Autriche, l’Angleterre et la Saxo contre la Prusse, 238 ; perd le pouvoir, 2i6.
Bbcnswice (le duc de), rappioche les rois de Prusse et d'Angleterre, XV, 494.
Bbunswice (prince Ferdinand de), fière du duc régnant, fait à Hastenbcck une manœuvie hardie, XV, 517; tient en échec, avec une poignée de soldats, le duc de Richelieu, S2I ; recommence les hostilités contre lui à la tète de l’armée hanovrienue, 523 ; chasse les Français devant lui du Hanovie jusqu’au Rhin, 527 ; passe le Rhin derrière eux, les bat à Creveld, pénètre en Belgique, 528 ; rentre dans l'Allemagne rhénane, et y fait une campagne, 529, 530; attaque, dans la Hesse, l'armée française, qui lui fait subir de grandes pertes, 554; les défait à Todtenhauscn, 555; bat les Wurtembergeois, envoie des renforts au roi de Prusse, 556 ; nouvelle campagne mêlée de succès et de revers, 568, 569; il se jette entre les maréchaux de Broglie et de Soubise, bat le dernier, les réduit tous deux à l’impuissance, 583; bat les maréchaux d’Eslrées et de Soubise, les refoule sur la Lahn, et prend Cassel, 588. — Est alDIié è la secte des illuminés, XVI, 534.
Bbunswice-Bevkben (prince de), général prussien, lient têteaux Autrichiens dans la Lusace, XV, 518.
Bbunswice (Ferdinand, prince héréditaire de), fait une expédition sur la rive gauche du Rhin, XV, 568. — Devenu duc régnant, vend ses soldats à l’Angleterre, XVI, 411 note; envahit la Hollaitde à la têto d’une aimée prussienne, et y rétablit l’autorité du stathouder, 592.
Bbuslart de Léon, ambassadeur de France près la diète de Ratisbonne, XI, 334, 336.
Bbuslart de Silleri (Nicolas), président au parlement do Paris, plénipotentiaire à Vervins, X, 419, 426; ambassadeur à Rome, 500; approuve te rappel des jésuites, 532. — Conseille Marie de Médicis après la mort du roi, XI, 3; l’aide à devenir régente, 6; la pousse aux alliances catholiques, 15 ; abuse du sceau d’Henri iv, 21 ; fait rappeler Sulli, ibid.; cabale contre lui, 22;.accuse le président du tiers état d’avoir manqué de respect au roi, 64 ; dénie au parlement le droit de remontrance, 90; est renvoyé, 98, 100; rappelé, 117;
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chancplior, chef du conseil, H8; veut la paix avec les üuguenoU, I8ï; intrigue, est disgracié, meurt, 194 et suiv.
Bbdslart de Pi'isiEüx, (ils de Bruslart deSilleri, secrétaire d’ÉLit en second des aflaircs étrangères et do la guerre, est renvoyé, XI, 101; rappelé, 117; secrétaire d'État des affaires étrangères, 180; désire la paix avec tes huguenots, I8j, 190; intrigue pour se maintenir au pouvoir, 194, 195; est renvoyé, 199, SOO.
Brl'SQDET, bouffon de François i", VIII, Î60.
Brut. Le Brui y brtnyned, la tradition des Brenyns, III, 365.
Brctus (Decimus), commandant des galères romaines, I, 153; détruit ta flotte Vénèlo, 134; assiège Massalie par mer, et bat ta flotte massaliole, 19Î et 193.
Bbdtèrb (La), écrivain moraliste, XIV, 55, 238; prend le parti des anciens contre les modernes, 249 ; combat les Esprilt foru, 252.
Bbutèrb (La), parfumeur & Paris, un des organisateurs de ta Ligue, IX, 436. — Réunit chez lui le Comité dtt Dix, X, 2C5; participe au meurtre du président Brisson, 266.
Brutèrb (La), Gts du précédent, conseiller au Châtelet, IX, 436. — Est nommé par le doc de Guise lieutenant-général de la prévôté, X, 78; est élu membre du conseil général de la Ligue, 134; et du Comité des Seixe, 263.
Bubenbero (Adrien de), défend Horat contre Charles le Téméraire, VII,
Bucer (Martin), un des chefs des sacramentaires, VIII, 114 note; rédige la profession de foi des villes libres du Rhin, 165; représente les protestants aux conférences ouvertes pour préparer un concile, 310; autorise la bigamie du I,andgrave de Hesse, 321 note; meurt à Cambridge; son corps est déterré et brûlé plusieurs années après sa mort,
Buen (Jean deGrailli, captai de), secourt l'Ile de Meaux, V, 197; s'empare de Clermont en Beauvoisis, 224; guerroie en Normandie, 246; est battu et pris par Duguesclin, 248 ; est gouverneur de la Guienne, 285; est défait devant Soubise, et pris, 288.
Bcch (le captai de), met Pontoise à feu et à sang, VI, 55; émigre pour ne pas devenir Français, 452.
Buchan (le comte de), commande les Écossais au service du dauphin, VI, 76 ; est fait connétable, envahit la Beauce à la tète d'une année, 78; se retire en Touraine, ibid.; prend la Cbarité-sur-Loire, assiège Cosne, 82 ; laisse prendre Meulan, 93 ; sa dernière expédition, 99 et suiv.
lii'LKiNGMASi (le duc do), favori de Jacques i" et du prince de Galles, son voyage en Espagne avec ce dernier, XI, 198, 199; son ambassade en France, 217, 118; haine des puritains contre lui, 257; il suscite la guerre entre TAnglelerro et la France, se met a la tflc de la Dolto anglaise, et attaque sans succès ITle de Ré, 260 et suiv. ; est assassiné, 283.
BccEiNcnAV, ministre anglais, favorable i l’alliance française, XIII, 348; insinue à Louis xiv de suspendre ses armements maritimes, 349 ; traité d'allianco oOensive entre la France et l'Angleterre contre les Provinces-Unies, 355; ambassade de ce ministre auprès du prince d’Orange et de Louis xiv, 400; il est mis en accusation par la chambro des communes, et sauvé par Charles ii, 435 ; est congédié,
Bücqioi, général wallon, employé par Ferdinand ii contre le roi do Bolième, XI, 463.
Bi'dé (Guillaume), ambassadeur è Rome, VII, 442; élève de Lascaris, 482; sa science et sa renommée, 483. — Ses travaux sur le droit, VIII, 444 ; sur la langue grecque, 443 ; est un des juges de Louis de Berquin, 460; écrit contre les protestants, 223 nota; meurt, ibid.
Boffieb, jésuite cartésien, XV, 3.54 .
Buffon ((Àeorges-Louis Leclerc do), sa vie, scs œuvres, XVI, 22 à 40 ; sa mort, 547.
BUiil (bataille de), XIV, 476, 477.
Bckiielin, chef alleman, envahit l'Ilidie à la tète d’une armée d’AlIcmans et de Franks, et la met au pillage, II, 23; est battu par Narsès, 26.
Bullant (Jean), architecte, VIII, 438. — Collaborateur de Philibert Delorme aux Tuileries, IX, 385.
Bulle Dnigbniics, sollicitée par le père Le Tellier, œuvre de ce jésuite . bien plus que du pape, troubles et persécutions dont elle est la cause ou le prétexte, XIV, 604 et suiv. — XV, 407 et suiv. ; 4 42, 4 43, 160 et suiv.; le public cesse de prendre intérêt à cette querelle. 207; billets do confession; lutte du parlement et du clergé, 444 à 448; 502, 506 et suiv. — XVI, 238.
Bcllet, architecte, auteur de la porto Saint-Martin, XIII, 234.
Bl'llinger, pasteur de l’église do Zurich, opposé à Calvin dans la question de l’Eucharistie, 277 note.
Bi'lliox, conseiller d’État, est congédié, XI, 97; devient membre du conseil de cabinet, 200 ; surintendant des finances, 379 ; est chargé
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do traiter avec Moireieur, 385; scs opérations financières, 410, 411,
Bdrbau (Ga.cpard), VI, 313 ; maître de l'artillerie, ses antécédents, 366, 373 ; il assiège Castillan, 38t.
Bureau (Jean), dirige il Honlereau l'artillerie française, VI, 366; ses commencements, ibid.; sa popularité, ses services, 373 ; à Meaux, 377 ; k Pontoise, 401 ; il est un des trois trésoriers de France, 4t4; conduit les sièges de Harfleur, 44t; Caen, 447; Falaise, etc., 448; opère en Périgord, 451 ; traite avec les Bordelais, 45t; est nommé maire de Bordeaux, 453 ; fait partie de la commission qui poursuit Jacquos- Cceur, 473; assiège Castillon, 48t; Bordeaux, 484; est commandant du cbiteau Trompette et du fort du Hâ, 485; est armé chevalier par Louis XI, 5Î4.
Bvren (le comte de], lieutenant-général de l'Empereur, ses campagnes en Picardie, VIII, t9, 47; en Artois, Î47; U se joint à l'armée anglaise, 300; s'en sépare, 307.
Buugau [le margrave de], prétend à l'héritage du duc de Clèves, Berg et Juliers, X, 553.
Burgblet, ministre de la reine d'Angleterre, résout la perte de Marie Stuart, X, <8.
Burgondes. Leur apparition, d'où ils viennent, I, 270; ils sont battus par l'empereur Probus, 277; désastre que leur fait essuyer Maximien, 282; ils s'allient h Valentinien contre les Allemans, leur déception, 319; ravagent la Gaule h la suite des Alainset des VVandales, 337; se répandent en masse dans le nord-est de la Gaule, 343; leur bonhomie, 353 ; ils sont battus par Aétius et par les Huns, 357 ; transférés en Sabaudio [Savoie], 358 ; ils s'arment contre les Huns, 371 ; s'étendent dans le sud-est de la Gaule, 381 , 385, 387 ; leur religion
Burgotkb, général anglais, descendu du Canada vers Aihany, est cerné et pris par les Américains avec son armée, XVI, 421.
Bcridan, IV, 507.
Borie [Coud de], général catholique, IX, 136; lieutenant-général en Guienne, dénonce au roi les entreprises des catholiques, 186.
Buree, homme d'Etat anglais, s'oppose à la mise en interdit du port do Boston, XVI, 407; prêche au ministère les mesures conciliantes, 409; appuie le système do la tolérance à l'égard des catholiques, 452, devient ministre, 467; se relire, 473.
BuRxnARD, neveu do Bertholf van der Straten, assassine le comte de Flandre, et meurt dans les supplices, III, 290.
[BYR]
Busehbacm, docteur jésuite malmené par Biaise Pascal, XII, 4 OS.
Bvsleiden, chanoine, fonde le collège trilingue de Louvain, VII, 484.
Bussi d’Amboisb, termine un procès en assassinant sa partie adverse, IX, 3t6; est assassiné lui-méme à l’instigation d'Henri ni, 490 note.
Bdssi-Leclesc, procureur, un des instigateurs de la Ligue, IX, 5.34 . — Gouverneur de la Bastille, X, 77; met en prison le parlement, 427; mène le conseil des Dix, 265; participe au meurtre du président Brisson, 266; rend la Bastille au duc de Mayenne, 269; s'enfuit en Belgique, 270; est condamné à mort, et exécuté en elBgie, 368.
Bussi-Castblnau, officier français au service de la compagnie des Indes, lui acquiert l'investiture de cinq belles provinces, XV, 457, 438; reste dans le Dekhan après le rappel de Dupleii, 463, 5.37; prend les comptoirs anglais de la côte d'Orissa, 539; est rappelé par le comte de Lally, ibid.; est fait prisonnier par les Anglais à la bataille de Vandavachi, 569. — Est renvoyé dans l'Inde, XVI, 477, 478 ; est refoulé sur Goudelour par les Anglais supérieurs en nombre, 480 ; les bat, puis se renferme dans la ville, y est bloqué, 484 ; dégagé par Sudren, 482.
Bute (lord), favori de Georges iii, travaille à renverser le ministère wigli deVVilliam Pitt, XV, 673; y réussit, devient à son tour ministre principal, 580 ; offre d’accepter ruUinuitum de la France, qui ne répond pas, ibid.; déclare la guerre à l'Espagne, 582; sa conduite peu loyale envers la Prusse, 584, 585; paix avec la France et l'Espagne, 593, 594. — Il se retire, XVI, 254 ; pousse le gouvernement anglais è imposer arbitrairement les colonies américaines, 403.
Buttafuoco, colonel corse, vient demander au gouvernement français que l'indépendance de son pays soit reconnue, XVI, 254 ; demande à J.-J. Rousseau un projet de constitution, ibid.
Buts, plénipotentiaire hollandais è Gertruydenberg, XIV, 527; s’efforce en vain d'empécber l’Angleterre de traiter avec la France ,
Btmc, amiral anglais, détruit une flotte espagnole, XV, 94; est battu devant le port Mahon par une flotte française, 483 ; est mis en accusation, 485; fusillé, 504.
Byhon, amiral anglais, XVI, 445.
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Cabestaing, troubadour, III, 386, 387.
Cabocue (Jean), son rôle dans les troubles de Paris, V, 514, 515, 539, 540, 541. — VI, 4t.
Cabocuie.n (parti), son règne, V, 514 à 541. — VI, 41.
Cabot (Jean ), découvre le Labrador, VII, Î96.
Cadenet, frère puîné du duo do Luines, XI, 155; est fait maréchal, duc de Cbaulnes, pair, 1 59 ; amuse Louis siii, au siège de Montauban, par son ignorance dans l'art de la guerre, 178 ; compromet la Picardie dont il est gouverneur, 449; concourt au siège d'Arras, 522 et suiv.— Quitte le gouvernement do Picardie, XII, 169.
Cadobees, peuple gaulois. Ils prennent part au soulèvement provoqué par Vercingétorix, I, 167; résistent jusqu'à la fin; traitement infligé par César aux derniers survivants, 1 89.
Caen. Siège et prise de cette ville par les Anglais, V, 82, 83.
CAETANo(Ie cardinal), légat du pape auprès do la Ligue, X, 196, 197, s’oppose à ce que l’on traite avec Henri iv, 204 ; négocie avec le maréchal de Biron, 206 , 208; assiste à la procession dos moines mendiants, 212 ; confère avec le marquis de Pisani, 219; autorise l’envoi d'une députation à Henri iv, 224; d'une autre à Mayenne, 226; quitte Paris, 231.
Café. Naturalisé d'abord à l'IIo Bourbon , d’où il se répand dans les autres colonies tropicales, XV, 63; cultivé avantageusement aux Antilles, 213; influence du café sur les mœurs et la santé publique , 33t. ■
Cafés, lieux de réunion. Us commencent à être fréquentés sous la régence, XV, 331 .
Cagliostbo (Joseph Balsamo, dit comte do), XVI, 531; est compromis dans le procès du cardinal de 'Rohan, acquitté avec lui , et, comme lui, fêté par la foule, 559.
Caiiors, enlevé par le roi de Navarre après quatre jours do combat dans les rues, IX, 497.
Cauvsac (le sieur de) reprend aux Anglais les établissements français des Iles de Saint-Christophe, XI, 320.
Caiazzu (Robert de san Severino, comte de), général milanais, s'oppose à la marche des Napolitains sur Milan , VII , 234 ; opère contre
Charles vni, 373; est battu à Fornovo, S75; trahit Ludovic Sforza, 34 9.
Caïetan ( le cardinal ), VU, 495, 621.
Caille (la), astronome, va mesurer au cap de Bonne- Espérance un degré du méridien, XV, 396, — Autres travaux qu'il exécute pendant ce voyage, ibid., nota. — XVI, 48.
Caillères, ambassadeur, XIV, 224 ; négociateur h Ryswick, ibtd.
Cairel ( Élias), troubadour, III, 375 note.
Caisse d’escohptb, fondée par Turgot, XVI, 375; prèle 6 millions au trésor, et suspend ses paiements, 544 ; est. relevée par Galonné; 540; forcée par ce ministre à fournir un cautionnement do 70 millions, 574 .
Caisse de Sceaux et de Poissi, XV, 504 note. — Abolie par Turgot, XVI, 374.
Caïus, disciple de saint Irénée, I, 254.
Caïus Caligdla. Son expédition contre les Germains, son séjour en Gaule, ses déprédations, ses meurtres, ses folies, sa mort, I, 226
Calibre (Jean d’Anjou, duc de), fils du roi René, est nommé gouverneur de Gènes, VI, 54 5 ; échoue dans une entreprise contre le royaume do Naples, ibid.; s'unit aux ennemis de Louis xi , 550, 564, 569. — Va guerroyer en Catalogne, VII, 24 nol»,- meurt, 64 note.
Calais (siège et prise de) par Édouard iii, roi d'Angleterre, V, 96, 400 et suiv. — Par les Français et le duc de Guise, VIII, 460 et suiv.
Calas, négociant de Toulouse, son supplice et sa réhabilitation, XVI, 440.
Calatagirone, général des cordeliers, négociateur pour le pape en Espagne, X, 403 note; à Vervins, 426.
Calbhbourg, amiral hollandais, perd son vaisseau à la bataille do Velez- Malaga, XIV, 434.
Calètrs, peuple belge, 1, 447; ils résistent à César, 488; leur territoire est annexé h la province Lugdunaise, 496.
Calixte II, pape, son élection; concile qu'il ouvre à Reims, et râle qu'il y joue; il apaise la guerre entre les rois de France et d’Angleterre, III, 280, 284; règle par un traité avec Henri v la question des investitures, 284; est l’auteur de la chronique latine attribuée à Turpin, 346.
Calixte iii , pape, autorise la révision du procès de Jeanne Darc, VI, 457, 458.
Gallet (Guillaume), chef des premiers Jacques, V, 4 94; roi des Jacques, 4 99 ; sa mort, ibid.
Callot (Jacques), graveur, XII, 4 54 noie.
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Calonnb (de), maître des requêtes, prétend reconnaître que des lettres anonymes adressées au roi sont de l’écriture de La Chalotais, XVI, t39; procureur général, poursuit ce magistrat avec acharnement, S40; intendant de Metz, se voit refuser séance par le parlement do cette ville, 280; intendant de Valenciennes, 612; contrôleur-général des finances, ibid.; appréciation de son caractère et de sa capacité, 538, 639; ses premières mesures, qui relèvent le crédit de l’État, 540, 541 ; il fait rendre aux États de Bretagne la libre nomination de leurs députés, 542; immense gaspillage, grands travaux, expédients ruineux pour y subvenir, 542 et suiv, ; emprunt de <25 millions, 546; guerre à l’agiotage, 547; emprunt de 80 millions enregistré en lit de justice, 557; état où il a mis les finances en trois ans, 560; mémoire où il expose la situation et son plan pour y remédier, 561, 562; il demande la réunion d’une assemblée do Notables, 667, 568; tombe malade au moment où elle va s’ouvrir, 570 ; force la caisse d’escompte à verser un cautionnement de 70 millions, 57< ; son discoursà l’ouverture de l’assemblée des Notables, 572 et suiv.; première partie de son plan, 575; il refuse de communiquer Vêlai vrai des finances, 577, 578; seconde et troisième partie de son plan, 579; il publie le plan et fait appel à l’opinion du peuple 580; est attaqué de tous les côtés è la fois, et renvoyé, malgré sa résistance, 581 , 582 ; est décrété d’accusation, et s’enfuit en Angleterre, 688 ; est brûlé en effigie sur la place Daiiphine, 594,
Calprenèdb (La), romancier habitué de l’hôtel Rambouillet, XII, <26.
CAi.véLAN, capitaine du Triton, sa mort héroïque et triomphante, XVI, 436 note.
Calvados (le), galion espagnol , échouo contre des rochers de la Normandie auxquels il laisse son nom, X, 93.
Calvin (Jean), quitte l’étude du droit pour celle de la théologie, VHI, 182; s’enfuit en Saintonge, puis à Bâle, ibid.; son caractère, ses facultés, ses antécédents, sa doctrine, ses écrits, <85 et suiv., <98, 286 noie; il représente les protestants è Ratisbonne, 310; s’éleblit à Genève, y fonde une église française, y devient léÿslateur et chef de gouvernement, 321 et suiv.; y déploie une sévérité excessive, 481 ; sa cruauté contre Michel Servet, 484 ot suiv. — Il détourne d’abord les protestants français de recourir aux armes, IX, 33, 35; conseille au roi de Navarre do réclamer la régence pendant la minorité do Charles ix, 64 ; le gourmande sur ses amours, 78 noie; s’oppose autant qu’il le peut aux excès des huguenots, <06 note, <25; meurt,<8i.
Calvo, officier catalan au service de France, défend Maastricht contre
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le prince d'Orange avec une grande valeur et un plein succès, Xllt, i9i, 495.
Cambrai (commune de), formée, détruite à plusieurs reprises, et toujours relevée, III, 430, 437, 243, 244. — Ligue de Cambrai, VII, 370. — Asservie par Charles-Quint, VIII, 290. — Conquise par Louis xiv, XIII, 602, 503.
Cambridge (comte do), quatrième CIs d'Édouard iii, débarque en Bretagne avec un corps d’armée, V, 274; épouse une fille de Pierre le Cruel, 285; guerroie en Bretagne, 2%, 349, 320; en Portugal, 350,
Camillcs (Furius) excite les Latins è résister aux Gaulois, I, 20; nommé dictateur, refuse de reconnaître le traité passé entre les Gaulois et les Romains, 21.
Camisards, ou Enfants de Dieu, insurgés des Cévennes, XIV, 400 et suiv., 417 et suiv. ; fin de cette insurrection, 440.
Camisards blancs, ou Cadets de la Croix, paysans catholiques armés contre les insurgés protestants, XIV, 402.
Camma, femme galate, son aventure, I, 28.
Cahpanella, X, 430.
Campeggi, légat du pape è Augsbourg et en Angleterre, VIII, 164, 465, 473.
Campo-Basso, lieutenant do Charles le Téméraire, VII, 400; le trahit,
Campra, musicien français, XV, 334.
Campula, neveu du pape Adrien, conspire contre Léon ni, II, 333 ; est exilé en France, 338.
Camcl, le Mars gaulois, I, 53.
Camulogène, général des trihus de la Seine, sa campagne contre Labiénus, 1, 4 76.
Camus, évêque de Bellcy, représentant du clergé aux États-Généraux de 4644, XI, 54 ; soutient qu'on ne doit point violer le secret des finances, 64.
Camus, géomètre, va mesurer un degré du méridien dans la région polaire, XV, 395. — Travaille à la carte de Franco avec César-François Cassiiii, XVI, 48.
Canada découvert, VIII, 430, 434. — Une colonie française y est fondée, X, 465, 466; enlevée par les Anglais, 348 et suiv.; rendue, 324 . — Ses développements, XIII, 43; entravés par les jésuites, 422; point où elle parvient sous Colbert, 4 23, 557. — Elle progresse lentement sous Fleuri, XV, 24 4; ses limites sont mal définies au traité d'Aix-
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la-Chapelle, 31i; ce qui amène des discussions entre la France et l’Angleterre, 465, 466; état du Canada vers 4753, 466, 468 et suir. ; il est attaqué et envahi par les forces anglaises de terre et de mer, 471 à 479, 614, 615, 634 et suiv. ; est abandonné par la France, 649 ; succombe après une lutte héroïque, 550 et suiv. ; est cédé à l’Angleterre, 693.
Canal du Rhône è la Durance, exécuté par Adam de Crapone, IX, 43.
Canal du Midi, ou des Doux Mers, proposé par Adam de Crapone, IX, 43. — Exécuté par Riquet, XIU, 406 et suiv.
Canal de Driare, X, 453.
Canal de Celte à Aigues-Mortes et d’Aigues-Mortes au Rhône, XIII, 409. — XYI, 544.
Canal d’Orléans, XIII, 4 09.
Canal de Bourgogne, XIII, 409. — XVI, 361, 644.
Canal do Saint-Quentin ou do Picardie, XV, 417. — XVI, 338, 362.
Canal du Centre, XVI, 544.
Canal du Rhône au Rhin, XVI, 544.
Canao, Conobeb. Ses crimes, II, 31 ; il s’arme en faveur de Chramn ; sa mort, 32.
Canao, chef breton, défait l’arrière-garde d’une armée franke, II, 95.
Candalb [François, comte de Foix-}, astronome, mesure la hauteur des Pyrénées, IX. 508 not».
Candale (duc de), second fils du duc d’Épemon, XI, 457.
Candalb (duc de), fils du second duc d’Èpomon, commande l’armée de Guienne après le comte d’Harcourt, XII, 440; prend Villeneu\ esur-Lot et plusieurs autres places, 444; concourt à la soumission do Bordeaux, 446 et suiv.
Candollb, calviniste émigré, XIV, 64 .
Canillac (le marquis de] est condamné à mort et exécuté en effigie, XIII, 73 note.
Caninids (C.), lieutenant de César, I, 4 89; est vainqueur de Lucter,
ibid.
Cannb a sdcbb. Origine et propagation de ce végétal, III, 4 88 nota.
Cantabrbs, peuple espagnol. Ils secourent les Aquitains et sont vaincus par Crassus, I, 455.
Cantblmo, général espagnol, est battu par le comte d’Harcourt, XII,
Canot ou Kndt le Grand, roi danois, fils do Swen. règne après lui sur l’Angleterre, III, 70; établit en Angleterre au profit du saint-siège le tribut appelé denier de saint Pierie.
CAR
Caxüt VI, roi de Danemark, frère de la princesse Ingeluirgp, mariée à Philippe-Auguste, HI, 560, 561.
_ Capelvcbe, bourreau de Paris, Y, 614. — VI, 41; ses cruautés, 4!; son châtiment, 43.
Capu.i'pi, gentilhomme romain, familier du cardinal de Lorraine, auteur d’une apologie de la Saint-Barthélemi, IX, 37â
Capitoüls, magistrats municipaux de Toulouse, III, J24 noie.
Capitulaires do Charlemagne, II, t76 et suiv., 344, 345, 358; capitulaire de Kiersi, 466.
Cappel, protestant, professeur d’hébreu & Saumur, XII, 70.
Capponi (Pietro) impose, par sa hardiesse, à Charles vin, VII, !61.
Caprara, général impérial, est battu par Turenne à Sintzheim, XIII, 445, 446 ; tient contre lui la campagne dans le Palatinat et l’Alsace, 447 et suiv.; d'où il est chas:.é après plusieurs défaites successives, 451, 454, 455.
Capcciks (franciscains réformés), ATII, 343.
Caracalla, fils de Septime Sévère. Ses vices et scs crimes, il donne le droit de cité romaine à tous les alliés et sujets de Rome, I, 260 et 261; sa perfidie à Tégard des Âllcmans; il attaque les Kattes; il combat les Goths, 261 et 262. ■
Caraccioli, prince de Melfl, Napolitain réfugié en France, y devient maréchal, VIII, 1 26 ; on lui offre le trône de Naples, î45 note.
Caraccioli (Antoine], évéque de Troies, devient ministre protestant, IX, 102 note,- est cité devant le tribunal de l’inquisition, 169.
Caracena (le marquis de), gouverneur du Milanais, est battu par le maréchal du Plessis-Praslin, XII, 253; prend Trino, Croscenlino, Casai, 435; est lieutenant de don Juan d'Autriche en Ikdgique, 483; se fuit battre aux Dunes, 495.
Caradawc, roi des Bretons méridionaux, vaincu par Claude, I, 229.
Caraffa (le cardinal), neveu de Paul iv, et son principal ministre, VIII, 440; ambassadeur en France, 447 ; soupçonné de s’étre vendu à l’Espagne, 449.
Cahacsius, duc du Traciiu armoricain et belge. .Sa perfidie ; il enlève . la Bretagne ù Haximien, I, 284; s'empare de Boulogne, est as.'assiné,
Carca.ssoxne est assiégée par Chlodowig, I, 431. — Par les croisés (guerre des Albigeois), IV, 34 et suiv.
Carcavi. géomètre, XIII, 170; donne à Colbert l’idée d'appeler Cassini en France, 173.
Carci'.s (le comte de], chef des catholiques de Provence, IX, 414.— Est
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battu par La Valette, X, S33; reconnaît l'autorité de Henri iv, 3li.
Carces (le comte de), lieutenant-général de Provence, prend le parti du parlement contre le gouverneur, XII, 337; devient le chef du parti royaliste dans cette province, 436.
Cahcistes, catholiques zélés de Provence, IX, 416.
Cardan (Jérôme], IX, <S.
Cardenas (don Inigo de), ambassadeur d'Espagne, conseiller intime de Marie do Médicis, XI, <7; veut lui faire mettre Sulli en jugement, !3; signe les préliminaires de Fontainebleau, 35.
Cardier (Jean), juge, député du tiers-état de Forez, prononce aux , États-Généraux de 1484 un discours dont les conclusions sont adoptées, Vil, 187.
Cardinal. Sens de ce titre dans l'origine, 111, 99.
Cardona (don Ramon de), vice-roi do Naples, attaque Bologne, puis se retire. Vil, 399; est vaincu h Ravenne, 404 et suiv.; rétablit les Médicis h Florence, 4U; prend Brescia et Peschiera, 413; attaque les Vénitiens, 419; se rapproche du Milanais, 443; retourne h Naples,
Cardona (le duc de), vice-roi de Catalogne, envahit le Languedoc et sc fait battre à Leucate, XI, 468 ; est nommé de nouveau vice-roi et en meurt, 530.
Cariniis, Ois de l'empereur Carus, et associé à l'empire, est massacré par ses oCQcicrs, I, Î79.
Carleton, envoyé d'Angleterre, contraint les Rochellois à traiter avec Louis XIII, XI, 2Î7.
Carlos (don). Ois de don Juan, roi de Navarre et d'Aragon. Ses malheurs et sa mort, VI, 536.
Carlos (don). Ois aîné de Philippe ii, I.X, 2i9.
Carmélites (ordre des), introduit en France par le père de Bérulle, XII, 63
Carmes, V, 1 14 note.
Carnac (les men-hirs de), I, 49.
Carnavalet, ex-gouverneur du comte d’Anjou, IX, *47.
CARNESEccni (Pietro), littérateur italien, brûlé par l'inquisition, IX, *06.
Carmeh (le), paysan, chef d'une insurrection contre les Anglais. VI, 341.
Carnutes. Leur pays devient après Alésio le centre religieux do la Gaule, I, 83; ils se soulèvent contre César, 160; leur soumission apparente, 163; nouvelle insurrection, 165 et suiv.; leur ruine, 187; ils se sou-
mettent, 188; leur territoire est compris dans la province lugdunaiso, 196; notion alliée, 198.
Caron, directeur de la compagnie des Indes orientales, XIII, S53.
Carouges, gouverneur de Rouen, IX, 338. — Est obligé de rendre les deux châtuaux à la Ligue, X, 133.
Carra, écrivain politique, combat les assemblées provinciales proposées par Galonné et demande les États-Généraux, XVI, S8I .
Carraches [école des), X, 472.
Carré (le père), dominicain, chef de la police secrète du cardinal do Richelieu, est chargé par lui de pousser M“* de La Fayette à se faire religieuse, XI, 474.
Carrodsel donné par Marie de Médicis sur la place Royale, les 3, 6 et 7 avril 1612, XI, 36.
Cartier [Jacques) découvre le Canada, VIII, 131.
Carus, empereur, né è Narbonne, assassiné par Aper, I, 279.
Casadbon (îsaac), X, 478, 488. — Se retire en Angleterre et embrasse^ la doctrine d’Arminius, XI, 146 note.
Casavlx, premier consul do Marseille et tyran de cette ville, X, 359; meurt, 391.
Cassan [Jean de), avocat du roi à Béziers, auteur de la Recherche des droits du roi, XI, 403 no<«.
Cassano [bataille de), XIV, 447.
Cassart, capitaine de. vaisseau, combat seul quinze vaisseaux anglais, XIV, 537; ravage Sant-Iago du cap Vert, la Guiane hollandaise, les petites Antilles anglaises, Saint-Christophe, Montserrat, 569 note. — Est jeté au fort de Ilam et y meurt pour avoir réclamé trois millions prêtés au roi, XV, 214 note.
Cassel [batailles de), V, 4 à 8; XIII, 503, 504.
Cassibn fonde un monastère à Marseille, I, 349.
Cassim [Dominique), astronome italien, attiré en France par Louis xiv et Colbert; ses travaux, ses services, XIII, 173, 174.
Cassim [Jacques), fils du précédent, élève une perpendiculaire à la méridienne commencée par son père et qu'il a achevée, XVI, 18.
Cassim [César-François), fils du précédent, géomètre, commence la grande carte de France qui porte son nom, XVI, 1 8 ; forme à cet clTet un corps d'ingénieurs, ibid., note.
Cassini [Jacques-Dominique), fils du précédent, achève la carte de Franco commencée par son père, XVI, 18 note.
Cassius, consul, est battu et tué par les Tigurins I, 118.
Castauon, docteur de Genève, VIII, 481, 486.
no
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Castel-Rodbigo, gouvorneur-général (les Pays-Bas, XIU,3I4; démolit les places de second Ordre pour concentrer la résistance à l'invasion française, 316; sauve Dendonnonde, 318; négocie, cherche des appuis dans le Nord, 3î4; on Hollande, 330; négocie et conclut le traité d’Aix-la- Chapclle, 339, 340.
Castel-Rol'ssii.los (le seigneur de), meurtrier du troubadour Cabestaing, III, 387.
Castellane (Boniface, comte de) résiste à Charles d’Anjou; sa mort, IV, S31, S5î.
Castellam (Otto), trésorier de Toulouse, un des ennemis de Jacques Cœur, VI, 47Î, 478.
Castelnau (Pierre de), moine do CIteaux, est chargé par Innocent iii do poursuivre l’hérésie albigeoise, IV, ÎS; excommunie le comte de Toulouse, SG ; est assassiné, S7.
Castelnao-Ciialosse (le baron de) s’engage dans la conjuration d'Amboise et y périt, IX, 37, 40.
Castic, Sé()oanais, I, 138.
Castktnosa, amiral espagnol, est battu par la flotte française. XI, 5S6.
C.ASTiLLON, ambassadeur do France à Londres, propose le partage de l’Angleterre entre la France, l’Ècosse et l’empereur, VIII, SS5.
Castillon (de), adversaire des jésuites, XVI, 212; membre de l’assemblée des notables, soutient que les États-Généraux seuls ont qualité pour établir l’impôt territorial, 578.
Castiues (marquis de) combat le prince héréditaire de Brunswick h Closler-Camp avec avantage, XV, 668. — Est ministre de la marine, XVI, 451 ; envoie dans l'indole bailli de Sufl'ren avec cinq vaisseaux, 476; fait recevoir les capitaines au long cours dans la marine royale, 506 noie; sa querelle avec le contrôleur général Joli do Fleuri, SIO; il conjure le roi de rappeler Nccker aux Qnanccs, SU ; est d’avis qu'on rende l'état civil aux protestants, 574 nota; est maréchal, 690; quitte le ministère, ibU.
Castbo (Guilhen de), poSte espagnol dont s’est inspiré Pierre Corneille, XII, 135.
Casvvallaw.n, chef des Bretons contre César; sa résistance; il traite, 1,159.
• Catalacniques (Champs). Bataille cITroyable qui s’y livre, I, 375 à 379.
Catalogne. État de cette province en 1640 et son soulèvement, XI, 527 , et suiv.; 533 et suiv. — Elle rentre sous la domination espagnole, XII, 434, 435,
Catamantaled règne en Séquanie, I, 134.
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Cateaü-Casibbésis (traité du), VllI, 473.
Catiurins, srctaircs du xii* siècle. Origine de cette dénomination, III,
CATnERiNB DE SiENME (saiote) est députée au pape par les Florentins, V, 309.
Catherine de France, Dlle de Charles ti, est demandée en mariage par Henri v, roi d’Angleterre, VI, 6, 6; l’épouse, 66, 69; est couronnée à Londres, 7S; revient en France après ses couches, 81. — Son second mariage d’oü est issue la maison do Tudor, VII, 197 nota.
Catherine, femme de La Rochelle, soi-disant inspirée, VI, 222, 242 nota.
Catherine d’Aragon, fille de Ferdinand le Catholique, femme d’Henri vm, roi d'Angleterre, VII, 383. — VIII, 171 nota,- suites et rupture de cette union, 172 et suiv.; sa mort, 255.
Catherine de Navarre, hile d’Antoine de Bourbon et de Jeanne d'AIbret, IX, 169 ; est présentée à Charles ix et à la reine-mère et leur fait une harangue, 298 nota. — Est aimée du comte de Soissons, X, 39, 43, 245; épouse le duc de Bar, fdsatnédu duc de Lorraine, 497; favorise les prétentions de Gabriollo d’Estrées, 500; meurt, 533.
Catherine i”, veuve du tzar Pierre i*', s'empare du trône do Russie, XV, 133; olfre inutilement sa seconde hile è Louis xv, 134; proteste contre les excès commis à Thorn par le ianatismo catholique, 139; s’abîme dans les voluptés, ibid.; traite avec l’empereur Charles vi et garantit sa Pragmaliqut, 151; meurt, 157.
Catherine ii, tzarine de Russie, femméde Pierre iii, détrône son mari, l’emprisonne, le fait assassiner, XV, 586 ; prend le parti de la neutralité entre l’Autriche et la Prusse, 587. — Offre a Diderot d’achever dans ses États VEncyclopidit, XVI, SI; l'attire en Russie et lui fait mille caresses, 145; ses vues sur la Pologne, 258; à qui elle donne pour roi le prince Poniatowski, 259 et suiv.; avances qu'elle fait aux philosophes de France, 261; /ntlruclion qu’elle rédige pour la commission chargée de faire un nouveau code pour la Russie, et dont la publication est interdite en France, 262; elle fait égorger le tzaréwitch Ivan dans sa prison, 263 note; fomente la discorde en Pologne, Md.; lance contra ce pays les cosaques zaporogues et les paysans de l'Ckraine, qu’elle désavoue ensuite, 266, 257 ; guerre contre les Turcs, heureuse sur terre et sur mer, 267 h 271; négociations et intrigues qui aboutissent au premier partage de la Pologne, 299 à 302 ; paix avec les Turcs [traité de Kaïnardji); ce qu’elle y gagne, 303, 649; elle refuse do vendre ses soldats au gouvernement anglais pour la guerre d’Amé-
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rique, 41 1 ; offre k l'Angleterre sa médiation armée en échange d'une alliance contre les Turcs, 455; armequinze vaisseaux contre l'Espagne, ibid.; proclame à grand bruit les vrais principes du droit maritime relativement aux neutres, ibid.; offre la paix aux l’rovinces-Unies, au nom du gouvernement anglais, 471; offre sa médiation à la France et k l'Angleterre, 482; fait exprimer sa haute estime k Necker disgracié, 504; acquiert la souveraineté de la Crimée, 549; favorise le projet de Joseph II qui voudrait échanger les Pays-Bas contre la Bavière, 553, 554; fait un traité de commerce avec la France, 567; visite la Crimée, 591; les Turcs lui déclarent la guerre, ibid.
C.VTiLiNA. Sa conjuration est dénoncée par les députés allobroges, I,
Catinat, enlève le comte Mattioli, ministre du duc de Mantouc, et l'enferme k Pignerol, XIII, 584 ; prend possession de Casai au nom de Louis XIV, ibid. — Est chargé d'exterminer les Vaudois dans les Alpes, XIV, 53; est mis k la tête de l'armée, 126; échoue contre les Barbets, pour n'avoir pas été soutenu, 431 ; bataille de Staffarde et conquêtes qui la suivent, 133 et suiv.; prise de Villefranche, do Nice, etc., 146; il est refoulé en Savoie et y prend Montmélian, 147 ; défait le duc de Savoie k la Marsaille, après d'habiles manœuvres, 179 et suiv. ; sa liaison intime avec les ducs de Chevreuse et de Beauvilliers, 185; campagne en Piémont, 216, 217; campagne en Belgique, 225; il sent la nécessité de réformer l'État, 306; campagne malheureuse en Italie, où il montre autant d'abnégation que do courage, 374 k 378 ; campagne en Alsace, dans des conditions aussi mauvaises, 395 et suiv.; sa mort, 404.
Caton (Porcins), consul, périt avec son armée sous les coups des Scordiskes, I, 116.
Caton (d'Utique), demande que César soit livré aux Germains, I, 157.
Cattaneo (Alberto), archidiacre de Crémone, persécute les Vaudois do la Savoie et du Dauphiné, VII, 255 note.
Catugnat, chef des Allobroges, I, 129.
Catulcs, proconsul, n'ose tenir têteaux Kimris, I, 121.
Catcbiges. Montagnards des Alpes, I, 1 42.
Cacchon (Pierre), est délégué de l'université à la commission réunie pour réformer le royaume. Y, 531 ; défend Jean Petit au concile de Constance, 555. — Quitte son évêché de Beauvais, VI, 205; accompagne Henri vi en Normandie, 223; réclame le droit de poursuivre Jeanne Darc, 237 et suiv.; dirige l'instruction, 217 k 300; accompagne Henri vi k Paris, 310; est fait évêque de Lisieux, ibid.; gouverne k
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Paris pour le duc de Bedford absent, 32 i; est ambassadeur d'Angleterre au congrès d’Arras, 333; se réfugie à la Bastille, et en sort par capitulation, 347 et suiv. ; sa mort, 43S.
Cacdorier (Jean), mayeur do La Rochelle, fait cette ville française, V,
Caumautin, conseiller d'État, est nommé garde des sceaux, XI, 191; meurt, 193.
Cacssin (le père), jésuite, confesseur de Louis xiii, intrigue contre Richelieu, qui l’exile, XI, 474 et suiv.
Caex (Salomon de), inventeur de la machine à vapeur, XII, 13.
Cavaignes (Armand de), maître des requêtes de l’hôtel du roi. Son étrange procès et son supplice, IX, 336.
Caval'.eh (Jean), capitaine des insurgés cévénols, XIV, 401; échoue dans une expédition en Vivarais, ibid.; scs exploits, 402, 417, 418, •419; il traite avec le maréchal de Villars, ibid.; est présenté h Louis XIV, puis se réfugie en Suisse, puis se met à la solde du duc de Savoie, 420; combat les Français à'Almanza, 474; entre en Provence avec le duc de Savoie, dans l'espoir de faire insurger le Languedoc, 482.
Cavalif.ri, mathématicien italien, XII, 30.
Cavares, peuplade gauloise. Ils se soumettent aux Romains, I. 109,
Cavarin, chef imposé aux Sénons par César, sa fuite, I, 162.
Caveirac, apologiste do la Saint-Barlhélemi et des jésuites, XVI, 2IG nnte.
CavElier pe la Salle, découvreur du Mississipi et parrain du la Louisiane; scs aventures et sa mort, XIII, 537 et suiv.
Cavendisii, chimiste anglais, XVI, 520.
Caïexne. Commencement de colonisation dans cette lie, XIII, 115; elle est prise par les Hollandais, reprise par les Français, ibid.; prise par les Anglais, et aussitôt rendue, 323 nol«. — Ravagée par des maladies épidémiques, XVI, 233.
Cayles, mignon d'Henri iii, tué en duel, IX, 473.
Cecil (Robert), négociateur pour l’Angleterre à Vervins, X, 427.
Cecixa, chargé de conquérir l’Empire à Vitellius, I, 234.
CÉLESTi.N II, pa|>e, III, 423.
Célestin III, pape; sa conférence avec Philippe-Auguste revenant de la croisade, III, 544; il annule le divorce prononcé entre ce prince et sa femme Ingoburgo, 361.
CÉLESTIN v, pape, fondateur de l’ordre monastique qui porto son nom,
ratifie le Irailô du roi de Naples avec le roi d'Aragon, IV abdication et sa mort, 109.
Cki.lamabi^ (prince de), ambassadeur d'Espagne ü Taris; sa conspiration, son renvoi, XV, 95 et suiv.
Cellim (Benvenuto), prétend avoir tué le connétable de Bourbon, VIH, 99 nota; vient en Prance, 13G.
Cn.st's, palrice de Biirgondio sous Gonthramn, défend la Provence contre Firminus, II, 48, 49. .
Celtes. Confédération do tribus gaéliques, dominant dans le midi de la Gaule, I, 4; ils refoulent les Euskes Aquitains vers les Pyrénées, et envahissent l'Espagne, 5.
Celtes (Conrad), porto dans la Saxe le goût dos lettres, VII, S09.
CELTiakaES. Ils défont et tuent Amilcar, I, 100; repoussent les Kimris, liO.
Celtil, bronn des Gaéls, son supplice, I, 134.
CÉNOMANS, Gaëls du Maine. Ils s'établissent sur la rive septentrionalo du Pô, de rOglio et de la Brenta, I, 47; leur conduite lors de la grande lutte dos Bo'i'es contre les Itomains, 98; dans colle des Insubres, 99; dans la lutte suprême, 403.
Cental (la dame do) porte plainte contre les massacreurs des Vaudois, VllI, 374.
Centrons, montagnards des Alpes, I, 4 42.
CÉrioN (Quintus Sorvilius), consul, surprend Toulouse, et la met au pillage, sa défaite. I, 4 49 ; sa mort, 4 20.
Cerda (La), amiral espagnol, XIII, 488.
Ceri (Renzo de), Romain au senice do France, VIII, .'ilî. Cl.
Cerialis, lieutenant do Vespasion. Sa campagne rentre Civilis, I, 238,
CÉRisoLLEs (bataille do), VIII, 295.
Cerotti, jésuite, plus tard révolutionnaire, XVI, 2IG note.
Cervantes (Miguel de), X, 484 .
Cervolles (Arnaud do), scs aventures et ses déprédations, V, 470; le ré'gent de Franco le prend b son service, 249 ; il combat à Brignais contre la Grands Compagnie, 236; sa mort, 255.
Cesalpini, philosophe italien naturaliste, IX, 43. — XII, 6.
CÉSAR. Ce qu’il dit dos mœurs des Gaulois, I, 36 et suiv.; son crrraclère, son génie, scs desseins, 440; il est élu consul, puis proconsul des Gaules, ibid. ; scs campagnes en Gaule, on Bretagne, en Germanie; conquête de la Gaule, 441 il 490; comment il traite la Gaule, 494, 492; il abat Massalie, et fonde Fréjus, 493.
CÉ>AH de Xaples, général espagnol, laisse forcer par les Français le pas de Siize, VHI, 318.
CÉSAKiis (saint Césaire), évi'qnc d’.Vrlcs, I, 453.
Cessart, ingénieur, auteur du plan d’après lequel est construite la diguo de Cherbourg, XVI, 514 noie.
CÉVENNES (guerre des), XIV, II", M8; 399 à 403; 417 h 431 ; 410.
CiiABANNES (,\ntoine de), chef d'écorcheurs, VI, 303; échoue dans uno entreprise contre les Pères du concile do Bàle, 377 ; sauve d'un grand danger le connétable de Richemont, 387; devient comlo de Dammartin, 438; dénonce à Charles vu un complot tramé par le dauphin, ibid.; s’enrichit des dépouilles de Jacques Cœur, 471, 473, 476; entre on Dauphiné •> la tète d'une armée, 506; quitte la cour, 583; est poursuivi par ordre de Louis xt, 539; résultats de ces poursuites, 550 noie ; il s’évade do la Bastille, et fait insurger le Berri, ibid.; rentre dans ses biens, 570. — Revient en faveur. Vil, 18-83; sa bonne conduite pendant que Louis xi est à Péronno, 41; il agit dans le Midi, et réduit les d'Armagnac, 47, 51; en Picardie, 59 et suiv.; dans le Ilainaut, 136, 131; est disgracié-, 134, 138; fait l’apologie dos cruautés exercées contre les d’Armagnac, 186 ; est fait gouverneur de Picardie et Champagne, 196.
CiiAUOT DE Bbiox. Projet qu’il prête au connétable de Bourbon, VIII, 46 ; il est envoyé au secours do Slarscille, 56 ; engage François i" k rester devant Pavie, 63; commande l’arrière-garde, 63; est fait prisonnier, 66; fait commissionner par le roi le navigateur Jacques C.arlier, 131; conseille à François i" la tolérance religieuse, 161; commande en Piémont, 231; rentre en Dauphiné, 834; sa disgrâce, son procès, sa condamnation, sa réhabilitation, sa mort, 265 et suiv.
Chabot de Ciiabni (le comte do), lieutenant-général au gouvernement de Bourgogne, IX, 338 noie; empêche le massacre des huguenots, 340; maintient une partie de la Bourgogne sous l’obéissaftce du roi,
Chabot de Jarnac, gouverneur du pays d'Aunis, ses querelles avec les Rochelois et sa révocation, VIII, 283, 285.
Chabot de Jarnac (Gui ), sa querelle et son duel avec La Châtaigneraie, Mil, 369.
Chaise (le Père do La), jésuite, confesseur de Louis xiv, XIII, 572; n’ose refuser l’absolution â son pénitent en état de péché mortel, 610; travaille k sa conversion et l’excite contre les protestants, 611, 637. — Dit la messe de son mariage avec M"” de Maintenon, XIV, 35; lui promet que la réiocation de l’édit do Nantes' ne fera pas cou-
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1er une goutte de sang, 46 ; se sort de lui pour persécuter le mystique esiragnol Molinos, 314; meurt, 598.
CitALAis (le romte do), maître de la garderobe du roi et son familier, conspire contre lui et contre Richelieu, XI, 231 et suiv.; recommence, est arrête, jugé, condamné & mort, exécuté, 237 et suiv.
CtiALiGM (le comte de), de la maison de Lorraine, l’un des chefs de la Ligue, X, 133; négocie h Guise avec les Espagnols, 273; marche au secours de Rouen, qu'Ilenri iv assiège, 277; est fait prisonnier par lo fou de ce prince, 279.
Cralon (petilo guerre de), IV, 351.
CuALON (Jean de), prince, d'Orange, chef bourguignon, rend Saint- Denis aux Armagnacs, V, 529. — Est expulse du Languedoc par le comte do Foix, VI, 64; refuse d’adhérer au traité de Troies, 70; échoue dans une entreprise contre le Dauphiné, 240; traite séparément avec le gouvernement royal, 317.
r.iiALoN (Philibert de), prince d’Orange, complice du connétable de Bourbon, perd sa principauté et tous scs fiefs en Bourgogne, VllI, 89 noie,- est élu chef des bandes qui ont saccagé Rome, 101; se replie sur Naples, 108; est nommé vice-roi de Naples, et détruit l'armée française, 110, U1; est amnistié par François i", 118, 119; est tué devant Florence, 121.
CiiALOTAiB ( Caradeue de La), procureur-général au parlement de Bretagne, adversaire ardent des jésuites, XVI, 212, 213 ; domine sa compagnie, 237; son procès, sa disgrâce, 239 à 245; il demande justice contre le duc d'Aiguillon, 279; est remis en place, 337.
CiiARBOAD (château de), VIII, 132.
CiiAUBRE DES COMPTES, établie à Bourges, puis installée è Paris, VI, 352; sa compétence, 423, 42i. >
Chambre des uo.\^AIES, établie à Bourges, puis installée à Paris, VI,
Chambre ardente, instituée contre les hérétiques, Vlll, 398. — Contre les financiers, XI, 200.
Chambre de justice pour la recherche des abus et malversations commis dans les financc.s, XIII, 38 et suiv. — XV, 19.
Chamfort fournit à l’abbé Sieyès le titre de son pamphlet ; Qu'esl-re que le tiers élal ? XVI, 625 noir.
Chamier, ministre protestant, .XI, 26; inspire et domino le conseil municipal de Montauban, 177.
CtiAMiLLART, intendant des finances, devient controleur-général, XIV, 344; SOS premières opérations, ibid.; est en même temps ministre de
la guerre, 375; déleslablo administrateur, 395; cache au roi la guerre civile des Cévennes, 401; élude l’offre faite par Vauban de conduire le siège de Turin, 448; amène par son inçptie la perte do la Catalogne, 451 ; mesures violentes et funestes auxquelles il a recours dans les embarras financiers où il se débat, 483 à 488 ; il frappe Vauban, 489; Bois-Guillebert, 490; se retire du contrôle-général, 491 ; ses deux voyages à l'année du Nord pour donner de la résolution au duc de Bourgogne, 502, 504; il fait repousser les ouvertures pacifiques du duc do Marlborough, 504; est destitué, 516.
CuAuiLLi, lieutenant-général, s’établit sur la Meuse à la tète d’un détachement, XIII, 380; occupe Maseick, 381; défend glorieusement Grave, et ne capitule que' par ordre du roi, 444, 445.
CnAHPAGNE (Philippe de), peintre, XII. 151. — XIII, 229; auteurdes peintures de l’église de la Sorbonne, 231.
CiiAUPLAiN, gentilhomme saintongeois, fondateur de Québec et de la colonie canadienne, X, 466. — Est bloqué par les Anglais, et contraint à capituler, XI, 319.
CiiASiPLiTTE (le comte de) gagne à la cinquième croisade une partie do la .Morée, III, 571 .
CiiANOEBNAGOR, Comptoir français dans l’Inde, XV, 210; prend un immense développement sous Dupicix, 307 ; est pris par les Anglais, 537; rendu ù condition qu’on n’y mettra pas de garnison, 593. — Repris, XVI, 433; rendu encore, 487.
CiiANDCs (Jean), chevalier anglais, combat à Créci, V, 88; à Poitiers, 1 51 ; prend possession des provinces cédées par le traité de Bretigni, 235 ; fait la guerre en Bretagne, 219 et suiv. ; en Gascogne, en Poitou, on Bourbonnais, 274 et suiv.
Chansons de Geste, III, 342 et suiv.
Chanson de Roland, III, 344 et suiv.
Chantal (M"’* de), amie de saint François de Sales, XII, 60 ; fondatrice de l’ordre dos Visilandines, 63. '
CiiANTELOi'DE , oratorien, auteur d’un complot contre la vie du cardinal de Richelieu, XI, 409 ; est condamne à mort par contumace, 416.
Ciiantereau-Lefèvre, savant français, XIII, 175.
Chapelain, littérateur et poète, autour de la Pucelle, XII, 126; réagit contre l’invasion du drame espagnol, 131; rédige le Jugement de l'Académie sur le Cid, 136. — Chargé de dresser la lista des beaux esprits à pensionner, se fait la part du lion, XIII, 160 note; auteur du plan d’organisation de l’.Académio des inscriptions et belles-lettres, et do l’Académie des sciences, 161 note.
IIS TAIIM". A^■AI.^ Tiorr: [r.llA]
Ciiapku.e-Mauteiu (La), maltrp dos complos, insllptourdo la Lij:uc,
IX, 5SI. — Prévôt dos maroliands après la journoo dos barrioados,
X, 78; député aux États-Généraux do 1588, 96; y ost élu président du tiers, 98; ost arrêté apres le mourlro du duc do Guiso, 1 li ; rançonné par Duguast, 141; fait visiter los couvents pendant le siège do Paris, JI8; s’ofTorce en \ain de conserver nu duc de Mayenne la ville de Rouen, 356.
Chapelles (le comte des) est décapité pour s’élre battu en duel. XI, Ï56.
Chapeboss blancs. Origine do cetto association, et résultats qu'elle obtient, III, 511 et suiv.
Chappe (l'abbé), astronome et martyr do la scicnco, XVI, 18.
l'.iiAnms voyage en Perso, XIII, 179.
Crabdin, peintre, XVI, 160 naïf.
CiiABLEMAc.NE, fils Biné do Poppin, ost envoyé par son pé-ro au-devant du pape, II, Î3l; est sacré. par le pape Étienne ii, 236; sa première campagne, 214; sa part dons la succe.«sion paternelle, 250, 251 ; il assure la soumission do l’Aquitaine, 252; après deux répudiations consécutives, épouse Ilildcgarde, 2.'î4; s’empare do tout l'Empire, 255; guerre contre les Saxons, 200, 265, 208, 274, 295,
297, 298, 322, 323, 32,5, 326, 332, 346 ; conquête de la Lombardie, 261 et suiv., 265, 268; ses voyages à Rome, 204, 286, 302, 338; au dernier, il est sacré empereur des Romains par le pape Léon III ; conquête du Frioul, 266; Mil de Paderborn, 269'; expeilition en Espagne, Roncevaux, 270 è 272; administration, gouvernement, 276 à 281, 315; législation, capitulaires, 2s2 è 284, 343 à 346, 348 noie, 353, 358^ 361; il fait pour son second et son troisième fils deux royaumes séparés, quoique dépendants, de l'Italie et de l'Aquitaine, 285; ses efforts pour restaurer les lettres et la civilisation, 287 à 294; conspirations contre lui, 301, 313; ses démêlés avec le duc de Dénévent, 302; avec Tassile, duc de Bavière, 304, 305; avec les Slaves, 308, 348, 359; guerre contre les Huns, destruction de leur empire, 310, 326, 334; guerre contre les Arabes, et conquête do la Marche d’Espagne, 350, 359; contre les Grecs et les Vénitiens, 33 4, 333; contre les Danois, 336; contre los Wascons, 339; acquisition des lies Baléares, 334; ses relations avec Haroun-al-Raschid, 340, 332; avec l’impératrice Irène, 342; soins de Charlemagne pour maintenir l'orthodoxie intacte, 318 et suiv., 357; ses constructions, sa magnificence. 327 et suiv.; son quatrième et son cinquième mariage,
298, 336 ; ses concubines, ibid.,- scs filles, 337 ; ses dispositions tcs-
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tainenlaircs, 3oO, 361; il couronne empereur son 61s Lodewig, les deux alno? étant morts, 363; sa mort, 363; son portrait, Soi.
CiiA«LES-CoNsTANTiN, fds de Lodewig, roi de Provence, est supplanté par Hugues, comte d’ArIcs-et de Vienne, II, 509; recouvre uno portion de son héritage, 514; promet soumission au roi Raoul, iàid,
CnASLES I» Ben, comte do Flandrc,'assisto Louis le Gros contre l'empereur, 111, 286; contre lo comte d’Auvergne, 287; son origine, sa bonne administration, sa mort, 288 et suiv.
Charles, comte d’Anjou et du Maine, quatrième Dis de Louis viii, IV, 132, épouse l’héritière de Provence, 204, 205; part pour la croisade avec Louis ix, 215; ce qu’il fait en Ëgypte, 228, 230, 232; retourne en France, 238 ; ses démêlés avec les villes de Provence, 250 qt suiv.; intervient dans la guerre que se font entre eux les 61s de la comtesse de Flandre, 253; est chargé de la garde du royaume après la mort de sa mère, 255; reçoit en 6ef du saint-siège le royaume des Deux- Siciles, 318; son expédition, 319 et suiv.; il rejoint Louis ix à Carthage, 330; traité qu’il impose au roi de Tunis, 332; sa puissance, son ambition, 352 ; alTront qu'il lait au pape Nicolas iii, et ce qu’il y perd, 370; il fait élire le pape Martin iv, 373; commence la guerre contre l’empire grec, ibid./ perd la Sicile, 374; cartel échangé entre lui et le roi d’Aragon, 376 ; ses revers et sa mort, 378, 379.
Charles ii , roi de Naples, Dis de Charles d’Anjou, son voyage en France, IV, 370 et suiv.; il est battu par les Aragonais, conséquences do sa défaite, 379, 386, 387 et suiv.
Charles iv, dit le Bel, roi do France, troisième Dis de Philippe le Bel, est armé chevalier, IV, 501; son mariage et suites d’icelui, 506; sa conduite h l’égard de son frère Philippe le Long, 633 , 536; il lui succède, 550 ; fait casser son premier mariage et en contracte un second, ibid., et 551 ; son administration, 5S1 et suiv.; son troisième mariage, 555; comment il gagne 200,000 livres sur les Brugeois, 557; ses intrigues pour devenir empereur, 558; ses entreprises sur l’Âquitainc, 559 et suiv.; son arrangement avec le pape, 562; sa mort, ibid.
Charles v, roi de France, devient l’héritier désigne du Dauphiné, V, 71; en prend possession, 116; son mariage, 117; il obtient le duché de Normandie, 138; banquet qu’il donne au roi de Navarre, 144 et suiv.; son rôle à la bataille de Poitiers, 1 49 et suiv.; ii commence à gouverner, 156; convoque les États-Généraux, ibid.; les congédie, 166; luttes intérieures avec le prévôt de Paris, les États-Généraux, le roi de Navarre, 468 è 211; mesures qui suivent sa rentrée dans Paris, 215 et suiv.; il repousse le traité entre son père et Édouard iii,
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îiO; prend à son service Bertrand du Guesclin, ÎÎ2; traite avec le roi do Navarre, ibid.; avec Édouard à Bretigni, 2iG cl suiv.; acquitte la rançon du roi Jean, Î30; continue à gouverner après le retour de celui-ci, Î31; monte sur le trône, Î39; est sacré à Reims, Î48; son habile politique à l’endroit des Anglais et do l'Aquitaine, 2G4, 267 et suiv.; nouvelle guerre contre l'Angleterre, 27t; succès partout, 27i à Î96; trêve d’un an, Î99 ; ce qu'il fait pour les lettres, ses constructions, ses mesures legislatives et financières, 299 et suiv.; il prête les mains aux violences du pape, 309 ; prend le parti de l’antipape Clément vu, 3t2; saisit les terres du roi do Navarre et traite rudement scs agents, 3<6 et suiv.; confisque la Bretagne, 321; tire le Languedoc des mains do son frère le duc d'Anjou, 326 ; meurt, 331 et suiv.
CiiABLES IV, empereur, se fait couronner roi d'Arles, V, 234; vient en France, 312; autour do la Bulle d'or, ibid.
Charles ((« .l/aueau), roi de Navarre et comte d'Évreux, V, H1; épouse Jeanne, fille du roi Jean, <2S; qui le traite mal, 129; ses premiers démêlés avec lui, 130 et suiv.; nouvelles intrigues, il est surpris par le roi et incarcéré, 143 et suiv.; délivré, 17^; rôle qu’il joue pendant les troubles de la régence, ibid. et suiv., 1 85, 1 88, 1 99 et suiv., 207, 214, 225, 230; il fait la paix avec le roi de France, 252; livre au Prince Noir le passage à travers les Pyrénées, 260; reconnaît la suzeraineté du roi de France, 283; nouvelles intrigues, qui amènent la confiscation de ses domaines en France, 316 et suiv.; ses revers en Navarre, 319; sa fin, 407.
Charles vi reçoit en naissant le titre de dauphin do Viennois, V, 277 ; est sacré à Reims, 341, 342; repousse les réclamations des Languedociens, 347; ses premières armes, 367 et suiv. ; sa première expédition contre les Gantois, 376, 386 ; son retour à Paris, suivi d’une réaction violente, 388 et suiv.; seconde expédition en Flandre, 396; son mariage, 398; altération des monnaies, 401; nouvelle expédition en Flandre, 402; projet de descente en Angleterre, 404 et suiv.; expédition contre le duc de Gueldre, 413 et suiv.; Charles commence à gouverner par lui-mème, 413 et suiv.; visite le Languedoc, 424 et suiv.; la Picardie, 431 ; première atteinte de sa maladie, ibid.; premier accès de folie, 434 et suiv.; on l'envoie à Creil, 436; il guérit et reprend sa vie désordonnée, 438 et suiv.; alternatives do bon sens et do folie, 440 et suiv.; il donne sa fille à Richard ii, 447; retombe plus bas que jamais, 448; est surnommé le Bien-aimé, 433; autorise rétablissement d’un théâtre permanent à Paris, 463; remet la Franco sous l'obédieucedo Benoit xiii, 463; cessionset acquisitions de territoires, 468;
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état où on le laisse, 473, 478; il porte la croix de Bourgogne, 52î; l'écharpe d'Ârmagnac, 543. — Marche contre les Anglais, VI, 9; venge son honneur de mari, 28; signe le Iraflé de Troies, 06, 07; sa mort, 85.
CiiARLKS DE Hongrie, duc de Durazzo, V, 340; le pape Urbain vi lui défère la couronne de Naples, ibid.; il s’en empare, 370 ; ses succès, 399; sa mort, 400.
Charles VII, d'abord comte de Ponthieu, puis duc de Touraine, VI, 23; son mariage, 27; il devient le drapeau et l'instrument du parti d’.Armagnac, ibid., 30, 37, 39, 44, 48; négociations avec Jean sans Peur, qui ont pour dénoùment l’assassinat de ce prince, 54, 57 et suiv. ; il s’attache le midi de la France, 64 ; est déshérité par son père, 66, 74 ; est proclamé roi de Franco en Borri, 86; son caractère, 90 ; utiles ordonnances rendues par lui, 91; son couronnement, 92; il essaie d’apiaiser le duc de Bourgogne, 106; subit successivement diverses influences, 107, 109, HI, H2et suiv.; réunit les Etats-Généraux, 1 20 ; demande le secours de l'Ecosse, 1 21 ; sa détresse apK’s le désastre de Rouvrai, 131; secours qu'il reçoit do Jeanne D.irc, 130 et suiv.; et dont il se montre indigne, 172, 180; sa marche sur Reims, 182 et suiv.; où il est sacré, 188; sa tiédeur à pousser la guerre, 200 et suiv., 208 et suiv., 216, 219; on le sépare de son favori La Trémoille, 318; dont l’influence est remplacée par celle d’Agnès Sorel et du connétable de Richemont, 320 et suiv. ; il fait la paix avec le duc de Bourgogne, 337 et suiv.; se met en campagne contre les Ecorcheurs, 364; et les Anglais, 365; entre à Paris, 366; s’en éloigne, 368 ; y revient, 377; convoque les Etats-Généraux h Orléans, .378; s’elTorco de rétablir l’ordre dans le royaume, 386, 389, 392, 393, 396, 402, 403; bat les Anglais dans le Vexin, 400; dans la Gascogne, 404; conclut avec eux une trêve, 406; fait faire une expédition on Suisse, 413; une en Lorraine, 417; organise l’année et l'administration civile, 418 et suiv., 431 ; s’empare du Maine, ibid.,- de la Normandie, 434 et suiv., 447 ; de la Guienne, 449 et suiv.; fait reviser le procès do Jeanne Darc, 434 et suiv.; son ingratitude envers Jacques Cœur, 473; il soumet la Guienne révoltée, 482 ; s’entremet dans la querelle du duc de Bourgogne avec les Gantois, 499, 501; ses entreprises sur le Luxembourg, 508; il acquiert le protectorat de Gènes et le perd, 514; scs querelles avec son fils et sa mort, 480, 504 et suiv., 516, 520.
Charles, duc de Lorraine, est fait co’nnéUible do France, VI, 33; quitte le parti bourguignon, 106; consulte Jeanne Darc sur s.i santé, 147; meurt, 307.
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CiuntHS DE Erance, socond fils do Charles vu, siogn à côle de son père, on cour des pairs, à Vendôme, VI, 512; reçoit do Louis xi le duché de Berri, 533; s’engage dans les complots du duc de Bn'Uigne, 550; siège à l’iissomblco do Tours, 552; s’enfuit on Brefcigno, 534; prend une part très-activo à la ligue du bien public, ibid., 560, 504, 365; arraclie au roi le duché de Normandie, 509. — Lo perd presque aussiloi, VU, 5; se relire en Bretagne, 6; obtient lo duché de Ouienne. 49; et l'ordre do Saint-Michel, 50; sollicite la main de Marie do Bourgogne, 64; se révolte encore, ijiiil.; meurt, 67.
Charles viii, roi de France, sa naissance, VII, 54; il est élevé au château d'Amboiso, 146, 151; monte sur lo trône, 164; ouvre les Ètats- Gènèraux de 14S4, 171; est sacré h Reims, 192; fait son enta-e à Paris, 193; affaires où il figure do sa personne pondant l’administration de sa sœur et de son beau-frère, 202, 203, 204, 213, 213; il donne la liberté au duc d’Orléans, 216; traite avec Anne de Brelague, 218; l’épouse, 219 ; traite avec lo roi d’Aragon, 223 ; avec lo roi d'Angleterre, 224; avec le roi des Romains, 226; ses projets, 227; traité entre lui et le duc do Milan, 251; son expédition en Italie, 252 à 278; sa mort, 288, 289.
Ciiarles-Qcint, fils de Philippe d’Autriche et de Jeanne d’Aragon, est fiancé à Claude de France, fille de Louis xii, VII, 332, 334 et suiv. ; à Marie d’Angleterre, sœur d’Henri VIH, 388, 426; gouverne les Pays- Bas, 440; traite avec François i", ibid.; atbtquo lo duc de Gueldre, 446 ; monte sur le trône d’Esp.igno, 454 ; traité de Noyon, 456 ; traité contre les Turcs avec l’empereur et lo roi de France, 487; il est élu empereur, 490, 492 et suiv., 496; part pour l’Allemagne et pa.sse par l’Angleterre, 499, 500; convoque la diète germanique à Worms, 326 ; SC déclare, moyennant un traité secret avec le pape, contre Luther, 528, 530. — Cède it son frère Ferdinand l’héritage originel de la maison d’Autriche, VIII, 2; asservit l’Espagne, 3 et suiv.; subit divers échecs devant Méiières et dans les Pays-B.is, 13, 14; elforts de sa diplomatie contre la Fr.ince, 15, 16, 21, 29, .33, 41; il fait, lo premier, brûler des protestants, 33; il attaque la France par les Pyrénées, 43, ses desseins sur l’Italie, 54; nouveau pacte contre la France, ibid.; sa situation après la victoire de Pavie, 72 et suiv. ; ses prétentions; 79; sa conduite avec François i*' prisonnier, 83 et suiv.; traité do Madrid, 89; il devient moins hostile aux luthériens, 97 ; proscrit les musulmans de l’Aragon, 101 nota; ses démonstrations après le sac de Rome, 102; il propose h François i" un combat singulier, 103, 105 ; traite avec le pape, 107, 112; persécute de nouveau les luthériens.
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114; traite avec François i", M6 et suiv.; détruit la république do Florence et soumet toute ITtalie, 120 et suiv.; diète d’Aug>bourg, <62, 16i et suiv.; ij fait proclamer son frère Ferdinand roi des Romains, 167 ; revirement complot dans sa politique à l’égard des protestants, 169 et suiv.; il donne aux chevaiiers de S;iint-Jcan do Jérusalem Malte et Tripoli, 228; reprend Tunis, 230; négocie avec François r% 229, 231 et suiv.; fait en Provence une campagne malhoun-use, 234 et suiv., 238, 240; conférences de Nice, 231; d'Aiguos-Mortes, 233; traité do Tolède, 253 ; ses embarras, son voyage en France, 256 et suiv.; il chétie la ville de Gand, 261 ; se moque do François i", 263; éeboue dans son entreprise contre Alger, 276 et suiv.; fait alliance avec Henri viii, 287; soumet le duc de Clèvcs et lui reprend la Gueldre, 289; échoue devant Landrecics, 290; asservit Cambrai, ibid.; obtient do grands succès politiques, 299; prend Luxembourg, 300; campagne en France, 301, 303, 305; terminée par le traité do Crépi, ibid.; hostilités contre les protestants, 308, 310, 332, 373 et suiv., 378, 401 ; pacte de famille, 402, 403 ; il liait assiéger Magdebourg, 403 ; envahir le Parmesan, 404; fuit devant Maurice de Saxe, 412; traite avec lui, 418; assiège Metz sans succès, 421, 424, 423; marie son fds Philippe à la reine d’Angleterre, 431; fait lever le siège de Renti, 437; abdique et se retire à Yuste, 443 et suiv.; aide son fils de scs conseils, 432; meurt, 471.
Chahles ni, duc de Savoie, VII, 446. — Gagne à l’occupation de ses États par les Français la possession incontestée du comté de Nice, Vlll, 36; honore la mémoire de Bayart, 52; embrasse le parti de l'empereur, 60 ; en reçoit le comté d’AsIi, 122; est attaqué par François I", 229; perd le pays de Vaud, 230; voit scs États occupés de nouveau par les Français, 231, 232; en est dépouillé pour dix ans, 232 ; va au secours de Nice assiégée, 291 ; meurt, 429.
CiiABLES DE Fbance, duc d’Angoulèmc, troisième fils de François i", VIII, 231; devient duc d'Orléans, 230; va P’cevoir l’empereur à Bayonne, 258; prend avec lui des libertés, 260; est mis à la tète de l’armée d’Allemagne, 280; est envoyé à l’armée de Champagne, 301;
Chables IX roi de France, second fils d’Henri n, IX, 18; succède à François ii, 63; est sacré h Reims, 83; préside le colloque de Poissi, 97 ; voyages que lui font faire sa mère et les chefs du parti catholique, 113, 117, 134; il est déclaré majeur, 166; lutte contre le parlement de Paris, 167; intervient entre les Guise et Coligni, 168; élude les demandes de l’ambassade catholique, <77; son voyage autour de la
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Eranco, 183 el suiv.; son pntrelion avec le duc d’Albe, I9S; il devient hostile aux huguenots, t96, îli; est forc^ de se retirer devant eux. ÎIG el suiv.; traité de Longjumeau, JJ8; mal observé, Î3i ; il s’éloigne du chancelier de L’IIospilal, 237, 238; se rend en Lorraine. 2’»8;en Poitou, 239; récompense le crime do Maurevert, 2G0; retourne sur la Loire, 261; négocie avec les huguenots, 2f>3; conclut la paix de Saint-Germain, 2GG et suiv.; tente de faire assassiner le duc Henri do Guise, 273; épouse Élisabeth d’Autriche, 274; fait des avances aux huguenoLs, 275, 277, 278, 279, 281; àColigni. 283, 283 et suiv.; marie sa sœur Marguerite avec le roi de Navarre, 294 ; se prépare à la guerre contre l'Es|>agne, 295, 299, 300; abandonne ce projet, 303; y revient, 303; visite Coligni blessé, 3H, 313; se laisse entraîner à la Saint- Barlhélemi; sa conduite avant, pendant et après le massacre, 315 et suiv., 319, 321, 323, 328, 329, 330, 332, .3.3.3, 334. 336, .337, 344 et suiv., 347; comment il traite La Noue apri's la prise de Mons, 351; il force .son frère Henri à partir pour la Pologne, 36G; tonte do faire assassiner le duc de Guise et l'éloigne de la cour, 373 ; se retire à Yincennes, 375 ; meurt, .378 et suiv
Cii,tnLi:s-EsiMAMEL, duc de Savoie, IX, 520, 522. — S'empare du marquisat de Saluces, X, 103; allaquo Genève et se fait battre par les Suisses, 13.5, 13G; prétend Ou tronc de E' rance, cl, en attendant, se fait déclarer protecteur de la Provence, 171, 192, 238, 239; convoite Marseille, 249; est battu par Lp.sdiguières en Dauphiné, 258; battu de nouveau en Provence, d'où il est chassé complètement, 287, 288 ; perd quelques places en Piémont, ibid.; les recouvre, 375 ; demande ù Henri iv une trêve, 378 ; vient négocier et intriguer b Eonlainebleau, 503, 506; recommence la guerre et y perd la Bresse, 307 et suiv. ; est forcé do traiter avec Genève qu’il a vainement tenté de surprendre, 524; s'allie au roi do Franco contre l'Espagne, blaqucllo il veut prendre le Milanais, 558. — E.st abandonné par Marie de .5lédicis et forcé do demander pardon b Phili[ipe iii, XI, 17; envahit le .Monifonal, 40; l’évacue, 41; traite secrètement avec les rebella de France, 45; guerre avec l'Es|)agne qui ne change rien b sa position, 123, 126; traité avec la France et Venise, ayant pour objet la protection des Grisons, 194 , 193; autre traité avec la France, hostile b Gênes, 211; guerre contre Gênes, 216, 217, 223, 224; tout b coup étouffée par un traité entre la France et l’Espagne, 228; efforts de sa diplomatie contre la France, 260, 261; il envahit de nouveau le Montferrat, 277; en prend une partie, 289; est battu par les Français au Pas de Suze, et contraint b la paix, 296 et
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suiv.; recommence la guerre, où il n’a que dei malheurs, 3î» et suiv. ; meurt, 330.
CuA.iLES DE ScDEnMAME, oncle du roi de Suède Sigismond, lui fait la guerre, X, 405; s'empare du trône, 520 note; songe à s’allier à la confédération protestante d’Allemagne, 558.
CiiAnLES i", roi d’Angleterre, d’abord prince de Galles; son père demande pour lui la main d’une fille d'Henri iv, XI, 102; il va luimême demander en Espagne la main de l’infante Marie, puis rompt ce mariage, 198; est fiancé 5 la princesse Henriette-Mario de France. 209; devient roi et fépouse, 217; s’entend mal avec la Chambre des Communes, 257, 258; avec la reine, 259; fait la guerre à la France, 202 et suiv., 279 et suiv.; promet son secours à La Rochelle, 281; nouvelles discussions avec la Chambre des Communes, 282; effort suprême et inutile en faveur do La Rochelle, 283; paix avec la France, 299; avec l’Espagne, 321 ; il prétend à l’empire exclusif do la mer,
434 ; négocie avec la France, 463 ; repousse les propositions do Richelieu, 483; demande la rentrée de Marie de Médicis’en France, 493; témoigne de la sympathie pour l’Espagne, 494; reconnaît le roi do Portugal, 533; nouvelles querelles avec le parlement et les Écossais, 541, 542. — Guerre civile où il est vaincu, XII, 187 et suiv ; son procès, sa mort, 323, 324.
Charles iv, duc de Lorraine, entre dans les complots des ennemis do Richelieu et de la France, XI, 261 ; fait au duc Gaston d’Orléans le jilus brillant accueil, 309; mène au général impérial Tilli un renfort de 12000 hommes, 306; traité do Vie, qui le soumet à la France, 308; nouvelle levée do boucliers qui lui coûte le comté de Clermont en Argonne, 373; il arme derechef, perd son duché, abdique au profit de son frère, et se met au service de l’empereur, 402 et suiv.; arrêt rendu contre lui par lo parlement do Paris, 416; général do la Ligue catholique, il défait près do Stra.sbourg le Rbingravo Otto, 421 ; entre en Alsace et en est repoussé, 422, 423; campagne en Lorraine,
435 et suiv.; en Bourgogne, 456; défaites essuyées par lui en Franche-Comté, 470, 480; en Alsace, 490; il va se faire battre avec les Espagnols devant Arras, 522; vient 'a Paris demander grâce, et obtient la restitution de la Lorraine et du duché de Bar, 545; trahit de nouveau la F’rance, 546; se sauve en Belgique, où il prend part au siège d’Aire, 549. — Repous.so lo maréchal do Guébriant en Alsace, XII, 173; bal les Français en Souabe, 174; va se joindre aux Espagnols en Flandre, 194; tient tête au prince d’Orange, 213; à l’armée française, 214; est abandonné par l’empereur aux négociations de
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Wcslplialic, 207; onvahit lo Barrois et so fuit battre h Saint-Mibiel, 363 ; son expédition en France, 407, 408; comment U tient la promesse faite b Turenne do sortir de Franco, 422; il so joint, b Fismes, aux Espagnols, et en obtient quelques renforts, 423; traverse la Champ;igne, la Brio, et vient camper b Ablon, 420; manque d'étro assommé b la porte Saint-Martin, 428; s’éloigne avec son armée, ibid.; fait la guerre en Champagne, de concert avec les Espagnols, 441; est arrêté |iar l’archiduc Léopold, et envoyé prisonnier on Espagne, 460, 461; mis en liberté, 522; recouvre ses Ftats, moins le duché de Bar, et d’autres annexes, 526; recouvre le Barrois, 517. — Traité bizarre qu’il fait avec Louis xiv, et dont l’inexécution lui coûte sa dernière forteresse, XIII, 285, 286; il perd encore une fuis ses États, 358; s’unit aux troui>cs de l’Autriche et du Brandebourg pour secourir la Hollande, 409; •se coalise avec l’empereur, l’Espagne et les Provinces - Unies contre la France, 428; se joint b Montecuculli, 430; b Caprara, 443; est battu avec lui par Turenne b Sintzheim, 416; campagne sur le Nocker et le Mein, puis en Alsace, 447 et suiv.; d’où il est chassé après deux défaites, 451, 455 ; il concourt b baljre le maréchal de Créqui b KonsaarbrUck, 481, 482; meurt, ibid.
CiunLES-Lofis, électeur palatin, est rétabli par les Suédois dans IcBas- Palatinat, XI, 399; échoue dans une expédition en Westphalie, 497. — Sa restauration est consacrée par les traités de Münster et Osnabrück, XII, 265; il se met pour trois ans à la solde du gouvernement français, 603; lui vend son vote b la diète électorale, 305, 506. — S’allie b l'Autriche contre lui, XIII, 437; se joint aux puissances coalisées contre Louis xiv, qui fait ravager cruellement ses États, 447.
Charles, électeur palatin, fils du précédent, meurt, XIV, 68.
Ciiarles-Eujianoel II, duc do Savoie, sa légitimité est révoquée en doute, XI, 482; sa mère l’envoie b Chambéri, 500; b Montmélian, 501. — Il lutte avec succès contre les Espagnols, XII, 341; prend Trino, Crescentino, 435. — Meurt, XIII, 583.
Charles ii, roi d’Angleterre, réfugié en France, ménage une entrevue entre la cour et les députés des princes rebelles, XII, 402; est reconnu ]iour roi par les Écossais, tente une expédition en Angleterre, échoue, et revient en France, 433; combat dans l’armée espagnole, 479; essaie sans succès do se faire admettre aux conférences de Elle des Faisans, 522; monte sur le trône d’Angleterre, 540,541. — Frappe les vaisseaux français abordant en Angleterre et en Irlande d'un droit de 6 shellings par tonneau, XllI, 13; épouse une infante de Portugal,
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(loi qu'il reçoit, 279; envoie des secours au roi de Portugal, 2s0; diff(-rend avec Louis xiv à propos du salut que rAnglelei re prélend exiger pour son pavillon, 281; Dunkerque rendu à la France, 286; guerre avec les Provincos-Unics, 303; avec la France, 308; trêve, 312, 313; traité avec l’Espiigne, 323; paix avec la France cl les Provinces-ünies, 323; négociations, traité de La Haie avec les Provincftv- Cnies, 330; il intervient comme médiateur entre l'Espagne et le Portugal, puis entre l’Espagne et la Franco, 338; propose à Louis xiv de se liguer avec lui contre la Hollande, 346 ; double négociation avec ce prince où il s’agit d'attaquer à la fois les Hollandais sur le continent, et les protestants en Angleterre, 348 et suiv.; Charles rappelle son ambassadeur do Hollande, 362; prétend faire nommer le prince d'Orango capitaine général et amiral des Provincc^-Unics, 372; attaque cette république sans déclaration do guerre, ibid.; met sa Qotte en mer, 389 ; envoie deux ambassadeurs au prince d’Orange et au roi de Franco, 400; ses prétentions, que la Hollande repousse, 401; il lui est plus hostile que jamais, 414; cède au parlement sUr la question religieuse, 418; ses prétentions sur la Hollande, 420; qu’il abandonne en partie, 424; difficultés avec le parlement, provoquées par le mariage catholique du duc d’York, 432; paix avec lesProvinces- Unies, 434 ; mariage projeté de sa nièce Marie avec le prince d’Orange, 464; il est accepté comme médiateur par la France, l'Espagne, l'Empire et les Provinces-Unies, 497; traité d'alliance avec la Franco contre ces mêmes Provinces-Unies, et traité de commerce, 498; lutte contre le parlement anglais qui veut la guerre avec la France, 306, 507; il attire le prince d Orange en Angleterre et lui fait épouser sa nièce, 518; s’allie aux Provinces-Unies contre la France et demande au parlement les subsides nécessaires pour armer, 519, 520; les obtient, 524, 523; se rapproche de la France, 527, 528; campagne diplomatique, 529; traité de Nimègue, 530 et suiv.; affaire de Titus Oatos, 571 et suiv. ; liaison avec la France, plus étroite que jamais et bien payée, 573, 574; querelles avec le parlement, qu'il dissout, et dont il se passe, ibid.,- il accueille les huguenots fugitifs, et prend des mesures pour les attirer, 628, 629. — Vend è Louis xiv sa neutralité, XIV, 17; devient absolu ù l’aide d’une sanglante réaction royaliste, 30, 31; meurt, 32.
CitABi.ES-Gi.'STAVE, roi de Suède, conquiert la Pologne, la Lithuanie, impose sa suzeraineté è réloclcur de Brandebourg, XII, 503 ; renonce à cette suzeraineté, 304; bat les Moscovites, ibid.; cède ses prétentions sur la Pologne, se réservant seulement les provinces du littoral.
lis ■ TAltLK ANALYTlOfE [CHA]
5ül; triomphe du Danemark, ‘iOS; recoramcnco la guerre, 537; meurt, 538.
CiiAHLEs li, roi d'Ejpagno, vient au monde, XIII, !8î ; est malade, est guéri, 357; épouse Marie-Louise d'Orléans, 570. — N'aura point de postérité, XIV, 39; cède aux exigences do Louis xiv, qui le menace d’une invasion, 39, 40; entre dans la I.iijue d'Augsbounj, 71; s’allie contre la rrance à l'Empereur, aux Provinces-Cnics, au roi d’Angleterre, 107; offre le gouvernement des Pays-Bas au roi d’Angleterre, et, sur son refus, le donne à l’électeur de Bavière, 16Î, 163 ; est vieux à 30 ans, 190; devient veuf et se remarie, itiid.: renouvelle la grande alliame, 210; accepte la médiation de la Suède, 224; paix de Rysvvick, 231 ; teste è deux reprises en faveur du prince de Bavière, 3.j3, 357 ; consulte le pape, 359 ; son testament définitif, 360 ; sa mort,
Charles xi, roi de Suède, s’allie à la France contre l’électeur de Brandebourg, aux électeurs de Bavière et de Hanovre contre l’Empereur,
XIII, 467; SOS revers, 484, 497; il les répare par une victoire sur les Danois, ihid.; perd quinze vaisseaux de guerre, 516; bat les Danois à Landskroon, et perd Sieltin, 517; consent à ce que Louis xiv fasse une paix séparée, 530; traite avec l’Empereur et la Diète germanique, 540 ; refuse riiommage féodal, pour le duché de Deux-PonU, à Louis xiv, qui le confisque, 580 ; res.«ent vivement celte injure, 586 ; contracte diverses alliances pour le maintien des traités do Nimègue et de Miinster, 588, 589. — S'allie aux Provinces-Unies,
XIV, 70; à l’électeur de Brandebourg, ibid.,- entre dans la Ligue d'Augsbourg, 71 ; prête quelques régiments à la Hollande, 116; offre sa médiation, 154; s’allie au roi de Danemark pour défendre en commun leur neutralité maritime, 191; est accepté pour médiateur par toutes les puissances belligérantes, l’Espagne exceptée, 224.
Charles v, duc de Lorraine (ou plutôt prétendant), héritier du duc Charles iv, son oncle, XIII, 483 ; couvre le siège de Philipsbourg, 496, 497 ; envahit l’AISiice et la Lorraine à la tète de l'armée impériale, 508, 509; fait une campagne malheureuse dans les Pays-Bas, puis retourne sur le Rhin, 510, 51 1 ; autre cam[agne contre le maréchal de Créqui, 536 et suiv. ; il proteste contre la paix de Nimègue, repousse les conditions auxquelles on lui offre la restitution de ses États, et demeure général autrichien, 541. — Défend l’Autriche contre les Turcs, XIV, 15, 16; est battu par eux devant Bude, 30; les bat à .«on tour, 67, 77 ; fait une campagne dans la vallée du Rhin, 107, 109, 110; meurt, 127.
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Charles xii, roi de Suède, XIV, 3S0; bat le roi de Pologne et l’empereur de Russie, 367 ; arrive à Varsovie, 408 ; force l’électeur de Saxo à renoncer au trône de Pologne, où il place Stanislas Leezinski, 470, 471 ; obtient la liberté de conscience pour les luthériens de la Silésie, 472; est vaincu à Pultava et se réfugie en Turquie, 539; fait éclater la guerre entre les Turcs et les Russes, sans profit pour lui-méme, 589; reçoit des subsides de Louis xiv, 590. — Meurt, XV, 102.
Charles vi, empereur d’Allemagne, d’abord archiduc d'Autriche, second Gis de l’empereur Léopold. Son père le veut faire roi d’Espagne, XIV, 351 ; il est proclamé roi d’Espagne è Vienne, et se rend en Portugal, 422, 431; va débarquer en Catalogne, 450; prend Barcelone, 451 ; y est assiégé par Philippe v, 453 ; fait lever le siège; a tout r Aragon pour lui, 454; se retire dans le royaume do Valence, 469; campagne remplie de péripéties et d'aventures, qui se termine à Barcelone, 532 et suiv.; il devient empereur, 539, 543; se refuse aux négociations, 563, 571 ; et à la paix, 576 ; qu’il subit enGn à Rastadt, 580, 581 . — Et qu'il ne regarde que comme une trêve, XV, 76 ; pacte défensif avec le roi d’Angleterre, 81 ; guerre contre les Turcs, pour secourir les Vénitiens, 87 ; il voudrait échanger la Sardaigne contre la Sicile, ibid.; fait arrêter comme rebelle le grand inquisiteur d’Espagne voyageant en Lombardie, 88 ; guerre contre l’Espagne, 89; il perd la Sardaigne, ibid.; bat les Turcs, ibid.; traité do Passarowitz avec la Turquie, 92; il demande aux Génois de lui livrer le cardinal Alberoni, 101; acquiert la Sicile, ilnd.; demande au pape, pour Dubois, le chapeau de cardinal, 112; Pragmatiqu* sanction, 135; discussion avec l’Angleterre et la Hollande, 136; traités avec l’Espagne, 137; qu’il n’exécute pas, 153, 154; congrès d’Aix-la-Cliapelle, qui se réunit à Soissons, 155 ; Charles, inQdèle à l’Espagne, 156, 157; fait des avances à l’Angleterre et à la France, pour en obtenir la garantie de sa Pragmatique, 158; fait occuper le Parmesan, üiid.; traite avec l’Angleterre, iUnd.; s’oppose à l’élection de Stanislas Leezinski, roi de Pologne, 176, 177; guerre contre la France, l'Espagne, la Savoie, 183; malheureuse pour l’Autriche, 184 à 196; paix de 1736, et négociations qui la précèdent, 197 et suiv. ; guerre contre les Turcs, désastreuse, 219 et suiv.; il intervient entre les Génois et les Corses, et termine leur différend par une transaction, 223; meurt,
Charles iii, successivement duc de Parme, roi de Naples et roi d’Espagne, est Gancé à M"* de Beaujolais, Glle du duc d’Orléans, XV, 114; mariage projeté entre lui et Marie-Thérèse d’Autriche, 137,
no
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<!>6; prise do possession, en son nom, do Livourne, Porlo-Forrajo, Parme et Plaisanee, 159; il marche sur Naples il la lOte d'une armée es|)3gnole, 185; s'en empare, et y régne sagement, 190, 191; envoie des troupes contre le Milanais, puis se retire do l'alliance francoespagnole sur les menaces do l'Angleterre, Î55 ; repousse une armée austro-sarde, Ï75 ; passe du trône do Naples au trône d'Espagne, 564; oITre sa médiation à la France et à l'Angleterre, 566; parle de famille, 576, 577 ctsuiv. ; guerre à l'Angleterre, 582; guerre au Portugal, 590 ; il |)ord la Havane, 591 ; Manille, 59Ï ; paix avec le Portugal et l'Angleterre, 594. — Il chasse les jésuites doses États, XVI, Îi6 et suiv., ÎJO et suiv.; offre sa médiation à l'Angleterre et à la France, 429, 440; déclare la guerre à l’Angleterre, 440; adhère aux principes proclamés par la Russie sur les droits des neutres, 456 ; paix avec l’Angleterre, 482 et suiv.
Chableb-Emmaxif.l lit, duc de Savoie, offre cette province é la France, si elle veut l'aider à conquérir le Milanais, XV, 173; traité secret dans ce but, 181, 182; guerre k l’Autriche, 183; ses procédés envers son père, 184, 343; il est généralissime des armées combinées, 184; campagne dans le Milanais contre les Autrichiens, 184 cl suiv., 188 et suiv.; mécontentement que ses alliés lui donnent, et qui l'empêchent d’aider au siège do Mantoue, 1%; paix de 1736, 197 à 206; il s’allie à l’Autriche contre l’Espagne et la France, 255 ; reiKiusso les Espagnols du comté do Nice, ibid.; s’allie à l’Autriche et à l’Angleterre, 863 ; est battu par l’armée franco-espagnole aux gorges de la Stura, 870; à Coni, 275; au confluent du Pô et du Tanaro, 286; il accepte conditionnellement les propositions du marquis d’Argenson, 293; se rattache à l'Autriche, et fait un corps d’armée prisonnier, 294; envahit la Provence, 299; rentre en Piémont, 300; paix d'Ai.x-la-Uhapclle, 324.
Ciiarl.es VII, empereur d’Allemagne, d'abord Charles-.Mliert, électeur de Bavière, proteste contre la guerre déclarée à la Franco par la diète de Uatisbonne, XV, 192; conjure en vain le cardinal de Fleuri do ne point garantir la Pragmatique do Charles vi, 205; réclame l'héritage intégral do cet empereur, 231; envahit l’Autriche, puis la Bohème, avec une armée franco-bavaroise, 238 et suiv.; s'empare de Prague, et s’y fait couronner roi de Rihème, 243, 244; est élu empereur, 245; perd ses États héréditaires, et s’enfuit k Francfort, 200; y fait un traité avec le roi do Prusse, réloclour palatin et le roi do Suède, qui s'engagent k ie rétablir dans ses domaines etk le faire reconnaître par l'Autriche, 267 ; meurt, 278.
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Charlks de Lorraine (prince), frère de l’empereur d’Allemagne François i'^, commande en Souabe l’armée autrichienne, XV, 202; lente de franchir le Rhin vers Brisach, 263; le franchit près de Germersheim, envahit l’Alsace, menace la Lorraine, 269; est rappelé en Bohême, 272; refoule le roi de Prusse en Silésie, 273, 274; perd en Belgique la bataille de Raucoux, 297 ; est battu devant Prague par le roi do Prusse, TA 6.
Charles-Édouard, petit-fils de Jacques ti, prétendant au trône d’Angleterre, est destiné à tenter un débarquement avec dix mille Français, XV, 266; fait son expédition sans ce secours, 288, 289.
Charles-Théodore, électeur palatin, devient éleclour de Bavière, XVI, 437 ; cède cet héritage presque entier à l’Autriche, ibid.; revient sur cet acte, et substitue la Bavière au duc de Doux-Ponts, 438, 439 ; consent à échanger cette mémo Bavière contre les Pays-Bas autrichiens, 554.
Charles, physicien, s’enlève avec un ballon gonflé d’air inflammable, XVI, 522.
CiiARLEvoix, lieutenant du comte d’Erlach, livre Brisach au comte d’Harcourt, XII, 439, 440.
Charlotte de Savoie, épouse, h six ans, le dauphin Louis, fils de Charles vu, VI, 481 ; le rejoint en Brabant, 508. — Est reléguée en Dauphiné, VII , 1 46.
CiiARNACÉ, agent diplomatique du cardinal de Richelieu, XI, 288; lui révèle Gustave-Adolphe, 313; missions qu’il remplit en Bavière, 314; en Suède, 316; en Hollande, 401.
CiiAROBERT (Charles-Robert), petit-fils de Charles ii; roi do Naples, devieril roi de Hongrie, IV, 421 .
Ciiarolais (comte do), présente requête au conseil pour que les princes légitimés soient dépouillés du droit do successibilité au trône, XV, 43 nota; actes de férocité dont il est accuse, 57 note.
CiiAROST (duc de), capitaine des gardes de Louis xiv, XIII, 320.
CiiARPENTiER, profosscur universitaire, assassin de Ramus, IX, 331.
Charpentier, bourgeois de Paria, membre du conseil général do la Ligue, est pendu par ordre de Henri iv, X, 189.
Charpentier, académicien, rédige, par ordre do Colbert, un appel au public, pour attirer des souscripteurs à la compagnie des Indes orientales, XIII, 1 17.
Charron (Pierre), prêche la Ligue on Anjou, X, 191 noie; son livre, son histoire, 489, 490.
Charte de Lorris, III, 270.
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Charte (grande) imposée au roi Jean d’Anglelerre par les seigneurs ligués, IV, 89, 90.
Chartier (Alain), VI, 88, 134, 15,3.
Chartier {(iuillaumo), é\êquo de Paris, est chargé de reviser le procès de Jeanne Darc, VI, 458; revise les procédures inquisitoriales d’Arras, 318; harangue Louis xi après la bataille de Hontlhéri, 564; va conférer avec le duc do Berri, 563.
Charton, président au parlement do Paris, échappe à l'eiempt chargé do l'arrêter, XII, Î94.
Chartres. Sa commune, III, S29; sa cathédrale, 409 et suiv. ; elle est prise par Dunois, VI, 314; assiégée et prise par Henri iv, X, 244 et suiv.; qui s’y fait sacrer, 345.
Chartres (le vidame de), seigneur de Ferrières-Maligni, est enfermé à la Bastille, IX, 52; arrêt du parlement do Paris contre lui, 255; il propose le mariage du duc d’Anjou avec la reine d’Angleterre, 278; con.seille en vain aux chefs protestants, avant la Saint-Barthélcnii, do quitter Paris, 315; échappe au massacre, 328.
Chassagne (La), président au parlement do Bordeaux. Service qu'il rond dans l’insurrection bordelaise et récompense qu’il obtient, VHI, 382, 383, 383.
Chasseneux (CèaManruj) (Barthélemi), juriste du xvi* siècle, VIII, 141; premier président du parlement d’Aix, rend un arrêt atroce contre les Vaudois,. duquel ensuite il entrave l’exécution, 330; meurt, 332.
CuASTEL (Jean). Son forfait, son supplice, X, 371.
Chastellux (le sire do) est fait maréchal, VI, 42.
Chastes (Aimar de), gouverneur de Dieppe, X, 179; vice-amiral, directeur d’une compagnie de colonisation on Amérique, 403.
CHATAIGNERAIE (La). Sa qucrcllo et son duel avec Chabot de Jarnac,
VIII
CiiATEAUBRiANT (le sire do) se révolte contre le duc do Bretagne, VU,
Chateaübriant (le comte do), mari de la première maltresse de François I", VH, 438; vengeance atroce dont il est accusé par la tradition, VHI, 93 ; il est gouverneur de Bretagne, 265 note.
CiiATEAf-OtiTON (le sire de) est tué à Granson, VII, 105.
Chateauneuf (la), ancienne maîtresse d’Henri iii. Son aventure « virile »,
IX
CuATEAUNEi'F, Conseiller d’État, remplit une mission diplomatique en Angleterre, XI, 318; soutient dans la tourné» des dupes le courage de Richelieu, qui le fait garde des sceaux, 346; préside les juges du ma-
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réchal de Marillac, 376; complote contre Richelieu, 391; est destitue, emprisonné, 39!. — Mis en liberté, XII, 168; exilé en Berri, 303; garde des sceaux, 330; donné pour conseil au duc d’Orléans, 333; trahit le projet d'évasion de la reine mère, 368; tente de faire renvoyer les ministres amis do Mazarin et perd les sceaux, 374; se réconcilie avec la reine, 377; est président du conseil, 381; se retire,
Chateaineüf (l’abbé do), XV, 360 nota.
Ghateac-Renaud, chef d’escadre, bat les Hollandais dans les eaux espagnoles, XIII, 53! no/«; bloque les ports du Maroc, 59Î. — Bat une flotte anglaise à Bautry, XIV, 113; conduit à Brest l’escadre de Toulon, 136; commande l’avant-garde do la flotte à Beachy-Head, 138; va rallier l’amiral de Tourville devant la Catalogne, 196, 199; passe encore une fois de Toulon à Brest, !18; va chercher et ramène du Mexique les galions d’Espagne, 390; les perd à Vigo ainsi que les bâtiments français, 391, 39Î.
CnATEAUBoi’x (Eudes do), évêque de Tusculum, légat, part avec Louis ix pour la croisade, IV, 215; lui annonce la mort de sa mère, !56 ; (wrolo remarquable de ce prélat, ibid.
CiiATEAiROüx (duchesse de), d’abord M“* de La Tournelle, maîtresse déclarée do Louis xv, s'efforce do donner à ce prince un peu d’énergie, XV, !65; fait renvoyer Amelot de Chaillou du ministère, 268; suit lo roi ’a Metz, où elle reçoit l’ordre d’aller à cinquante lieues do la cour, 270, 271; est rappelée, 276; meurt, ibid.
CHATELAIN, CHATELLENIE, SOUS Charles vu, VI, 432 no/«.
CHATELAIN (Jcan) , doctcur en théologie, martyr du protestantisme, VHI, 151.
Châtelet (M”-* la marquise du), amie de Voltaire, XV, 385; concourt contre Euler sur la question <U la nature et de la propagation du feu, 386; meurt, 403.
Châtelet (le) s’unit au parlement de Paris dans l’affaire des Billets de confession, XV, 447. — Est brisé par le chancelier Maupeou, XVI, 286; rétabli, 337; supprime les Èphémérides du citoyen, 383; refuse lo titre et les attributions do grand bailliage à lui conférés par l’édit du 8 mai 1788, 603, 605.
Chatillon (Gaucher, sire de) suit Louis ix en Égypte, où il meurt, IV, 231, 232.
Chatillon Saint-Pol (Jacques de), gouverneur de Flandre, cause par ses fautes l’insurrection de Bruges, IV, 434 et suiv.; périt ù la bataille do Courtrai, 441.
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CiiATiLLON (Odct do), cardinal, évoque do Beauvais, est du conseil d’Élat sous Henri li, VIH, 361, 447 noM; incline vers les doclrinesdo la réformalion, 48S; osl nommé grand inquisiteur, 49t. — Se rend à Amboise à la nouvelle do la conjuration, IX, 36; assiste à rassemblée des notables à Fontainebleau, 49; danger qu’il court à Beauvais, 81, 82; il e.vcitc son frère Coligni à prendre les armes pour la cause protestante, tl7; fait évoquer au grand conseil l’affaire de son frère et des Guises, <68; est cité au tribunal do l’inquisition, <69; résigne son évêché, 207; sert la cause protesUnto par les armes, 219; par les négociations, 227; passe en Angleterre, 237; est condamné par le parlement, 233; propose le mariage du duc d’Anjou avec la reine d’Angleterre, 278 ; meurt empoisonné, 282.
CiiATiLLON (François do), fils de l’amiral Coligni, commande les huguenots dans le Midi, IX, 465, 498. — Y fait la guerre contre le maréchal de Montmoronci et le duc de Joyeuse, X, <9; va se joindre en Champagne à l’armée protestante allemande, 43 et suiv. ; décide le roi de Navarre h se rapprocher d'Henri ni, <46; défend Tours contre les Ligueurs, < 48 ; les bat à Chèteaudun, < 31 ; les repousse du Follet, 1 83, <84; emporte le faubourg Saint-fîormain, 187; rejoint Henri iv devant Paris, 217; attaque sans succès les faubourgs de la rive gauche, 230; son industrie au siège do Chartres, 247; sa mort, 257. CiiATiLLON (le comte, puis maréchal do), fils du précédent, adhère aux résolutions do l’assemblée protestante de La Rochelle, XI, <71; est nommé par elle chef du septième cercle, 173; déposé, <84; se rallie au roi, qui le fait maréchal, 187; commande sous le prince d'Orange au siège de Bois-le-Duc, 321; commando une division do l’armée française en Savoie, 328 ; en Luxembourg, où il bat les Espagnols, 431; campagne en Belgique, 432, 433; en Luxembourg, 472; en Flandre, 484, 483; il commande une armée de réserve en Picardie et en Champagne et sauve Mouzon, 495; assiège et prend Arras, 522 et suiv. ; campagne contre les rebelles do Sedan, 347.
CiiATiLLON (le duc de), fils du précédent, commande à Lens l’infanterie du centre, XII, 262.
CuATiLLON (la duchesse de) attire le maréciial d’iiocquincourt au parti du prince de Condé, XII, 470.
Châtre (Pierre de la), archevêque de Bourges malgré le roi do France, III, 420, 423.
Châtre (le seigneur de la), gouverneur du Bcrri, assiège inutilement Sancerro, IX, 354; embrasse le parti de la Ligue, 546; tente le siège de Gien saps succès, 3’i9. — Est fait maréchal de camp, X, 89; sou-
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lève la ville de Bourges contre Henri ni, 149; est fait maréchal do France par le duc de Mayenne, 304 no(«; jure de ne jamais pactiser avec Henri iv, 323; traite avec lui, 343. — Est nommé général en chef de l’armée envoyée dans les pays do Berg et Juliers, XI, 16.
CiiAiLiEU, poëte, habitué du Temple, XIV, 231, 253. — XV, 360.
Chaulnes (duc de), gouverneur de Bretagne, XIII, 458; .s'enfuit do Rennes devant le peuple soulevé, 471.
Chaumont (le sire de) défend le Vexin français contre le roi d'.Vnglelerrc, III, 195.
Chaumont, amb.issadeur de Franco à Siam, XIV, 29.
Chauni (le sire de) va, au nom d'Henri I", demander la main d'Anne, fille du tzar laroslaw, III, 100.
Chauran (le Père) , jésuite, inventeur des bureaux de charité, XIV, 333.
CiiAUVEUN, président au parlement, est nommé garde des sceaux et ministre des affaires étrangères, XV, 135; circonvient le cardinal de Noailles, 162; ses grands desseins; il pousse le cardinal do Fleuri h des négociations audacieuses, 173, 181, 182; négocie la p.iix do 1736 et acquiert la Lorraine à la Franco, 197 à 202; sa disgréco et son exil, 203; il adresse au roi, après la mort do Fleuri, un mémoire justiOcatif, et n’y gagne qu’un exil plus rigoureux, 257 note.
CiiAUVELiN (marquis de), chargé d’établir sur les Corsr's l'autorilé du roi do Franco, est battu par eux, XVI, 232.
Chauvin, négociant normand, obtient le privilège du commerce dos pelleteries en Amérique, X, 465.
Chav.vgnac, curé de Saint-Sulpicc, prêche en faveur d’Henri iv, X, 261 noie; so rend auprès do ce prince à Saint-Denis, 325.
CiiAVAiitUES (de), député du tiers aux Étals-Généraux île 1614, est gravement insulté par un député de la noblesse, XI, 78.
Cheitam-Iorahim, seraskor, est battu par les Autrichiens, XIV, 67.
Cheminais, prédicateur, XIII, 219.
Chenailles, conseiller au parlement de Paris, conspire en faveur du prince de Condé, échoue, est banni, XII, 486.
Chénier (Marie-Joseph). Scs vers sur la mort de J. -J. Rousseau, XVI,
CliERDOURG. Construction du port et de la digue, XVI, 544 noie; Louis XVI va présider h l’immersion d’un des cônes destinés à former cette digue, 560.
Chessé ou Jessé (Robert), provincial des cordeliers, est pendu jiar ordre d’Henri iv, X, 189.
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CiiE.irER [Ranulfo, romto do), combat pour la fille d’Henri i“, contre Etienne de Boulogne, III, 424.
CiiESTERFiELD (lord), l’Iiomme le plus spirituel de l'Angleterre, au xvm* siècle, XV, 3Î8 ; ses lettres à son fils, 339.
r.iiEVALERiE, III, 334 à 339; 376 et suiv., jusqu’à 396.
Chevalier (Étienne), membre du conseil de Charles vu, VI, 323, 373, 496 ; se met à la tète des bourgeois de Paris pour repousser les Bourguignons, 539.
Chevalier (Nicolas), premier président de la cour des aides, propose, à ras.semblée des notables do 1626, que les tailles soient rendues réelles pour toute 1a France, XI, 251.
Cheverm, garde des sceaux, IX, 474, 490 note; est attiré vers la Ligue par la reine mère, 534 ; y pousse Henri iii, 552. — Le détourne de faire périr le duc do Guise, X, 60; le reçoit à Chartres, après la journée des barricades, 79 ; est renvoyé, 95 ; se rallie à Henri iv, et reprend les sceaux, 223 note; réinstalle le parlement à Paris, 333; s’entremet en faveur des jésuites, 368; est membre du conseil des finances, 398; expose à l’assemblée des notables de Rouen les intentions du roi et les besoins de l’État, 405; appuie les prétentions de Gabrielle d’Estrées, 500 ; meurt, 520 note.
Cheverm, ex-évôque de Troies, membre du conseil de régence, XV, 8.
Chevebt, lieutenant-colonel, escalade un bastion de l’enceinte de Prague, et y introduit l’armée française, XV, 244; reste en cette ville, préposé à la garde des malades et blessés, 253; obtient par son énergie une capitulation honorable, et rejoint l’armée, 254; contribue aux succès de l’armée franco-espagnole dans les Alpes, 270 ; lieutenant-général, combat à Hastenbeck, 517; est chargé de couper la retraite au prince Ferdinand de Brunswick, qui le repousse, 529 ; bat le général allemand Oberg, 530.
Lhevreuse (le sire de), est nommé par Charles vi gouverneur du Languedoc, V, 428.
CiiEVREUSE (duc de), d’abord prince de Joinville, second fils du duc Henri de Guise, est chassé de Troies par les habitants, X, 356. — Prend part aux intrigues du duc de Guise, son frère aîné, XI, 104, 103, 139; épouse Marie de Rohan, veuve du duc de Luines. 218 note; a le gouvernement de Picardie, 356.
Chevreuse (duchesse de), voy. Rohan (àlarie de).
Chevreuse (Jl-t* de), maltresse du coadjuteur de Retx, est destinée
pour femme au prince de Conli, XII, 366; qui renonce à col honneur,
Chevreuse (duc de), gendre de Colbert, un des intimes do madame de Maintenon, XIV 183; désire vivement des réformes, 306; se laisse éblouir par madame Guyon, 315; s’oppose aux réformes proposées par Vauban, 489 ; relève par ses conseils le courage abattu du duc do Bourgogne, 349 ; meurt, 608.
CiiETLA (abbé du), archiprètre des Ilaulcs-Cévennes, inspecteur des missions ; ses excès, scs cruautés, sa mort, XIV, 400.
CiiiARi (combat de), XIV, 378.
CiiiÈvRES (le sire de), gouverneur de Charlos-Quint, lui conseille l’alliance française, VII, 440; négocie le traité do Noyon, 436; abuse de la confiance de son maître, 498; meurt, 300.
CiiiGi (Mario), frère du pape Alexandre VU, commandeur des troupes pontificales, excite les sbires et gardes corses à insulter l’ambassadeur de France, XIII, 288 ; les désavoue, 291 .
Ciiioi (le cardinal), neveu du pape Alexandre vu, vient présenter officiellement à Louis XIV les excuses de son oncle, XIII, 290.
CiiLODERiK, fils du roi des Ripuaires, combat dans l’armée do Cblodowig contre les VVisigoths, I, 447; son parricide et sa mort, 437, 4.38.
CiiLODio (Clodion), chef d’une tribu salienne, fait irruption dans la Belgique, pénètre jusqu’à la Somme, est battu par Aétius, I, 367.,
CiiLODOMAR, roi ou chef des Allemans, I, 308; est vaincu et pris par Julien, ibid.
CiiLODOxiR, fils de Chlodovvig, échappe à la mort, I, 419. — Sa |iart dans l'héritage paternel, II, 2, 4; sa résidence habituelle, 3; scs deux expéditions contre la Burgondie, son crime, sa défaite et sa mort, 5, 6.
CiiLODOWALD (saint Cloud), dernier des fils de Chlodomir. Comment il échappe au massacre de ses frères, II, 9 ; ce qu'il devient, ibid.
Ciii.oDowiG (Clovis), sa naissance, I, 408; son avènement, 409; il attaque Syagrius, le défait, se le fait livrer par les Goths, et le met à mort, 410, 411 ; s’établit à Soissons, 412; ses égards pour saint Remi. Le vase de Soissons, 412 et suiv. ; il punit les Thuringiens, 415; son mariage, ibid.; il s’agrandit, 417; bat les Allemans à Tolbiac, scs conquêtes en Germanie, 421 à 422 ; son baptême, 424 ; il étend sa domination sur l’Armorique, 427, 428; envahit la Burgondie, 432; son entrevue avec Alarik, 439; il l’attaque, 447; bataille de Voulon, 449; conquête de l’Aquitaine, 430 et suiv. ; reçoit d’Anastase, empereur
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d’Orient, lo diplôme do consul, 454; choisit Paris pour sa capitale, ibid.; paix avec Thôoderik, ot ses eflols, 436; comment il s’y prend pour régner sur tous les Franks, 436 et suiv.; sa dévotion. Il convoque uq concile à Orléans, 461; sa mort, 462.
CiiLooowic, filsaie Ililpcrik, est chargé par son père d'envahir la Touraine, II, 62; la Saintonge, 64; haine de Frédégondc contre lui, 71; sa mort, ibid.
CiiLooowio II, fils do Dagobert et do la reine Nanthilde, est désigné par son père pour hériter do la Noustrie et do la Burgondie, II, 141 , 1 42 ; est élevé sur le pavoi par les leudcs de cos doux contrées, 146 ; sa Cn étrange et misérable, loO.
CiiLODowio III, règne quatre ans sous Peppin de Ileristall, II, 171.
CiiLOTiiBR, fils do Chlodowig, sa part dans l'héritage paternel, II, 3, 4; sa résidence habituelle, ibid.; son expédition contre les Burgondes 5; il massacre ses neveux pour avoir leur héritage, 7, 8, 9; aide son frère Théoderik à conquérir la Thuringe, 10; ses quatre femmes, scs mœurs, 11; il entreprend la conquête de la Burgondie, 15; qui s'accomplit, 17; partage avec Hildeborl la province d'Arles, 20; traite avec Justinien, 21 ; son expédition en Espagne, 22; il s'empare de l’héritage do Théodebald, 27; est battu par les Saxons, 28; hérite do Ilildebert, 30; scs démêlés avec son Dis Cbramn, et son atroce vengeance, 29 à 32; sa mort, ibid. et 33.
CiiLOTHER II, fils de Ililperik et de Frédégondc, II, 80; son désastre à Doromolle, 107; son entreprise malheureuse contre Théoderik, 109, 110; ses succès contre Sighebert et Brunehilde, et sa barbarie, 120 & 123; à quelles conditions il règne sur tous les Franks, ibid. et suiv. ; il associe son fils Dagobert à la royauté, 131; ses dilTcrends avec lui, 132; sa mort, 133.
CntOTHEa III, fils aîné do Chlodowig II, règne avec sa mère la reine Bathilde, II, 150; il meurt, 153.
CHLornER, roi postiche, de la façon do Karle Martel, II, 182; meurt,
CnLOTHiLDE, fille de Ililperik, 1, 394; épouse Chlodowig, 415; ses efforts pour lo convertir, 419. — Elle excite ses trois fils à venger son père et sa mère sur les enfants de Gondebald, II, 5; ses malheurs et sa mort, 7, 8, 9.
Chlotiiilde, fille de la précédente et do Chlodowig, épouse Amalarik, roi des Wisigoths, II, 4; conmicnl elle cn est traitée, 12; ce qu’il en advient, ibid.
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CiiüWEUL (le comlc do), fils du marréhal du PIcssis-Praslin, est tué en combattant sous les ordres de son père, XII, S36.
CnoiSEUL (le chevalier de), attaché par les Algériens à la bouche d’un canon, est sauvé par un corsaire qui a été autrefois son prisonnier, XIII, 593.
CiioisECL, évêque de Tournai, gallican résolu, XIII, 62Î.
CiioiSEUL (maréchal de), empêche le prince Louis de Bade de pénétrer sur le territoire français, XIV, 115; lui tient tête, 2î5.
CiioiSEUL (comte de Stainville, plus tard duc de). Comment il s’élève et devient ministre, XV’, 542 ; il fait avec l’Autriche un nouveau traité, 543; projette une descente en Angleterre, ibid.; abandonne le Canada, 649; prend sur les fonds des affaires étrangères les sommes néce.ssaires au jeu du roi , 559 ; désire terminer la guerre, et ouvre des négociations à cet effet, 564; commence à voir clair aux affaires do Pologne, 563; s’efforce en vain do sauver le comte do Lally, 57f, 672 ; négociations avec la Prusse et l’Angleterre, tendantes à la paix ; avec l’Espagne, aboutissant h la conclusion du pacte d« famille, 573 à 579; il relève habilement l'esprit public, SSO; prend les ministères do la guerre et do la marine, 581; guerre avec le Portugal; expédition contre cotte puissance, qui ne réussit pas, 590; traités qui terminent la guerre de sept am, 593 et suiv. — Il laisse reprendre la publication de l'Ennjchpêdie, XVI, 51 ; abrège le séjour de J.-J. Rousseau à Paris, 430; devient hostile aux jésuites, i la suite d’une intrigue ourdie contre lui, 207, 208; décide Louis xv à les abandonner, 212 ; accorde un asile en Corso à ceux qui ont été chassés d'Espagne, 21 S; s’unit à l’E.spagne pour exiger du pape leur abolition, 220; ménage les parlements, 228; tentati\o de colonisation de la Guyane, mal conduite et désastreuse, 235; affaire La Chalolais, qu’il s’efforce d’apaiser, 240 et suiv.; sa polifique extérieure après la paix do 4763, 247, 248; il diminue les dépenses des affaires étrangères, réorganise l’armée, s’efforce de réformer l’administration de la marine, 248 et suiv. — Annexion de l’Ile de Corse à la France, 234 et suiv^ Affaires de Pologne, trop négligées par lui, 257 et suiv.; il reprend la direction nominale des affaires étrangères, 263; s’efforce d'armer la Turquie et l'Autriche contre la Russie, 265 ; envoie aux confédérés de Bar un plénipotentiaire, 266; des artilleurs, des ingénieurs, de l’argent et Dumouriez , 269 ; repousse les avances de la Du Barri , 274; est congédié, exilé, 282 : n’a été pour rien dans l’insurrection américaine, 412 note.
CiioisEEL-PaASUN (duc de), ministre des affaires étrangères, XV, 581.
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Choisi (abbé de), accompagne à Siara l’ambassadeur de France, XIV, 30 nol«
Choisi, officier français, s'enferme dans le château de Cracovie, et ne le rend aux Russes qu’après une défense héroïque, XVI, 301.
CiioMEnET DE Maisonneuve, fondateur do la ville de Montréal, au Canada, XIII, 13.
CiiBAMN, fils de Chlother, ses déporlomenis en Anernio, sa rébellion, sa défaite, sa mort, II, Î9 à 3*.
Chkestien de Tboies, trouvère champenois, III, 370.
CiiBiSTiAN, électeur do Saxe, prétend â la sua'cssion du duc de Clèves, Berg et Juliers, X, 553; en reçoit l’inve.stituro de l'empereur, 554. — XI, 17; procure l'empire, par son vote, à Ferdinand ii, I5î,I53; s'allie avec lui contre les Bohèmes, 154; envahit la Lusace, 165; consent ii la spoliation de l'électeur palatin, 196 ; se retourne contre l’Autriche, 333, 334.
CiiBisTiAS, électeur de Saxe après son père Frédéric-Auguste iii, meurt presque aussitôt, XVI, S59.
CiiBisTiANisME. Son apparition, résumé do sa doctrine, I, S49 et 250 ; ses conquêtes en Asie, 251; ses premiers pas dans la Gaule, ibid.; (iéveloppoments qu’il avait pris sous Dioclétien, en Occident et en Orient, grande persécution, 289; triomphe du christianisme sous Constantin, 293 et suiv.; son infiucnce sur la législation, ibid.; abus do la victoire, 297 ; luttes intestines, 298 et suiv.; développements de l'influence et du pouvoir des évêques, 316, 317; première persécution religieuse exercée par les chrétiens, 323 ; caractère du christianisme dans la Gaule, et raison de ses progrès, 328, 329; il relève l'homme, mais affaiblit l'Empiro, 332.
CiiBisTiERN, roi de Danemark, offre sa médiation au duc do Bourgogne et aux habitants de Cologne, VII, 91.
Chbistiebn II, roi de Danemark, est cause de la scission do la Suède et du Danemark, VU, 486 noie. — Perd ses deux trônes, VllI, 98 noie.
Chbistiebn iii, roi de Danemark, traite avec François i", VllI, 278; quitte son alliance, 299 ; adhère â la Ugue de Smalkalde, 308 ; réclame la liberté du landgrave de Hesse, 409.
CiiBisTiERN ou Christian iv, roi de Danemark, commande l'armée pro- Icstiinto d’Allemagne, XI, 210; est battu par Tilli, 258; battu de nouveau, et chassé de scs États du continent, 311; obtient la i>aix, 313; fait un traité do commerce avec la France, 317; est médiateur entre la Franco et l’empire, 552. — Entre l’empire et la Suède, XII,
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483; fait la guerre à la Suède, 48C; essuie do grands revers, 193, SOT ; fait la paix, 210.
CiiRiSTiERN V, roi de Danemark, est battu par le roi de Suède, auprès de Lunden, XIII, 497 ; descend en Scanie, échoue au siège do Malmoü, est battu à Landskroon, 517; est contraint par Louis xiv à faire la paix, Sil , 542; fait un pacte avec l’cvèque de Munster et l'électeur de Brandebourg pour empêcher la guerre entre la Franco et l’Empire, 589; signe un traité secret avec Louis xiv, ibid.; prend des mesures pour attirer en Danemark les huguenots chassés de Franco, 629. — Envoie sept mille auxiliaires au roi d’Angleterre, XIV, 115, 116; évite do rompre avec la France, traite avec la Suède, 191; transmet à Guillaume ni les propositions de Louis xiv, ibid.
CnRisTiERN VII, roi de Danemark, XVI, 305 nota; voit scs droits do puissance neutre violés par l'Angleterre, 454 ; adhère aux principes de droit maritime proclamés par la Russie, 456.
Christine de Danemark, duchesse de Lorraine, perd l’administration de ce duché pendant la minorité do son ûls, VIII, 41 4, 41 5 ; qu'elle ne revoit pas sans peine, 465.
Christine de France, deuxième fille d'Henri iv, est fiancée au prince de Galles, Henri, fils de Jacques i", X, 557. — Épouse le prince do Piémont, XI, 127; reste veuve et tutrice de deux enfants en bas ège, 406; incline vers l'Espagne, puis traite avec la France, 481, 482; fait des fautes nombreuses, est chassée do Turin, et se retire à Suzo, 500 ; va conférer à Grenoble avec Richelieu, puis se retire à Montmélian, et abandonne ses États aux Français ,501 ; s'accommode avec ses deux beaux-frères, 573, — Recouvre les places occupées par les ‘Français, XII, 204 ; gouverne sous le nom de son fils, 513; entreprend do marier sa dernière fille avec Louis XIV, et ne réussit pas, 514, 515.
Christine, fille de Gustave-Adolphe, est proclamée reine de Suède, XI, 398. — Abdique, XII, 503.
Chrone, fille de Hilperik, se fait religieuse, I, 394.
Chroniques de Saint-Denis, III, 349.
CicÉ [monsieur de), archevêque do Bordeaux, membre de l'assemblée des notables, demande qu’on examine qui, de Calonne ou de Necker, a trompé le roi sur le chiffre du déficit, XVI, 577.
Cicéron fait acquitter Fonteius, I, 128; sa conduite à l’égard des Allobroges, 129.
Cicéron, lieutenant de César, est assiégé dans son camp par les Belges, et dégagé, I, 161, 162.
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CiNüi'ANTii;MG (impôt du), XV, 140, 141, 14î.
CiPiKRBE (Iteiié do Savoie, comte de), est assassiné par les catholiques, IX, Ï33.
Cité buuainb (droit de) accordé par César aux Gaulois de la Narbonnaise, I, 19Î ; par Claude, à une multitude de sujets do Home, 230 ; par Galba, à toutes les populations gaéliques soulevées pour Vindei, Î33; par Caracalla, à tous les alliés et sujets do Rome, sans exception, 2GI.
CIteaox (moines de), appelés Cislercitnsts ou Cislerciens, IV, 22.
CiviLis (Claudius), chef batave, devenu citoyen romain, causes de son insurrection, son serment, I, 234, 233; grands avantages qu’il rem- |)orto sur les Romains; sa lutte contre Cérialis, il traite, I, 236 et suiv.
Claibact, géomètre et astronome, détourne Voltaire de se livrer exclusivement à la science, XV, 386; va mesurer un degré du méridien dans la région polaire, 395; travaux publiés par ce savant, 397.
Claibvavx (abbaye do), fondée par saint Bernard, III, 325.
Claben'ce (duc de), deuxième fils d'Henri iv, roi d’Angleterre, commande une expédition en Normandie et en Aquitaine, V, 526. — Envahit le pays de Caux, VI, 45; rejoint Henri v devant Melun, 70; est nommé capitaine do Paris, 72; est xaincu et tné à Baugé, 77.
Clabencg (le duc de), frère d’Édouard iv, se révolte contre ce prince, VII, 52; fuit à Ilonllour, 53; repasse au parti de son frère, 62; égorge le 01s d'Henri vi, 63; sa mort, 136.
Clabis, chanoine d’ürgel, député du clergé catalan, relève le courage abattu des Barcelonais, XI, 534.
Classicus, Trévire, porte ses compatriotes à se révolter, 1, 236; sa Oh,
Claude, empereur; pourquoi les grands do Rome le ha'fssaient; il persécute le druidisme; son expédition dans l’Ile de Bretagne; ce qu'il fait pour la Gaule; sa mort, I, 228 à 231.
Clal'de 11 (le Gothique), empereur, son mérite, sa mort, I, 274.
Claude, évêque do Turin, proscrit les images, le culte des .saints, etc. Origine des églises vaudoises du Piémont, II, 379 mie.
Claude, verrier de Marseille, est mande à Rome par Jules ii, VII, 387.
Claude, do Troies, stucatour, VIII, 137 nol».
Claude, docteur protestant, discute contre Nicole la question de l'Eucharistie, XIII, 205. — Se réfugie on Hollande, d’où il combat le gouvernement français par une éloquente polémique, XIV, 61.
Claude de Eban'ce, fille de Louis xii, est fiancée à Charles d'Autriche,
Vil, 33! ; déclarée héritière du duché de Milan, etc., 353; est fiancée à François, comte d’Angoulème, 3.56; l’épouse, 4!8; est investie de la duché de Bretagne, Md.; cède h son mari tous ses droits sur l’Italie, 439 ; son rôle à la cour, 478. — Sa mort, VIII, 58 nota; son testament, 178 noie.
Claude de France, fille d’Henri il, épouse^ le duc de Lorraine, I.\, 1 8 ; est dans le secret de la Saint-Barthélemi, 3!0.
Claudics, maire du palais après Protadius, II, 112.
Cléhangis présente à Charles vi les propositions do l’université pour faire cesser le schisme d’Occident, V, 443, 444.
Cléuence, sœur du roi de Hongrie, épouse Louis Hutin, IV, 523 ; reste veuve et enceinte, 630; accouche d’un fils qui ne vit que six jours,
Clément, Scott irlandais, attaché h Charlemagne, H, 288, 291 note.
Clément ii, pape (Suggher, évêque do Bamberg), III, 77.
Clément lit, pape. Voyez Gdibert.
Clément iv, pape, d’abord Gui Fulcodi, conseiller de Louis ix, IV, 293; fait prêcher une croisade contre le roi de Sicile, 319.
Clément v, pape, auparavant archevêque do Bordeaux, marché qui précède son élection, IV, 459; accidents qui la suivent, 460; ses excès do toute espèce, 461; embarras do sa position, 466; son rôle dans l’affaire des Templiers, 467, 474, 480 et suiv.; lettre et contre-lettre, 482, 483; il s’établit dans Avignon, Md.; permet le procès posthume intenté h son prédécesseur, 484; réunit un concile à Vienne, 494; meurt, 505.
Clément vi, pape, V, 63; allocution qu’il, adresse aux prélats et aux curés, 113; scs mœurs, 114; il décrète doux jubilés par siècle, 115; comment il acquiert au saint siège la souveraineté d'Avignon, Md.
Clément vu, pape (Jules do Médicis), fait élire pape Adrien d’Ulrocht, VHI, 21 ; est élu à son tour, 49 ; s’efforce inutilement do pacifier l’Europe, 54, 60; se rapproche de la France après la bataille do Pavic, 71 ; échappe aux embûches des Colonna, 96 ; est attaqué et fait prisonnier par l’armée impériale, 99 et suiv. ; traite avec l’empereur, 108, 112; détruit la liberté de Florence, 120 et suiv.; demande à l’empereur la destruction des luthériens, 162; condamne leur confession de foi, 165; excommunie le roi de Hongrie, 169; propose un concile, 171; scs négociations avec Henri vin, 173 à 179; il conduit sa nièce Catherine à Marseille, ibid.; ordonne ê Henri vni do reprendre sa première femme, 180; meurt, 184.
Clément vu, antipape (d’abord Robert do Genève], marche sur Fio-
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rence à la t£to d’une armée de brigands, Y, 310; est élu pape, 31 1 cl suiv. ; intervient dans les troubles du Languedoc, 313 ; scs vices, 331 ; ses excès et ses déprédations, 3i9; il investit le duc d'Anjou du royaume de Sicile, 371; couronne le fils d'icclui et lui concède une dlme sur le clergé do Franco, 424, 425; scandales do son gouvernement, 440; sa mort, 444.,
Clément viii, pape, accompagne en France le cardinal légat Alexandrin, IX, Î90; est élu pape et se montre longtemps hostile à Henri iv, X, 293, 340 et suiv.; le réconcjlie enfin avec l’Église, 379 et suiv.; s’efforce de réconcilier l’Espagne et la France, 403 ; réunit le duché de Ferraro au domaine de saint Pierre, 498 ; apaise un différend entre la France et l’Espagne, 514; s’emploie en faveur des jésuites, 529; meurt, 545.
Clément (Jacques). Ses antécédents, son forfait, sa mort, X, 158 et suiv.; honneurs décernés à sa mémoire, 168.
Cléme.nt IX (Jules Rospigliosi), pape, XIII, 326; obtient des secours do Louis XIV pour les Vénitiens, 363; félicite ce prince d’avoir abattu la Hollande, 406.
Clément xi (Albani), pape, proteste contre l’acte impérial qui érige la Prusse en royaume, XIV, 367 noie/ est obligé do reconnaître l’archiduc Charles d’Autriche pour roi d’Espagne, 519 note/ renouvelle les constitutions de ses prédécesseurs contre le jansénisme, 602 ; prohibe les Béflexiont moralct lur le Nouveau Tejlament du P. Quesnel, 603 ; condamne 101 propositions de ce livre par la bulle Vnigenitus, 604; a eu la main forcée dans cette affaire, 61 2 noie. — Envoie à Marseille, ravagée par la poste, trois vaisseaux chargés de blé, XV, 605; persécute le cardinal AJberoni, 101; soutient sa bulle Unigenitus avec acharnement, 108, 109; accorde à Dubois sans difficulté l’investiture de l’archevêché de Cambrai, 111; ce qu’il y gagne, ibid.,- parti qu’il sait tirer de la passion de Dubois pour le cardinalat, 112; sa mort, 113.
Clément xii (Corsini), pape, attribue, dans un bref, les miracles du cimetière de Saint-Médard au diable, XV, 169.
Clément xiii, pape, applaudit à la suspension de l'EncgclopéJie, XVI, 51; prend le parti des jésuites contre le gouvernement portugais, 204; les défend auprès de Louis xv, 209; les soutient avec obstination,
. 211, 212; casse dans un consistoire secret les arrêts rendus contre eux par les parlements de France, 216; repousse de scs États ceux que l’Espagne a bannis, 218; reçoit ceux d’Orient et ceux d’Amérique, 219; excommunie le duc de Parme, 220; voit ses domaines saisis dans le royaume de Naples et en France, ibid./ meurt, ibid.
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Clément xiv (Ganganelli), pape, abolit les jésuites et meurt bientôt après d'une mort mystérieuse, XVI, 220 et suiv.
Cléuel, chanoine de Notre-Dame de Rouen, député aux États de Normandie, fait un discours énergique et menaçant contre les exactions d'Henri iii, IX, 484.
Clermont (le comte de) est de la première croisade, III, 179.
Clermont (Louis de), tige do la maison de Bourbon, IV, 413; la seigneurie de Bourbon érigée on duché-pairie, 562.
Clermont (Robert do), maréchal do Normandie, viole l'asile de saint Mcrri, V, 184; excommunié par l’évéque do Paris, ibid.,- est tué par ordre d'Étienne Marcel, 186, 187.
Clermont de Piles, victime do la Saint-Barthclemi, IX, 324.
Clermont (comte de), grand maître do la franc-maçonnerie française, XV, 399; abbé commendataire do Saint-Germain, 527; autorisé [>ar le pape à porter les armes, commande l’armée de Hanovre, ibid.; ses fautes, scs revers, son rappel, 527 et suiv. ; il proteste contre la destruction des parlements, XVI, 286 ; meurt, 290.
Clermont-Tonnerre (duc do), gouverneur du Dauphiné, est malmené par le peuple de Grenoble et des environs, XVI, 609.
Clerville, ingénieur, décide Colbert à faire de Rochefort un port militaire, XIII, 135.
Clèves, (le comte de), vient aider è Paris le duc do Bourgogne Jeansans-Peur, V, 479.
Clèves (Catherine de), veuve du prince de Portion, épouse en secondes noces le duc do Guise, IX, 274; garde mal la foi conjugale, 473. — Demande qu'il soit informé contre les meurtriers de son mari et de son beau-frère, X, 129; conseille à son fils, Charles de Guise, do traiter avec Henri iv, 364.
Clèves (Mario de), princesse do Condé, IX, 3G6; aimée d’Henri ni,
Clielle (La), maître d'hôtel d'Henri iv, va porter au pape une lettre do ce prince, X, 339, 340.
Clignet de Brabant, amiral, est fait gouverneur do Picardie, VI, 8; revient à Paris après le désastre d’Axincourt, 23.
Clinton, général en chef des Anglais en Amérique, XVI, 450.
Cusson (Olivier de), V, 65 ; est assassiné par ordre de Philippe do Valois, V, 72.
Cusson (.Amauri do) défait l’armée de Louis d’Espagne, V, 62, 63.
Clisson (Olivier do), combat à Aurai pour Jean de Montfort, V, 2.50 ; suit le prince Noir en Espagne, 260 ; se met au senice du roi do
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Franco, !t>4; conseils qu’il donne à Charlc.-: v, 531, 532; sa liaison avec Bertrand du Gucsclin, 583 ; il est surpris par le duc do Bretagne, et sauvé parle roi, 297; prend Aurai, 313, échoue devant Nantes, 322 ; est fait connétable, 345 ; conduit la guerre do Flandre et gagne la bataille do Roosebeke, 379 otsuiv.; conseille une invasion en Angleterre, 404; la prépare en vain, 406, 407; piège que lui tend le duc do Breiagne, 409 et suiv.; il est assassiné, mais ne perd pas la vie, 431 et suiv.; marche contre le duc de Bretagne, 434; perd sa popularité, 436; se retire en Bretagne, 437; est accusé et condamné par contumace, 438; SOS dernières luttes, ibid., 440, 443, 407; sa mort, 508.
Cuve, quitte le service administratif pour le militaire, XV, 459 ; s’empare, avec quelques centaines d’hommes d'Arcato, capitale du Carnatic, ibid.; fait lever le siège do Trilchcnapali, ibid. ; cerne et fait prisonnier deux détachements français, 4C0; retourne on Angleterre, 4G2; reprend Calcutta, prend Chandernagor, 537; réalise au profit do l'Angleterre les plans de Dupleix, XVI, 429.
Clocuettebie (La), capitaine do la frégate la Belle-Pouie , désempare à Ouessant une frégate anglaise, XVI, 429; meurt en combattant,
CLomts Albincs, lieutenant impérial, chasse les Frisons et antres Germains, I, 257; prend la pourpre en Bretagne, accepte do Sévère le titre de César, s’en lasso, enxTihit la Gaule, est vaincu près de Lyon, et mis à mort, I, 558.
Clootz (dit plus tard Anadtarsis) publie un livre intitule ; Certitude des preuves du mahométisme, XVI, 144.
Clostercahp (combat de), XV, 568.
Cldb de l’entbe-sol, XV, 313 et suiv.
Clubs, ouverts à Paris en 1785, formés par le gouvernement on 1787, XVI, 590.
Club (La), chef d’escadre, subit un grave échec en passant le détroit do Gibralür, XV, 545.
Cllgni (M. do), intendant do Bordeaux, est appelé au contrôle général des finances, XVI, 384 ; institue la loterie royale, rétablit la corvée, ibid.; renouvelle les ordonnances contre la contrebande, 385 ; meurt, 386.
Cluni (abbaye de), III, 93.
CocoNAS, comte piémontais. Son procès et sa mort, IX, 376, 377.
Code noib, rédigé par Colbert, édicté par Louis xiv, XIII, 355, 556. — Scs dispositions sont aggravées sous Louis xv à plusieurs reprises, XV, 126, 514 noie.
CoBHOBN, ingénieur hollandais, défend, après l’avoir construit, le fort
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Guillaume, de Natnur XIV, 163, 164; conduit le siège de celle ville, 207 ; commande dans la West-Flandre, 393.
CoELLO (Doua Juana), femme d’ Antonio Ferez, lui sauve la vie, X, 573,
CoEM's (bataille du), où Marius extermine les Teutons et les Ambrons I, 121 et suiv.
CoËTivi (l'amiral de) reprend Saint-Maixcnt sur le duc d’Alençon, VI,
CoËTivi (messire Olivier de), sénéchal do Guienno, est pris dans Bordeaux^ par les Anglais, VI, 480.
CoËTLoGON, marin fiançais, combat intrépidement à La Hougue, XIV, 159; fait la course avec succès, 417.
Coeur (Jacques), VI, 323; est maître do la monnaie de Bourges, 344; scs commencements, 373; il rétablit et régularise le système monétaire, 373; services qu’il rend, 376, 39S, 411, 433; il entre h Rouen avec Charles vu, 441 ; sa fortune et l’usage qu’il on fait, 464 et suiv. ; sa disgrâce, son procès, son évasion, sa mort, 471 à 478.
Cceun (Geoffroi), fils de Jacques, échanson do Louis xi, VI, 527; se remet, par la force, en possession des domaines do son père, 528.
Coeur (Henri), fils de Jacque.s, archevêque de Bourges, doyen de la chambre des comptes, VI, 527.
CoEUVRES (le marquis de), guerrier diplomate, chasse les Espagnols de la Valleline et du pays des Grisons, XI, 212.
CoiiENS (rite des), XVI, 529.
CoicTiER (Jacques), médecin de Louis xi, VII, 152; comment il est traité après la mort de son malade, 169.
CoiGNi (maréchal de), commande l’armée franco-sarde dans le duché do Parme, et y fait une campagne honorable, XV, 187 et suiv.; commande Tarniée du Rhin, 194; défend le cours do ce fleuve contre le prince Charles de Lorraine, 263 ; le laisse franchir et se replie sur Strasbourg, 269; prend les villes forestières et Freybourg, 272, 273.
CoiSEVox, sculpteur, XIII, 231. — XIV, 237.
CoLALTo, général italien au service de l'empereur, assiège et prend la ville de Mantoue, XI, 322, 323, 329, 330.
CoLAUD, musicien français, XV, 334. .
Colbert (Jean-Baptiste), agent de Mazarin exilé, XII, 389; son intendant quand il est do retour, 454, 514; introduit chez ce ministre l'envoyé secret d'Espagne qui apporte « la Paix et Tlnfanto », ibid.; est compromis par Mazarin dans des tripotages de [lolice , 531 noie. — Est fréquemment consulté par le roi, XllI, 6; son origine, ses
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débuts comme diplomate cl comme financier, ît à Î4; il amène la chute do Fouquet, ÎG, Î7 ; haute fortune où il s'élève par degrés, 3!, 33; ses plans, 34 et suiv.; réformes financières opérées par lui, 36 et suiv.; il presse la condamnation de Fouquet, 40; suite de scs réformes financières, 46 à 66; grands jour$ d'Auvergne, 68 à 73 ; mémoire au roi sur les réformes à opérer dans l'administration do la justice, 74, 75; ordonnance civile, 77 et suiv.; publicité des hypothèques instituée, mais non pas maintenue, 80 ; ordonnance criminelle, 81 ; améliorations dans l'administration civile, les services publics, la police, etc., 83 à 89; ordonnance des eaux et forêts, 90; règlements sur le commerce des grains, 94 et suiv.; sur relui du bétail, 102 et suiv. ; mesures pour l'amélioration des races chevalines, 104; pour celle des voies de communication, 105; législation industrielle et commerciale, H1 et suiv.; compagnies des Indes orientales et occidentales, 115 et suiv.; règlements sur la navigation, 121 et suiv.; compagnie du Nord, 124; traité avec la Porte othomane, et compagnie du Levant, 125 et suiv.; compagnies d'assurances maritimes, 1 28 ; organisation nouvelle et grand accroissement de la puissance maritime de la France, 128 à 133; ports de Brest et de Rochefort, 134, 135; autres travaux, autres projets, 136; il obtient le titre de secrétaire d'État au département de la marine, après en avoir longtemps rempli les fonctions, ibid.; amélioration du système douanier, 137 et suiv.; manufactures, 141 et suiv,; dispositions en faveur des ouvriers, 148; Ordonnance du conmwrce, 151 et suiv.; pensions aux littérateurs et savants, 160; académies, 161, 162; services rendus à la science, 168 à 179; il est le confident des amours de Louis xiv et de M"' de La Yallière, 228; achète la surintendance des bâtiments, ièid.; son influence sur les arts; travaux accomplis sous son administration, 228, 232, 234 et suiv.; il fait do vains efforts pour arrêter le roi dans ses dépenses, 240; son opinion sur les corps privilégiés, 276 noté; il conseille au roi de tenter un établissement militaire sur la côte barbaresque, 292 ; l’excite ù intervenir dans les affaires de Pologne, 296 ; appuie le projet do constituer la Belgique en république, 304; bons procédés et arrangements judicieux pour les villes do Flandre nouvellement acquises, 341 ; son influence diminue, 345; négociations avec le sultan, 363 et suiv.; comment il subvient aux frais de la guerre de Hollande, 375 et suiv.; expédients où il est réduit par les exigences du roi, 414 et suiv.; impôts qu'il est obligé d'établir ou de rétablir, 469; il obtient du roi quelques concessions en faveur des Provinces-Unies, 498 ; lutte contre l'influence de Lou-
vois et les passions de Louis xiv; ses efforts pour soulager le peuple, après la paix de Nimègue, SiS et suiv. ; mémoire qu’il adresse aii roi sur les finances, 551 et suiv. ; Code noir, SSS ; il résout la fondation d'un grand établissement à l’embouchure du Mississipi, 558; fonde une école de construction navale, un corps (Tingénieurs de la marine, 560; Ordonnance de la marine, 561, 562; il veut faire un grand port militaire à La Hougue-Saint-Waast, 568; songe à la conquête d’.\lger, et fait, en attendant, bombarder cette ville, 592 et suiv.; excite Louis xiv à tenir tête au pape, 616, 621 ; obtient la suspension des conversions par vole de logements militaires, 627; ses derniers déboires et sa mort, 632 et suiv. ; ce qu’on peut lui reprocher, 634 note.
CoLBEST DU Tebbon', cousin du contrôleur général, intendant général ' de la marine pour l’Océan, XIII, 131 ; fait choisir la position do Rochefort pour un port nouveau que l’on veut construire, 135; signale à Colbert les talents de l’ingénieur Bernard Renau, 560.
CoLBEHT, marquis de Seignclai, fils du contrôleur général, a la survivance do la marine, XIII, 136; devient secrétaire d’Etat, 137; fait le Code de la marine militaire, 563. — Joint au département de la marine ceux du commerce, des affaires ecclésiastiques et de la maison du roi, XIV, 2; scs facultés brillantes, son caractère, tôid.,- il fait éclater la guerre entre la France et Gènes, et va présider au bombardement do cette ville, 23, 24; essaie do retarder la révocation do l'édit de Nantes, 46; est soutenu par M'** de Maintenon, 64; propose au roi d’agir énergiquement pour sauver Jacques ii, et n’est point écouté, 88; monte sur le vaisseau de Tourville, 113; fait construire en trois mois quinze galères à Rochefort, 136; meurt, 141 ; son Code naval ou ordonnance sur la marine, 143.
CoLUERT DE Croissi, frèro du contrôleur général, agent principal de la diplomatie française, XIII, 345; ambassadeur h Londres, 347; conclut avec le gouvernement anglais un traité d’alliance contre la Hollande, 355; conseille au roi do le remplacer par un protestant, 433; est le chef des négociateurs de Nimègue, 498, 530; va demander la main do la princesse de Bavière destinée à Monseigneur, 369; ministre des affaires étrangères, 570. — Cherche à retarder la révocation do l'édit do Nantes, XIV, 46; est soutenu par M“ do Maintenon, 64 ; meurt, 223 ; a fondé le Dépôt des affaires étrangères, 223 note.
C01.BERT DE Tübci, fils do Colbcrt de Croissi, gendre d’Arnaud do Pomponne, est mini^lro des affaires étrangères, XIV, 223; est d’avis que Louis xiv accepte le testament du roi d'Espagne, 361 ; va , déguise, poi ter k La Haie les douloureuses propositions dé son maître.
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541 ; n’obliont aucun résultat, 54 2, 513 ; négocie la pair avec les ministres do la reine d’Angleterre, 538, 669; interrompt un moment les relations diplomatiques avec l’ambassadeur anglais, 592. — Est membre du conseil do rt'gence,ifXV, 8 ; approuve le pacte de la France avec l’Autriche et l’,Angletcrre contre l'Espagne, 94; est fondateur d’une école de diplomatie (Acodémia politique}, qui ne lui a point survécu, ibid., noie.
Coleman, secrétaire do la duchesse d’Y’ork, correspondant du père La Chaise, agent salarié dos ambassadeurs de France, est condamné à mort, XIII, 572.
CoLiGNi (Gaspard de), colonel général de l’infanterie, VIII, 394; amiral, 437 note,- négociateur, 446; gouverneur de Picardie, 4SI ; défend Saint-Quentin contre les Espagnols, 453; y est fait prisonnier, 458; tente de former au Brésil une colonie protestante, 488. — Perd le gouvernement de Picardie, IX, 22; sa conduite lors de la conjuration d’Amboisc, 36, 38 ; à l’assemblée des notables do Fontainebleau, 49, 50; aux états d’Orléans, 58; à l’assemblée do Pontoise, 404 ; il quitte la cour, 444 ; 66 décide à prendre les armes, 147, 148 ; début de la première guerre civile, 120, 128, 129, 140, 143; bataille de Dreux, 146; après laquelle il rétablit les affaires protestantes, 147 et suiv.; accusation portée contre lui par Poltrot de Méré, dont s’arment les Guises, et qu’il repousse avec fierté, 153, 154, 163, 197; seconde guerre civile, 212, 213; campagne de Brie, 215 et suiv.; bataille de Saint-Denis, 221 et suiv. ; manœuvres qui la suivent, et paix de Longjumeau, 225 et suiv. ; il échappe aux embûches do Catherine de Mcdicis, 235, 236; troisième guerre civile, bataille de Jarnac, 241 et suiv.; il commande l’armée calviniste, 247 ; campagne en Poitou et bataille de Moncontour, 251 et suiv.; il se relire dans le Midi, 260; reprend l’offensive, et force la cour à la paix de Saint-Germain, 262 et suiv.; se retire' à La Rochelle, 269; cède aux avances de la cour, 282, 283; se remarie, 284; ses relations personnelles avec Charles ix; projets qu’il lui fait adopter, 285 et suiv*.; grande preuve de confiance qu’il lui donne, 297 ; il lutte contre les influences qui entourent ce prince, 300, 302; quitte Paris, puis y retourne, 303, 304; est blessé par Maurevert, 31 1 ; assassiné, 322.
CoLiCNl (Louise de), fille de l’amiral, veuve de Téligni, épouse Guill.iume le Taciturne, et le voit assassiner, IX, 536 note. — Favorise les prétentions de Gabrielle d’Eslrées, X, 500.
CijLioNi (le comte de), son duel avec le duc Henri ii do Guise, XII, 247.
Coucni-Salicni (le comte de), combat les Turcs avec succès, en llon-
grie, à la tète de six mille Français, auxiliaires de Tempercur, XIII, Î97, ï98.
Colin-Castillb, menuisier-sculpteur de Rouen, VII, 385 note.
CoLiNES, savant imprimeur, VII, 483.
Collège Rotal ou Collège de France. Création de cet établissement VIII, <45.
Collège des Quatre Nations, fondé par Mazarin, XII, 547,
Collier (affaire du), XVI, 555 et suiv.
Colmar, réunion de cette ville à la France, XII, 268.
CoLOMA (don Pedro), secrétaire d’État espagnol, traite avec de Lionne dos conditions du mariage de Marie-Thérèse et do Louis xiv, XII, 5<9 ; meurt, 535.
CoLOHAN, roi de Hongrie. Comment il accueille les croisés commandés parGodefroi do Bouillon, III, <76.
Colomb (Christophe), VU, 294 et suiv.
CoLOMBAN (saint), sa prédication dans la Gaule, ses établissements, ses démêlés avec Bruneliilde et Théoderik, sa retraite en Neuslrie, on Austrasio, en Ilelvétie, II, <<5 à <<7; en Langobardio, <27; sa mort, <28.
Colombikbe, commandant protestant do Saint-Lô, sa mort héroïque, IX, 401 nota.
Colonies romaines, leurs diverses organisations, I, <14.
Colonies de droit latin, I, 199, 200.
CoLONNA (Sciarra), aide Guillaume Nogarot h surprendre Bonifaco vni, IV, 450, 45<.
CoLONNA (les), leur rôle dans les guerres d’Italie, VU, 259, 27<, 331. — VIII, 96.
CoLONNA (Fabrizio) combat à Ravenne, VU, 405; y est fuit prisonnier,
CoLONNA (Prosper), capitaine de l’armée du pape, s’en débâche, et se joint aux Suisses, VU, 443; est pris par les Français, 445. — Les combat derechef dans le Milanais, VIII, <8, 25, 26, 27; défend Milan, 48; meurt, ibid.
CoLUMB (Michel ), auteur du tombeau de François ii, duc do Bretagne, VU, 22<, 222; d’une partie des sculptures do Brou on Bresse, 368, 383; de la statue de saint Georges, au château de Gaillon, 384.
CoMAN, roi des Ségobriges, est tué en attaquant Massalie, I, 12.
Combalet, neveu du duc de Luines, épouse une nièce du cardinal do Richelieu, XI, <62.
Combalet (M**' de Pont-Courlai, dame dej, XI, 162; dame d’atours
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de Marie de Modicis, qui lui fait une scène violente, 345, 343; est demandée en mariage par le cardinal de Lorraine, 403. — Duchesse d’Aiguilloh, tutrice du jeune duc de Richelieu, son neveu, XII, 347.
CoMBEAC d’Auteuil, commandant des troupes françaises à Pondichéri, s'enferme dans cette ville à l'approche de la grande armée do Nazie Jung, XV, 454; bat le Nabab du Carnatic et prend d’assaut la ville do Gingi, 455.
Couines fPhilippe de), chambellan de Charles le Téméraire, VII, 38; se rend utile à Louis xi, 39; entre 4 son service, 73; est envoyé par ce prince en Picardie et en Artois, <21; appréciation de son talent d'historien, <58; son opinion sur le vote des impôts, <69; fait partie du conseil apres la mort do Louis xi, <77 ; s'attache à la fortune du duc d'Orléans, 202; est enfermé dans une cage do fer pendant huit mois, puis exilé pour dix ans, 204; recouvre son ancienne position, 213; dissuade Charles viii d'aller en Italie, 250; lui révèle la Ugue de Venise, 270.
Coini, chef im|)osé aux Atrébates et aux Morins par César, se soulève contre lui, I, <81 ; marche au secours d'Alésia, <82; combat encore, <88; sa capitulation, <90.
CoMiiiNGES (le comte de) soutient Alphonse Jourdain, comté do Toulouse, contre le duc d'Aquitaine, III, 594.
CoiiMiNGES (le comte de), frère du comte do Foix, revient avec lui au parti français, VI, 92.
Commode traite avec les barbares, et fait rétrograder les légions ; ravages des déserteurs sous son règne, sa mort, I, 256 et 557.
CoMMOLET, jésuite, prêche violemment contre Henri iv, X, 561 note.
CoMMCNAtTÉs Hi'RALES, III, 267 ct suiv., 273 note.
Commune. Origine do cette institution, comment elle se forme et se développe, III, 237 et suiv.; établissement du régime communal en France, 243 à 270, 4<8, 419, 434, 473, 474, 475, 519 et suiv., 530, 535, 58<.
Compagnie (la grande), 233 et suiv., fin des compagnies, 427.
Compagnie des IndeJ occidentales, formée sous Henri iv, X, 465, 466. — Réformée sous Louis xiii en <625, puis en <627, XI, 3<8. Réformée de nouveau sous Louis xiv par Colbert, XIII, <<5 et suiv.; ses fautes, <22; sa fin, 554.
Compagnie des Indes orientales. Tentatives infructueuses de Henri iv, X, 467. — Elle est fondée par Colbert, XIII, <<6 ct suiv.; ses revers à Madagascar, ses établissements à l'ile Bourbon ct dans la presqu’île
do ITnde, 1 ÎO, 553. — Elle est absorbée par la Compagnie des Indes, XV, 49.
CoMPAGME DO NoRD, formée par Fouquet, réformée par Colbert, XIH, <Î4; ne prospère pas, 1Î8.
Compagnie des Pyrénées, XIII, 128.
Compagnie dd Levant, formée par Colberl, se liquide à perle, XIII, 1 Î7.
Compagnie do Sénégal, fondée par Colbert, XIII, 554; est investie de tout le commerce d’Afrique, à la charge de fournir aux Antilles deux mille nègres par an, 535; est réunie à la Compagnie des Indes, XV, 49.
Compagnie occidentale, formée par Law pour la colonisation de la Louisiane, XV, 39 etsuiv.; devient la Compagnie des Indes, 49.
Compagnie des Indes, formée par la réunion de la Compagnie d'Ocddenl, de la Compagnie du Sénégal, de la Compagnie des Indes orientales, de la Compagnie de la Chine, do la Compagnie d'Afriqite ou do Barbarie, XV, 49; formation, augmentations successives de son capital, agiotage effréné sur ses actions, privilèges qui lui sont attribués, opérations ûnancièros où elle se jette, 50 à 58; son bilan présenté en 4720, 62, 63 ; émission d'actions nouvelles, 65; leur dépréciation, 63 et suiv. ; elle survit ù la chute du Système, 70, 74; se développe, prospère, 240 et suiv.; lutte dans l'Inde contre la Compagnie anglaise, 304 à 313, 451 à 462; abandon volontaire des conquêtes do Duploix, 463; comment Duplcix est traité à son retour en France, 464; perte de Chandernagor, 537; nouvelle guerre, 538 et suiv., 569; perte de Pondichéri et de tous les autres établissements, 570; elle recouvre Chandernagor et la place où fut Pondichèri, 593. — Fait cession do biens entre les mains du roi, XVI, 277, 278.
Compagnie des Indes [nouvelle) constituée par Colonne, XVI, 544.
Compagnies, leur formation, V, 484; leurs brigandages, 493, 204, 216 et suiv., 237, 253 etsuiv., 259, 262 etsuiv., 298.
CoMPANS, drapier, instigateur de la Ligue, IX, 531. — Est élu échevin après la journée des barricades, X, 78; député aux États-Généraux do 4588, 96; arrêté après le meurtre du duc Henri de Guise, 444; relâché, 424.
Compïègne se donne une constitution communale semblable à colle do Boissons, III, 261 . — Le duc de Normandie, régent du royaume, après y avoir présidé les états do Vermandois, y transfère les États- Généraux, V, 491, 492. — Elle est assiégée par les Bourguignons et défendue par Jeanne Darc, VI, 227 et suiv.
Compromis des norles, acte de confédération de la noblesse protestante de Flandre, IX, 207 not*.
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Conas-Mêriadec, cliff des Bretons que Maxime établit dans l'Annorique, I, 3:!3.
CoNAN (« Tors, comte de Rennes. Sa querelle avec le comte de Nantes, scs succès, sa mort, III, 30.
CoNAN II, duc de Bretagne, III, 84, <03; fait la guerre à Guillaume le Conquérant, 109; message qu’il lui envoie, H5; sa mort, 116.
Co>AX, bourgeois de Rouen. Sa conspiration pour Guillaume le [toux, et sa mort, UI, 149.
CoxAN III, duc de Bretaggie, épou.so une fille naturelle d Henri i", roi d’Angleterre, III, 2i0; a.ssiste Louis le Gros contre le comte d'Auvergne, 1S3; contre l’emiicrcur, 2S6; contre le comte d’Auvergne, Ï87; meurt, 4GS.
CoNAX IV, duc de Bretagne, élu p.ir les Rennois, III, 465; s’empare de Nantes, ibid.;en est dépouillé par llonri ii, auquel il fait hommage pour le reste do la BreUigne, 466 ; fiance sa fille nu troisième fils do ce prince et abdique en fax'our do son futur gendre, 480.
CoxAN, juriste, IX, 3.
CoXAROS (fête des), IS', 368 noie.
Conception ihuacclée de la Vierge. Naissance de cetlc doctrine, repoussée d’abord par saint Bernard et les théologiens, 111, 40J et suiv. — Adoptée plus tard et soutenue avec violence par la Sorbonne,
Conceptualisme, III, 307, 313 et suiv.
Conciles d’Arles, I, 295; do Nicée, 298; d’Arle-s, 304; de Milan, 303; de Paris, 316 ; d'Arles, 350; d’Orange, ibid.; d'Orléans, 464. — D'Orléans, II, 49; de Mâcon, 85; de Paris (644), 4 24; de Germanie (742), 249; de Liptines, 223; de Soissons, 224; de Verberie, 233 note,- de Vernon, 239; do Metz, de Compiègne, 244; do Rouen, 232; de Fnincfort, 348; do Nicée, 320; d’Aix-la-ChapcIle, '337 ; d’Aix-la-Chapelle, 374; do Meaux, 433; d’Ingclheim, 527. — De Rome, III, 34; do Reims, 78 ; de Tours, 92 ; de Clermont, 453 et suiv. ; de Troios, 24 2 ; de Reims, 457 et suiv.; do Latran, 510. — Quatrième do üitran, IV, 55; de Bourges, 4 24; de Toulouse, 432; de Narbonne, 4 93; de Lyon, 202; de Lyon encore, 354; do Vienne, 494 et suiv. — De Pise, V, 502; de Constance, 549. — Do Pavie et do Sienne, VI, 327; de Bùle, 328, 392; de Bourges, ibid. — Do Pise, VII, 397, 404; do Latran, 409, 460. — Do Lyon, Paris, Sens, Bourges, VIII, 458; do Trente, 34 4, 349 et suiv., 355, 378, 400, 405, 44 4. — IX, 470, 476.
CoNciNi, amant de Marie de Médicis, la suit à Paris et épouse sa femme de chambre, X, 542; l'irrite contre Henri iv, 535; intrigue avec les
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Espagnols, 5G4. — Devient marquis d’Ancre et grand personnage, XI, 7; pousse la reine mère aux alliances catholiques, <5; est lieutenant-gèncral de Picardie et gouverneur d’Amions, 39; ne peut marier son fils avec la fille du comte de Soissons, ibid.; est fait maréchal, 41; son rôle au milieu des intrigues et des cabales do la cour, 44, 45, îiü, 91, 94; il échange la lieutenance-générale de Picardie contre celle de Normandie, 98; renverse Villcroi et Jeannin et devient tout-puissant, <00, loi; excite la haine du peuple et la jalousie des grands, ibid., et 102, 103, 110, 111; est assassiné, 114 et suiv.
CoNcmsios, XVI, 638 et suiv.
CoNcouTAN, brosn des Gaulois Gœsalos, est fait prisonnier à la bataille do Telamone, I, 99.
CoNxoRDAT do 1316, VII, 460 et suiv.
Cu.NDAMiNB (La), géomètre, va mesurer un degré du méridien sous l'équateur, XV, 393, 396; reconnaît en re\cnant le cours tout entier de la rivière des Amazones, ibid.
CoNDÉ (Louis de Bourbon, prince de), frère du duc Antoine, VIII, 363; prend part à la défense de Metz, 422 noie; à la camp,agne de Vermandois, 453, 433; incline vers les doctrines protestantes, 493. — Porte à Bruxelles la ratification du traité de Cateau-Cambrésis, IX, 21; son rôle dans l’affairo do La Renaudio, 34, 37, 38, 41 ; aux États-Généraux d'Orléans, où la mort do François ii lui sauve la vie, 53, 57, 59, 61; il s’éloigne do la cour, 65; reprend sa place au conseil, 77; fait célébrer chez lui le prêche, 80; est fait gouverneur de Picardie, 85; demande justice du massacre do Yassi, 114; préliminaires do la première guerre civile, H6, 117; qui éclate enfin, 119, 120; entrevue do Thouri, 128, 129; il traite avec la reine d’Angleterre, 140; venge les victimes de Rouen, 142; campagne de l'Ile do Franco et bataille de Dreux, où il est vaincu et pris, 143, 144, 146; traité d’Amboise, 153 et suiv.; double ambassade, 163; il prend part ù l’attaque du Havre, 164; se laisse vaincre par l'Escadron volant de la reine, 182; se plaint des excès des catholiques, 186; s’alliro la haine du duc d’Anjou, 212; titre que lui donnent les huguenots, et projets d’usurpation qu’on lui attribue, 214; seconde guerre civile; campagne de Brie, 213, et suiv., 218; bataille de Saint-Denis, 221 et suiv.; marche en Lorraine, 225, 226; marche sur Chartres, 227; paix de Longjumeau, 228; perfidie do la reine mère, 235, 236; campagne do Poitou et combat de Jamac, où il périt, 241 et suiv.
CoNDÉ (Henri do Bourbon, prince de) est conduit par Jeanne d'Albret à l'armée calviniste, IX, 247; combat à Moncontour, 237 ; se retire à
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La Roolielle, 269; so rond à l’aris, 304; sa conduite pendant et après la Saint-Barlhélemi, 325, 337, 347 ; il va au siège de La Rochelle, 355; ce qu’il y fait, 358, 359; il s'érade et so remet en communication avec les églises protestantes, 376; est élu gouverneur général des protestants du Midi, 402 ; traite avec le prince palatin Jean-Casimir, 416; fait une trêve de sept mois avec la cour, 421, 422; son expédition en Lorraine, Bourgogne, Bourbonnais, 423, 425 ; il recouvre scs charges, offices et possessions, 427; so saisit de Saint-Joan-d’Angeli et de Brouago, 437; proteste contre les élections de 1576, 439; reprend les armes, 452; re[>ousso les envoyés des fctats-Généraux, 458; s’empare de La Eère, 496; la reperd, 498. -»■ Projets dont on l'accuse, X, 3; il publie une déclaration contre la Ligue, 4; est excommunié par le |>apo, 6 ; expéditions qu'il fait en Poitou, en Anjou, 12 et 13; en Saintonge, 48, 19; il vote la mort do Mario Stuart, 29 noie; a dos succès en Poitou, 36, 39; combat è Gouttas, 40; retourne en Saintonge, 43; meurt, 53.
CoNDii (Henri ii do Bourbon, prince do), est enlevé de Saint-Jeand'Angéli , par ordre d’Henri iv et élevé dans la religion catholique, X, 383; envoyé au-devant du cardinal légat, 403 noie; épouse Charlotte do Montmorcnci, l’enlève, s’enfuit è Cologne, à Bruxelles, en Espagne, 555, 536. — Revient à Paris, XI, 20; se vend à la régente, 21; se rapproche du comte do Soissons, ifcid. ,• est gouverneur Je Guienne, 26 ; parait s’opposer au mariage do Louis xiii avec l’infante, puis l’approuve, 36, 37 ; cabale contre la régente, pour s’accommo- <ler bientôt avec elle à prix d’argent, 40, 42, 43, 45, 46 ; recommence à cabaler, 46; siège aux États-Généraux de 1614, 53; intervient dans un différend entre le clergé et le tiers état, 74; se dessaisit du gouvernement d■Ambüi^o, 76; agit très- insolemment avec la reine mère, 79; s’efface derrière le parlement, 87; fait éclater une guerre civile que termine le traité de Loudun, 91 è 97; est rappelé du Berri par la reine et le maréchal d’ Ancre, 101; redevient factieux, est arrêté et mis à la Bastille, 102 et suiv.; ce qu’il a extorqué è la régente, 106; il est délivré, réhabilité, 142; appuie le duc de Luines, 159; va combattre les rebelles en Normandie, 160; en Anjou, 161; agit contre les huguenots au nord do la Loire, 173; rejoint Louis XIII, après la mort du duc de Luines, 181 ; aspire au trône, 482, 184; assiège Montpellier, est joué par Louis xiii, et part pour l’Italie, 189 et suiv.; combat en Languedoc le duc de Rohan sans succès, 271, 272; est envoyé en Provence contre le duc de Guise, 353; a le gouvernement de Bourgogne, 336; le comman-
[CON] DES MATIÈIIES. 151
dement des provinces du centre, 38î; sa bassesse à la mort du duc do Montmoronci , 390 ; il entre en Francho-Comté, assiège Dole, 447, 448 ; reçoit l’ordre de lever le siège, 433; défend la Bourgogne envahie, 456; assiège sans succès Fontarabio, 486 et suiv.; commande en Roussillon, 502, 503, 536; est membre du conseil de régence; 584; en sort, 588. — Est gagné par Mazarin, XII, 139; exploite la régence d'Anne d'Autriche comme celle do Mario de Médicis, 168; soutient la régente contre lo parlement, ÎOI; meurt, Ï37.
CoNDÉ (Louis 11 de Bourbon, prince do), (dit loGrandCondo), d'abord duc d'Enghien, fils du précédent, XI, 502; commande mille cinq cenLs volontaires nobles, dans l’armée do Roussillon, 559 note; est général en chef de l’armée du Nord, 587. — XII, 160; dégage Rocroi par une victoire éclatante, 162 et suiv.; gouverneurde Champagne, 171 ; prend Thionville, 172; Sierk, 173; mène six mille hommes à l'armée du maréchal de Guébriant, puis retourne à la cour,i6id.,- va secourir Turenno en Brisgau, attaque et force les Bavarois dans leurs retranchements auprès do E'reybourg, 193, 196; prend Philipsbourg, 197; parcourt en vainqueur la vallée du Rhin jusqu’à CoblenU, 198; retourne auprès de Turenne, 207 ; bataille de Nordlingcn, 208 et suiv.; il rentre en France, 210; commande en Flandre, et prend Dunkerque, 213 et suiv.; ses prétentions exorbitantes, son ambition, 237 ; il hérite, après la mort de son père, des gouvernements de Bourgogne, do Bresse, de Berri, 238; est vice-roi do Catalogne, 239; échoue devant Lcrida, 240; refuse la royauté qui lui est offerte par les Napolitains, 247; campagne en Flandre, victoire do Lens, 236, 260 et suiv.; offre à la reine mère ses services contre le parlement, 301; revient à Paris, mal disposé pour cette compagnie, et refuse do siéger dans son sein, 303; la décide à envoyer des députés à-Saint-Germain, et force la cour à leur faire quelques concessions, 304, 303; se tend à l'assemblée générale du parlement, et s’y prend de querelle avec les membres des enquêtes, 308, 309; devient l’allié de la reine, et à quel prix, 311; ce qu’il propose de faire, et ce qu’on résout, ibid., il prend Cbarcnlon, 320; conférences de Ruol, où il assiste comme dépu'é de la reine,. 323, 326; avance à Mazarin l’argent nécessaire pour acheter les troupes allemandes de Turenne, 329; signe la paix de Ruel, 331; devient hostile à Mazarin, refuse le commandement de l’armée de- Flandre, se retire en Bourgogne, 336 ; se rapproche de la cour, se brouille de nouveau, puis se réconcilie, 340; soutient le parlement ds Bordeaux contre le duc d’Épernon, et le comte d'AIais contre le parlement do Provence, 343; force la reine à recevoir le marquis de
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Jarzc', 344 ; porlf plainte au parlement d’un attentat prétendu contre sa [wrsonne, 345; enlève le jeane duc do Itichelieu, 347 ; est mis h la Bastille, 348; transféré à Marcoussis, 359; au Havre, 36î; élargi, 370; hésite entre rassemblée do la noblesse et le parlement, 373; traite avec la reine, 375; n'en obtient pas tout ce qu’il désire, et noue des relations avf-c l'Espagne, 376; intrigues compliquées où il so jette, vive querelle avec le coadjuteur, 377 cl suiv.; il commence la guerre civile, 381, 38Î; traite avec l’Espagne, et lui livre une place française, 385; échoue devant Cognac, 3S6; se retire sur la Dordogne, et livre Bourg aux Espagnols, 387; campagne en Guienne. où il est battu par le comte d’Harcourt, 394; campagne sur la Loire, où, après avoir battu d’Hocquincourt, il est arrête par Turenne, 398, 399; voyage k Paris, où il est malmené par le premier président du parlement et celui de la cour des aides, 40Q, 401 ; il négocie avec la cour, 40i ; campagne autour do Paris, combat du faubourg Saint-Antoine, 409, 4H et suiv.; émeute à Paris, excitée par lui; massacre de l’Hotel de Ville, 415 et suiv.; il fait échouer un accommodement proposé par la cour, 419; fait nommer le duc d’Orléans lieutenant-général du royaume, 420, 421 ; donne un soulBet au comte do Ilieux, qui le lui rend, 424; se déclare prêt à poser les armes, moyennant amnistie donnée par le roi en bonne forme, 425 ; continue la guerre, et se réunit au duc de Lorraine, 426; s’éloigne de Paris, 428; instructions qu'il donne à son confident Lenet relativement à YOrmie, 438, 439; campagne en Champagne et dans le Barrois à la tête des Espagnols, dont il est nommé généralissime, 440, 441; il demande pour Bordeaux des secours à Cromwell, 445; campagne en Picardie, 455 et suiv.; il est ajourné devant la cour des pairs, et condamné ù mort, 4.’)8; assiège Arras, 460; se retire on bon ordre sur Cambrai, 462 ; commande seul l’armée espagnole, et arrête les progrès de Turenne, 463; couvre la retraite des Espagnols, après la prise de Landrccics, 469; fait lover le siège do Valenciennes, 483; prend Condé, 484; prend Saint-Gbislain, sauve Cambrai, 489; assiste à la défaite des Dunes, qu’il ne peut empêcher, 495, 496; son rétablissement négocié, 481, 518, 519, 521 ; stipulé par le traité des Pyrénées,* 425; il rentre en Franco et à la cour, 530; danse avec le roi, 546. — Sollicita en faveur de bouquet, XIH, 41; soutient Jlolière auprès de Louis XIV, 185; on pense h lui pour le trône de Pologne, 296; il conquiert la Franche-Comté, 332 à 337; campagne contre la Hollande, 380, 382 et suiv.; il forme une petite armée en Alsace, 409 ; fait sauter le pont de Kebl, 410; commande en Hollande, 421; revient en
Digilized by Coogle
CON
Brabant, 423; se porte en Flandre, 429; campagne sur la Meuse, en Halnaut, bataille do Sencf, 440 et suir.; il prend Linibourg, 468; commande l’arméo placée entre Rhin ot Meuse, 469; va remplacer Turenne en Alsace, 4SI; où il tient tête à Montccuculli, 483; se retire, ibid. — Ses dernières années, sa mort, XIV, 75 note.
CoNDÉ (Henri-Jules, prince do), d’abord duc d’Enghien, fils du grand Condé, est destiné, par la princesse sa mère, à servir de drapeau ù la guerre civile, XII, 351; est emmené à Bordeaux, 354; exilé à Bruxelles, 460; grand maître de la maison du roi, 521. — On pense à lui pour le trône de Pologne, XIII, Î96; il figure au passage du Rhin, 384; accompagne Louis xrv en Franche-Comté, 438; meurt, 607 note.
CoNDK (prince de), fils du duc de Bourbon, commande une armée do réserve derrière les maréchaux d’Eslrces et de Soubiso, XV, 588. — Proteste contre la suppression des parlements, XVI, Î86; fait sa soumission au roi, 290; trop médiocre pour jouer un rôle, 315; témoigne hautement son regret de la retraite do Necker, 504; sollicite en faveur du cardinal de Rohan, 558; préside un des bureaux de l’assemblée des notables, 576; proteste contre le doublement du Tiers, 619.
CoKDiLLÀC (l’abbé de). Examen de sa doctrine métaphysique, XVI, 8 et suiv.; sa mort, 517.
CoxDOBCET, disciple et ami de Turgot, XVI, 194; secrétaire perpétuel de l’Académie des sciences, est chargé d’un ensemble do recherches sur la canalisation du royaume, 338; publie des réflexions sur la jurisprudence criminelle, 368 note; aide Beaumarchais à éditer Voltaire, 517; ses ouvrages, ses doctrines, 524, 525; membre de la loge maçonnique des Neuf Saurs, 532, prépare la résistance aux projets du ministère, 599.
CoNDBcsES, peuple germain do l’.Vrdonne, I, 1 48.
Co.NFÉDÉBATioN dcs protostants d’Allemagne contre la maison d’Autriche, X, 552, 553.
CoNFÉoÉBATioN DE Bab, XVI, 265 ct suiv., 300 ot suiv.
CoxPLANS (le sire do), maréchal do Cliampagne, est tué par ordre d’Étienne Marcel, V, 186.
Co.NFLAXS (marquis de), commandant français Ù Masulipatam, rend celte ville aux Anglais très-mal à propos, XV, 540.
CoxFLASS (comte de), maréchal, commande la fiotte de Brest, XV, 541; son désastre èt l’embouchure de la Vilaine, 5î6.
CoNFBÉBiB DU SAi.NT NOU DE JÉSUS, fondée par le curé Lincestre, X,
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Cox^ECTE (Thomas), carme breton, sa préilic;ilion et sa mort, VI, 135.
Conrad, comte de Paris, offre la couronne de France à Lodewig de Germanie, II, 47S.
Conrad, duc de Franconio, empereur après Ludwig, II, 504.
Conrad, Bis do Rodolphe ii, roi de la Bourgogne transjurane, a pour tuteur lempereur Othon le Grand, II, 518; rencontre à Rome Hugues Capet, 539.
Conrad le Pacifique, roi d’Arles et de Provence, son expédition en faveur du roi do France Lodewig d'Outro-mer, II, 6J6, 5î7. — Son impuis.s:ineo et sa nullité, III, iS \ sa mort, ibiJ.
Conrad I» Saliijiie, duc de Franconie, roi do Germanie, empereur, III, 61, 6i; roi do Bourgogne, 73 ; sa mort, 74.
Conrad, duc do Carinthio, prétend à l’empire après Henri ii, III, 61.
Conrad do Franconie, fils de l’empereur Henri iv, est élu roi de Germanie par les ennemis de son père, III, 157; perd les deux duchés de Lorraine, 105; meurt, StI.
Conrad de Z(«;iiri.ngen devient comte do la Bourgogne transjurane, III, Î96.
Conrad, duc de Souabe, est élu roi do Germanie par le parti gibelin, III, 423 ; prend la croix à la voix de saint Bernard, 432; comment il se comporte chez l’empereur grec, 437; son désastre en Asie, 440; il revient à Constantinople, 441; se retrouve avec les croisés h Saint- Jean-d'Acro, 446; se rembarque, 447 ; meurt, 470.
Conrad, fils do l’empereur Frédéric ii, défait Henri de Brunswick, compétiteur de son père, IV, 209 ; devient roi dos Romains et do Jérusalem, 240; sa mort, 239.
Conrad de Bologne, orfèvre, est chargé de travailler au tombeau do Louis XI, VII, 152.
CoNRADiN, fils de Conrad, petit-fils de Frédéric ii, hérite du comté do Catano, IV, 240; prend les armes contre Charles d’Anjou, son expédition, sa défaite et sa mort, 320, 321.
CoNRART organise l’Académie française, dont il est le premier secrctairo perpétuel, XI, 579 nota.
CoNSERVATEins DES nTPOTiiÈQUES , nommés d’abord greffiers des insinuations. Leur institution, VIH, 435.
Constance-Chlore est associé k l’Empire en qualité do César, règne sur la Gaule, I, 284 et 285; ses vertus, ses talents, ses victoires, sur les Barbares, 287; il reprend la Bretagne, 288; préserve de la persécution les chrétiens de la Gaule, puis leur accorde la tolérance, 289; sa mort, ibid.
lCON]
Constance, fi s de Conslantin, fait massacrer presque toute sa famille collatérale, I, 301; règne néfaste de ce prince, 303 è 3)4.
Constance, général d’Honorius. Ses succès en Gaule, I, 34), 34î.
Constance, patrice, pousse Honorius à s'arranger avec les Burgondos et à faire la guerre aux Wisigoths; scs succès contre Ataülf, qu’il oblige è quitter la Gaule pour l'Espagne, I, 345.
Constance, seconde femme du roi Robert, III, 33; sa cruauté envers son confesseur Étienne, 55; envers Hugues do Beauvais, favori du roi, 60; mauvais offices qu'elle rend à son Gis, le roi Henri i", 64; sa mort, 65.
Constance, fille de Robert le Vieux, duc de Bourgogne, épouse Alfonse \ i, roi de Castille et do Léon, III, )42.
Constance, Glle de Guillaume le Conquérant, épouse Allan-Fergant, duc de Bretagne, III, )4.5.
Constance, GIIo do Hugues, comte do Champagne, épouse Boémond, III, S03.
Constance, Olle d'Alphonse vit, roi do Castille et de Léon, épouse Louis vil, roi de France, lU, 463; meurt en couches, 476.
Constance, Glle de Louis le Gros, III, 301; épouse Raimond v, comte do Toulouse, 463; se sépare de lui, 49S.
Constance, Glle du duc do Bretagne Conan iv, est Gancéo, puis mariée à GeoITroi Plantagenct, Gis d’Henri ii, III, 480; met au monde, après la mort de son mari, Arthur Plantagenet, 5î4; appelle à Philippe-Auguste de la spoliation dont ce jeune prince est victime, 559; épousa en secondes noces Gui de Thouars, 579.
Constance, femme de l’empereur Henri vi, empoisonne son mari, III, 555 note.
Constance (tour dej. Horrible prison où périssent en foule les femmes protestantes, XV, 44Î.
Constant, Gis de Constantin. Sa part dans la succession paternelle; ses démêlés avec son frère Constantin ii ; il repousse les Franks; sa mort, 1, 301 à 303.
Constant, fils de Constantin, décapité par ordre de Gerontius, I, 34).
Constant, protestant émigré, XIV, 6).
Constantin est proclamé Auguste. Scs victoires sur les Allemans et les Franks; traitement qu’il fait subir aux prisonniers, I, S90; scs démêlés avec son beau-père Maximien, ibid.; sa générosité pour Autun, Î9)et 29i; sa magnificence i Trêves, 292; il se déclare chef des chrétiens et triomphe de Maxence, 293; convoque un concile à Arles, 294; ses réformes législatives, 295; ses deux campagnes contre Licinius, 296;
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il préside le concile de Nicée, 29S; son bapléme, Î99; fonde Constantinople, ibid.; son administration, 300; sa mort, 301.
Constantin ii, fils du premier Constantin ; fait la guerre à son frère Constant; sa mort, 1, 301, 30J.
Constantin est proclamé em|>ercur par l’armée de Bretagne, passe en Gaule, sa campagne contre le lieu.onant de Stilicon, 1,338, 339; il règne sur la Gaule et sur l'Espagne, perd celte dernière province, y pousse les barbares, est assiégé dans Arles, se fait prêtre, est mis il mort, 3’>0 è 342.
Constantin xi, empereur d'Orient, se ligue avec l’empereur d’Occident et le pape contre les Normands d'Italie, III, 86.
Constantinople est prise par les Turcs, VI, 488.
CoNSTiTmoN do l'an 2H, I, Î61.
Consulat. Nature de cette institution. Son établissement, ses progrès, III, 2 )î à 237.
CoNTADBS (marquis do) prend le commandement de l'armée apri>s le comte de Clermont, XV, 529; franchit le Rhin, ibid.; se met en quartiers d'hiver, 530; est battu à Todtenhausen, 555; abandonne la Westphalic et la liesse, 556.
CoNTAHiNi, VIII, 309 ; préside une commission chargée par Paul ni de travailler il l'amendement de l’Église, 310 ; représente le papoà Ratisbonne, 310; meurt, 3tt.
Co.NTARiNi, ambassadeur do Venise au congrès do Münster, XII, 180; fausse confidence qu'il fait au ministre de France, 232.
CoNTi (François de Bourbon, prince de), K, 544 note. — Se met à la tète des -Allemands auxiliaires des calvinistes, X, 39, 47 ; se rallie au roi, 141; reconnaît Henri iv, 176; le suit en Normandie, 179; combat à Ivri, 200; rejoint Henri iv devant Paris, 217; est battu jar le duc do Mercœur, 286; aspire à la royauté, 300. — Est sourd, bègue, presque idiot, XI, 3; meurt, 53.
CoNTi (la princesse de), soeur d'Henri de Guise, auteur des Amours du grand Atcandre, X, 384 note. — Ce qu’elle a coûté, selon Richelieu, au trésor public, XI, 106; elle épouse en secret 1e maréchal do Bassompierre et Se fait exiler par trop d’attachement jiour la reine mère,
CoNTi, général italien au service de l’empereur, arrête un moment Gustave-Adolphe, XI, 361.
CoNTi (.Armand de Bourbon-Condé , prince de) est gouverneur de Cliampagne et de Brie, XII, 238 note; se déclare contre le parlement et pour la cour, 303 ; passe au parti do la fronde, dont il est proclamé
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géncralissimo, 315; présente au parlement un envoyé espagnol, 32i; est mis à la Bastille, 3i8 ; transféré à Marcoussis, 359 ; au Havre, 362 ; élargi, 370 ; porte au parlement les plaintes de son frère contre la cour, 378; est chassé de Bourges, 384; menacé dans Agen, 394; gouverne la Guienne après le départ de son frère, 398 ; lutte en vain contre VOrmie, et finalement en approuve tous les actes, 438 ; traite avec la cour, 447 ; sort de Bordeaux, 448 ; épouse une nièce de Mazarin, 458; commande l’armée de Catalogne, 460; prend Villefranclie, Puicerda, 463, 464; plusieurs autres places, 471; assiège 'Sans succès Alexandrie, 491. — Devient janséniste, écrit contre le théâtre, XIII, 1 94 ; il est question de lui pour le trône de Pologne, 296.
CoNTi (Louis, prince de), fils aîné du précédent, fajt une campagne contre les Turcs malgré le roi, XIV, 67 noie.
CoxTi (François-Louis, prince de), frère du précédent, et, do son vivant, prince de la Roche-sur-Yon, fait, malgré le roi, une campagne contre les Turcs, XIV, 67 note; combat héro'i'quement à Steenkerke, 165; compte parmi les esprits forts, 251; est proclamé roi de Pologne, mais ne peut arriver jusqu’à son royaume, 349; meurt, 607 noie.
CoxTi (prince de), membre du conseik de régence à vingt-trois ans, XV, 8 note; présente requête au conseil pour que les princes légitimés soient dépouillés du droit de successibilité au trône, 43 note; se gorge do billets de la banque de Law et d’actions do la compagnie des Indes, qu’il déprécie par dos réalisations impudentes, 66.
CoxTi (prince do), fils du -précédent, commando l'armée des Alpes, force les gorges do la Sturaet les retranchements de Château-Dauphin, XV, 270; commande en Allemagne, 285; en Belgique, et y prend plusieurs places, 297; on lui offre la candidature éventuelle au trône de Pologne, 449; son système de politique extérieure, ibid.; il dirige la correspondance secrète de Louis xv avec les ambassadeurs, 450; s’efforce d'éloigner ce prince do l’alliance autrichienne, 491; cesse de diriger la correspondance secrète, 496. — S’intéresse à J.-J. Rousseau et le protège, XVI, 127, 128; proteste contre la destruction des parlements, 286; vieilli avant le temps, 315; est acclamé par le peuple en sortant du palais de justice, 336; vote contre les mesures prises pour réprimer les troubles amenés par la cherté des farines, 347 ; est soupçonné d’être un des auteurs de ces troubles, 350; entrave les réformes de Turgot, 371; refuse en mourant les sacrements de l’église, 395.
CoxTi (prince do), fils du précédent, d’abord comte do La Marche, seul des princes du sang qui assiste au lit de justice oOi est prononcée la suppression des parlements, XVI, 286; préside un dos bureaux de
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l'as^mblée des notables, S76; proteste contre le doublement du ticnétal, GIS.
CoNvicTOLiTAN, Êducn, élu vergobreith, I, 171.
Convulsions au cimetière do Saint-Médard, XV, 1 68 ; dans des maisons privées, etc., 169, 170.
CoN« AT, abbé do Bedon, envoyé du roi de Bretagne Noménoé près du pape. II, 436.
Cook, marin anglais, concourt au siège do Québec, XV, 551 noti. Ordre donné |iar Louis xvi aux marins français de le traiter en allié, s'ils le rencontrent, XVI, 440 nor</ sa mort, 513 nota.
CooTË, colonel anglais, défait le comte do Lally à Vandavacbi, XV, 569.
Cop (Guillaume), médecin de François i”, traducteur d'Hippocrate et de Galien, VII, 48Î. — VIII, 141.
Cop (Nicolas), fils du précédent, recteur do l'université, lutte contre les fanatiques do la Sorbonne, VIII, 181; s'enfuit à BâIo, 181.
CopKiUMC, I.\, Il nota. — XII, 1 1 .
Coquille (Gui), juriste, IX, 3; député du Nivernais aux États-Généraux do 1576, 444 nota. — A ceux de 1588, X, 97.
CoRBiE (abbaye de), II, 188.
CoaaiE (ville de). Association de poix instituée dans cotte ville, III, 139; elle oblige son abbé do consentir à sa charte communale, 169. — Elle est prise par les Impériaux, XI, 453 ; reprise, 456.
CoRBiE (Pliilippo do), président au parlement, VI, 19.
CoHBiE (Arnaud de), premier président. Son rôle pendant l'insurrection des Maillotins, V, 369 ; il revient aux affaires après l'expulsion des ondes du roi, 4t7; est accusé par Eustache Pavilli, 530.
CoBBULON défend la Germanie romaine contre les Ilaukes, I, 131 ; joint par un canal le Rliin à la Meuse, ibid.
CoRDEHoi enseigne au dauphin, fils de Louis xiv, l'histoire des rois des deux premières races, XIII, 145.
CORDOVA (Gonzales de), général espagnol, XI, 189 ; gouverneur de Milan, envahit les domaines du duc de Mantoue, 177; assiège Casai, 189; lève le siège et accepte le traité signé par le duc de Savoie, 198; fait la guerre en Allemagne sans succès, 379.
CoRDOVA, amiral espagnol, XVI, 458; n'ose pas attaquer les Anglais dans la Manche, 459; attaque sans succès Gibraltar, 471.
Corneille de Lyon, peintre portraitiste, VIII, 134.
Corneille (Pierre), sa carrière dramatique, caractères de son génie, XII, 134 à 141. — 11 est pensionné par Louis xiv, XIII, 160 nota; traite concurremment avec Racine le sujet do Titus et Bérénice, 1 91 ;
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auteur tragédie à machines, 193; comparaison do Cor-
neille et de Racine, Î02 à 204.
CoBNWALLis (lord), général anglais en Amérique, XVI, 430; campagne en Virginie et sur la rivière d’York, où il est réduit ù mettre bas les armes, 460 et suiv.
Corporations. Caractères do cette institution, IV, 313. — Législation qui s’y rapporte, XIII, 110, 111, 146, 147. — Elles sont supprimées par Turgot, XVI, 368, 369 à 373; rétablies après la chute de ce ministre, 385.
CoRRÉE, chef des Bellovakes, sa mort, I, 188.
CoRRÉGE, peintre italien, VII, 466.
CoRRozET {Gilles), imprimeur et littérateur, VU, 48Î.
Corse (l'tle do), soumise aux Génois et durement exploitée par eux, se soulève, XV, 223 ; offre de reconnaître la souveniincté de Louis xv, qui refuse, ibid.; accepte une transaction qui est violée parles Génois, ibid.; se soulève do nouveau, prend pour roi un haron allemand, est accablée et remise sous le joug par la France, 224; se soulève encore, 488. — Est disciplinée et relevée par Paoli, XVI, 250; vendue par Gènes à la France dont elle ne subit pas les lois sans résistance, 252,
Cortereai,, navigateur portugais, périt dans le détroit d’Anian (aujourd'hui d'Hudson), Vlll, 7 nota.
CoRTEZ (Fernand), s'empare du Mexique, VIII, 7; prend part à l’expédition do Charles-Quint contre Alger, 276, 277.
CoRTONE (le), peintre italien, XII, 147.
Corvée, abolie par Turgot, XVI, 363, 367, 369 ; rétablie par son successeur, 384.
CoRviN (Mathias), roi do Hongrie, renverse le gouvernement do Georges Podiebrad, roi do Bohème, VI, 377 ; ébranle la puissance autrichienne, 215; meurt, ibid.
CossART (le Père), jésuite, achève la Collection générale des conciles, XII, 69.
Cossé-Brissac [Timoléon de), surprend et défait le capitaine huguenot Meuvans, IX, 241 ; est tué au siège de Mucidan, 248.
Cossé-Gonnor (le maréchal do), IX, 225; détruit les huguenots do Picardie, 231; combat è Moncontour, 238; est envoyévers leshuguenots comme négociateur, 263; combat Coligni à Arnai-lo-Duc, 263; négocie avec les Rochelois, 275, 283; est enfermé è Vincennes, 376; h la Bastille, 378; y court un grand danger, 419; est délivré, ibid.\ opine au conseil en faveur do la paix religieuse, 462.
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CossFiNS, capitaine des gardes do Charles ix, chargé do garder l’amiral Coligni, l'assassine, IX, 3iJ; va au siège do La Rochelle, 35j; y est tué, 3o8.
CosTAB, lilléraleur, dresse avec Ch;i|)clain la liste dos gens do lettres à pensionner, XIII, 160 note.
CosTEBi.AxciiE, drapier, est élu échevin après la journée des barricades, X, 78; arrètéaprèslamortduducdoGuise, puis reléché, 4SI.
CusTER (Laurent Jansson), de Ilaarlom. Les Hollandais lui attribuent l'invention do l’imprimerie, VII, 150.
CosTiME du XVII* siècle» venu des Pays-Bas, perfectionné en France, XII, 4 54. — Costume du xvin* siècle, XV, 337. — XVI, 457, 514.
CoTT, Éduen, I, 174.
CoTTA (A.), iiculonant de César, est surpris et défait par les Ëburons,
CoTTA (F.), intendant des vivres à Genabo. Sa mort, I, 465.
CoTTERO.x, capitaine des gardes du duc do Vendôme, se fait tuer pour son général, XIV, 447 note.
CoTTii, perce une grande route à travers les Alpes, I, Î01.
CoTTON (le Père), jésuite, s’insinue auprès d’Ilenri'iv, X, 535; devient son confesseur, 533. — Désavoue au nom de son ordre le livre ' de Mariana, XI, 13; est confesseur do Louis xiii, et conseiller intime de la reine mère, 17; est congédié, 133; mandé à la barre du parlement, et forcé de désavouer son confrère Sanlarelli, 540 note.
Coici (Enguerrand de Boves, soigneur de), III, 554; s’arme contre son Gis Thomas de Marie, 5.56; lutte qu’il soutient contre les bourgeois d’Amiens, 557.
Coi’ci (Enguerrand de). Gis do Thomas do Marie, fait la guerre h Louis le Gros, puis s’accommode en épousant la Glle du comte de Vermandois, III, 595.
Couci (le châtelain de), son aventure, III, 386, 387.
Cooci (le sire de) prend la croix sous I’Orm« des conférences, Ul, 558.
Cocci (Enguerrand, sire de), son crime et son procès, IV, 303.
Couci (Enguerrand, sire de). Y, 370; est pris par les Turks àNicopoIis et meurt dans les fers, 450, 454 .
CoDÉDic ( du }, capitaine de la frégate la Surveillante, combat acharné qu’il soutient contre la frégate anglaise le Québec, son triomphe et sa mort, XVI, 444 note.
CocLAD, docteur de Sorbonne, prétend établir par l’Écriture que les Perses ont connu le vrai Dieu, XIV, 597; attaqué par Bossuet, fait amende honorable, 598.
Coi'LOX, vice-amiral sous Louis xi, s’empare do la flotte Iiollandaise, VU, 140.
Cota. Sens de ce mot, aux diverses époques do l’hi.stoire do France, et particulièrement sous Louis xiv, XIII, 135 et suiv.
Cour des aides, établie à Poitiers, puis installée è Paris, vi, 353; sa compétence, 424, 425.
Cour des pairs, III, 504, 383. — IV, 294.
Cour des requêtes de L’nàTEL, établie à Poitiers, puis inslalléo îi Paris, VI, 352.
CouRCELLES (Thomas de), docteur de l'Université, siège au procès de Jeanne Darc, VI, 230; en traduit les actes en latin, 253; la part qu’il y prend, 270, 280, 298 ; il est envoyé près du pape Nicolas v comme ambassadeur, 395; rôle qu’il joue dans la révision du procès de Jeanne Darc, 460; il fait Toraison funèbre do Charles mi, 522; va conférer, à Beauté, avec le duc de Berri , 565.
CouRCELLES ( do ), gouvcmeur du Canada, XIII, 557.
Cours d’Auour, III, 381.
Court (Antoine), pasteur calviniste, fonde h Lausanne un séminaire do pasteurs dévoués au martyre, XV, 1 30 nota.
CouRTENAi ( Pierre de], fils de Louis le Gros, III, 301 ; prend la croix à Vézeiai, 431.
CouRTENAi (Baudouin de), empereur do Constantinople, IV, 174; voyage qu’il fait on Occident, pour implorer le secours do Louis ix, 175, 176, 202; sa misère 5 Constantinople, 218; sa chute et sa fin,
CouRTENAi (Robert do), conduit en Angleterre les secours envoyés à Louis de France, IV, 96; est fait prisonnier, ibid.,- devient empereur do Constantinople, ibid. nota.
CouRTRAi (bataille de), 1302, IV, 438 et suiv.
Cousin (Jean), VII, 477. — VIII, 134, 137; il est chargé du buste do Charles-Quint, 260. ‘
Cousin, président en la cour des monnaies, heliénisto, traducteur d'Eusèbo do Césaréo, XIII, 177 nota.
CousiNOT (Guillaume), avocat de la famille d’Orléans, porte la parole contre le duc de Bourgogne, V, 493.
Cousi.NOT (Guillaume), conseiller de Charles vii, VI, 373; bailli do Rouen, 442, est poursuivi par ordre de Louis xi, 529; se met à la tète des bourgeois de Paris pour repousser les Bourguignons, 559. — Est envoyé à Rome comme ambassadeur, VU, 48.
CousTOü (les deux), sculpteurs, XIV, 237. — XV, 336.
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Coi’TCMEs, Droit coutumieb, III, Î7I et suiv. ; ordonnance do Charles vii prescrivant la réunion des diverses coutumes en un corps de droit civil, VII, 142 noie.
Coi’TüME DE Beacvoisis, IV, 203 noie, 567.
CovENANT, liKue des presbytériens écossais contre l'introduction d® I'épisco|Mt anglican, XI, <83.
CoTPEL, peintre, XIV, 237. — XV, 336.
Craggs, ministre anglais, félicite Dubois, au nom de Georges i**, sur son avènement au ministère, XV, 95.
Cranuer (le docteur], VIII, 175; archevêque de Canlerbury, <79; casse le premier mariage d'Henri vin et consacre le second, ibid.; propage la réforme religieuse en Angleterre, 391; rédige un code de droit canon anglican, 430; est brûlé vif, 434.
Crantz (Martin), ouvrier de Gutenberg, est appelé h Paris par le recteur do l’Université, VII, 160.
Craon (Pierre de) assassine le connétable de Clisson, V, 43< et suiv.
Crapone (Adam de), ingénieur, fait le canal du Rbùno à la Durance et propose le canal du Midi, IX, <3.
Crasses, lieutenant de César, soumet l'Aquitaine, I, <55.
Crébillon, auteur dramatique, XIV, 244. — Censeur, refuse son visa à la tragédie de Mahomet, XV, 390,
Crérillom fils, romancier, XV, 333.
Créci (Hugues do) guerroie contre Louis le Gros, III, 215, 218.
Créci (bataille do], V, 87 et suiv.
Crémone (surprise et combat do), XIV, 386.
Crépi (traité do], VIII, 305.
Créqei (Antoine do), évêque de Nantes, puis évêque d'Amiens, puis cardinal, IX, <78 noie.
Créqui, gendre de Lesdiguières, X, 565. — Maréchal, conduit l'attaque au Pas de Suze, XI, 297 ; occupe Suse après le départ du roi, 300 ; commando une division de l'armée française en Savoie, 328 ; fait deux campagnes dans le .Milanais, 439, 440, 445; et une troisième, oCt il meurt d'un coup de canon, 481.
Créqui (duc do) va, de la part de Louis xiv, offrir à Cromwell une épée magnifique, XII, 497. — Son ambassade à Rome; insulte qui lui est faite, réparation à laquelle le pape est contraint, XIII, 288 et suiv.
Créqui (marquis do), lieutenant-général, commande l'aile droite de l'armée française, XIII, 316; concourt au siège do Lille, 320; coupe au comte de Marsin la route de Gand, 32< maréchal, envahit la Lorraine et en chasse le duc Charles iv, 358 ; est disgracié pour avoir re-
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fuse do prendre lo mot d'ordre do Turenne, 380 noM,- conduit en Alsace l'arrière-ban du royaume, 451; prend Dinant, 468; commande un corps d'arméo sur la Moselle et la Sarre, 469; y essuie de grands revers, 4SI, 482; investit Condé, 494; est détaché sur la Meuse avec un corps d'armée, 493 ; campagnes en Alsace, en Lorraine, dans lo duché do Doux-Ponts, dans les Pays-Bas, en Brisgau, 508 à 3H ; bello campagne contre lo duc do Lorraine, 536 et suiv. ; expédition en Allemagne, 542; il bloque Luxembourg, 586. — Bombarde cetto ville, XIV, 17; l’investit, la prend, 18; force l’électeur de Trêves à la démanteler, ibid.; meurt, 60.
CnsscEMTics (Jean), sénateur romain. Ses efforts pour la liberté romaine et ses malheurs, III, 33.
Crespigni (Guillaume de), chevalier normand, combat corps à corps lo roi d’Angleterre, III, 278.
Cbèvecoecr (le sire dos Querdes, baron de), conserve Abbeville au duc de Bourgogne, VII, 60; négocie avec les agents de Louis xi au détriment do Marguerite de Bourgogne, 124; est battu à Guinegate par Maximilien d’Autriche, 138; négocie le traité entre la Franco et la Flandre, 149; est membre du conseil après la mort de Louis xi, 177; est envoyé au secours des grandes communes do Flandre, 194; commande en Artois les troupes opposées à .Maximilien, 200; prend Saint- Omer et Térouenne, 209; dissuade Charles viii d'aller en Italie, 250.
Creveld (bataille de), XV, 528.
Crillo.n, mestre do camp du régiment des gardes, combat à Paris dans la journée des barricades, X, 64 et suiv. ; refuse d'assassiner lo duc do Guise, 110; participe indirectement à cet attentat, 113; est blessé au combat do Tours, 148.
Grillon (duc do), à la tète d'un corps d’armée espagnol, prend Minorqiio et assiège lo fort Saint-Philippe, XVI, 438.
Crispano, capitaine général de Sicile, est assiégé dans son palais par les Messinois, XIII, 462.
Crispinus et Crispimancs (saint Crépin et saint Crépinien), cordonniers, apôtres do Soissons, martyrs, I, 283.
Crispes, Dis do Constantin, César, bat les Franks, I, 297.
Critocnat, chef arverno. Son avis au siège d’Alésia, 1, 182.
Cno'i (Antoine, sire do). Sa faveur auprès du duc de Bourgogne et l’ usage qu’il en fait, VI, 517; il est nommé grand maître de la maison de Louis XI, 527; employé comme négociateur, 541; est gouverneur do Champagne et de Picardie, 542 ; tombe dans la disgrâce de Charles lo Téméraire, 555.
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Cnoï (Jean do), siro de Cbimai, gouverneur du Lusembourg et de Namur; sa faveur et Tusage qu’il en fait, Yl, 5<7; il est envoyé prés de Louis XI par le duc do Bourgogne, 541 ; tombe en disgrâce, 555.
Croï (Philippe de), sire de Quiévrain, est rudoyé par Charles le Téméraire, VI, 535. — Lui amène un renfort en Lorraine, VII, <14.
Croisade des enfants, IV, 87 nott; sixième, 171 â 173; septième, <74 à <78.
' Croisade contre Manfred, roi do Sicile, IV, 319; huitième, ÎOO, ÎI5 11 Î39; neuvième, 3î4, .316 à 333.
Croisades. Première, 111, <53 à 19Î; seconde, ÎOO è îOî; troisièmo, 426 è 450; quatrième, 526 è 548; cinquième, 567 è 571.
Croisades contrôles Albigeois, IV, î8 à 65; 108 à 110; <23 à 150.
Croix dv Haine (La), bibliographe, IX, 390 note.
Crom, Croii-Leco, I, 58.
CROMé (Morin de), autour présumé du Dialogut du ilalieuslrt et du ilanani, IX, 530. — Est adjoint au comité dos Dix, X, 265; participe au meurtre du président Brisson, 266; échappe par la fuite aux sévérités du duc de Mayenne, 270; elTet de son livre, 336; il est condamné à mort et exécuté en effigie, 468.
CaouwEU. conseille è llenri viii de se déclarer chef do TËglise d' .Angleterre, VIII, 177.
Cromwell (Olivier) décide l'événement de la bataille de Marston Moor, Xll, <89; fait juger, condamner, exécuter Charles i", 324; gouverne l’Angleterre, 431 ; relève sa puissance, ibid.; soumet l’Écosse, 433; attaque la France à l’improviste et lui lait perdre Dunkerque, 434; est LORD PROTECTEL'R, 446 ; fait une guerre terrible aux Provinces-Unies, 472; fait des traités de commerce avec la Suède, le Portugal, le Danemark, 474; négocie avec l’Espagne, 475; envoie des flottes dans la Méditerranée et dans les Antilles, ibid.; fait alliance avec la France, 476, 478, 479, 488; meurt, 501.
Cromwell (Richard), fils du précédent, est élu protecteur après lui, Xll, 50 1 ; s’entremet avec la France pour pacifier le nord de l’Europe, 537 ; perd le pouvoir, 540.
Croquants. X, 366. — XI, 305 note, 460. — XII, 179.
Croupes, parts de bénéfices sur les formes, XVI, 339 note.
Crozat, riche négociant, prête trois millions au gouvcrne.’nent pour avoir la charge de trésorier de l'Ordre, XV, 13 ; renonce au monopole du commerce de la Louisiane, 39.
Cnuzé (de), protestant, ancien gouverneur du Havre, est mis à mort par les catholiques, IX, 142.
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Cri'cé, orfèvre, un des héros de la Saint-Barthélemi, IX, 323.
Cri'cé, procureur, un des instigateurs de la Ligue, IX, 531. — Et do la journée des barricades, X, 66; est élu substitut provisoire au corps do ville de Paris, 119; membre du conseil général de la Ligue, 134; du conseil des Seat, 263; adjoint au comité des Dix, 266; participe au meurtre du président Brisson, ibid.; est arrêté par ordre du duc de Mayenne, 270; condamné à mort et exécuté en effigie, 368.
Cruche, prêtre, grand fatute, est battu par les gentilshommes de l’bôtel du roi, VIII, 22 noté.
Crcssol d’âcier [le seigneur de] favorise les huguenots, IX, 107; se met à leur tète et guerroie contre les catholiques, 136, 240; se joint à Tarméo de Condé, ibid.; est fait prisonnier à Moncontour, 239 ; est sauvé du massacre de la Saint-Bartbélemi, 232 noie; est duc d'I'zès, commande dans le Bas-Languedoc et fait la guerre aux huguenots ,
Cures (Bituriges). Peuple autonome sous Auguste, I, 199.
Cueilli, curé de Saint-Germain l’Auxerrois. Son ambassade auprès du roi de Navarre, X, 4; il est élu député de Paris aux États-Généraux de 1688, 96; prêche avec violence contre Henri iv, 261 note, 306, 335.
CuEVA (don Bertrand de La], favori d’Henri l'Impuissant, VI, 540.
CuEVA (marquis de La), général espagnol, s'enfuit devant la flotte française, XIII, 463.
CuGNiÈRES [Pierre de), avocat général au parlement, V, 13, 14, 71.
Cujas (Jacques), juriste, IX, 3; est appelé h Paris pour y professer le droit romain, 391 note.
CuLANT [le sire de), amiral, introduit un secours dans Orléans, VI, 1 26; marche avec Jeanne Darc sur cette ville, 161; surJargeau, 174; attaque une porte de Rouen, 438; assiège Castillon, 482.
CuLDOE (Jean), prévôt des marchands, V, 341 et suiv.
Cumberland (duc de), second lils de George ii, commando en Flandre l’armée anglo-batave et perd la bqtaille do Fontenoi, XV, 281 et suiv.; écrase à Culloden l’insurrection gaélique, 289; pousse à la guerre contre la France, 475; commande l’armée hanovrienne en Westphalio, 515; est battu à Hastenbeck, 517; capitule à Kloster- Zeven, 518; perd le commandement et disparaît do la scène politique,
CuREAU DE LA CHAMBRE, médecin, physionomiste, un des premiers membres de l’Académie des sciences, XIII, 170.
Curies. Leur organisation et leurs fonctions, I, 262. — III, 222; modi- Qcations qu’elles subissent sous la domination franke, 223 et suiv.
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CimiosoLiTES, pouplo armoricain. Leur soulèvement contre les Romains et leur défaite, I, 153 et suiv.
Ci’s* (Nicolas de), cardinal et philosophe, XII, 7, 8, II.
Ctbano de Bebgebac, littérateur, XII, 1 37.
OzABTOHisKi (les princes] veulent rendre en Pologne la monarchie héréditaire, XVI, 3.56; ont le dessous dans les diétines préparatoires et appellent les Russes, 359; qui font élire le prince Poniatowski, leur neveu, 361 ; opèrent quelques réformes, 863; maintiennent la Pologne neutre entre la Russie et la Turquie, 368.
Races ou Gètes, soumis par Trajan, I, 311.
Dacicb (.Vnne Lefèvre, madame), épouse du littérateur do ce nom, XIII, 343.
Daffis, avocat général au parlement do Toulouse, massacré par les ligueurs, X, 138.
Daffis, frère du précédent, premier président du parlement de Bordeaux, est député par sa compagnie vers Henri iv, X, 336.
Dagobebt I", fils de Chlother ii, est associé à la royauté et règne sur l'Austrasie, II, 130; son caractère hautain, 133; son mariage et ses différends avec son père, ibid.; il s'empare de presque toute la succession paternelle et ne laisse à son frère Ilaribert que l’Aquitaine, 131; éclat du commencement do son règne, 133; il réunit l'Aquitaine h son empire après la mort de Ilaribert; sa puissance, 136, 137 ; ses revers en Bohème, 139, 140; il renonce, en faveur do son fils Sighebert, au gouvernement de l'Austrasie; soumet les Wascons, 143; et les Bretons, 1 43 ; sa mort, 1 45.
Dagobebt ii. Gis de Sighebert ii, est tondu par ordre de Grimoald et envoyé secrètement en Irlande, II, 151; en est rappelé et remis sur le trône, d'où il est bientôt précipité, 160.
Dagobebt iii succède à Uildebert, II, 176; meurt à seize ans, 179.
Dagcbbbe, lieutenant-colonel; son débarquement dans l’tle Sainte-Marguerite, XI, 467.
Dailli (Marguerite do), dame do Cbatillon, chasse les ligueurs de son château et fait leur chef prisonnier, X, 357 note.
Daillon du Li-de défend glorieusement Fontarabie contre les Espagnols, VIH, 30.
Dalaybac, compositeur do musique, XVI, 157.
Dalibabd, physicien français^ exécute les expériences démonstratives do la théorie de Franklin sur la foudre, XVI, 20.
Dalmates. Ils se soulèvent contre l’empire romain, I, ÎI9.
Dames de cuarité (Congrégation des}, XII, 65.
Damiam (Pierre) travaille avec Ilildebrand à la réformation do l'Église, III, 93, 98; soutient que les cardinaux sont les supérieurs dosarcho' vèques, 104.
Damiens frappe Louis xv d’un petit couteau. Son procès et son affreux supplice, XV, 510.
Dammabtin (le seigneur de] s'unit au comte de Chartres contre Louis le Gros, III, 218.
Dampiebhe (les], QIs do Marguerite, comtesse do Flandre, disputent l'héritage de leur mère aux d’Avesnes, leurs frères utérins, IV, 253.
Dampiebbe (le sire de) meurt è Azincourt, VI, 20.
Dancocbt, poêle comique, XIV, 240.
Dandolo (Henri), doge de Venise, prend Zara avec l'assistance des croisés, III, 668..
Danès (Pierre;, élève de Lascaris, VII, 482. — Professeur do grec au collège royal, VIII, 144.
Danet (Pierre), philologue, XIII, 245.
Daniel {le père), jésuite. Dans quel esprit est écrite son Histoire do France, XV, 44 note; il a la charge d'historiographe, 352.
Dante, V, 110 note. — VII, 385 note.
Danville refait la géographie antique, XVI, 18.
Daoud-Kilioje-Abslan, sultan de l’Asie Mineure, détruit les deux premières bandes do croisés, III, 169, 170; perd Nicée, 183; est défait par les croisés à Gorgoni, ibid.; à Antioche, 187; détruit les trois corps d'armée de la seconde croisade, 202.
Dabc (Jeanne). Sa mission, VI, 132 et suiv. — Sa naissance, son enfance, sa jeunesse, 139 et suiv.; sa résolution, son voyage, 146 et suiv.; elle voit Charles vu, 152; est examinée à Poitiers, 154; marche sur Orléans, 157 et suiv.; qu'elle délivre, 161 à 170; chasse les Anglais de toutes leurs positions sur la Loire, 174 et suiv.; mène Charles vu à Reims, 182 et suiv.; écrit aux hussites, 190; fait une campagnedans nie de France, 207 et suiv.; une en Bourbonnais, 219, 220; est anoblie, 221; se sépare du roi et se rend à Lagni, 225; va défendre Compiègne, 227; est prise dans une sortie, 229 et suiv.; incidents de sa captivité, 235, 236, 238, 243 et suiv.; est vendue aux Anglais et amenée à Rouen, 246 ; son procès et sa mort, 247 à 300 ; révision do sou procès, 454 à 462.
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Uabc (Pierre), frère de Jeanne, combat auprès d’elle à Compiègne, VI, !30; ce qu’il devient ensuite, 458; il comparait à Notre-Dame, demandant justice do la condamnation do sa sœur, ièid.
Dabc (Jean), frère do Jeanne, est dupe de la fausse Jeanne Darc, VI, 353; est nommé bailli du Vermandois et capitaine de Chartres, 458 nolt.
Dabc (fausse Jeanne), VI, 353.
Dabcet, chimiste, XVI, ÎO.
Dabdanüs, préfet du prétoire, poignarde Jovinus, I, 343.
Dasciikofp (princesse), amie de Catherine ii, auteur présumé de son premier manifeste, XV, 687 note.
DAUBEST08, jésuite, confesseur do Philippe v, est gagné par Dubois et concourt h renverser Alberoni, XV, 400; rapproche Philippe v du duc d’Orléans, 4 4 3.
Daubenton, collaborateur do Buiïon, XVI, ît.
Daon, gouverneur du Milanais, XV, 484; feld-maréchal, bat le roi de Prusse en Bohème, 546; bat le prince do Brunswick-Bevern, prend Schweidnitz et Breslau, 5ÎÎ, 5Ï3; est défait par le roi de Prusse et rejeté en Bohème, ibid.; force ce prince h lever le siège d’OImUtz, 534; le bat h Uohenkireben, 532; est battu par lui & Dresde, ibid.; lui fait lever le siège de cette ville, 567; est défait par lui à Torgaù, ibid.; pousse le prince Henri do Prusse hors des montagnes do la Saie, 684.
Daupoiné. Origine do cette dénomination, III, 31 noie. — Réunion de cette province k la Franco, V, 446.
ÜACBAT, poste, insulte l’amiral Coligni après sa mort, IX, 335 note.'
Dacvet (Jean), procureur-général au parlement de Paris; mission dont il est chargé auprès du duc de Bourgogne, VI, 499. — 11 devient premier président, VII, 4.
David, roi d’Écosse, attaque l’Angleterre, UI, 298; est vaincu, 424.
David de Dînant, docteur panthéiste, IV, 56; ses livres sont brûlés par ordre du concile de Sens, 57.
David, avocat au parlement do Paris. Mémoire trouvé dans ses (lapiers après sa mort, et publié par les huguenots, IX, 440.
David (Louis), peintre d'histoire, XVI, 460.
Davila, serviteur de Catherine de Médicis et son historien, IX, 496.
Davila, frère du précédent, gentilhomme de Catlicrino do Médicis, X, 60.
Deaceant, premier commis du contrôleur-général Barbin, XI, 4 4 5.
Décéates. Celtes ligures. Ils sont vaincus par les Romains et assujettis h Massalic, I, 408 et 409.
DES
DECKfiTifs, frère de Magnentius, associé par lui à l'empire; ses revers, sa mort, I, 304.
DÉcivs, consul romain, combattant les Gaulois, se dévoue aux dieux infernaux pour décider la victoire, I, 96.
DÉcii's, empereur, tombe sous les coups des Goths avec toute son ar-
mée, I, 269.
Déclaratiok du clebgé de France son la pdissanxe ecclésiastiqi'e, rédigée par Bossuet, votée par le clergé en assemblée générale (1682],
Déclaration d'indépendance des États-Unis, XVI, 417. Décrétales (fausses), fabriquées à Mayence par le diacre Benoit, II,
395 note.
Décomates. Ce qu'ils étaient, I, 263.
Défenseur, magistrat municipal, III, 224.
Deffant (M“* Du) réunit les beaux esprits do son temps dans son salon, XV, 330, 331.
Bblatoor, peintre de portraits au xviii* siècle, XV, 337. — Ses doux portraits de Voltaire et de Rousseau, XVI, 83.
Delbéne, évêque d'AIbi, factieux et rebelle, XI, 380, 381 .
Delisle, géographe, XIV, 261 .
Delorhe (Pierre], architecte de Gaillon, VU, 384 noie.
Delorme (Philibert), architecte, VIII, 438; construit le chéteau d’Anct, 302. — L\, 16; le tombeau do François i", 17 noie; le cbétcau de Chenonceaux, 20 note; le palais des Tuileries, 328 noie, 385; publie un traité d'architecture, 385; meurt, 387.
Déuocrite, philosophe grec, proclame l’existenco do mondes sans nombre, XII, 9.
Denain (bataille de), XIV, 563 et suiv.
Denbigh (le comte de), amiral anglais, lente vainement de secourir la Rochelle, XI, 280.
Denis, capitaine au long cours, touche au Brésil avant la formation des établissements portugais, VIII, 130; visite l'ilo de Terre-Neuve, ibid.
Derbt (Henri do Lancastre, comte de) prend l'Ile de Cadsand, V, 38; scs victoires en Guienne, en Périgord, en Angoumois, 74; il envahit le Poitou, 97; vient au siège de Calais, 103; ravage la Normandie,
Derwent-Water (lord) introduit la franc-maçonnerie en France, XV,
Desaulbeaux (Pierre), architecte et sculpteur rouonnais, VII, 383 noie.
«76 TABLE ANALYTIQUE [DES
Descabtes (Joachim), conseiller au parlement de Rennes, l'un des juges du comte de Chalais.'XI, t39no(«.
Descabtes (René), fils du précédent. Sa vie et sa doctrine, XII, S3 à 60 ; sa mort, 65.
Desciiaups (Eustaclio), poète chroniqueur, Yl, 92 noie.
Desciiabces, constructeur do navires, invente les sabords, YIII, 337 note.
Desiiaies, ambassadeur de France on Danemark, travaille i l'organisation dos protestants d’Allemagne on Ligue du Sord, XI, 210; ambassadeur extraordinaire à Constantinople , obtient la restitution de l'église du Saint-Sépulcre aux religieux francs, 213 note; envoyé en Perse, y fonde une compagnie do négociants et un couvent de capucins, ibid.
Desiiaies de CoiBUEMN, fils du précédent, négocie un traité de commerce avec la Russie, XI, 31 7 ; obtient du Danemark, pour le commerce français, une réduction importante des droits du Sund, ibid.; est décapité, 387.
Deshoilièbes (M°”), poète, XIII, 210; fréquente la société du Temple, XIV, 261; est surnommée dixième muse, 262; scs hardiesses, sa conversion, ibid.
Désidébii's, duc do Toulouse, saccage l'Albigeois et le Limousin, II, 6i; est défait parMummolus, 65; conquiert le Périgord, l'Agénais, etc., pour le roi de Neustrie, 73; prend les armes pour Uondovvald et vole les trésors de la princesse Rigonthe, 82; sa mort, 98.
DÉsiuÉnius (saint Didier), évêque do Vienne. Brunehildo le fait lapider, 11,113.
DésiüÈbii's, duc de Toscane, monte sur le trône langobard, 11,241; ses premiers actes, ibid.; il marie sa Clle à Charlemagne, qui la répudie bientôt, 254 ; accueille la veuve et les enfants de Karloman, 265; sa chute, 261, 264, 265.
Désibé (Arthus), prêtre, est arrêté, porteur d'une dépêche où le clergé de France invoque le secours du roi d’Espagne, I.X, 86 note.
Deslandes, conseiller au parlement, chargé d’instruire le procès do la maréchale d'Ancre, refuse de conclure à la mort, XI, 1 24.
Desmabes, prédicateur, XIII, 219.
Desmabets (Jean), avocat-général, réclame la régence pour le duc d'Anjou, V, 339; scs services à la cause royale pondant l'insurrection des Uaitlotins, 368 et suiv.; sa mort, 390.
Desmabets, poète, XII, 126; réagit contre la littérature espagnole,
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Desmaretz, controleur-général des finances, XIV, 491; ezpédienis du toute espèce qu'il emploie pour subvenir au gouvernement de Louis xiv en détresse, et qui ne font qu’aggraver le mal, 49Î, 507, o)5, Sift, 534, 53,7, 536, 593 et suiv.; Louis xiv le met, par son testament, au nombre des membres du conseil de régence, 641. — Il avait accueilli un projet do banque proposé par Law, XV, 37.
Desmaretz (le Père), jésuite, confesseur do Louis xv, XVT, 21 i noie.
DESPEtssES (d'EspeissesJ , avocat- général, prodigue les louanges à Henri iii et au duc d’Épernon, X, 54; président du parlement royaliste de Tours, communique à Mornai un plan de transaction entre Henri iv et Charles i, 482 not«.
Despence, docteur en théologie, dispute contre les Calvinistes au collège do Poissi, IX, 99; prend part k la rédaction d'une confession de foi sur l'Eucharistie, 4 00.
Desportes, pocto français, IX, 474, 472 noie. — Favori d’Henri iii, abbé de Tiron, X, 20 noie; conseiller intime d’.\ndro de Brancas, seigneur de Villars, et négociateur pour lui, 275; chef d’une école poétique, 482.
Desportes, peintre, XVI, 160 note.
Desprez, teinturier, est élu échevin après la journée des barricades, X, 78; sa conduite après la mort du duc de Guise, 118.
Destocches, poète comique, auteur du Glorieux, XV, 332.
Destocches, musicien français, XV, 334.
Dettinoen (bataille de), XV, 261.
Dei'terie, matrone romaine, épousée par Théodebert, H, 24, 25.
Decx-Ponts (le duc de), prétend à l'héritage du duc de Clètcs, Berg etJuliers, X, 553.
Deüx-Ponts (duc de), neveu do rélecteur do Bavière Charles-Théoduro et son héritier présomptif; [)éril que lui fait courir k deux reprises la faiblesse de son oncle et l'ambition de l'empereur Joseph ii, XVI, 437 et suiv.; 554.
Dialogue du maheusire et du manant, X, 336.
Diana, nom ou qualification d’Èsus, I, 58.
Diane, fille d'Henri ii et de Diane de Poitiers, VIII, 362 note; est promise k lloratio Farnèse, petit-fils du pape Paul iii, 377; l'épouse, 428; le perd , 429.
Diaz (Juan), est assassiné par son frère pour s'ètre fait lutliérien, VIII, 352 note.
Diderot (Denis). Fa vio, ses travaux, son caractère, XVI, 41 k 58, 143 et suiv.; sa mort, 517.
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Didu’S Jümanus, sénateur, achète l’empire, I, Sj7; est détrôné et mis U mort, ÏÔ8.
Die (Isoard, comte de) prend la croix, III, 164.
Die (la comtesse de), femme poète, III, 388 not«.
Dieppe. Expéditions dos marins do cette ville au xiv» siècle, VII, J93. — Au x\i-, VIII, 130. — Henri iv s'y établit et s'y défend contre lo duc de Mayenne, X, 179 et suiv. — Elle est bombardée et brûler par les Anglais, XIV, 197.
Diesbacii, général des Suisses, se fait tuer k la bataille de Pavie, VIII, 66.
Dik.seau (M. de), oQlcier-général , commandant des troupes françaises au Canada, XV, 475; est blos.sé et pris dans une action imprudemment engagée, 478.
Dijon adopte la charte communale de Soissons, III, Î61. — Est assiégée par les Suisses, VU, 424, 425. — Violente émeute en cette ville, qui perd du coup le droit d'éhro ses magistrats municipaux, XI, 317,
Dillon (M. do), archevêque do Narbonne, membre de l’As-scmblée des Notables, proteste contre les prélenlions despotiques du ministre Calonnc, XVI, 677; orateur du clergé dans l'Assemblée extraordinaire de 1788, approuve, è quelques réserves près, la restitution de l'état civil aux protestants, 612 nota.
DiME ecclésiastique, imposée aux fidèles par lo concile de Mécon, II, 85; elle est établie légalement par Charlemagro, 282.
Dînant. Origine, industrie de celle ville, VII, 6 et suiv.; sa querelle avec Charles le Téméraire, 9, 13; sa destruction, 14.
Dioclétien, empereur romain. Pourquoi il tue Aper, I, 279; il est proclamé empereur, ibid.; triste état do l'empire quand il arrive au trône; les Bagaudes, 279 et suiv.; il s’associe un AugusU, 281, puis deux Césars, 285; change l’organisation et les divisions administratives de l’empire, 285; institue le despotisme oriental, 286; interdit par un édit l'exercice du culte chrétien, 289; abdique, ibid.
Diontsii's (saint Denis), apôtre de Paris, I, 268; son martyre, 270.
Divion (la demoiselle de) produit des pièces fausses en faveur do Ilobert d'Artois, son procès, son supplice. Y, 16 et suiv.
DivitiaC, druide éduen, va implorer lo secours dos Romains, 131; détermine les Édues à s'armer pour César contre les Belges, 148.
Divitiac, chef suesson. Scs conquêtes en Bretagne, I, 146, 147.
Djeu ou Zizim, fils do Mahomet ii, dispute le trône otiioman h son frère Bayézid, VII, 246; se réfugie à Rhodes, puis on France, ibid., d’où il est envoyé h Rome par Cliarles vni, 247; su fin, 254, 263, 268.
Dmitri IvANownz, Uar de Russie, est assassiné par Boris Godunow, X, 543.
‘ Dmitri ou Déméirius (le faux), ses succès d'un jour, cl sa mort, X, 543.
Dode, grand domestique de Peppin de Hérislall, scs violences envers l'évèque do Maeslricht, II, 173.
Dodü.v, contrôleur général dos finances, exécuteur inhumain des volontés de Piris-Duvernei, XV, 1 J6.
Dobna (le burgrave de), vient en F.'-ance au secours dos protestants, et y fait une campagne très-malheureuse, X, 44 et suiv.
Doignom (le comte du) gouverneur de Brouage, bat dans la Gironde la Qotte bordelaise, XII, 343; embrasse le parti do Condé, ses antécédents, 384; perd La Rochelle et l'ilo de- Ré, 386; traite avec la cour, 446.
Dol. Établissement dans cette ville d’un évêque métropolitain, sans le concours do l’archevêque do Tours, et malgré le pape. H, 437.
Dole. Siège do cette ville par le prince Henri de Condé, XI, 448; levée du siège, 453. — Elle est assiégée par Louis xiv, et se rend à lui, XllI, 336; est rendue à l’Esp.igne, 340; reprise pour toujours, 439.
Dolet (Étienne), savant imprimeur, VllI, 143; scs tendances religieuses, 147; il est persécuté et mis à mort, 343 et suiv.
Dollé (Louis), avocat des curés do Paris contre les Jésuites, X, 369.
Doluexs, I, 49 et suiv.
Domat, avocat du roi au présidial do Clermont, XllI, 73 note; prépare son grand travail sur les lois civiles, 179; analyse de cet ouvrage, 253 et suiv.
Dominique (saint), chanoine d'O.-ma, devient le chef de la mbssion contre les Albigeois, IV, 24, 23; fonde l'ordre religieux qui porto son nom, 60; sa mort, 1 12.
Dominiquin (Le), peintre italien, XII, 148.
Dohitien, empereur romain, ordonne que les vignes de la Gaule soient arrachées, I, 240.
Domitics Æ.NOBAaBus, consul. Son expédition dans la Gaule, I, Itl,
Domitids, commandant do l’escadre pompéienne, est reçu dans Mossalie, I, 192.
Domitids, général romain, franchit l’Elbe, I, 218.
Donah, dieu des Germains, I, 212. . ■
Donatie.n (saint), apôtre de Nantes , martyr, 1, 283.
Donato ou Do.natello, sculpteur florentin, VII, 236.
Donead, juriste, IX, 3.
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TABLE ANALYTIQUE
I)0R*T, philologue, IX, î.
I)i)BDiiKr.iiT (synode de), XI, 149.
Dobia (André), amiral génois, b.il l'amiral espagnol Henri de Moncade, VIII, S6; assiège par mer la ville de Gènes. 107; rend l'indépendance h cclU> république, 109 et suiv.; attaque la Provence de concert avec Charles-Quinl, ï38, 240; assiste aux conférences d’Aigues-Mortes, 233; commando la flotte de Charics-Quint dans l'expédition contre Alger, 276, 277; porto secours au duc d'Albe, dans le Roussillon, 2SI; est battu par les flottes combinées de France et de Turquie, 427.
Dobia (Philippine), neveu d'André, bat l'amiral espagnol Hugues do Moncade, VIII, 109.
Dobiole (Pierre), cliancelier de France, instruit contre le connétable de suint Pol, Vit, 100.
Dobset (lord), commande les troupes envoyées par Henri VHI en Gascogne, VII, 41 2.
Doom. Modo d'élection des magistrats municipaux dans cette ville, 111, 320 no(«.
Doi’clas (le comte de), débarque à La Rochelle avec 5000 Écossais, VI, 98; est fait duc de Touraine, ibid.; marche au secours d'ivri, 99; est tué à Vemeuil, 101.
Doi herc, agent des spéculateurs sur les grains du temps do Louis xv, est arrêté sous Louis xvi comme provocateur de la Guerre dej Farina, et parvient à se disculper, XVI, 349.
Dovat (Jean), conCdcnt do Louis xi, VII, 146; son supplice après la mort do ce prince, 169.
Dragonnades inventées par Louvois, XIII, 626; suspendues, grâce aux réclamations de Colbert, 627. — Reprises après sa mort, XIV, 41 et suiv.
Dbagut Ra'Is, successeur d'ilariadan Barberousse, VIII, 426; fait une expédition en Corse, 427.
Drake (Francis) combat les Espagnols en Amérique, X, 2'7; à Cadix, & Lisbonne, 54; dans la Manche, 93; à la Corogne, â Lisbonne, 153 noie.
Dhapetu, chef sénon, sa mort, I, 189.
Dreux (bataille do), IX, 145 et suiv.
Dreux de Coulanca, Gis de Tancrède de Hauleville. Scs succès en Italie, III, 83, 86.
Dreux, sire de Mouchi-lo-Châtel, allié h Buucliard de Montmorenci contre Louis le Gros, III, 207 ; est battu par ce prince, ibid.
Dreux (Robert, comte de), Qls de Louis le Gros, III, 301 ; prend la croix
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à Yéïèlai, 431; refuse le serment demandé par l'empereur grec, 439; revient en France, 4S0; repousse les attaques du comte de Chartres, et envahit la Normandie, 468.
Dreux (le comte do) est au siège de Saint-Jean-d'Acre, III, 540.
Dreux [Philippe ou Guillaume de), évéque de Beauvais, est vaincu et pris par Richard Cœur-de-Lion, III, 554. — Ses exploits à la balaille de Bovines, IV, 83.
Dreux (Pierre de), dit Mauclorc, épouse Alix, duchesse de Bretagne, et gouverne le duché, IV, 68; sa conduite politique en diverses circonstances, 76, 98, 432, 136, 438, 439 et suiv., 442 et suiv., 470; il prend la croix, est chef de la croisade, 4 74 ; bat les musulmans à Gaza, mais se rembarque précipitamment, 478; reprend la croix avec Louis ix, 206; comment il quitte l'Égypte et sa mort, 236.
Drogue (Drogo), 61s de Peppin de lléristall, est fait par lui duc de Champagne, II, 174; sa mort, 475.
Drogo, 61s naturel de Charlemagne, II, 336; Lodevvig le Pieux le garde auprès do lui, 367; le fait tonsurer, 375; le fait archevêque de Metz, 377; son dévouement à l'empereur, 398; il dirige l’assemblée d’Attigni, 403; assiste Lodewig à ses derniers moments, 407; fait avec Lodevvig, 61s de Lother, une campagne en Italie, 430.
Droit (étude du) au moyen âge, III, 566 note.
Droit de joteux avènement, XV, 144; abandonné par Louis xvi, XVI, 348; ce qu’il a rapporté h Louis xv, et ce qu’il a coûté aux contribuables, i/id.
Droit de la ceinture de la reine, XV, 4 42. — Abandonné par .Marie- Antoinette, XVI, 318.
Drucourt (M“* de), épotisc du gouverneur do Louisbourg, concourt héroi’quement à la défense de cette ville, XV, 535.
Druidesses, I, 63, 64; leurs prédictions h Alexandre-SéVère, ibid., 265, 266 nota; à Aurélien, ibid.; à Dioclétien, 279.
Druidisme. Son organisation, I, 59 et suiv.; écriture, symboles et doctrines des druides, 65 et suiv.; affaiblissement du druidisme, 434, 135; son sort sous la domination romaine, 204; Claude le persécute, 229; ses derniers refuges, ibid.; ses efforts pour soulever la Gaule contre les Romains, 234 et suiv.
Druidisme (Néo-), I, 74, 75 noie. — III, 352 et suiv.
Drusos. Son expédition en Germanie; sa mort, I, 218.
Duaren, juriste breton, VIII, 444.
Dubois {Sylvitu), médecin et professeur d’anatomie, VIII, 142.
Dubois (Guillaume, dit l’abbé), détourne le régent des idées de Saint-
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Simon, XV, 15; ancien précepteur, ambassaiiour en Angleterre, 45; ministre des affaires dtrangères, 47; veut rendre la magistrature amovible, 51; devient hostile à Lavv pour plaire au ministère anglais, ihid.; s’unit à CO mémo Law contre le parlement, 65; comment il définit la mon irchie française, 69 noie ; ses commencements, son caractère, 79; politique qu’il fait adopter au régent, 80; il obtient du roi d’Angleterre un traité d’alliance avec la France, 81, 8î; ses projets, hostiles à l’Espagne, profitables à TAutriche, 87; il ligue celte puissance avec l’Angleterre et la France contre l’Espagne, 90; est pensionné par l’Angleterre, 91; comment il parvient à faire déclarer la guerre à l'Espagne, 95,96; pertes immenses qu’il lui fait subir, 97 et suiv.; intrigues par les(|uelles il renverse Alberoni, 100; médiation qui pacifie le nord do l’Europe, 102; il fait échouer les efforts du gouvernement turc pour resserrer ses liens avec la France, 104; brigue le cardinalat, 110; sefait nommerarchevéque de Cambrai, ibid.; services qu’il rend au ]>apo dans l'affaire do la Bulle Unigenitus, 111; comment il devient cardinal, 112, 113; il se rapproche de l'Espagne, traite avec elle, resserre les li ns de parenté entre les deuv branches de la maison de Bourbon, 113, 114; rend aux jésuites leur influence, 115; se rend maître du conseil de régence, ibid.; réinstalle le gouvernement à Versailles, ibid.; fait exiler Villeroi, 117; est premier ministre, ibid.; préside rassemblée du clergé, 119; meurt, ibid. et 120.
Dodos (l’abbé) combat la théorie du comte do Boulainvilliers sur l’histoire de France, XV, 351.
Dl'bosc, procureur do la commune de Coutances, accuse Boniface viii d'hérésie, IV, 431.
Duboi'rg, président au parlement, chancelier après Duprat, VIII, 225 noie; meurt, 265 note; son œuvre de légisiatcur, 269.
Duboi'bg, lieutenant-général, bat le général autrichien de Merci et le rejette hors de l’Alsace, XIV, 519.
Dccange (Charles Dufresne), trésorier de France en la généralité d’Amiens; scs travaux littéraires et scientifiques, XIII, 176.
Ducasse, gouverneur do Saint-Domingue, prend part è l’expédition du chef d'escadre Pointis contre Carthagèno, XIV, 227; combat héroïquement à Velez-Malaga, 434; commando, en qualité d'amiral, la flotte destinée au siège de Barcelone, 584.
DccAUBoi, maître de chapelle d’Henri iv, X, 477.
Ducerceac (Androuel), architecte, auteur du Pont-Neuf, IX, 387, 474 noie. — Abandonne sa position près d’Henri ni pour rester fidèle à sa croyance, X, 14; travaille au Louvre et aux Tuileries, 475.
rnui;
Duciiaffaixt, liculcnant-frénéral, commande à Ouessant la seconde division de la flollo française, XVI, 430.
Duciiatel (Tannegui), prévôt de Paris, VI, Ï3; emporte te oraupliin h la üis’.ille, 37; l’emmène à Melun, 38; est son conseiller, 44; assassine le duc de liourgogne, 56 et suiv.; excite les l’cntliièvro <i l’atlontat qui les perd, 65; laisse prendre Meulan par les .\nglais, 93; devient sén(k’hal de Beauraire, 107, 108.
Düciiatel (Tannegui), grand écuyer de Louis xi, VI, 570. — Est tué au siège de Boucliain, VII, 131.
Duciiatel (Pierre), savant français, lecteur de François i", VII, 48i. — Évêque do Tulle, puis de Mâcon, VIII, 147; sauve Étienne Dolel, 344,
Di’ciiesne, docteur de Sorbonne, VIII, 148, 15î.
Duciiesne (André), savant français, X, 489. — Ses travaux historiques, XII, 71.
Ducis, poêle tragique, XVI, 56.
Dudley (John), comte de Warwick, duc de Northumberland, gouverne l’Angleterre pour Édouard vi, mineur, VIII, 430; son entreprise audacieuse, scs revers et sa mort, 431, 432.
Dudley (Guilford), fils du comte de Warwick, épouse Jane Grey de Suffolk, VII1^43I; son arrestation et sa mort. 432, 433.
Duels (ixlits contre les), X, 496. — XI, 2.56.
Dufay, intendant du Jardin des Plantes, demande en mourant qu’on lui donne BulTon pour successeur, XVI, 22, 23.
Duguai-Tbouin, marin de Saint-Malo, Xl\’, 1.50;se signale par des prodiges d’audace et d’énergie, 198, 219, 417; enlève aux Anglais un grand convoi, 475; prend la ville de Rio de Janeiro et un nombre prodigieux de vaisseaux ennemis, 544.
Dumauel, commentateur d’Archimède, VIII, 143.
Duiiauel-Duuonceau, physicien français, aHirmo le premier l’identité du fluide électrique et de la foudre, XVI, 19; donne la premièro théorie , des engrais, ibid., acte.
Duiiax, secrétaire de Turenne, auteur du Traité des droits de la reine tris-chrétienne sur les divers États de la monarchie es/iaynole, révèle à Louis XIV l’existence du droit de dévolution, XIII, 315.
Dujardin (Pierre), dit le capitaine Lagarde, dénonce des accointances entre le duc d’Épernon et Ravaillac, XI, 34.
Dulau, archevêque d’Arles, membre de l’assemblée des Notables, insinue que les États-Généraux ont seuls qualité pour voter l’impôt, XVI, 678.
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Li'MARSAis, grammairien philosoplie, collaborateur do l'Encyclopédie, XVI, 49,
Pljias, gouverneur de Pondichéri, refuse aux Mahrattes une famille fugitive qu'ils lui demandent les armes à la main, XV, 305, 306.
Diimnac, clief des Andes, I, <89.
Di'MNorix, Éduen, son influence, 1, <38; il proteste contre l'invasion do la Bretagne par César; sa fuite, sa mort, <S8, <59.
Di'uont, financier, est pendu devant la Bastille, XIII, 43.
DtMOüLiN (Charles), jurisconsulte, YIII, <4ï; son livre contre la cour de Borne, 406 nota. — Papinien français, IX, 3 ; il hésite longtemps entre les religions qui se disputent la France, <<< noie; donne des consultations contre les décrets du concile de Trente, qui sont supprimées parle parlement, <78 ; contre l'évéque d’Amiens, ibid.; contre les Jésuites, 203 ; attaque certaines doctrines de Calvin , et meurt catholique, ibid. note.
Di'uouriez, colonel français, envoyé du duc de Choiseul près des confédérés do Bar, XVI , Î69 ; plan qu'il imagine pour sauver la Pologne. Î73 nota; il se brouille avec les confédérés, 300 ; est commandant de Cherbourg, 560 nota.
Duioustier, pastelliste, VIII, <34.
Dcndee (vicomte de), soulève en faveur de Jacques ii une partie de la Hautc-Écossc, XIV, <<< ; est tué à la tète do ses montagnards. <15.
Dunes { bataille des), XII, 495 et suiv.
Dunkerque, est prise par le duc d’Enghien, XII, 216, reprise par les Espagnols avec l'assistance de l'Angleterre, 434; assiégée par Turenne, 493 et suiv. ; prise et livrée aux Anglais, 496, 497. — Rachetée par Louis xiv au prix do cinq millions, XIII, 286. — Les ouvrages militaires de son port sont démantelés, XIV, 539, 561, 572. — Le traité do <783 en autorise la reconstruction, XVI, 487.
Dunois (Jean, comte de) (le Bâtard d'Orléans), fils de Louis i", duc d'Orléans, et de la dame de Canni. Mot de V^alentine de Milan sur lui, V, 496. — Il délivre Montargis, VI, 1<3; défend Orléans avant Jeanne Darc, et avec elle, <<9, <20, <26, <28, 162, 165, <66; prend Chartres, 3<4; Meulan, 341 , aide à reprendre Paris, 347 et suiv.; reçoit de son frère Charles d’Orléans le comté de Dunois, 37< ; s’oppose à l’amélioration du gouvernement, 386, 387; rentre dans le devoir, 389; guerroie en Normandie, 392; fait de nouveaux actes d'opposifion, 403; est en grand crédit auprès du roi, 428 ; ses exploits en Normandie, 43i, 435, 438, 442, 444, 446; dans le Bordelais, 451 et suiv.; il arrête le duc d’Alençon, 510; assiste è l’assemblée de Tours, 552; prend part è la
ligue du bien public, 5Sl, 565, 570. — So rallie, VU, 12; siège auï États-Génèraux do U68, S9, 31.
Di xoïs (le comte de), fils du précédent, son influence sur Louis ii, duc d'Orléans, VII, 167 i profit' qu’il en tire, 168; démarche singulière qu'il fait aux États-Généraux de 1i8i, 75; ses intrigues contre Anne do Beaujeu, 193 et suiv.; guerre qui en résulte, et part qu’il y prend, S03 et suiv.; il so rallie aux intérêts nationaux, 217; est témoin du mariage d’Anne de Bretagne avec Charles viii, 219; meurt, ibid.
Dunoter, financier ruiné par la protection intéressée des Biron, XV, 21, note.
Dupvrqoet, neveu du gouverneur de l’ile do Saint-Christophe, meurt héroïquement en combattant les Espagnols, XI, 320.
Duparqi'et, achète do la Compagnie des lies le monopole du commerce h la Martinique, à Sainte-Lucie, etc., XIlI, 13 note.
Dupati, président au parlement de Bordeaux, publie un mémoire Sur la justice criminelle, que le parlement de Paris veut poursuivre, et que le roi protège, XVI, 548.
Dfpix (l’abbé), combattu par Bossuet et condamné par l’arcbevêque do Paris pour des propositions malsonnantes, XIV, 293.
Dupleix, XV, 211, 306, 307; son génie, ses projets, 308, 309; il achève è ses fèais les fortifications de Pondiebéri, ibid./'est sauvé d'une attaque des Anglais par le Nabab du Camatic, 310; ses discussions avec Labourdonnais, 311; ses opérations militaires contre les Anglais et leurs alliés hindous, 313 et suiv.; suite de ses opérations dans l’Inde, ses succès, sa fortune, 453 à 458; sentiment que son bonheur fait naître à Paris, 458; ses revers, 460 et suiv.; qu’il est près de réparer; il est révoqué, 462 ; son retour en France, et se mort, 463, 464.
Dupont (do Nemours), éditeur des Œuvres de Quesnai, XVT, 169 note; son évaluation de la population de la France en 1791, 236 note; il rédige le plan d’organisation municipale de Turgot, 575 noie; premier commis des finances sous Galonné, suggère à ce ministre l’idée d’établir des assemblées de trois degrés pour répartir les charges publiques dans les provinces qui n’ont point d’Ëlals, ibid.
Duport (Adtien), conseiller au Parlement, porte sa compagnie à déclarer qu’il n’appartient qu’aux Êlats-Généraux de voter les subsides, XVI, 587; lui dénonce les abus d’autorité de Galonné, et ses dilapidations, 588; fait une motion contre les lettres de cachet, 597; réunit chez lui en conciliabules ceux qui veulent s'opposer aux projets du ministre Lqménie do Brienne, 599.
Duprat. Comment il devient magistrat, VII, 308 no<«; il est nommé
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garde des sceaux, 438; mJgocie lo concordat, 453, 459. — Dirige en France l'adminislralion inicricuro, VIII, S2 ; rend les charges de judicature vénales, 23; institue la dette publique, 24; devient homme d’tgliseet archevêque de .‘ions; ses discussions avec lo parlement, 93 note; conseil détestable qu'il donne à François I", HO; il devient cardinal, 457; excite lo roi contre les protestants, 457, 458; meurt, 2J4 noie.
Di'prat de Nantouillf.t, prévôt do l’aris, voit sa maison pillée par Charles ix et les princes, IX, 3G5 noie.
Dcpi’i (Pierre), savant français, X, 489. — Conseiller au grand Conseil, garde delà Bibliothèque royale, auteur (en collaboration) du Traité des droits du roi Irès-chreslien sur plusieurs étals et seigneuries, XI, 403 noir; d’un livre sur les Libertés de VÈglise gallicane, 513. — De V//isloire du différend de Philippe le Del et de Doniface vm, XII , 71 ; du Procès des Templiers, ibid.
DcPi'i, premier consul h Montauban pendant le siège, XI, 477.
Dcqcesne (Abraham), marin dieppois, fait des prodiges & Tarragono, XI, 537. — Arme à ses frais quelques bitiments avec lesquels il défait les Anglais, XII, 446 note. — Dirige les travaux et constructions du port de Brest, XIII, 431, 134; lieutenant du vice-amiral d’Estrées à .Sole-Bay, 389, 390; de l'amiral de Yivonne à Messine, 463; combat et défait, dans les eaux de Sicile, l’amiral de Buyter, 487, 488; bataille de Palerme, 489, 490; il va chercher à Toulon des troupes de débarquement, ibid.; SOS campagnes contre les Barbare.'jques, 591 et suiv. — Il cesse de s.’rvir, XIV, 24; meurt protestant; prodigieuse injustice du gouvernement à son égard, 60.
Dcqi’Esnoi, sculpteur wallon, XII, 4 49.
Dirand, charpentier du Puy en Vêlai, sa vision, il provoque l’organisation des Frères de la Paix, ou Chaperons blancs, 111, 544, 512.
Durand de Viulegacnon fait une expédition navale sur les côtes do l'Écosse, VIII, 392; conduit à Rio do Janeiro une colonie de réformés dont il fait avorter rétablis.sement, 488.
Durand, poète, auteur de Ballets, est roué vif pour avoir écrit un jiamphlet contre le duc do Luines, XI, 432.
Durand (Gilles), auteur de l'Ane ligueur, X, 482.
Duranti, premier président au parlement do Toulouse, est massacré par les ligueurs, X, 438.
Duras (le soigneur de), est banni h perpétuité de la Guionne, VI, 485.
Duras (le cadet do), un des chefs de l’infanterie française, VU, 372; combat h Ravenno , 405.
[EBB]
Diras (de), clicf prolcitant, signe l’acte d'association d'Orléans, IX, tîl; se porto en Guienne, I3t; y commet mille excè.s, y est Eallu et revient à Orléans. 136; est blessé à mort, 130.
Duras (duc do), commando un petit corps d'armée ^ Masoyck, XIII, 408; est rejeté en deçà de la Meuse, 410; prend les forts de Joux et de Sainte-Anne, 439 ; maréclial, 480. — Commande l’armce devant l’hilipsbourg, XIV, 93, 94; propose au roi de détruire toutes les villes du Rliin, de Mayence k Pliilipsbourg, 105; commande l’armée du Rhin, 108; laisse prendre Mayence, 109.
Di RVT, chef des l’iclons, I, 189..
Dorer (Albert), peintre allemand, VII, 3SG note; est partisan de Luther,
Dl’ret, avocat des jésuites contre les curés de Paris, X, 370.
Dureteste, chef de l'Orm*, meurt sur l’échafaud, XII, 448.
Dl'serbe, huguenot, prépare des enfants aux extases et aux visions, XIV, 399 note.
DfVAL, éiéquc de Séez, rédige, de concert avec les docteurs calvinistes, une confe.ssion de foi sur I Eucharistie, IX, 100.
Dl'val d’Espréuénil, avocat du roi au Châtelet, XVI, ÎS6; conseiller au parlement, dénonce un écrit contre la- corvée, 369; attaque la création de rentes opérée par Necker, 388; pérore avec fureur contre ce ministre, 602; porto le i>arlo;nent à déclarer que les États-Généraux seuls ont qualité pour voter les subsides, 687; combat vivement le duc do Nivernais qui prêche la prudence, 689; est porté on triomphe par le |)euple, ibid.; s’oppose à l’édit qui rend l’état civil aux protestants, 597; provoque la réunion du parlement du 3 mai 1788, et la déclaration de principes qu’elle amène. 599; est arrêté, 602.
Düverdier-Vauprivas, bibliographe, IX, 390 note.
Duvergier nE Hairanne (Jean), abbé do Saint-Cyran, initiateur et chef du jansénisme en France, sa vie, sa doctrine, XII, 81 et suiv.; sa mort, 88.
Devernei, anatomiste, XIII, 172. — Fait le premier l’exjiériencc de la grenouille, X\ I, 622 note.
Dvle (bataille do la), gagnée sur les Normands i>ar l'em|)ercur Arnolfe, II, 491.
Ebbe ou lliiiRA. général do Théoderik, bat les Franks et les Durgondes devant Arles, qu’il délivre, 1, 462; bat Ghesalick, 463.
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Ebhi:, évi'que de Sens, repousse les Arabes ré()éo à la main, II, ÎOO,
SOI
Ebbe, archevêque do Reims, va prêcher rÊvangile aux Danois, II, 38Î; son ingratitude envers Lodewig le Pieux, 399; son procès, sa démission, 403.
Ebble, comte frank, fait une expédition en Navarre, est pris au retour dans le dénie do Roncovaux et envoyé à l'émir de Cordoue, II, 38 4.
Ebles, abbé, neveu do Gozlin; part qu’il prend à la défense de Paris, II, 480, 4sS, 484; abbé de Saint-Germain-des-Près, 49Î; il soulève l'Aquitaine contre le roi Eudes, et meurt les armes 5 la main, ibid.
ÉBOLi (la princesse d’), maîtresse do Philipi>e ii, VIII, 470. — Le trahit pour Antonio Peroz, est dénoncée, meurt en prison, X, 573.
Ébbaiier, duc de Paris, sa trahison envers son collègue et son châtiment, II, 95.
Ébboin, maire du palais sous Chlother ni. II, 151; esprit do son gouvernement, 15Î; ses disgrâces après la mort do Chlother; il est enfermé à Luxeuil, 453, 454; comment il se remet en possession du pouvoir, 456, 457; sa férocité envers Leodegher, 459; il bat les Austrasiens, sa perfidie et sa cruauté envers le duc Martin, 464; sa mort violente, 462.
Êbcrons, peuple belge, I, 448 ; leur prise d'armes contre César, 461; leur ruine, 464.
Ëburoviies, peuple armoricain. Ils se soulèvent contre César, I, 452; sont défaits, 454.
Ecnicios, maître des milices de la Gaule, I, 388; sauve la cité des .Vrvernes, 392; ses grandes qualités, 395, 396; il se réfugie chez les Burgondes, I, 397.
ÉciiEviNS, magistrats municipaux, III, 225.
Eck, chancelier de l’université d’Ingolstadt, adversaire de Luther, VU, .522, 523.
ËcLUSE (bataille de I’), V, 49 et suiv.
École militaire. Sa fondation, XV, 430. — Elle est supprimée par le comte de Saint-Germain, XVI, 366; réorganisée, 428 no(».
École dos ponts et chaussées. Sa fondation, XV, 430.
Économie politiqcb. Naissance et développement de cette science, XM, 463 à 482, 4 92 à 494; comment elle est appréciée par l’avocat général Séguier et le parlement, 376, 377.
ÉcORCHECRS, VI, 355, 362, 368, 379.
Écrouelles (guérison des), par l’attoucbement des rois de France, VU, 2ü5 nolt.
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Edgard Atiieling, est proclamé roi d'Angleterre par les habitants do Londres et les chefs des comtés du sud, III, 121; so soumet à Guillaume le Conquérant, 122.
Édit de Nantes, X, 421 à 425. — Développement graduel et systématique des restrictions et vexations qui précèdent la révocation , XIII, 599 h 615; 625 à 631. — XIV, 37 à 46; la révocation s'accomplit, 47; conséquence do cette mesure, 48 h 66, 118, 119, 346 et suiv., 400 et suiv., 417 et suiv., 440, 598 et suiv. — XV, 106; aggravation sous Louis xv des lois persécutrices de Louis xiv, 128, 129; léger adoucissement sous Fleuri, 100; assemblée de pasteurs au Désert, 441; recrudescence des persécutions, ibid. et suiv. — Nouvel adoucissement, XVI, 234; la révocation est désavouée avec éclat par le contrôleur-général de Calonne, au nom do Ix)uis xvi, h l’ouverture de l’assemblée des notables, 574; restitution de l’état civil aux protestants, et fin des persécutions, 595, 597.
Edith, reine d'Angleterre, est enfermée dans un cloître, III, 107.
Èuoi'ARD 1", roi d’Angleterre, rétablit, avant d'ètro roi, la puissance de son |>ère, IV, 317; prend la croix avec Louis ix, 326; son expédition à Sainl-Jcan-d’Acre, 333; son retour, 351; il acquiert par succession les comtés do Ponihieu et de Monlreuil-sur-Mer, 371; ce qu’il obtient do Philippe le Bel en lui rendant hommage, 384 ; il tente vainement de pacifier l’Europe méridionale, 385 et suiv. ; subjugue le pays de Galles, 400; veut assujettir l’Ecosse, 401; a des revers en Gutenne, 401, 403, 404; des succès on Écosse, 408; malmène le clergé d’Angleterre, 411 ; secourt le comte do Flandre, 416; perd une partie de l’Écosse, 417; traite avec Philippe le Bel, dont il épouse la sœur, 418; reconquiert l'Ecosse par la bataille do Falkirk, ibid.; recouvre l’Aquitaine, 447 ; meurt, 473.
ÉDOi'ARD II, roi d’Angleterre, est fiancé avec Isabelle, fille de Philippe le Bel, IV, 418; l’épouse, 461; monte sur le tronc, 473; s’entend mal avec les barons anglais, 501; et avec sa femme, 558; sa chute et sa mort, 561.
Édocard iti, vient en France à la place de son père Edouard ii, IV, 560 ; comment il devient roi, 561. — Il rend hommage à Philippe vi, V, 10; recueille Robert d’Artois, 18; venge son père, 27; se préjwre à la guerre contre la France, 28 et suiv.; la déclare, 35; ses premières opérations, 39 et suiv. ; prend le litre do rui de France, 46 ; détruit la flotté française, 49 et suiv. ; échoue devant Tournai, 52; campagne en Bretagne, 65 et suiv.; campagne en Normandie, 81 et suiv.; retraite sur la Somme, 86 ; bataille de Créci, 87 et suiv.; siège
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et prise de Calais, lOî et suiv.; institution do l'ordre do la jarretière, 100, 127; campagne en Artois, 13G; situation do scs affaires après la bataille de Poitiers, 173; traité accepté par lo roi Jean et rejeté par la France, Î20; campagne é travers la France, 2Î3 et suiv.; traité de Brétigni, Ï27; nouvelle guerre, 273; sucrés diplomatiques, J85; revers militaires, 283 et suiv., 20î et suiv.; trêve, 297; sa mort, 314.
Énoi'AHD, comte do Mardi, prétendant au trôno d’Angleterre, V,
Édouard iv, roi d’ Angleterre, d’abord duc il’Vork, détruit l'armée do Marguerite d’Anjou, et s'empare du trôno, VI, 539. — Négocie avec lo duc do Bourgogne, VII, 11, 24; traite avec lo duc de Bretagne, 29; est vaincu par son frère, lo duc do Clarcnce, et fait prisonnier, 52; est rcliché, restauré, 53; est détiùné do nouveau et s’enfuit en Hollande, 53; remonte sur le trôno. Ci; son etpédition contre la France, 95 et suiv.; il se brouille avec le duc do Bourgogne, 97; fait périr lo duc do Clarence, 136; sa mort, 150.
Édouard vi, roi d’Angleterre, d’abord prince do Galles, VIH, 288; monte sur le trône, 356 ; montre des dispositions tolérantes, 430 no.'e; meurt, 431.
Enovvic, chef do bandes fiankcs et Bllcmancs. Sa défaite et sa mort, I, 342.
Énuts, leur situation géographique, I, 16; ils s’allient aux Romains, 110; qui augmentent leur puissance aux dépens des Anerr.es, 112; ils en abusent, 130; sont vaincus, 131; subjugut^ par Ariovvist, 132; les Romains so rapprochent d’eux, 140; leur faiblo résis'ar.co contre les Helvètes, 142; leur diversion en faveur de César attaqué par les Belges, 148; intercèdent pour les Sénons, 163; so soulèvent contre César, 173; so soumeltont, 187; leur territoire est compris dans la Lugdunaise, 196; Kation alliéi, 199; ils s’insurgent contre Tibère, 224, 225; obtiennent do Claude le droit do cité romaine, 230.
Edward I» Confesseur, Gts d'ÉtheIred, roi des Anglo-Saxons, trouve, ainsi que son père, un asile auprès do Richard ii, duc do Normandie, III, 70; monte sur le trône d’.VngIcterrc, 81; ses fautes, 107; il promet sa succession à Guillaume lo Bôtard, 108; et la donne il Harold,
Effiat (lo marquis d’), est nommé surintendant des finances, XI, 234; en expose la situation aux notables de 1626, 249; habileté de son administration, 288 note; il est grand-maltre do l’artillerio après Sulli, et commande l’armée française en Piéii.ont, 329, 330; est fait
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maréchal, 347; fait la guerre dans les provinces du Rhin, où il
Effiat (Henri d’), marquis de Cinq-Mars, fils du précédent, favori de Louis aiii, cabale contre le cardinal de Richelieu, XI, 540, 541; lui dispute l’influence prédominante, puis conspire, 554 etsuiv., 5G0, 562, 564; est arrêté, jugé, condamné, exécuté, 566 et suiv.
Eca, seigneur neustrien; Dagobert mourant lui confie Nanihilde et Chlodowig, II, 145; est maire du palais sous Cblodowig, 146; sa mort, 147.
EcniiiARD, prévôt do la table royale, périt à Roncevaux, II, 272.
Eginuard, secrétaire do Charlemagne. Ce qu’il faut penser de son aventure, II, 337.
Ecmort (Charles d'), duc de Gueldre, fait la guerre h Philippe d'Autriche, VII, 359 ; athiquo les Pays-Bas, 395; procure au roi de France des lansquenets, 439; dont il est capitaine-général, 444; \'a défendre son duché envahi par l’empereur, 446. — Attaque les Pays-Bas, VIII, 74; envoie du secours au duo de Lorraine, 77; est forcé d'entrer dans l'alliance impériale, 117; promet son héritage à Charlcs-Quint, 252 Hot«; meurt, 264 note.
Egmoxt (le comte d’], gouverneur de Flandre, en repousse une armée française, VIII, 468, 469. — Joue le rôle d’intermédiaire entre la noblesse protestante des Pays-Bas et Philippe ii, IX, 191, 203; est arrêté, 213; mis on jugement, 203; et meurt sur l'échafaud, 213.
Egjiont, (le comte d’), fils du précédent, sert l’Espagne et contraint le duc do Mayenne à livler la bataille d’Ivri, X, 199 ; y perd la vie, 200, 202.
Einard, un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pont, assaillie par les Normands, II, 481.
Eire, la nature, I, 58.
Elagabal, empereur, I, 264. ^
Eldedf (le marquis d’}, sixième fils du duc Claude de Guise, VIII, 395; prend part à la défense de Metz, 422 note. — Demande l'autorisation de poursuivre en justice l’amiral de Coligni, IX, 168.
Elbedf (le marquis, puis duc d’), fils du précédent, fait la guerre do Flandre avec le duc d’Anjou, IX, 503; traite avec l’Espagne, 539; s’empare do Caen, 546; est repoussé des provinces du Centre, 549; traite avec la cour, 552. — Avertit le duc de Guise de son danger, X, 112; est arrêté après le meurtre de ce prince, 114; racheté do Du Guast par le roi, 140; mis à rançon, et rejoint le duc de Mayenne, 312; jure do ne traiter jamais avec Henri iv, 325; traite et lo recon-
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liait pour roi, 3S7; signe en son nom une Iri've avec le duc do Mercœur, 378.
Elbecf (le duc d'). Gis du précédent, combat les huguenots en Cîuicnne, XI, 486; complote avec Gaston d'Orléans, 3i9; est frap|)é de conQscation, 355; veut commander l'armée insurrectionnelle do Monsieur, 383; est gracié, 386; condamné à mort par contumace, 393; rentre en France, 586; est du parti dos ImporUmU, XII, 160; est innocenté par le parlement, 468; recouvre le gouvernement de Picardie, 469; est élu général des troupes de la Fronde, 31i, 315; négocie avec l'Espagne, 324 ; dénonce au parlement le retour do Mazarin, 390.
Elbevf [la duchesse d'), Glle naturelle d'Henri iv, confidente de Marie de Médicis et exilée par Richelieu, XI, 319.
Eldred, archevêque d'York, se soumet à Guillaume le Conquérant, 111, 4 22 ; le sacre roi d'Angleterre, ibid.
Ëléo.nore (Aliénor, Aanor), fille de Guilhem x, duc d'Aquitaine, et son unique héritière, devient pupille de Louis le Gros, Ul, 299; et sa bru, 300; suit Louis vu à la croisade, 135; ses légèretés à Antioche, 116; son mariage est déclaré nul, 160; dangers qu’elle court, 161; elle épouse Henri, comte d'Anjou et duc de Normandie, ibùl.; comment elle vit avec lui, 192 et suiv.; sa captivité, 191; elle recouvre la liberté et le gouvernement du Poitou, 540; son fils Richard lui confie la régence en partant pour la croisade, 531 ; son voyage en Castille, 560; sa mort, 582.
Ëléonore, comtesse de Foix, fille de D. JUhn, roi de Navarre et d’Aragon, est déclarée, par son père, héritière do la Navarre, VI, 536.
Éléonobe d’.Yutricue, sœur do Charles-Quint, reine douairière do Portugal, est demandée en mariage par lo connétable de Bourbon, VIH, 44; par François i", 80 ; accordée à ce monarque, 4 47; l’épouse, 449 ; le pousse vers l’alliance autrichienne, 464 ; travaille à le réconcilier avec l’empereur, 250; assiste aux conférences d’Aigues- Mortes, 253.
Élei'thère , évêque de Borne , est détourné par saint Irénée des erreurs de Montanus, 1, 253.
El-Hai'b, wali d’Espagne, envahit la Soptimanic, et prend Narbonne,
ÉLIPA^’D, archevêque de Tolède, renouvelle l'hérésie de Nostorius; il est cité devant le concile de Francfort, qui lo condamne, II, 34 9.
Élisabeth de Verua.nuois, femme de Philipi>e, comte de Flandre,
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Élis.vbetu, reine d'Aii^lelcrre ; sa naissance, VIH, 179; elle abjure la Referme, 432; est reléguée à Woodstock, 433; monta sur le trône, 473 ; rétablit les lois religieuses d’Henri viii et d'Èdouard vi, 474. — Soutient les covenantaires d’Ëcosso, IX, 33, 48 ; les protestants do France, moyennant la remise du Havre, 140, 153; perd cette ville 464; fait la paix avec la France, 4 65, 466, 4 83; met en prison Mario Stuart, 232, note; aide les huguenots, 212; négociations matrimoniales, 278,291 ; conspiration catholique contre sa vie, 292; traité avec lu France, 295; scs irrésolutions à l'égard des insurgés des Pays-Bas, 299, 302, 360, 478; elle s’allie enfin aux Provincc's-Unies, 480 , mariage avec le duc d’Anjou, projeté, puis rompu, 499, 503, 504, 508; elle fait des politesses à Henri iii, 543, 548. — Accepte le protectorat des l’rocinces-L'nies, X, 48 note; secourt les protestants du continent, 48, 23; fait périr Mario Stuart, 27 et suiv.; guerre avec l’Espagne, 94, 92; ses relations a\ec Henri iv pendant la guerre civile, 226 note; 244, 258, 274, 277, 360, 394, 306, 414, 414, 448; elle renouvelle son alliance avec les Hollandais, 497; négocie avec Kosni, 543; défend le duc do Bouillon, 549; meurt, 524.
Élisabeth de France, fille d’Henri ii ; mariage projeté entre elle et Édouard vi d'Angleterre, VIII, 404 ; elle est fiancée au roi d’Espagno Philippe II, 477; l’épouse, 504. — Entrevue de Bayonne entre elle et sa mère, Catherine de Médicis, IX, 489 et suiv.; sa mort, 229.
Élisabeth d’Autriche, fille de Blaximilicn ii, épouse Cliarles ix, IX, 274; l'empéche d’assassiner le prince de Condé, 347.
Élisabeth de France, fille d'Henri iv et de Marie do Médicis, X, 528 note; est destinée au fils aîné du duc de Savoie, 558 ; — Fiancée au prince des Asturies, XI, 33, 36, 37; l’épouse, 95. — L’excite aux résolutions énergiques et fait renvoyer Olivarez, XII, 464, 462; meurt, 200.
Élisabeth d’Angleterre, fille de Jacques i", femme do Frédéric, électeur palatin , le décide 5 accepter la couronne do Bohême, XI, 4 53.
Élisabeth Fabnèse, princesse de Parme, épouse Philippe v, roi d’Espagne et renvoie la princesse des ürsins, XIV, 584, note. — Son empire sur son mari, son ambition, XV, 77; elle abandonne et fait renvoyer Albéroni, 401 ; obtient pour ses enfants la réversibilité du Parmesan et de la Toscane, 402; cesse d’ètre reine, et le redevient bientôt; 434 , 432; fait déclarer la guerre à l’Angleterre, 433; se résigne à la paix, 454, 455; réclame énergiquement Gibraltar au congrès de Soissons, 4 55; rompt avec l’Autriche, traite avec la
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France, l’Angleterre et la Hollande, 156 et suiv.; prend possession do Parme, Plaisance, etc., au nom de son fils aîné, 159; reprend Oran sur les Mores, 17Î; traité secret avec la Franco et la Sardaigne, tendant à l’agrandissement do sa maison, 181; agrandissement réalisé en partie par la paix do 1736, 197 et suiv.; elle excite sa bru, fille de Louis xv, h demander un apanage en Italie, 236; se fait un ennemi du roi de Sardaigne, Ï55 ; fait prendre possession do Milan au nom de son fils puîné, 287; fait perdre une campagne, par ses exigences, aux généraux do France et d’Espagne, 295.
ÉusABKTH DK RcssiK, socondo fillo de Pierre l*r. Tentatives faites pour la marier en France, XV, 103, 132, 133, elle monte sur le trône, 2 V6 ; bat les Suédois, et leur impose un roi, 234 ; envoie des troupes auxiliaires à l’Angleterre et à TAutriclie contre la Franco, 321, 323; signe avec TAutriche et la Saxo un traité tondant au partage de la Prusse, 497; accède au traité do l’Autriche avec la France, 612; traite avec la Suède pour le maintien do la paix commerciale dans la Baltique, et l’interdiction do la course, 544; demande la Prusse à ses alliés comme indemnité des frais de la guerre, 564; renouvelle pour vingt ans son traité avec l’Autriche, ibid.; meurt,
Éligius (saint Éloi), II, 136; ses rapports avec Dagobert, 144.
Elphinston, marin anglais, dirige les eiïorts des Russes dans leur guerre maritime contre les Turcs, XVI, 270.
El-Samaii, wali d’Espagne, envahit l’Aquitaine, et attaque Toulouse ; il est vaincu par Eudes, et meurt sur le champ de bataille, II, 1 92,
ËMERt (Particelli, sieur d’), contrôleur général des finances, XII, 168; agiote sur les valeurs d’Èlal dépréciées, 178; édit du toisi, 179 ; établissement du tarif, 273 et suiv.; il est nommé surintendant des finances, 275; édits de rachat, 276, 277; édits bursaux, rétablissement du droit annuel, 278, 279 ; il est destitué, 289 ; remis en place, 344; meurt, 354.
Émicon, comte teuton, se croise, et pous.se les croisés au massacre des Juifs, III, 171 ; ne va pas au delà de la Hongrie, 172.
ÉniLiEX, empereur, couronné par l’armée d'Hlyrie, et détrôné par celle de Gaule, I, 269.
Emma, fille do Robert, duc de Paris, épouse do Raoul, duc de Bourgogne, II, 598.
Emma [Homme), fillo do l’empereur Othon i", et femme du roi Lother, II, 539; soupçons dont elle est l'objet, 542, 543; lettre qu’elle écrit
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à sa mère, 344. — Elle tombe aui mains du duc Karle, son beaufrère et son ennemi, III, 22.
E.vpfer (Jacob d'), capitaine allemand; sa noble conduite, et sa belle mort, VII, 405, 406.
Enclos (Ninon de L’), XII, 1 23. XIV, 252. Elle pressent les Cicultcs et l’avenir de Voltaire, XV, 339,
Enctclopédie. But et plan de cette immense publication ; ses principaux auteurs; phases qu’elle a parcourues; appréciation do son mérite, XVI, 43 à 52.
Enfants sans sodci, VII, 326, 330, 403.
Enghien (le sire d’), détruit la ville de Grammont, en massacre tous les habitants, V, 362; est massacré lui-même, ibid.
Enghien (duc d'), QIs du duc de Bourbon, polit-Cls du prince do Condé, XVI, 619.
Entragoes (Charles de Balzac de Clermont d’}, créature du duc do Guise, IX, 473; gouverneur d’Orléans, en repousse les troupes royales, 346; assiège Gien sans succès, 549. — Négocie avec Henri ni, X, 57, 84 ; est dans la confidence du complot tramé contre le duc de Guise, 410; coopère è l’exécution, 112; reconnaît la royauté d’Henri iv, 176; lui vend sa fille, 503; conspire contre lui, est condamné h mort, puis gracié, 538.
Entraigdes (d'), commandant de la citadelle do Pise; ce qu’il fait pour les Pisans, VII, 283.
Entsemonts (la dame d’), épouse l’amiral Coligni, IX, 284 noie; sa retraite à Genève, sa détention on Savoie, 348 note.
Entzbbim (bataille de), XIII, 450.
Enville (duc d’), vice-amiral du Levant, chargé de défendre le Canada et de reprendre Louisbourg, meurt du scorbut, XV, 303, 304.
ËON DE l’Étoile, gentilhomme breton, chef de secte; sa condamnation; supplice de ses sectateurs, HI, 4.38.
Épée (l’abbé de L’), instituteur des sourds et muets, XVI, 392.
Épernon (Jean-Louis de la Valette, duc d’}, son duché, scs charges et gouvernements, source de tout cela, IX, 503; mission dont il est chargé auprès du roi de Navarre, 524; il fait lever aux Ligueurs le siège do Gien, 549. — Commande un petit corps d’armée en Dauphiné et en Provence, X, 19; retourne h Paris, 36; se marie, 38 note; honneurs et dignités accumulés sur sa tête, 50, 51; il va s’établir en Normandie, 57; se fait donner les profits do la gabelle, 82 note; est disgracié, et se retire èAngoulême, 83, 89, où il faillit d’être massacré, ibid.; enioie des secours à Henri iii, 141; rentre en gréce auprès de lui,
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445; quille l'armée après sa morl, et se retire dans son gouvernement, 477; rejoint Henri iv, Îi3; achève la défaite dos Savoyardsen Provence, SS7; perd le gouvernement do Provence, 365; prétend s’y maintenir malgré le roi, 389; traite avec lui, 394 ; voit ses profits illicites rognés par le duc do Sulli, 439; est témoin de la mort d'Henri iv, 368.— Prend aussitôt le commandement de la garde française et de la garde suisse, XI, 3; force le parlement à proclamer Marie de Médicis régente, 4; fait des avances à Sulli, 5, 6; se fait payer chèrement scs services, 7; pousse la reine aux alliances catholiques, 45; fait hàtonner un lieutenant des gardes, Î6 note; retourne à Angoulême, 26 leaie; est accusé de complicité dans l'assassinat d'Henri iv, 34; traite avec une extrême insolence l’abbé de Saint-Germain et le parlement, 59; prend contre celte compagnie lo parti du roi, 90; escorte la cour pendant le voyage de Bordeaux, 93, 97; ce qu’il a extorqué à la régente, 4 06; il la reçoit dans son gouvernement, quand elle s’enfuit de Blois, 4 40, 442; chasse de Béarn lo duc de La Force, 474; resserre La Rochelle, 476; combat sans succès le duede Rohan, 272; repousse les Espagnols de Bayonne, 437; soumet les Croçuanti du Périgord, 460; contrario les opérations de l’armée de Biscaye, 486 et suiv.; meurt en Saintonge, profondément disgracié et humilié, 489.
Épernon (duc d’), d’ahord marquis do la Valette, fils du précédent, XI, 237; est fait duc et pair, 356; entre dans une cabale contre Richelieu, 456; aide son père à soumettre les Croquants du Périgord, 460; fait échouer l’expédition de Biscaye et le siège de Fontarabie, 486 et suiv.; s’enfuit, est condamné à mort par contumace, 488, 489; tente de livrer Metz aux Impériaux, i6id., note; cabale avec la reine mère, 539. — Est du parti des Importants, XII, 460; est innocenté par le Parlement, 468; recouvre lo gouvernement de Guienne, 469; y allume, par son arrogance, la guerre civile, 337, 342; e.st mande à la cour, 355; révoqué, 364 ; reprend le chéteau de Dijon sur le parti du prince de Condé, 436; est gouverneur de Bourgogne, prend Bellogardo, 444. — Meurt, XIII, 277.
Éperons (journée des), VH, 422.
ÉPHÉuéRiDES du citoyen, recueil périodique économiste, supprimé par arrêt du Châtelet, XVI, 383.
Épinai (M" d’), donne à Rousseau une retraite, XVI, 88; ce qu’il faut penser de ses Méhoires, 402 note.
Épiscopids, théologien hollandais, dévoué aux doctrines arminionni-s, XI, 4 30, 451.
ÉPONiNE, femme de Julius Sabinus, son dévouement, I, 239.
[ERU] DES MATIÈRES.
ÉpoREOOnix, Éducn, trahit ses concitoyens au profit de César, I, 173; se retourne contre lui, 175; marche au secours d'Alésia, 18i.
ÈnARD (Guillaume}, un des juges de Jeanne Darc, VI, 280; prononce lo sermon de la condamnation, 284.
Érasme, après avoir organisé lo collège Trilingue de Louvain, refuse d'en venir faire autant à Paris, VU, 484; son œuvre littéraire, 512; il s’élève contre les réformateurs iconoclastes, 532; écrit h Charles- Quint en faveur de François i", VIII, 84 note; est dénoncé à la faculté de théologie de Paris, 153; lettre qu'il adresse à François i", 154; conseils qu'il donne h Berquin, 160.
Éraste (Thomas), médecin Suisse. Sa doctrine politico- religieuse, XI, 1’>7.
Ërastiamsue, XI, 147 note.
ËRAUI.T DE Chamans, garde des sceaux, négociateur, VIII, 303.
Ercaltua'i, lieutenant du khacan des Mongols, envoie une ambassade à Louis IX, iV, 218.
Ëremburoe, Glle d’Élie, comte du Maine, épouse Foulques v, comlo d'Anjou, III, 196.
Erilano, un des douze défenseurs do la tour du Petit-Pont, assaillie par les Normands, II, 481.
Erkinoald, maire du palais, sous Chlodowig :i, en Noustrie, II, 148; sa mort, 151.
Erlach (d'), major général du duc Bernard de Saxe-Weimar, se met au service de la Franco. XI, 498. — Va d’Alsace en Flandre renforcer l'armée française, XII, 261; commande les troupes qui ont abandonné Turenne, 329; meurt, 439.
Ermenfred, l’un des douze défenseurs do la tour du Petit-Pont, assaillie par les Normands, II, 481.
Ermenfrid, concussionnaire, menacé de la mort par Ébroin, l’assassine, II, 162; il est récompense par Peppin do Héristall, ibid.
Ernest d'Autriche, fils de l'empereur Maximilien ii, dispute le trône do Pologne au duc d'Anjou, IX, 360. — Est appelé au gouvernement des Pays-Bas, X, 307 no(«, et 361; obtient quelques avantages en Picardie, ibid.; meurt, 376.
Ek.nest-Auguste , duc de Hanovre. A quel prix il devient électeur, XiV, 165, 209; il incline vers le catholicisme, 291; épouse une petitefille de Jacques ii, roi d’Angleterre, 371 note.
ËnuLES. Leur apparition, I, 270; ils désolent la Grèce, ibid.; ravagent la Germanie romaine et la Belgique, Maximien les écrase, 283; ils ravagent la Gaule à la suite des Alains et des Vandales, 337.
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Ehwig, un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pont, assaillie par les Normands, 11, 481.
Escaks (d’), chambellan d'Antoine do Bourbon, le ramène au catholicisme, IX, 110.
Esciiendacu (Wolfram d’), templier souabe, auteur des poèmes de Parcival et de Tilurel, III, 393.
Escobar, docteur jésuite malmené par Biaise Pascal, XII, lOü.
Escoman (la demoiselle d’), dénonce un complot tramé contre Henri iv, X, 567. — Accuse do la mort de ce prince la duchesse de Vcrncuil et le duc d’Êpcrnon, est mise en prison et y meurt, XI, 34.
Escovedo découvre les amours de la princesse d’Ëboli et d' Antonio Ferez, qui le fait périr, X, 573.
Esuandreville (d’}, président de la cour des aides do Rouen, calviniste, est mis h mort par les catholiques, IX, 143.
Esnambdc (d'}, gentilhomme normand, commence la colonisation de Saint-Christophe, XI, 330; est gouverneur do celte lie, 437 note; fonde la colonie de la Martinique, où il bitit le fort Saint-Pierre, ibid.
Espagne (Charles d’) est fait connétable, V, 133; faveur dont il jouit auprès du roi Jean et dont il abuse, 139; sa querelle avec le roi do Navarre et sa mort, 130.
Espagne (Louis d’) guerroie en Bretagne, V, 63 et suiv.
Esparrb (le sire de L’), VI, 451 ; concourt à faire rentrer les Anglais en Guicnne, 480; se rend au roi de Franco, 484; est banni ù perpétuité de la Guienne, 485, décapité, ibid.
Espahre (André de Foix, sire de L'J. Son expédition en Navarre, VHI, 4,5.
Espenan (d’), gouverneur français de Salces en Catalogne, rend celte place après l’avoir longtemps défendue, XI, 503; fait la guerre avec succès dans le Roussillon, 530; est obligé de rendre Tarragone, 534. — Commande è Rocroi le centre do l’année française, XII, 164.
Espinac (Pierre d’), archevêque de Lyon, joue un rôle important aux États de 1576, IX, 447, 448; répond à un pamphlet de Du Plessis- Mornai, 531. — Se joint au duc do Guise dans la journée des Barrieadts, X. 65; entre au conseil privé, 88; porte à Henri in les réclamations du duc de Guise, 101; qu'il décide è rester ù Blois, 111; est arrêté après le meurtre de ce prince, 1 14 ; mis è rançon par Du Giiast, 141; détourne le duc de Mayenne d’accepter les propositions do TEspagne, 194; 1e ramène à Paris après la bataille d’Ivri, 304; dirige Tadrainislration do cette ville, 309; tente dit erses négociations, 316, 331, 336; lutte aux États-Généraux de 1593 contre les violences du
[est; des m ATI Sues.
légat, 302 et suiv.; discute aux conférences de Suresne contre Tarclievèque de Bourges, 311, 313, 314; ramène sous l'autorité du duc de Mayenne la ville do Lyon, 338; qui bientôt reconnaît Henri iv,
Espinchal (d’J. Son procès, sa condamnation, ses aventures, XIII, 73 nota.
Espine (de L'), ministre protestant, transige avec les catholiques sur l'eucbarislie, IX, 100.
Essarts (Pierre des), prévôt de Paris, dirige l’instruction du procès intenté à Jean de Montagu, surintendant des finances, V, 503; dont il obtient la charge, 506; est déposé, 512; rétabli, 519; accusé par Euslache de Pavilli, 529; s'enfuit en dénonçant le duc de Bourgogne, 530 ; est rappelé par le duc do Guienne, 531 ; est incarcéré, 633 ; décapité, 538.
Essex (le comte d’), fait une expédition contre La Corogne et Lisbonne, X, 153 nota,- favori d’Élisabeth d’Anglelorre, il amène à Henri ivdcs .troupes auxiliaires, 258; assiège Rouen, 274, arrive trop tard au secours de Calais, 394 ; est décapité, 524 note.
Essex (le comte d’) se tue en prison, XIV, 31 .
Estaing (comte d’) s’empare des comptoirs anglais de l’ile do Sumatra, XV, 594. — De ceux du golfe Persique, XVI, 427 nota/ prend plusieurs navires anglais, ibid.; est vice-amiral, ibid.; part pour l'Amiirique avec une escadre, ibid.; se dirige sur Boston, 433, 434; fait contre Sainte-Lucie une entreprise qui ne réussit pas, 435; enlève aux Anglais les tics de Saint-Vincent et de la Grenade, 444; attaque sans succès Savannah, est bles.sé, retourne en Europe, 445; pourquoi on lui retire le commandement d'Amérique, 447, 448; il convoie do Cadix en France la flotte marchande dos Antilles, 449; fait donner le commandement des forces envoyées dans l’Indc au bailli do Sulîron,
Este (Hercule d’), duc de Ferrare, est témoin do l’entrevue de Ludovic Sforxa, son gendre, avec Charles viii, VII, 257; abandonne la cau.se do Ludovic, 317; s’allie h Louis xn, 319, 320; lui manque de foi, 325; revient à lui, 363; l’excite contre la république de Venise, 370; reprend sur elle Rovigo et les domaines de la maison d’Estc, 376.
Este (Alphonse d’), duc de Ferrare, se joint aux Français contre les Vénitiens, VII, 389 ; est attaqué par le pape, 390; o.xcoramunié, 392; prend une grande part è la bataille do Ravenne, 4üo, 4U6; est obligé de SC soumettre au pape, 410; est abandonné par François i", 4S8. — Entre dans une coalition contre ce prince, VIII, 35; dans une autre,
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contre l’empereur, 8i; recouvre Modcnc, lOî; traite avec l'empereur, 1Î0.
Este (llippnlyle d’), cardinal de Ferrare, est du conseil d’État sous Henri ii, VIII, 3nl. — Est chargé d'une mission par le pape Pie iv,
IX, 95; investi par une bulle des pouvoirs inquisitoriaux, I3i.
Este (Anne d'), fille du duc de Ferrare et do Renée de France, duchesse
de Guise, puis de Nemours; est fiancée au duc François de Guise, VIII, 389. — Demande l'autorisation de poursuivre en justice l'amiral de Coligni, IX, 1G8; lui donne le baiser de jiaix, 197; épouse le duc de Nemours, Î16; est employée par Catherine de Médicis Ii exciter les Guises contre Coligni, 310; sauve la fille du chancelier de L’Hospital du massacre de la Saint-Barihélemi, 334 nota. — Est arrêtée après la mort de son fils Henri de Guise, X, 114; dont elle réclame on vain le cadavre, 116; annonce par les rues de Paris la mort d'Henri ni, 168; n'ose désavouer les meurtres commis par les Sehe, mais presse son fils, le duc de Mayenne, de revenir à Paris, ÎG8; reçoit la visite d'Henri iv, 333; engage son petit-fils, Charles do Guise, à traiter, 364; ce qu’elle dit de la reine Élisabeth, 5i4 note.
Este (Louis d'), cardinal, neveu du cardinal Ilippolyte, légat du pape en France, IX, Î89 noie.
Este (Alphonse d’), dernier duc de Ferrare, X, 498 note.
Este (César d’) perd lo duché do Ferrare et conserve celui de Modéno,
X, 498 noie.
Este (François d'), duc do Modéno, fait la guerre aux Espagnols de concert avec les Français, XII, î.">3; est contraint h la neutralité, 341; demande pour snniils une nièce du cardinal Mararin, 471; généralissime des confédérés (France, Savoie, etc.) en Italie, prend Valenza, 485; assiège sans succès Alexandrie, 491; pénètre dans le Milanais, 501 , 502 ; meurt, ibid.
Este (Marie-Béatrix d’), fille du duc de Modène, petite-nièce de Mazarin, épouse Jacques, duc d'York, plus Uird roi d’Angleterre, XIII, 431. — Met an monde un fils, XIV, 86; se réfugie on France avec lui, 97, 98; obtient de Louis xiv quo son fils soit reconnu roi d’Angleterre, 383.
Estelle, échevin à Marseille pendant la peste, XV, ,599.
Estenduèbe (L’), chef d’escadre, escortant un convoi de la compagnie des Indes, est attaqué par les Anglais, perd six vaisseaux et sauve le convoi, XV, 314.
Estienne (lcs),savanU imprimeurs, VII, 483. — Robert Estienne, VIH,
[i;ST] DES MATIÈRES.
143; so retire à Genève, 400 uot». — Henri et Robert Estienne, ses (leux fils, IX, 2.
Estienne (Henri), auteur présumé du Discours merveilleux de la vie, aolions et déportements de la reine Catherine de Médicis, IX, 388.
Estissac (d'), évêque de Maillezais, donne asile à Rabelais, VIH, 206.
Estivet (Jean d'), promoteur au procès de Jeanne Darc, VI, 248, 270,
Estoile (Pierre do L’),’juriste, élève d’Alciat, VIII, 141.
Estoile (Pierre do L’), conseiller du roi, grand audiencier en la clianc«llerie de France, chroniqueur, auteur de la protestation du roi de Navarre contre l’excommunication fulminée par Sixte-Quint, X, 9.
Estoubmel (d’), gouverneur du Santerre pour la Ligue, traite avec Henri iv, X, 343.
Estouteville (le sire d') défend Ilarfieur contre Henri v, VI, 9; contre Talbot et le duc do Somerset, 391.
Estouteville (le cardinal d’), évêque de Digne, légat du pape, entreprend la révision du procès de Jeanne Darc, VI, 436; réforme les statuts de l’Université, 457; autorise la fête annuelle d’Orléans, ibid.; est fait archevêque de Rouen, ibid.; s’entremet pour rapprocher le roi et le dauphin, 481.
Estrades (comte d’), envoyé de Richelieu en Angleterre, XI, 483;ambassadeur en Hollande, 360. — XII, 233 note; défend Dunkerque contre les Espagnols, 431; refuse de la vendre h Cromwell, 433; capitule, 434. — Ambassadeur en Angleterre, y est insulté par l’ambassadeur d'Espagne, XIII, 283; prépare le rachat de Dunkerque, 286; avertit Louis xiv de l'importance d’occuper au plus vite Utrecbt et Bluyden, 387 ; gouverneur de MaBstricht, introduit quinze cents Français è Liège, 468; maréchal, 480; plénipotentiaire à Nimègue, 493, 518, 530.
Estrées (Gabricllo d’). Sa première entrevue avec Henri iv, X, 234 noie; elle le pous.‘^e il l'abjuration, 310; à la conquête de la Franche- Comté, 373; est accusée de la mort du duc de Longueville, 384 note; prend les intérêts de Bulagni-Montluc, 386; ceux du duc de Mayenne, 387; ceux de Belin, 395; ceux du baron do Rosni, 400; est marquise de Montceaux, 410; s’entremet entre Henri iv et le duc de Mercœur, 420; prétend épouser Henri tv, 500; est duchesse de Bcaufort, SOI; meurt, ibid.
Estrées (le maréchal d’) prend Trêves, XI, 379; différend amené par l’assassinat d’un de sos écuyers pendant son ambassade à Rome, 513,
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Esthees (d’), vice-amiral du l’onant, commando la flollo française i Pole-Day, XIll, 389, 390; lutte contre l'amiral de Ruyter, 423, 420; expéditions navales qu’il fait de compte à demi avec l'État, 514, 515, 516. — Maréchal, XIV, 27; il chétio les Barbaresqiios, ibid.
Estrées (cardinal d’), chargé d'aiïaires de France à Rome, obtient do Louis XIV la dissolution do l’assemblée du clergé do 1682, XIII, 624.
Estbées (Victor-Marie d’) , commande à Bc.icliy-IIoad l’arricre-garde de la flotte française, XIV, 138; bombarde Barcelone et Alicante, 147; concourt à la prise do Rosas, 181; au siégo do Barcelone, 228 ; comprime une révolte des Napolitains, 390; prend le titre de maréchal de Cœuvres, 493; commando sous le comte de Toulouse à Vélez-Malaga, 433, 434. — Préside le conseil de marine, XV, 9.
Estrées (maréchal d’) envahit les domaines prussiens du Bas-Rhin, XV, B15; occupe la Westphalie, 515, 516; bataille de Ilastonbcck, 517; il est rappelé, ibid.; commande avec Soubise l'armée d’Allemagne, perd une bataille, laisse prendre Cassel, 588.
Eses, dieu suprême des Gaulois, I, 57 ; les Romains l’adoptent, 204.
Ëtablisseuents db sai?(t Louis, IV, 286 et suiv.; 306 et suiv.
Ëtallonde (d'), jeune officier accusé de sacrilège, s’enfuit, XVI, 141.
Étampks (Anne do Pisseleu, demoiselle d’IIoilli, plus lard duchesse d’), maîtresse do François i*', VIII, 92; le porte à la tolérance envers les réformés, 161; conseil qu’elle lui donne lors du voyage do Charles- Quint h travers la France, 260, 261; elle sauve l’amiral de Brion, 267 ; luttod’influencoavec Diane de Poitiers, 267, 268; ses menées funestes à la France, 301; ses déboires après la mort do François i", 367.
Étahpes (Léonor d’), évêque do Chartres, affirme que les rois sont des dieux, XI, 226 note; porte la parole au nom de l'assemblée des notable.s do 1626, 253.
État civil (institution des registres de I’), VIII, 272.
États-Généraux, réunis en 1302, h Paris, IV, 428; en 1307, à Tours, 479; en 1317, à Paris, 534. — En 1351, à Paris, V, 122; en 1356, à Paris, 158 et suiv.; en 1357, h Paris, 170 et suiv.; on 1358, à Paris, 184, 183, à Compiègne, 192; en 1359, à Paris, 220; on 1369, à Paris, 271; en 1382, à Compiègne, 369; en 1412, à Paris, 527. — En 1420, à Paris, VI, 73; en 1428, à Chinon, 120; en 1433, à Tours, 320; en 14.34, è Vienne, 324; en 1 439, à Orléans, 378. — En 1468, à Tours, VII, 29; en 1484, b Tours, 70; en 1306, à Tours, 353. — En 1560, à Orléans, IX, 52, 65; en 1576, à Blois, 439, 442, 443 et suiv. — En 1588, b Blois, X, 93 et suiv.; en 1593, b Paris, 299 b 334. — En 1614, b Paris, XI, 49 b 86; analyse des cahiers des trois ordres en 1614.
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ü9i et suiv. — En 1789, à Versailles; lettres do convocalion, règlement des élections, XVI, 6Î7; élections, 6i9 et suiv.; cahiers du clergé, 633 et suiv.; de la noblesse, 636 et suiv.; du tiers état, 6i0 et suiv.; ouverture, 651; négociations sur la réunion des trois ordres, C~>î et suiv.; le tiers état prend le titre d’ASSEUDLÉE natio>al£, 655, 656.
États db Bourgogne, IX, 481. — XI, 327.
États nB Normandie, IX, 486. — XI, 50i.
États de Bretagne, IX, 486. — XI, 504. — Ils doublent par un don gratuit la contribution ordinaire de la province, XIII, 469, 470; votent, sous la pression de la peur, un nouvel octroi do trois millions, 473. — Sont dissous par le régent pour s'être opposés à ses mesures financières, XV, 99. — S’unissent au parlement de Bretagne contre le duc d'Aiguillon, XVI, 237; et en faveur de La Chalotais, 244, 245; demandent obstinément justice contre d’Aiguillon, 279; renoncent à leur opposition, 290; perdent le droit d'élire leurs députés, 508, 509; le recouvrent, 542; se soulèvent contre les édits du 8 mai 1788, 608; sont prorogés indéfiniment après une lutte très-vive entre la noblesse et le tiers état, 622, 623.
États de Languedoc, XI, 305, 306, 380, 381, 387. — XII, 201, 273 h
États de Dauphiné. Ils se réunissent sans convocation royale et siègent à Vizillo, XVI, 609 et suiv.; se réunissent de nouveau, votent le doublement du tiers état aux Étals-Généraux et la délibération en commun des trois ordres, 621 .
ÉTATS DE Francbe-Comté, réunis pour la première fois depuis la réunion de cotte province è la France, XVI, 623.
États-Unis d’Amérique, d’abord colonies anglaises. Leur prospérité au XVIII* siècle, XV, 466; éléments divers qui ont concouru à les former, 467, 468 ; ils empiètent de plusieurs côtés sur les possessions françaises, 471 ; s’augmentent de la vallc^ de TOhio, de la rive gauche du Mississipi, 593. — Commencement de leurs démêlés avec la mère patrie, XVI, 255, 403 ; lutte légale, 404 et suiv.; premier conflit entre les soldats et le peuple, 406; lutte légale encore, 407, 408; lutte armée, 409 et suiv.; effet produit en Franco par celte insurrection, 412; déclaration de l’indépendance des États-Unis, 417; opérations militaires, 419, 421; traité avec la France, 423, 424; envoi d’un ministre français à Boston, 427; incidents de la guerre de l'indépendance, 433 et suiv., 4 45, 449, 450, 46 0 et suiv.; négociations, 467, 471; paix, 482 et suiv.
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Etiielbed, roi d’Angloterre,' est détrôné par Swcn, roi des Danois, III, 70.
Utienne it, pape, réclame les secours de Peppin contre Astolfc, roi des Langobards, II, Î3Î. 134 ; son voyage en France. 11 sacre de nouveau Peppin et ses fils, et leur confère le litre de pairie» des Uomains, Ï35, 830; est réinstallé, 837; lettre de s^iint Pierre, 238; donation au pape, par Peppin, de l’exarcliat de Ravenne, 839.
Étienne ni, pape. Pa lettre à Cliarlcmagne h propos du mariage projeté de celui-ci, II, 2i4.
Étienne iv, pape, succède à Léon ni. Son voyage en France, II,
ÉiTiENNE Mil, p.ipe. Son intervention en faveur de Lodcvvig d'Oulro- Mer, 11, 580.
Étienne, fils de Héribert de Vermandois, comte de Troies et de Meaux, rend l'hommage féodal aux rois Hugues Capet et Robert, III, 23; meurt sans enfant, 49.
Étienne, roi do Hongrie, reçoit le baptême, III, 51.
Étienne, écolâtro de saint Pierre d’Orléans, adopte les opinions manichéennes; il est mis en jugement; son supplice, III, 54, 65.
Étienne, fils d’Eudes n, apK's lui, comte de Champagne, attaque le roi Henri i", est battu et meurt bientôt après, III, 78.
Étienne-Henri, comte de Chartres, Blois et Meaux, prend la croix, III, 163; son voyage, 172, 173; il arrive à Nicée, 182; combat àGorgoni, 183; déserte à Antioche, 186; prend part à la seconde croisade, 801; ses revers, 208, 803.
Étienne, comte de Bourgogne, va 5 la deuxième croisade, III, 201; en revient, 802.
Étienne de Chartres, comte de Boulogne, se fait proclamer roi d’Angleterre, III, 897; fait hommage k Louis le Gros comme duc de Normandie, 298; lutte qu’il soutient contre Geoffroi Plantagenet; il perd la Normandie, mais il reste roi d’Angleterre, 423 et suiv.; nouvelle lutte, terminée par une transaction, 463; sa mort, ibid.
Étienne, troisième fils de Thibaut iv, comte de Chartres, Champagne, etc., hérite du comté de Sancerre, III, 453; prend les armes contre Henri Plantagenet, comte d’Anjou, 462, 463.
Étrcsoues ou Tthriiéniens. Ils passent les Alpes rhétiennes et occupent TlUilie centrale, I, 8; sont chassés de la vallée du Pô par les Gaüls et refoulés au delà de l’Apennin par les Kimris, 17; implorent Je secours des Gaulois contre les Romains, 95; auxquels ils se soumettent, 96.
[ELD]
Eu (lo comlo d'J, tuteur do Guillaumo le Conquérant, est assassiné par Guillaume de Monigomeri, 111, 81.
Eu (Raoul, comte d’), connétable, défend Tournai, V, 53; Caen, 82; y est fait prisonnier, 83; est décapité par ordre du roi Jean, 121.
Eu (lo comte d’) combat à Azincourt, VI, 13; y est fait prisonnier, 20; est délivré et s'entremet entre lo roi et les seigneurs révoltés, 3‘JO; guerroie en Normandie, 392, 433; est député par Louis xt près du duc do Bourgogne, 551; est lieutenant-général do l’Ilo do France, 563. — Siège aux États-Généraux de 1468, VII, 29, 31.
Eucoabistie. Controverses sur ce sujet, III, 90 et suiv. — Discussion entre les catholiques et les protestants au colloque de Poissi, IX, 98 et suiv.
Eude, chef aquitain, If, 168; duc do Toulouse, roi d'Aquitaine; progrès de sa domination, 173, 174, 177; est reconnu roi par Raghonfried, au nom du roi do Neustrio, 183; par Karlo Martel, 184; défait les Arabes devant Toulouse, 192, 193; son traité avec Otliman-ben- Abou-Nessa, 197; il est vaincu devant Bordeaux par Abd-el-Rahman et se réfugie près de Karle Martel, 200; part qu’il prend à la bataille de Poitiers, 204; il n'est plus que duc d'Aquitaine, 206; sa mort, 208.
Eudes ou Ode, fils aîné de Robert le Fort, II, 453 ; comte de Paris, 480 ; défend cette ville contre les Normands, MJ.; va réclamer le secours de l’empereur, 482; son brillant retour, Md.; il est proclame et sacré roi de la France occidentale, 486; remporte une victoire éclatante sur les Normands, 487; soumet le comte de Poitiers, 489; est battu par les Normands, 491; guerres civiles qu'il lui faut soutenir, 492, 493; son arrangement avec Karle le Simple, et sa mort, 494.
Eudes, fils aîné de Héribert ii, comte de Yermandois, hérite d'Amiens, Ham et Cbàleau-Thierri, II, 522 ; perd Amiens, 524; prend les armes contre Lodewig d'Outre-Mer, 524, 325.
Eudes i", comte de Chartres, soutient Hugues Capot, III, 19; ajoute Dreux à ses domaines, 21 ; perd la Touraine, puis en recouvre une partie, tbid. et 39 ; meurt, 32.
Eudes ii, fils du précédent; scs entreprises contre Bouchard d'Anjou, 111, 48; contre le duc de Normandie, 49 ; il s'empare des comtés do Troies et de Meaux et s’intitule comte do Champagne, Md.; prend Beauvais, Md.; secourt Regnard, comte de Sens, contre le roi Robert, 52; attaque lo roi Henri i”; à quel prix, 64;. ce prix lui est enlevé, 66 ; il tente sans succès do s’emparer du royaume de Bourgogne, 73 ; envahit la Haute-Lorraine, Md.; et périt dans une bataille, 74.
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Eudes, fils atn6 du roi Robert, est exclu du trône, III, 6î, 64; se rcvollo contre Henri i", "8; est enfermé au château d'Orléans, ibid.
Eudes, comte de Nantes, s'associe à l'entreprise do Guillaume le Conquérant contre les Anglo-Saxons, III, HG.
Eudes, éuéque do Bayeux, fK-re do Guillaume le Conquérant; rôle qu’il joue à Ilaslings, III, H8; il est fait comte do Kent et chargé do goux-erner l’Angleterre en l'absence de Guillaume, <25; bat Roger de Hereford et Raulfe de Gaol, insurgés contre le roi, <43; prend le parti do Robert, fils aîné du Conquér,int, contre Guillaume le Roux, <48.
Eudes, fils puîné de Robert le A’ieux, duc de Bourgogne après son frère Hugues, III, 142.
Eudes, duc de Bourgogne, péril en Palestine, III, 203.
Eudes, comlodoCorbeil, combat pour Louis le Gros, III. 215; meurt, 219.
Eudes, duc de Bourgogne; son procès contre l’évèque do Langres, jugé [MT la cour des pairs do Franco, Hl, 504.
Eudes, fils do Hugues ni, duc de Bourgogne, lui succède, III, 515; condamne en cour des pairs Jean-sans-Terre, 583. — Prend part à la croisade contre les Albigeois, IV, 32; refuse la vicomté de Béziers, 37.
Eugène, fantôme d'empereur do la façon d'.Yrboga.st, est livré par ses gardes à Théodoso et mis è mort, I, 327, 328.
Eugène ni, p:ipe, disciple de saint Bernard, appelle les Français à la croisade, 111, 427, 428 ; son voyage en France, 435 ; nouveau voyage en France, provoqué par les progrès do l’hérésie, 457.
Eugène iv, p.ipe, lutte contre le concile de Bâle, VI, 328, 392 ; est déposé, 394 ; meurt, 395.
Eugi^ve de Savoie-Soissons (le prince) est repoussé par Louis xiv, et fait, comme volontaire, une campagne contre les Turcs, XIV, 67 noie; sauve à Stalfardo l’armée du duc do Savoie, <34; bat les Turcs, 350; commande l’armée impériale en Italie, fait reculer Catinat, bal Villeroi, 375 à 379; un des Iriumvin de la coalition contro la France, 385; seconde campagne en Italie contre Villeroi, Vendôme et Philippe v, 386 à 390; il préside à Vienne le conseil de la guerre, 4<5; campagne en Allemagne, victoire de Hochstedt, 423 et suiv.; campagnes en ludie, 445 à 449, 462; en Piémont, en Milanais, 463 et suiv., 466 et suiv.; en Provence, 479 et suiv.; prise de Suze, 482; campagne sur le Rhin, puis en Flandre, siège et prise de Lille, 496 et suiv., 501 cl suiv.; ses sentiments è l’égard de Louis xiv et des négociations entamées, 512; bataille de .Malplaquet, conquêtes on Flandre, 520 è 530; il conjure l'empereur do transiger avec les Hongrois, 539 note;
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protégé avec un corps do troupes la diète de Francfort, 5il; prend le commandement de l’armco impériale, 548; ses efforts pour pré\enir la paix entre la Franco et l'Angleterre, 547; campagne malheureuso en Flandre contre Villars, défaite do Denain, 568 à 567; il commando l'armée impérialo en Allemagne, 576; négocie le traité de Rastadt, 580. — Défait les 'Turcs è Peterwaradin et 5 Belgrade, XV, 89; presse en vain l’empereur Charles vi do se mottro sur le pied do guerre en Italie, 184; campagne dans la vallée du Rhin, 192 à 195; sa mort, 220.
Euler, géomètre et philosophe, XVI, 3 ; métaphysicien, démêle l’attention de la sensation, 1 0 nota.
Eurik ou Ewar'k, roi des Wisigoltis, assassine son frère Théoderik', et monte sur le trône à sa place; scs dispositions, I, 390, 391; ses conquêtes en Espagne, en Gaule, 391, 392, 396, 397, 398; étendue do son empire, 399; ses lois, 401, 402; son hostilité contre le catholicisme, 404; sa mort, 406.
Eusèbe de Césarée, I, 296.
Ecskes. Yoy. .Xoskes.
Euepicius, prêtre, sauve Verdun do la vengeance de Chlodovvig, I, i')9
Ecstache le Moine, commandant la flotte française envoyée au secours de Louis, lils do Philippe-Auguste, en Angleterre, est vaincu et tué, IV, 96.
Elstaciik de Saint-Pierre, bourgeois de Calais, V, 105 et suiv.
Évangile éternel, livre attribué à Jean de Parme, IV, 267.
ÉvARiK, chef des Alains établis dans l’Orléanais, est envoyé contre les Armoricains par Aétius, et arrêté par saint Germain, I, 362.
Evertzen, amiral hollandais, battu à Beachy-IIead, XIV, 137, 138.
ÉvRAUi), bailli de Nevers, est brûlé vif sur la place publique do cette ville, IV, 16.
ÉvREUx (Raoul, comte d'), fait trancher la tête b la comtesse sa femme,
ÉvREux (Louis, comte d’), frère puîné de Philippe le Bel, est armé chevalier, IV, 415.
ÉvREux (Philippe, comte d’), fils du précédent, épouse Jeanne, fille do Louis X, 635; revendique la Navarre du chef de sa femme, 564. — Traite sur ce point avec Philippe vi, V, 2; est couronné à Pampelune, 3 ; combat avec Philippe vi contre les Anglais, 43; meurt b Xcrez, 112.
Exiu, Italien soupçonné de tenir école d’empoisonnement, XIV, 1 08 noie.
Exilles (combat d’), ou du col de l’assiette, XV, 320.
Expilli (l’abbé), statisticien. Sun évaluation do la population de la France, XVI, 236.
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Ext'PEBANTU's tente de faire revenir les Armoricains sous le gouvernement d'Hunorius. I, 33i.
Excpère (saint), évôquo de Toulouse, préserve coite ville de la dévastation, I, 337.
pADEnT (Abraham), capitaine des gardes do Louis xiii, Gère réponse qu’il fait b ce roi, XI, 563. — Il se dévoue b la fortune do Mazarin, XII, 371 ; le reçoit b Sedan, 390; couvre le siège do Stenai, 460; prend cette ville, 462. — Maréchal, refuse le cordon bleu, XllI, 163.
Fabiam'S (saint Fabien), évéïiuo do Home, envoie des missionnaires chrétiens dans les Gaules, I, 268.
Fabii's (les trois), envoyés aux Gaulois comme ambassadeurs, amènent le premier conQit entre les Gaulois et les Romains, 1,19.
Fabids Maximcs, consul. Son expédition dans la Gaule, I, 111, 112.
Fabii’s (C.), lieutenant de César, dé'^ait les Andes, I, 189.
Fagel, grand pensionnaire de Hollande, XIII, 333.
Fais (Pierre), architecte, auteur du portique de Gaillon, VII, 384 note.
Fairfax, général anglais, défait Charles i" b Naseby, XII, 190.
Faeiir-Eooin, général des .Musulmans, IV, 221 et suiv.
Falcosberg, (lord), gendre de Cromwell , vient, au nom do son beaupère, complimenter Louis xiv, XII, 497.
Falconet, statuaire, XVI, 159.
Falstaff, origine de ce type, VI, 3 nota.
Falstolf (John), conduit un convoi pour l'armée anglaise qui assiège Orléans, VI, 127; bat les Français à Rouvrai (journée des harengs), 128; est battu à Patai, 177.
Farddlfe, diacre langobard, découvre la conspiration do Peppin le Bossu contre son père, et reçoit pour récompense l'abbaye de Saint- Denis, II, 314.
Fare (marquis de La), un des habitués du Temple, XIV, 2'il.— Reçoit du régent 600,000 francs en billets do banque do Law, XV, 66 note.
Fare (La), évêque de Laon, publie un mandement que le parlement de Paris supprime, XV, 164.
Fare (marquis de La), premier consul d'Aix. Scs menées pour empêcher l’élection de Mirabeau, et succès qu'elles obtiennent, XVI, 631.
Farel, théologien, VIII, 146; est appelé b Meaux par l’évêque Guillaume Briçonnet, 149; répand les premiers germes de la Réforme eu Dau-
pbiné, puis à Genève, ISO, où il décide Calvin à s'établir, 321; en est banni, et se retire it Strasbourg, 322.
Farcis (le comte du), ambassadeur do France en Espagne, y fait un traité qui n’est point ratifié, XI, 227; un autre qui est ratifié après quelques modifications, 228; retourne on Espagne comme envoyé particulier do Monsieur, 383.
Fabgis (la comtesse du], dame d'atours d'Ânno d'Autriche, olîre a Gaston d'Orléans la main de sa maîtresse au cas où le mariage do celle-ci avec Louis xiii serait dissous, XI, 337; est chassée d'auprès de la reine, 347; condamnée à mort par contumace, 37S note.
Faruer, capitaine do la frégate anglaise le Québec, combat contre la frégate française la Surveillante, et s'abîme dans les flammes avec son bâtiment, XVI, 414 note.
Farnèse (Pierre-Louis), bâtard du pape Paul ni, VIII, 249; est investi des duchés de Parme et de Plaisance, 35.5 ; assassiné, 377.
Farnèse (Iloratio), petit-DIs du pape Paul iii, duc do Castro, épouse Diane, fille de Henri ii et de Diane de Poitiers, VllI, 377, 428; prend part à la défense do Metz, 422 note; à celle de Hesdin, où il péril,
Farnèse (Ottavio), duc do Parme, petit-fils du pape Paul ni, se ligue avec les ennemis de son grand-père, et le fait mourir do chagrin, VllI, 401; attaqué par Charles-Quint et le pape Jules ni, se met sous la protection do la Franco, 404, qu'il trahit pour se donner à Philippe n, 446 note.
Farnèse (Alexandre), est nommé gouverneur des Pays-Bas, IX, 483; grand succès qu'il obtient contre les insurgés, 500, 504, 510, 517, 535; il est complice de l'assassin du prince d'Orange, 535, 536; se rend maître do toute la Flandre, et bloque Anvers, 537 ; somme les Guises d'exécuter le traité do Joinville, 643. — Prend Anvers, X, 2 note; devient duc do Parme, 45 note; envoie des auxiliaires au duc de Guise, ibid.; son mot en apprenant la fuite d'Henri ni, 74; il rassemble une armée pour envahir l'Angleterre, 90 ; envoie des secours au duc de Mayenne, 180, 199; première campagne en France, 227, 228, 229 et suiv.; conférence avec les chefs de la Ligue, 2G8, 272 et suiv.; seconde campagne en France, 277, 280 et suiv.; sa mort,
Farnèse (Édouard), duc de Parme, traite avec la Franco pour l'invasion et le partage du Milanais, XI, 424; fait dans ce but une campagne inutile, 439, 440 ; est contraint â se séparer de la France, 404. — Sa querelle avec le pape Urbain viii, XII, 191.
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l'ABNfesE (Antonio), dernier duc do Parme de la famille Farnèse, meurt sans enfants, XV, <5S.
Fabon, favori de Raghenahcr, I, 4S9.
Fastbade, seconde femme de Charlemagne. Mauvais services qu’elle lui rend, II, Î98, 30Î, 313; sa mort, 3i2.
Favchet (le président), autour des Antiquités Françaists el des Antiquités Gauloises, IX, 390. — X, 4S8.
Fai'quembebo (le comte de), combat à Ar.incourt, VI, 16; y périt, ÎÜ.
Kaista, fille de Maximien et femme de ConsUmtin, I, 291.
Faustcs, évêque de Riez, provoque la réunion dans Arles, d’un concile qui condamne la doctrine de la prédestination, I, 350; sert d'intermédiaire entre Evvarik et Julius Népos, 396.
Favart (madame), actrice aimée et persécutée par le maréchal de S.1XC, XV, 340 not».
Favieb, général des monnaies, fait frapper des médailles on l’honneur do la Saint-Barthélemi, IX, 336.
Favobi.nus, philosophe et orateur gaulois, 1, 242.
Favre (Jean), protestant, obtient d'aller prendre au bagne la place do son père, XV, 443.
Fat (du), gouverneur do Philipsbourg, y ost assiégé, et capitule après une vigoureuse défense, XllI, 490, 497.
Fatk (La), ministre protestant, reçoit les derniers adieux d'Henri iv à la religion réformée, X, 327.
Fatel (la dame do), III, 387.
Faïettë (le sire de La), est fait maréchal, VI, 76; marche au secours d’Ivri, 99; est pris à Verneuil, lOI; concourt à la défense d’Orléans, 126; est ambassadeur do France au congrès d'Arras, 333.
Fayette (le vice-amiral do La), bat l'amiral espagnol Hugues de Moncade, VIH, 56.
Fayette (mademoiselle de La), aimée do Louis xiii, XL 473 et suiv.
Fayette (madame do La), auteur do romans et do mémoires historiques, XHI, 210. — Meurt, XIV, 244.
Fayette (La), part pour l’Amérique malgré les défenses du roi, XVI, 420; est nommé officier général dans l’armée américaine, et combat à côté de Washington, 421; rétablit la concorde entre les Français et les Américains, 434; reprend son rang dans l’armée française, 436; fait partie do l’état-major de l’armée destinée à envahir l’Angleterre, 441; retourne en Amérique, 449; campagne en Virginie, prise d’Y’ork-Tovvn, 460 et suiv.; il entreprend à ses frais, à Cayenne, une expérience sur l'affianchisscmcnt graduel des noirs, 512 note; se
FER
laisse enlralner aux idées do .Mesmer, 527; f.iit partie de rassemblée des notables, 5C9; avec quelles dispositions, 570; s'elîorce de faire rendre l'état civil aux protestants, 574 noie; demande la mise en liberté des victimes do la gabelle, 579 ; reprend pour son compte une dénonciation contre Galonné, que le dénonciateur n’ose signer, ibid.; demande que le roi soit supplié do convoquer une assemblée nationale, 584; fait adopter la restitution do l’état civil aux protestants et la réforme du code criminel, 584, 585; prép>aro la résistance aux projets du ministère, 599; se trompe sur le calme apftarent du i>euple, C05 note.
Félix, fonde l'église do Valence, f, 253.
Félix, évêque d'ürgel, renouvelle l’hérésie do Nestorius, e.st condamné par le concile do Francfort, se rétracte et meurt dans l’exil,
Felton, puritain écossais, assassine le duc de Buckingham, XI, 283.
Fénelo.v (Bertrand de Salignac de Lamothe], ambassadeur do France en Angleterre, IX, 278; explication qu’il est chargé de donner à la reine d’Angleterre sur la Saint-Barlhélemi, 344.
Fé.nelon (abbé de), missionnaire en Poitou et en Saintongo pour la conversion dos protestaiiLs, XIV, 57; est lié d’affection avec madame de Maintenon, 05, 185; précepteur du duc do Bourgogne, ibid.; ses idées politiques, lettre anonyme qu’il adresse au roi, 185 et suiv.; son poème do Télémaque, 250; sa personne, son caractère, ses premières œuvres, 298 5 3U5; scs liaisons avec tous ceux qui désirent des réformes, 306; il s’efforce d'agir sur le roi par madame do Maintenon, ibid.; éducation qu’il donne au duc de Bourgogne, 307 cl suiv.; il est nommé archevêque de Cambrai, 313; déplaît à Louis xiv, ibid.; se laisse aller au quiétisme, est poursuivi par Bossuet, disgracié, exilé, condamné par le saint-office, 316 et suiv.; écrit des mémoires sur les moyens d’éviter la guerre do la Succession, puis de la conduire, 489; relève le courage abattu du duc do Bourgogne, 549; comment il entend la régénération do l’Élat, 554; il accepte la Bulle Vnigenilut, 605; meurt, 608.
Fenol'illet, évêque de Montpellier, remarquable orateur, XI, 51 note.
Féodalité, instituée par le capitulaire do Kiersi, II, 466. — Ses oiigines. Tableau des institutions féodales, III, 1 à 18; abus qui en résultent, 226 et suiv.
Ferdinand, fils aîné d’Alphonse le sage, roi de Castille, épouse Blanche, fille de Louis ix, IV, 325; gouverne sous son père, 359.
Ferdi.nand, fils naturel d’Alphonse v, roi d’Aragon, devient roi do
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Naples, VI, 514; trailo avec Louis xi, 536. — Ses «péculalions, scs cruautés, scs excès, YII, 246; traité qu’il conclut avec Pierre do Médicis, 2 49; offres qu'il fait à Charles viii, 250.
Ferdinand le catholique, fils du roi d'Aragon, épouse Isabelle do Castille, VU, 85 ; marche au secours do son père assiégé dans Perpignan, ibid.; fait la guerre h la Franco, 92 ; devient roi d'Aragon, I iO; réclame le Roussillon et la Cerdagne, 21 1 ; prend Grenade, 223; recouvre par un traité la Cerdagne et le Roussillon, ibid.; déclare la guerre à la France, 206; s'allie contre elle au.x Vénitiens, etc., 269; ses desseins sur Naples, 284; il réorganise l’inquisition, 314; persécute les Juifs et les Maures, 315; négocie et traite avec Louis xii, touchant l'Italie, 316, 330; fait une fausse démonstration contre les Turcs, 330; s’empare du royaume do Naples, 334 et suiv.; s’y niainlienl, 344 et suiv.; ainsi qu’en Roussillon, 347; dispute à Philippe d’Autriche la ri’gence do Castille, 332; épouse Germaine do Foix, 353; est obligé de quitter la Castille, 338; menace Gènes, 362; visite Louis xii à Savonc, 366 ; entre dans la ligue do Cambrai, 370; s’en retire après y avoir gagné ce qu’il voulait, 388; envoie des secours au pape, 393 ; désapprouve le concile do Pise, 396 ; préirare la guerre contre la France, 398, 409; s’enqiaro de la Navarre, 41 1, 41 2; traite avec Louis xii, 416, 426; scs intentions relativement ù son petit-fils Ferdinand, 441 ; sa mort, 453.
Febdinanp II, roi do Naples, d’abord duc de Calabre, fils d'Alphonse n, est envoyé, à la tète d'une armée, contre Milan, VII, 252 ; ne peut déliasser la Homagne, 254, 258; so replie sur le Tibre, 260; évacue Rome, 262; devient roi, 266; est détrôné, ibid.; recouvre son royaume, 278 et suiv.; meurt, 281.
Feiidinand, fils de Frédéric, roi de Naples, est chargé de défendre Tarente, VU, 331; so rend h Gonzalvo, qui le fait traîtreusement prisonnier, ibid.
Ferdinand d’.Autbiche, frère puîné do Charles-Quint,' est élevé par son grand-père, le roi d'Aragon, VU, 427. — Reçoit do son frère les états héréditaires de la maison d’Autriche, VIII, 2; convoque la dièle de Nuremberg, 31 ; entre dans une coalition contre la France, 35 ; varie dans scs procédés à l’égard des lulhériens, 97, 114 ; est élu roi do Bohème, 115; do Hongrie, 116; roi des Romains, 167; perd le Wurtemberg, que son frèro lui a donné, 183; obtient la paix du sultan, 226; essuie en Hongrie de grands revers, 248, 276; envahit la Saxe, 334; sans résultat, 353; soumet la Bohème révoltée, 373; règle avec Charles-Quint les affaires de la maison d’Aulriche, 402;
réclame la liberté du landgrave de Hisse, 409 ; négocie avec Maurice de Saxe, 41 1 ; recouvre la Hongrie, puis la reperd, ibid. noie; consent au rccés d'Augsboiirg, 44î; devient empereur, 445; traite avec la France, 446. — Fait d’importantes concessions au pape, IX, 173; envoie une ambassade en France, 177; meurt, 187.
Febdinand II, empereur, d'abord archiduc de Slyrie, persécute violemment les protestants, X, 496; prétend h l'empire, 544, 53î. — Fait la guerre k la république de Venise, XI, 123; est proclamé héritier de l'empereur Mathias pour la Bohême, 137; pour la Hongrie, 138; est élu empereur, 152, 133; sauve à grand’peino sa capitale assiillie
, par Bothlom Gabor, 154; reprend la Bohème gur l’électeur palatin Frédéric, 166; s’empare du Bas-Palatinat, 188, 193; accable les Grisons, ilid.; dé|>ouille l'électeur palatin, 196; met son fils sur le trône do Bohème, 258, 259; décrète le séquestre du duché de Mantoue, 277; consomme l’asservia-ement de la Bohème, triomphe partout, 311; voit sa fortune échouer contre Stralsund, 313; intervient activement dans les alTaires d’Italie, 321, 322; réunit la dièto de Ratisbonne et la trouve hostile, 333 et suiv,; féduit son année, destitue 4Valdsloin, 335 ; traite avec la France, 336 ; invasion des Suédois, 361 ; destruction de Magdebourg, 363; désastre de Leipzig, 364; il rappelle Waldslein, 371, 372; le fait assassiner, 420; obtient encore de grands succès, 421 et suiv.; fait éliro son fils roi des Romains, 462; meurt, ibid.
Febdinand ni, empereur, d'abord roi do Bohème, XI, 259; de Hongrie, 333; défait les Suédois, 420; se rend au camp du général Galas, 447; est élu roi des Romains, puis empereur, 462; convoque une diète à Ratisbonne, 531 , — Fait renvoyer le premier ministre Olivarez, XII, 161 ; essuie de nombreux revers, 205, traite avec Rakoezi, 211; dégage le duc de Bavière, ibid.; rend la liberté à l’électeur de Trêves, 212; congrès et traité do Westphalie, 224 h 236, 254, 263 et suiv.; qu’il viole secrètement h plusieurs reprises, 455, 482, 483; il lance un décret impérial sans effet contre le duc de Modène, 485 ; envoie des secours h l’Espagne dans le Milanais, 491 ; meurt, 503.
Febdinand-Ciiables d’Autbiciie, archiduc, comte du Tyrol; XII, 269.
Febdlnand-.Mabie, électeur do Bavière, entre dans la liÿue du Rhin, pour le maintien de la paix, XII, 502; la France en veut faire un candidat à l’empire, 503; rôle au-dessus de ses forces, 507. 11 se donne à la France, promet à Louis xiv sa voix pour l’empire, cl sa fille pour Monseigneur, .XIII, 359; fait alliance avec le roi de Suède, 467; lève 20,000 hommes, et n’en fait rien, 512; meurt, 569,
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l'KnniNAND VI, roi d'Espagne, second fils do Philippe v, XV, 132; lui succède, cl abandonne subitomonl l'Ilalin et les alliés de son père, 29C; élal de sos financoi et de son année, 320 ; il garde obslincmcnt la neutralité, 5U; meurt, ü64.
Ferdinand iv, roi de Naples, XV, 501, noie. — Chasse les Jésuites, XVI, 220 ; demande au pape leur suppression, et envahit la principauté de Béncvenl, ibid.
Febia (le duc do), ambassadeur extraordinairo do Philippe ii auprès des Étals de la Ligue, X, 301; fait son entrée dans Paris, 300; s’entend mal avec le duc do Majonno, 307; se présente aux États Généraux, 308; demande le trône pour l'infante Clairo-Eugénie, 312, 313, 315, 317, 318, 320 et suiv.; sort de Paris, 351, 352; conseille b l’archiduc Ernest de faire arrêter le duc do Mayenne, 301.
Feria (le duc de), gouverneur du Milanais, est battu par Lesdiguières et le duc do Savoie, XI, 22i ; envahit le Mantouan, 277 ; conduit un corps d’armée on Allemagne, 40i, 405; en Alsace; y perd la moitié de SOS troupes, et meurt de chagrin, 407.
Fébiol, ambassadeur à Constantinople, XIV, 330.
Fermât, giomètro français, XII, 30.
Fermor, général russe, envahit lu Prusse et le Brandebourg, où il subit une défaite sanglante, XV, 530, 531.
Fernand d'Aitriciie (don), infant d’Espagne, cardinal, gouverneur de la Belgique, parti d'Italie avec un corps d’armée espagnol, bat les protestants à Nordlingen, XI, 420; refuse à la Franco la liberté de l’électeur de Trêves, 426, 427; envahit la Picardie, 449, 454; traite avec le comte do Soissons et Marie do Médicis, 458; prend Venloo, Uuremonde, écliouo devant Maubeugo, 471; fait lever le .siège de Gueldre, 495; perd llcsdin, 493, 496; repousse de la Flandre le prince d’Orange, 522; perd .\rras, ibid. et suiv.; promet des secours aux princes révoltés do Sedan, 546; prend la ville d’Airc, 549; meurt, 550.
Febnel, médecin, VIII, 142. — Donne, le premier, la valeur approximative d'un degré du méridien, I.X, 11.
Féron, avocat, mari de la Belle Féronttière, VIII, 254 noie.
Ferrand de Portugal, comte de Flandre eide llainaut, se ligue avec le roi Jean et l’empereur Othon contre Philip|Hî-Auguste, IV, 68, 69; est attaqué par ce dernier, 72; est pris b la bataille do Boiines, 84; et enfermé dans la tour du Louvre, 85, 86; recouvre la liberté, 136.
Ferrandina (le duc de), amiral espagnol, XI, 525, 537.
Ferré (le Grand), V, 217 noie.
Ferreolus (saint Fcrréul), fondu Téglise do Besançon, I, 253.
Ferrieb (Arnoul du), célèbre juriste, VIII, 14); president au parlement de Paris, y défend les droits de l’humanité, 495; échappe à la vengeance d’Henri ii, 500. — Est ambassadeur de France au Concile de Trente, K, 171.
Ferrière (La), gentilhomme de Paris, fondateur de la première église réformée do Franco, VIII, 490.
Ferte-Senneterre (le maréchal comte de la), d’abord lieutenantgénéral, fait une fausse manœuvre à Rocroi, la veille de la bataille, XII, 164; y est blessé et pris, 165; est maréchal, 383; gouverneur do la Lorraine, 389 noie; se joint au cardinal Mazarin, 391; amine de Lorraine un renfort à l’armée royale, et combat au faubourg Saint- Antoine, 410 etsuiv.; renforce Turenne, 455; prend Belfort, Ensisheim, Tbann, 439; couvre le siège de Stenai, 460; secourt Arras, 461 ; prend Clermont en Ârgonno, 463; se fait battre et prendre devant Valenciennes, 483; racheté, prend Montmédi, 489; et Gravelines, 499.
Fervacqces, officier de Charles ix, lui demande en vain qu’un de ses amis, huguenot, soit épargné à la Saint-Barthélemi, IX, 3Ü9; tente do prendre Anvers par trahison, et y demeure prisonnier, 515, 516.— Est maréchal sous Henri iv, et membre du Conseil de régence, X, 565.
Feu saint Antoine, ou mal des ardents, III, 31 note.
Feuillaue (duc de La), conduit à ses frais plusieurs centaines d’officiers au secours de Candie, XIII, 363; prend la ville de Salins, 439; est maréchal après Turenne, 480; supplie à genoux Louis xiv de no point risquer sa tète sacrée dans une bataille, 492; ramène do Sicile la flotte et les troupes françaises, 520, 521 . — Construit la place des Victoires, où il érige un monument à Louis xiv, XIV, 74 ; meurt odieux à ce prince, 151.
FEOiLLAnB (duc do La), fils du précédent, gendre do Chamillarl, commando un corps d’armée dans les Alpes, XIV, 437; s’empare du comté de Nice, moins la ville, 438; est placé sous le commandement du duc de Vendôme, 445; continue le siège de Cbivasso, 446; assiège Turin, est défait devant cette place, et lève le siège, 461 et suiv.
Fecilléb (le Père), minime, va déterminer, aux Canaries, la position du premier méridien, XV, 395 note.
Fecui’ières (le marquis de), ambassadeur près de la diète protestante de lleilbronn, y exerce une inQuoncc prépondérante, XI, 398; sa mission près do l’Électeur do Saxe, 399; près do Waldstein, 400; il assiège Thionville, est battu, pris, et meurt, 495.
Fecqlières, ambassadeur de France en Suède, XIII, 467. — En Espagne, XIV, 39.
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Fevret de FontetTE, complète la Bibliothèque historique de la France, XVI, 131 note.
Ficiiet (Guillaume), recteur de rUniversilc de Paris, fait venir trois ouvriers de Gutenberg, VII, 100.
Ficin (.Marsilo), savant florentin, VU, S3î.
Fidès (sainte Foi), raarlyro, I, 283.
Viennes (.Voreau do), connétable, commande l’armée picarde contre le parti navarrois, V, 219; recouvre la Cliarité-sur-Loire, 249; se démet de sa charge, 282.
Fiesque (Jean-Louis de), chef du parti aristocratique h Gènes, appelle les armes de Louis xii contre sa patrie, VII, 301.
Fiesoce. Sa conjuration et sa mort, VIII, 335.
FiESQi'E (comte de), noble génois, protégé de Louis niv, XIV, 23; en obtient 100,000 écus payés par la république de Gènes, 26.
Filles-de-la-Croix (congrégation des), XII, 05.
Filles de sainte Marthe (institution des), XV, 348 note.
Fin (Beauvais de la), sert d’entremetteur entre le duc do Savoie et le duc do Biron, X, 506; trahit ce dernier, 515.
Finances de la France. Système financier do Philippe le Bel, 395, 399, 404; expédients employés sous Louis x, 524 et suiv.; exactions de Philippe v, 549. — Finances sous Philippe vi, gabelle, impôt sur les ventes. Y, 07 et suiv., 116; sous le roi Jean, 122, 123, 138 à 14.3, 231; finances sous Charles v, 277, 303 et suiv.; sousCliarlcs vi, 343, 408, 529, 530. — Sous Charles vu, VI, 379, 380, 381, 423 et suiv.
— Sous Louis XI, VII, 31 note, 1 43 ; sous Charles viii, 1 87 et suiv. — Sous François i", VIII, 22, 23 et suiv. — Sous Charles ix, IX, 72, 91 et suiv.; sous Henri iii, 454 et suiv. — X, 99 note, 105 et suiv.; sous Henri iv, 397, 398, 406 et suiv., 434 et suiv. (opérations de Sulli), 440 et suiv. jusqu’à 451. — Sous Louis xiii, XI, 56, 61 à 68, 76, 247 et suiv., 410 et suiv., 442, 479. — Sous Louis xiv, XII, 177 h 182, 272 et suiv., 289 et suiv., 306 et suiv., 337, 344, 345, 452 et suiv., 486, 487. — XIII, 7 et suiv., 17 à 21, 34, 36 à 40, 47 à 66, 374 et suiv., 41 4 et suiv., 546 à 551 . — XIV, 8 et suiv., 1 1 9 à 1 24, 204, 205, 222, 343 et suiv., 482 et suiv., 492, 515, 528, 693 à 598.
— Sous Louis XV, XV, 16 à 74, 124, 125, 140 et suiv., 148 et suiv., 200, 437 et suiv., 504, 505, 557 à 563. — XVI, 224 à 232, 246, 275 et suiv.; 287 et suiv.; sous Louis xvi, 331 et suiv.; 354 et suiv.; 367 et suiv.; 388 et suiv., 490 et suiv., 498 et suiv., 507, 508, 510, 540 à 548, 560 et suiv., 572 et suiv., 576 et suiv., 583 et suiv., 613,
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F».nk (OroncoJ, professeur do mathématiques au collège royal, VHI, 1 43, U5.
Firminus (saint Firmin), apôtre d’Amiens, martyr, I, 283.
FiRMiNi's, comte d’Ar\'emie pour Sighebert, envahit sans succès la Provence, II, 49.
FtscALl^•s, II, 36.
Fitz-Jaues, évêque do Soissons, premier aumônier do Louis av, fait exiler madame do Chàteauroux et madame do Lauraguais, XV, 270, 271; est exilé à son tour, 276.
Fitz-Jahes (duc de), gouverneur du Languedoc, met aux arrêts le parlement do Toulouse, XVI, 228; suite do celte affaire, 229, 230; il est fait maréchal, ibid.
Flaokhat, est élevé à la dignité do maire du palais en Burgondie; fait périr son compétiteur Willibald, et meurt lui-même presque aussitôt,
Flavacourt (madame do), née do Ncsie, refuse do succéder auprès do Louis XV à sa sœur, madame de Chàteauroux, XV, 276.
Flavi (Guillaume de), gouverneur do Compiêgne, refuse do la rendre au duc de Bourgogne, VI, 224; y est assiégé, 227 et suiv.; détails sur la lin de sa vie, 234 noie; excès qu'il commet, 368.
Flèche (Élio, siro do la), est proclamé par les Manceaux comte du Maine, III, 430; lutte contre les ducs do Normandie, 493, 496.
Fléciiier (abbé), précepteur du fds d’un magistrat, le suit en Auvergne, où il écrit scs mémoires sur les ffrands-joun de cette province, XIII, 68 ; approuve le divertissement du théâtre, 4 95 ; ses oraisons funèbres, 219; il écrit la vie de l’empereur Théodose, 243. — Célèbre la révocation de l'édit de Nante.s, XIV, 33; prêche, en Bretagne, les protestants mal convertis, 57 ; demande que les nouveaux convertis soient assujettis à une contrainte salutaire, 346.
Flesselles, intendant do Bretagne, odieux aux Bretons, futur prévôt des marchands, XVI, 245.
Fleurakces (Robert de La Mark, sire de), dit le jeune aventureux, est sauvé à Novaro par son pèro, VII, 448 ; est armé chevalier par François i*', 450. — Amène à son père des troupes françaises, VIII, 42; est fait prisonnier ù Pavic, 66; défend Péronne contre les imiairiaux, 242; meurt, 243.
Fleuri (abbé), autour do V Histoire ecclésiastique, XIV, 233; sous-précepteur du duc do Bourgogne, 313. — Confesseur do Louis xv, XV,
Fleuri, évêque démissionnaire do Fréjus, est nommé précepteur de
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Louis XV, XIV, 61 î. — Édncalion qu’il lui donne, X\% 117; il quille la cour et y revient tout de suite, ibid.; entre au conseil d'Élat, 118 ; fait le duc de Bourbon premier ministre, 121; est hostile aux jansénistes, 143; prend le parti des constitutionnaires contre le pape Benoit XIII, ibid.; renverse le duc de Bourbon, 145, 146; engage Louis XV à déclarer qu'il entend gouverner par lui-mème, 147; est fait cardinal, ibid.; débuts de son administration, économe et paciGque, 148 et suiv.; il se lie étroitement k l’Angleterre, 15t; laisse dépérir la marine, ibid.; aide Robert Walpole à se maintenir au ministère, 154; congrès de Soissons, où il est premier plénipotentiaire; campagne diplomatique qui assure la paix de l'Europe, 155 ù 160; il adoucit un peu le sort des protestants et persécute les jansénistes , 160; lutte avec le parlement, 164 et suiv.; est contraint par l'opinion à soutenir en Pologne les intérêts do Stanislas Lesezinski, 173 et suiv.; CO qu'il fait en ce sens, 176 à 181; alliance avec le Piémont et l’Espagne contre l’Autriche, 181, 18Î; guerre à l'Autriche, 183; paix de 1736 et négociations qui la précèdent, 197 à Î06; il donne au roi des préventions contre la reine, Î07 ; tolère M"* do Mailli, 108; capitule sur la morale, mais sauve la caisse, 209; état de la France sous son administration, 209 à 217 , sa médiation entre la Turquie, la Russie et l'Autriche, 221; traité défensif, ménagé par lui, entre la Suède et la Turquie, 222; traité de commerce avec la Turquie, ibid.; il pacifie la république do Genève, 223; repousse la Corse qui s'olfre à la Franco et la remet sous le joug do Gènes, 223, 224; envoie une flotte au secours de l’Espagne, en guerre avec l’Angleterre, 228 ; embarras où le jette la mort de l’empereur Charles vi, 231 et suiv., 235, 236 ; traité d'alliance avec la Prusse, 238 ; traités do commerce avec la Suède et le Danemark, ibid. nota; il envoie deux armées en Allemagne, ibid.; détourne l’électeur de Bavière d’assiéger Vienne, 239; s’humilie devant l’Autriche pour obtenir la paix, 230, 231 ; ordonne au comte de Belle-Islo d’évacuer Prague à tout prix, 233; meurt, 256; jugementsur son administration, ibid.; ses mesures contre le club de V Entresol, 356; et les loges maçonniques, 359.
FLEimiAD n’AnuE.NONviLLE, garde dos sceaux, auteur de la loi qui punit de mort le vol domestique, XV, 126; est destitué, 155.
Flel'riai; de Morville, ministre des affaires étrangères sous le duc de Bourbon et destitué par Fleuri, XV, 154, 155.
Fleurieu (chevalier de), directeur de la marine, inspire au ministre Sartineses meilleures mesures, XVI, 41 3 note; instructions qu’il donne à La l’eyrouse, 323 note.
DKS MATIÈnnS.
FOI
Fleurus (bataille de), XIV, 428, 129.
Flibustiers. Établissement de cette république de corsaires dans l'ilo de la Tortue, XI, 428 mit. — Ils s’insurgent contre les privilèges de la Compagnie occidentale, puis se civilisent et deviennent colons, XIII, 4 23, 4 24. — Conabaltent avec fureur les Espagnols des colonies américaines, saccagent la Vera-Cruz et Campèche, ravagent le Pérou et le Chili, XIV, 20.
Floren'ce (république do), l’Athènes du moyen âge, sa philosophie, sa littérature, ses artistes, VII, 232 et suiv.; réaction tentée par Savonarola, 240; elle paie les dettes des Médicis, 248; incidents du passage de Charles vni à Florence, 231, 238, 259, 260; hostilités passagères contre la France, 277; hostilités contre les républiques voisines, 2S3; catastrophe de Savonarola, 283 et suiv.; tentative contre Piso, avortée, 327; nouvelle entreprise couronnée de succès, 378 note; elle retombe sous le joug dos Médicis, 44 0. — Entre dans une coalition contre l’empereur, VIH, 82; restauration de la république, 402; sa dernière lutte et sa chute, 4 02 et suiv.
Florentivs, préfet du prétoire on Gaule sous Constance, I, 307.
Flores d’Avila (le marquis de), gouverneur de Perpignan, rend cette place à l’armée française, XI, 372.
Florus (Julius), Trévire, se révolte contre la domination romaine et sa mort, I, 223, 224.
Florus, diacre lyonnais. Son livre sur l'élection des évéques, II, 378 ; son poëme sur le démembrement de l’Empire, 421.
Flores, Gis de Philippe i" et de Bertrade de Honlfort, III, 209.
Flotte (Pierre), chancelier sous Philippe le Bel, dirige les poursuites contre Bernard de Saissel, IV, 425; son ambassade à Rome, ibid. et suiv.; comment il traite la bulle AuscuUa fiti, 429; son discours au.x États-Généraux, 430; il suit on Flandre l’armée de Robert d’Artois et périt à la bataille de Courtrai, 437, 444.
Flotte (Guillaume), Gis du précédent, V, 74.
Foix (le comte de] va à la première croisade, III, 479; assiste Alphonse- Jourdain, comte de Toulouse, contre le duc d’Aquitaine, III, 294.
Foix (le comte dé) (nouvelle branche] embrasse le parti d’Orléans, V, 307; passe au parti bourguignon, 524. — Guerroie contre Bernard d’Armagnac, VI, 22; revient au parti du dauphin, 64; se tourne Anglais, 71; 80 retourne Fiançais, 92; obtient le comté de Bigorre, 110; meurt, 405.
Foix (Gaston de Grailli, comte de) envahit la Gascogne anglai.se, VI, 433, 430, 431, 433 ; ses relations de parenté avec les rois d’Aragon et
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deNavarro et ce qu’elles am6nonl, ;î36, 510; il soulient Louis xi contre la Liffue du Dim public, 537. — Sidgo aux Élats-Gdni?raui de 1468, VII, 29; entre dans une nouvelle ligue contre Louis xi , 65; meurt, 83.
Foix (le comte do), neveu do Louis xi, devient roi de Navarre, VII, 140 noie,
Foix (Catherine de), reine de Navarre, dpouse Jean d’Albret, VII, 200 note. — SIcurt, VIII, 4 note.
Foix (Gaston de), duc do Nemours, héritier do la branche de Foix-Narbonne, VU, 347 noie; est fait gouverneur du Milanais, 397; repousse l’invasion des Suisses, 398; dégage Bologne assiégée, 399; prend Brescia, 400; entre en Romagne, 404; périt à Ravenne, 403 et suiv.
FoiX (Germaine de), fille du vicomte de Narbonne et nièce de Louis xit, épouse Ferdinand le Catholique, VII, 353; hérite d« droits de son frère, Gaston do Foix, sur la Navarre, 4M.
Foix (Françoise do), comtes.se de Cliàteaubriant, maîtresse de François 1", VII, 438. — Comment elle finit, VIII, 92, 93.
Foix (Lescun, maréchal de) attaque infructueusement le Modénais, VIII, 17; défend Parme contre les troupes de l’empereur et du pape, 19; est chassé de Milan, 20; amène un renfort à l’armée d'Italie, 23; combat à La Bicoque, 26; rend le Milanais aux ennemis, 27; détruit les brigands de l'Anjou, 41; péril à la bataille de Pavic, 62, 65.
Foix (Paul do), conseiller au parlement, est jeté à la Bastille, VIII, .300. — Perd son office, puis le recouvre, IX, 31 note; est envojé comme ambassadeur près de la reine d’Angleterre, 294.
Foix (Louis de), archilecto français, constructeur de l’Escurial et do la Tour do Cordouan, X, 473 note.
Folano, prédicateur florentin, meurt do faim dans un cachot du château Saint-Ange, VIII, 122.
Fomjuet, troubadour d’abord, puis moine do Citoaux, est fait évêque de Toulouse, IV, 24; y organise la guerre civile, 43; en est chassé, 44 ; y rentre en triomphe, 54 ; perversité qu’il déploie contre les Toulousains et leur comte, 102, 103, 146, 147; il préside à Toulouse le tribunal de l’inquisition, 153 ; sa mort, 136.
Fontaine (La) écrit des élégies en faveur de Fouquet, XIII, 41 ; sa vie, son œuvre littéraire, 205 â 209. — Il loue la révocation de l'édit de Nantes, XIV, 65; meurt, 244; après avoir soutenu la cause des anciens contre les modernes, 249; se plaisait dans la société du Temple, 231 ; ses opinions politiques et religieuses, sa conversion in extremis,
Fontainebleau (cbiloau de), vieux manoir de saint Louis, agrandi cl somptueusement décoré par François i", VIII, <34 et suiv.
Fontaines (Godefroi de), chancelier de l’Église et de l’Enivcrsilé do Paris. Sa doctrine touchant le principe de l'individualité, IV, SSI.
Fontaines (Pierre de), grand légiste, IV, 293, 5G7.
Fontaines (le comte de), général lorrain au service do l'Espagne, combat et meurt h Rocroi, XII, <63, <66.
Fontanges (M“* de), maîtresse do Louis xiv, XIII, 610.
Fontanon, jurisconsulte, membre du conseil général de la Ligue, X, <34.
FoNTEii's, proconsul, sauve Massalie et Narbonne; ses excès, I, <J7, <28; il est accusé par les habitants de la province et doTcndu par Cicéron, qui le fait acquitter, ibid.
Fontenai-Mareltl, ambassadeur do Franco à Londres, XI, 392. — A Rome, XII, 247 ; reconnaît la république napolitaine et engage le duc de Guise à tenter la fortune, 248, 249.
Fontenellb. Ses écrits, ses relations avec la société du Temple, XIV, 231, 252; secrétaire perpétuel de l'Académie des sciences; scs Éloges, 260; ses Dialogues des morts, 308. — Scs relations avec Dubois, pour lequel il rédige le manifeste qui précède la déclaration do guerre à l'Espagne, XV, 97; cartésien on physique, il tend, en métaphysique, au sensualisme, 331 ; aperçu prophétique signalé dans sa dernière publication, 426.
Fostenoi (bataille de), XV, 280 et suiv.
Fontevhauld (abbaye de), III, 214 note,
Fontbailles, confident de Cinq-Mars, et son complice XI, 334, 533; va négocier en Espagne, 356 ; et traite avec Olivarez au nom do Cinq-Mars, dos ducs d'Orléans et de Bouillon, 562.
Fohbin ( Palamède de ), prend possession do la Comté de Provence au nom do Louis xi, VII, <47.
Forbin (le bailli de), bloque le port de Collioure, XI, 559.
Forbin, marin français, XIV, K 4; enlève un grand convo'r anglais portant des troupes et des munitions en Espagne, 475; commando une escadre chargée de porter en Écosse le prétendant Jacques Stuart, et le ramène sans qu'il ait débarqué, 496, 497.
Forbonnais (Véron do), chef des bureaux du controleur général Silhouette, auteur des Recherches sur les finances de la France, achète une charge de conseiller au parlement de Metz, et débute par soumettre scs propriétés à la taille, XV, 362 noie. — Combat à certains points de vue les économistes, XVI, 293.
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Forcalqcier [Io comte de), est do la première croisade, III, 479.
Force [Io duc de Gaumont La], échoppe au massacre de la Saint-Barthé- Icmi, IX, 324. — Est auprès d'Henri iv, après la mort d’Henri ni, X, 4 78 nota ,■ est gouverneur du Béarn, 523 ; accompagne Henri iv à l’arsenal, le jour de la mort de ce prince, 568. — Ilamène son cadavre au Louvre, XI, 3; se soulève contre la cour, 95; conseille au parlement do Pau de se soumettre au roi, 463; adhère aux résolutions do l’assemblée protestante de La Rochelle, 471 ; qui l’investit d’un commandement, 473 ; est chassé du Béarn par le duc d’Ëpernon, 474; accablé par les forces supérieures du roi, 476; s’enferme dans Montauban , 477; recommence la guerre en Guienne, 484; se soumet au roi, et devient maréchal, 187; est président adjoint de l'assemblée des notables de 4626, 246 ; commande une division de l’armée de Piémont, 328, 339; est rappelé, 342; défait les mercenaires liégeois du duc d'Orléans, 358; commande l'armée de Champagne, prend Vie et Moyenvic, en Lorraine, 367; envahit le Palatinal, 378; poursuit le duc d’Orléans on Bourgogne, 379; en Languedoc, 381; bat les rebelles du Vivarais, 382 ; campagne en Lorraine et dans l'éloctorat de Trêves, 403, 406,408; campagne dans la haute Alsace et la vallée du Rhin, 421, 422; autre campagne on Lorraine, 435; il reçoit, sur les degrés de l'bôtel de ville, les enrôlements des volontaires parisiens,453; couvre le siège de Saint-Omer, 484, 485; prend Renti et le Catelet, ibid.
Force (le marquis de Gaumont I.a), fils du précédent, est élu par l’assemblée do La Rochelle chef du cinquième cercle, XJ, 473; est cliassé du Béarn, 474; s’enferme dans Montauban, 477; recommence la guerre en Guienne, 484. — Embrasse le parti du prince deCundé, XII, 384.
Force (le duc de La). Persécutions qu’on lui fait souffrir, ainsi qu’à la duchesse sa femme, pour leur faire abjurer le protesiaotismo, XIV, 54 , nota.
Forêt (Pierre de La), archevêque de Rouen, chancelier do France, ouvre les États-Généraux do 4355, V, 137; ot do 4336, 460 ; devient cardinal, 469.
Forhigm (combat de), VI, 443.
Forxovo (bataille de), ATI, 274 et suiv.
Fortunatcs (Venantius), fait un épithalame en vers latins aux noces de Sighebert et de Brunebilde, II, 43.
Fosse (M"* La). Sa guérison miraculeuse, XV, 467, 468.
Fosse (La), peintre, XIV, 237.
Fosse (La), poËle dramatique, auteur du Manlius, XIV, 2li, noie.
Fossecse (M“* do), maltresse du roi do Navarre, I.X, 52i note.
Foucadd (les), filles du procureur Foucaud, calvinistes et martyres, X, 76 noie.
Foucaut, intendant du Béarn, convertit les protestants de sa province, XIV, 40 et suiv.; va faire la même opération en Poitou, 43.
Foücqüei (Jean), do Tours, peintre sur vélin, VI, 470.
Foclon, peintre portraitiste, VIII 134.
Foulon, intendant des finances, XVI, 285 note ; est proposé pour contrôleur général, et écarté, 51 1 .
Fouloces, archevêque ^de Reims, chef du parti karolingien, appelle Gui de Spolèto pour le faire régner en Franco, II, 486; appelle secrètement h Reims, dans le même but, le jeune Karle, fils posthume de Lodewig le Bègue, et le sacre roi, 492; sa mort, 495.
Foulqües-Nebba, comte d’.Vnjou, soutient Hugues Capet, III, <9; acquiert une partie de la Touraine, 21; prend Nantes, 30; bat les Bretons, 31; sa superstition, sa cruauté, 43 et suiv.; son intervention dans les affaires do famille des rois do France, 60, 65; sa mort, 73.
Foulques iv, le Ilechin, comte d’Anjou et do Touraine, se bat pendant neuf ans, pour la succession de Geolfroi Martel, son oncle, contre GeolTroi le Barbu son frère, 111, 103; prend la défense de la commune du Mans, 129; fait la guerre au roi Philippe i", ravisseur de sa femme, 151; aide le comte du Maine h reconquérir son domaine, 196; se réconcilie avec Bertrade, 209.
Foulques v, comte d’Anjou, acquiert par mariage le comté du Maine, III, 196; fait la guerre è Louis le Gros, 214; l’assiste contre le roi d’Angleterre, 217, 219, 273; revendique la charge de sénéchal do France, ibid.; prend Alençon, 276; aide Louis le Gros contre le comte d’Auvergne, 283; va en Palestine, et en revient templier, ibid.; soutient les Normands révoltés contre le roi d’Angleterre, 284; assiste Louis le Gros contre l’empereur, 286 ; contre le comte d’Auvergne, 287; marie son fils Geofl'roi à l’héritière d’Angleterre, lui abandonno scs États, épouse la fille du roi de Jérusalem, et règne après lui, 296; meurt, 427.
Foulques, curé deNeuilli-sur-Marne. Singulière allocution qu’il adresse à Richard Cœur-de-Lion, III, 568; il prêche la cinquième croisade è Arcis-sur-Aube, 568 et suiv.
Fouquet de la Vabexne, contrôleur général des postes, introduit les jésuites auprès d’Henri iv, X, 531.
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FoveiET (Nicolas), procureur général au parlement do Paris, quitte celle ville après la journée du 4 juillet 46jî, XII, 418; partage avec Servicn la surintendance des finances, 414; agrandit sa position, et en abuse, 4S3; emploie des expédients funestes, 467, 468; s'enrichit de la misère du soldat, 494. — Son origine, son faste, scs espérances, XIII, î, 3; membre du conseil secret do Louis xiv, 5; il prend des mesures tendant au développement du commerce maritime, 4 4, 45; retranche un quartier des renies do l’hôlcl do ville, 48; désordre do son administration, 49, 20, 21; dénoncé à Mazarin par Colbert, il se précautionno contre un orage, 25; se prend do querelle avec son frère, 26, 2” nota; s’efforce do tromper le ro^ sur l'état des finances, 20, 27; vend sa charge do procureur général, 28; adre.sse scs voeux à M'“ de La Yallière, 29; fête do Vaux, iWd.; son arrestation, 31; son procès, 40 et suiv.; sa condamnation, sa captivité, sa mort, 44, 45.
Foi'qvet (l'abbé), frère du surintendant, XIII, 2; avec lequel il a une querelle scandaleuse, 20 note.
Foi'quet, général prussien, défait par le général autrichien Laudon, XV, 507.
Founcnoi, avocat, travaille avec Lamoignon à Vunificalion des coutumes, XIII, 78 nota.
Foukcboi, chimiste français, XVI, 549.
Focriëb calcule le refroidissement de la terre, XVI, 31 note.
Focrcceüx (M. de), contrôleur général des finances, XVI, 582, 583.
Foüs (fêle des), III, 562 note.
Fox (John), capitaine anglais au service des Gantois, les trahit, VT, 502.
Fox (Henri), ministre anglais, XV, 475.
Fox, homme d’étal anglais, fils du précédent, combat la mise en interdit du port de Boston, XVI, 407; prêche en vain la conciliation, 409; soutient la cause de la tolérance religieuse, 452; devient ministre, 467; se relire, 473; se coalise avec lord Norlh, ibid.; rentre au pouvoir avec lui, 485; chef de l’opposition, combat le traité do commerce de 4786 avec la France, et tout rapprochement avec elle, 566 note,
Fragonard, peintre, XVI, 460.
Franc-Fief (droit de), X, 444.
Franc-Maçonnerie. Caractères de celte institution; son introduction en France; son utilité, XV, 399, 400. — Modifications qu’elle subit à lu fin du xviii* siècle, XVI, 526, 529, 532; parti que Mirabeau croit en pouvoir tirer, 535.
Franc (le) de I'ojipig.nan, archevêque de Vienne, présente au roi les
doléances de l'assemblée du clergé, XVI, 353; pousse le clergé du Dauphiné dans les voies révolutionnaires, 510.
FnANCE. Sa constilution physique, I, îl. — A quelle contrée s’appliquait autrefois cette dénomination, II, 30; France féodale, après le traité de Verdun, 421, 423; duché de France, 487; son étendue, 503; le duc do France est élu roi, 54G, 547. — Son domaine, ou dotnem» d» ta Couronne, moins étendu que l’ancien duché, III, 205; acquisition d’une partie du comté de Sens, du Yexin, du comté de Bourges, ibid.; droit do la couronne sur les villes épiscopales, tbid.; acquisition de l’Aquitaine, 299, 300; perte do l’Aquitaine, 460; acquisition de l’Amiénois, 507; confiscation et conquête de la Normandie, de l’Anjop, du Maine, du Poitou, 572 et suiv. — Conquête du Bas-Poitou, de la Saintonge, do l’Angoumois, du Limousin, du Périgord, IV, 121, 122; le Languedoc assuré à la maison royale, 448 et suiv.; transaction avec le roi d’.Angleterrc, qui recouvre le Périgord, le Limousin et la partie méridionale do la Saintonge, 261 ; réunion définitive de l’héritage des comtes de Toulouse, Toulousain , Querci, Rouergue, marquisat de Provence, Poitou, Auvergne, Aunis, partie de la Saintonge et do l’Angoumois, 348; acquisition par mariage de la Champagne et de la Navarre, 356, 357; réunion de Lyon à la France, 500; réunion définitive de la Champagne et de la Brie, 521 , 531 , 535. — V, 2 ; restitution de la Navarre, 2 ; état de la France, comparé à celui de l'Angleterre au commencement des guerres contre les Anglais, 35 et suiv.; acquisition du Dauphiné, 71, 416; de Montpellier, 116, 417; état de la France en 1358, 218,'2I9; perte du Périgord, du Rouergue, du Querci, du Bigorre, du Poitou, do la Saintonge, de La Rochelle, do l’Angoumois, du Limousin, de Montreuil-sur-Mer, do Calais, de Guines, du Ponthieu, abandonnés au roi d’Angleterre par le traité de Brétigni, 227; la Bourgogne réunie à la couronne, 234, et presque aussitôt distraite en faveur du quatrième fils du roi Jean, 238, 239; abandon de Lille, Douai, Orchies au comte de Flandre, 270; recouvrance du Querci et du Rouergue, 272; de l’Angoumois, do La Rochelle, 288, 289; du Poitou, 291; conquête partielle de la Guienne, 296; et du Périgord, 315, 316; reprise du comté d’Évroux, 317, 318. — Situation désespérée de la France en 1429, VI, 132 et suiv.; cession de la Picardie au duc de Bourgogne, 337; bienfaits de l’administration do Jacques Cœur, 41 1 ; conquête de Bordeaux, do Bayonne, de la Guienne, du Périgord, 450 et suiv.; acquisition du Roussillon et de la Cerdagne, 537; rachat partiel de la Picardie, 542. — Reprise de la Bourgogne, Vil, 121, 122; do toute la partie de la Picardie qui était restée au duc
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de Bourgogne, 123; acquisition do l’Anjou et de la Provence, 14f>, 147; réunion do la Bretagne h la Erance, 218, 219, 301 et suiv., 335 et suiv.; abandon du Roussillon et de la Cerdagne, 223; prospérité do la Franco sous Louis xii, 378, 379. — Perte de Tournai, VUI, 16; conquête des Trois-Évêcliés, 414 et suiv., 476. — État moral do la Franco au début des guerres do Religion, IX, 103 et suiv. — Situation politique en 1390, X, 234; acquisition do la Bresse, 510. — Réunion du Béarn b la couronne, XI, 163 et suiv.; acquisition do l’Alsace, 497 et suiv.; conquête du Roussillon : Colliouro, 538; Perpignan, 572. — Acquisition définitive, par le traité de Munster des Trois-Évêcliés et do l’Alsace, XII, 268; prise do Dunkerque; cette ville e'St cédée à l'Anglcterro, 497; acquisitions do la France, par le traité des Pyrénées, en Artois, en Flandre, cnHainaut, dans lo Lüttotnbourg, 342; Acquisition définitive du Roussillon, ibid. — Du duché de Bar, du comté do Clermont en Argonne, de Stenai, Dun, Jametz et Moyonvic. rachat de Dunkerque, XIII, 286; conquête do Douai, Lille, 317 et suiv.; et autres villes, cédées par l'Espagne au traité d’Aix-la-Chaj)elle, 339; conquête de la Franche-Comté, 437 et suiv.; de Valenciennes, Cambrai et Saint-Omer, 500 et suiv., cédées par l'Espagne, ainsi que Bouchain, Condé, Aire, etc., au traité de Nimegue, 526, 333; réunion do Strasbourg b la France, 580 et suiv, — État de la France en 1693, XIV, 189; vers 1700, 330 à 335; on 1709, 506 et suiv. — Sous Fleuri, XV, 209 à 217; acquisition do la Lorraine, 199, 201, 204; état moral au milieu du x' iii’ siècle, 325 et suiv. — Acquisition delà Corse, XVI, 251 et suiv.
FBANCE-TonQUiiî, pamphlet dirigé contre Catherine de .Médicis, IX,
Fbaxche-Comté, conquise deux fois par Louis xiv, XUI, 332 à 337, 339, 438, 439.
FnANCiîi, sculpteur provençal, XII, 146 note.
Fhanco-Galua, IX, 34 note, 370.
François d' Assise (saint), fonde l’ordre des Frères-Mineurs, IV, 60 et suiv.
François i", duc de Bretagne, succède à son père Jean vi, VI, 432 ; combat les Anglais, 433, 434, 437, 446; son crime et sa mort, 511.
François ii, duc de Bretagne, VI, 513; rend hommage b Louis xi, 333; fait alliance avec le comte do Charolais, 542; question débattue entre lui et le roi, 546; son rôle dans la Ligue du bien public, 550, 560, 564, 570. — Dans les querelles do Louis xi avec son jeune frère, VU, 5, 6, 28, 29, 34, 49; il refuse l'ordre de Saint-Michel et accepte la
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Toison-d'Or, 51; se rapproche de la Franco, 35; recommence à intriguer avec le duc de Guienne, 65; s'accommode avec le roi, 98 noie; est toujours hostile à la France, 451, 452; s'abandonne h un favori nommé Landols, 492, 494; dont on le délivre, 498; entre dans la ligue des grands vassaux contre Anne de Beaujeu, 200; établit à Vannes un parlement indépendant, 204; embarras qu’il s’attire et revers qu’il essuie, 203, 205; il demande la paix, 207; meurt, 208.
François de Paule (saint), est mandé par Louis xi. Vil, 453 ; console Jeanne de Franco de son malhour, 304.
François i", d’abord François d’Orléans, comte d’Angouléme, VU, 348; est fiancé à la fille de Louis xii, 354 et suiv.; devient duc de Valois, 442; fait la guerre en Navarre, ibid.; en Picardie, 423; se marie, 428; monte sur le trône, 434; scs premières mesures, 437; sa passion pour Françoise do Foix, 438; préparatifs de la guerre d'Italie, 439, 444 et suiv.; expédition en Italie, et bataille de Marignan, 445 et suiv.; traité avec le pape, et conférences do Bologne, 431, 452; son retour en France, 433; traité do Noyon, 456; alliance perpétuelle avec les Suisses, 438 ; débats sur le concordat, 462, 463; édit sur la chasse, 464 noie; son goût pour les arts, ses mœurs, son talent poétique, 475 et suiv.; il rachète Tournai, 483; envoie un corps auxiliaire au roi de Danemark, 486 note,- fonde le Havre, 487; traite avec l’empereur, les rois d’Espagne et d’Angleterre, ibid.; il dispute h Charlcs-Quint la couronne impériale, 489 à 496; entrevue du camp du drap d'Or, 504; il est blessé par .Montgommeri, 503. — Expédition en Navarre, YUI, 4; siège de Mézières, 42; guerre dans le Ilainaul, 4 3 et suiv.; désordres financiers, 22; perte du Milanais. 26 ; guerre avec l’Angleterre, 29 ; altercations avec le connétable de Bourbon, et mesures prises contre lui, 44, 38, 39; le comte de Saint- Vallier cl Diane de Poitiers, 43; guerre en Provence, 57; expédition en Italie, siège et bataille de.Pavie, 58 à 66; captivité du roi, 67 à 88; traité de Madrid, 89; qui n’est point exécuté, 90 et suiv.; négociations avec les gouvernements italien.s, 94, 92; Anne do Pissoleu, ibid.; pacte avec Henri viii, 402; nouvelles négociations avec l’empereur, 405 et suiv.; i’Italie reconquise et reperdue, 407 et suiv.; traité de Cambrai, 446 et suiv.; le roi épouse Êlconore d’Autriche, 419; abandonne tous ses alliés d’Italie, 420 et suiv.; ce qu’il fait pour l’industrie, le commerce, la navigation, les arts, les sciences, 4 23 h 446; scs oscillations dans la quc.stion religieuse, 449, 434, 460, 468, 182, 222, 223 et suiv., 286, 331 et suiv.; annexion de la Bretagne à la France, 177 noie; nouvelle entrevue avec Henri vin, ibid.; nouvelle
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guerre contre l’empereur, ÎI9, iî9 et suiv., Î37 et suiv.; traites avec le sultan, Î44, Î4S ; campagne en Artois, Î47 ; conférences do Nice et d’Aigucs-Mortes, îot et suiv.; maladie du roi, Î54; traité de Tolède, ÏÜ3; passage de Charlcs-Quint à travers la France, Î37 et suiv.; nouvelle guerre, Î79 et suiv.; insurrection do La Rochelle, Î8i et suiv.; guerre dans le Hainaut, 288, 290; guerre en Cluimpagnc, 294 et suiv.; traité de Crépi, 305; expédition contre l'Angleterre, 337; changement de front do la politique française, 341, 342; paix avec l'Angleterre, 348; mort do François i", 337.
François de France, fils aîné de François i", est fiancé à Marie d’Angleterre, VII, 480. — E.st livré en étage aux lîspagnols, VIII, 90^ comment on le traite en Espagne, 118; son retour en Franco, 119; il est proclamé duc do Bretagne, 178 nolt; meurt, 239.
François ii, roi de France, d’abord dauphin, VIII, 373; épouse Mario Stuart, et prend le litre do roi d’Écosso, 464 ; reçoit h la tête une assiette lancée par son père à Dandelot, 407 ; prend les armes d’Angleterre, 473. — Monte sur le trône; est gouverné par Mario Stuart et par les Guises, IX, 18, 20, 21 ; est sacré à Reims, 22; conjuration d’Amboiso, 34 et suiv.; assemblée des notables, 49; États Généraux convoqués à Orléans, 32 et suiv.; complicité de François ii dans les embûches dressées contre le roi do Navarre, 59; il tombe malade et meurt, 59 et suiv.
François, duc d’Alençon, quatrième fils d’Henri ii, IX, 18 ; on pense à lui faire épouser la reine d’Angleterre, 278, 291, 293; ne prend, aucune part à la Saint-Bartbélemi, et défend la mémoire do l'amiral, 335 noie; rôle qu’il joue au siège do La Rochelle, 355, 337 et suiv.; ses prétentions, ses intelligences avec les huguenots, son projet de fuite, hientôt abandonné, 373 et suiv.; va recevoir au pont de Beauvoisin son frère Henri ni, 406; conspire contre lui, 412; sa fuite et sa révolte, 418 et suiv., 425; il fait la paix, et devient duc d’Anjou, etc., 427; siège aux premiers États de Blois, 440; montre tout à coup un grand zèle contre les huguenots, 447, 462; leur fait la guerre, 463, 464; ses visées, 475; il quitte la cour, et fait une expédition en Flandre, 481 et suiv.; négocie la Paix de Fleix, 499; demande la main de la reine d’Angleterre, ibid.; seconde expédition en Flandre, après qu’il a accepté le sceptre dcsProvincos-Unies, 501,
' 503, 504; ses fiançailles avec Élisabeth et sa déconvenue, 508; il est
proclamé duc de Brabant, 509, 510; ses folios en Flandre, 313 et suiv.; son retour en France, 517; sa mort, 523, 524.
François Hyacinthe, duc mineur de Savoie, XI, 481 ; meurt, 482.
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François i", empereur d’Allemagne, d'abord duc de Lorraine, et fiance à l’archiduchcsso Marie-Thérèse, échange la Lorraine et le duché do Bar contre la Toscane, XV, 197 h îOi; dont il prend possession, 20."i; commande l’armée autrichienne contre les Turcs, qui le refoulent sur Belgrade, SîO; marche au secours do Prague, et se relire précipitamment lorsqu'elle est prise, 2’»3, 2’i4; s’établit fortement dans les montagnes qui séparent le haut Palatinat de h Bohême, ÏÔ2; gardo la neutralité quant h la Toscane, Ï55; est élu empereur, 2S3; a lo titre sans la fonction, 291. — Meurt, XVI, 265.
FnANCouRT, chancelier du roi de Navarre, victime do la Saint-Barlhélemi, IX, 324.
Francs-maçons. Apparition de ces confréries d’ouvriers, III, 409, 410.
Frangipani, Hongrois, agent du gouvernement français à Constantinople, VIH, 88, 91.
Frank (Guillaume), mot en musique les psaumes do Marot, VIII, 287, note.
Frank (Sébastien), VHI, 503.
Franklin (Benjamin), demande que le Canada soit enlevé à la France, XV, 470 ; met en avant un projet d’union fédérale qui n’est pas adopté, 474 ; agent des colonies américaines, indique à William Pitt les meilleurs moyens d’attaquer lo Canada, 533. — Démontre théoriquement et par des eapérionces l’identité du fluide électrique et de la foudre, XVI, 19; vient à Paris, 393; son entrevue avec Voltaire, 394, 395; il est chargé par le congK's de Philadelphie de préparer le plan de la confédération américaine, 410; concourt h la rédaction de l’acte par lequel les États-Unis proclament leur indépendance, 417; les représente à Paris, 419, 420; négocie et signe le traité d’alliance entre eux et la France, 423, 424; est reçu par Louis xvi en audience solennelle, 426; négocie la paix de 1783, et la signe trop tôt, 482 et suiv.
Franks. Leur première apparition dans l’iiisloire, sous ce nom, qui remplace celui d’Istewungs, I, 267; ils aident les Goths h vaincre Uécius, 269; se ruent sur la Germanie romaine et la Belgique, ibid.; sont refoulés au delà du Rhin par Posthumus, 270 ; quelques-uns dévastent la Gaule, puis l’Espagne et l'Afrique, 272 ; grands ravages des Franks dans la Gaule, 276; ils sont battus et refoulés par l’empereur Probus, 277; échantillon do leur audace et de leur esprit d’aventure, 278; Mavimien saccage leur territoire, 2S3; guerre avec les Romains, 287, 290, 293, 297, 302, 305, 306; leurs progrès lors rie
. l’avénement de Julien, 306; Julien les lient en respect, 31 1 ; invasion
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nouvcllo; ils détruisi'iil une armée romaine, 3Î6; Stilicon les arrêU*, 330 ; ils battent les Wandales, et sont battus par les Alains, 33C ; faccjgcnt Trêves et envahissent la Tongrie, 344 ; nouvelles irruptions, nouveaux ravages; leur manicro do combattre, 307, 308: leur religion, 403; situation dos tribus frankes à l’avénemenl du Chlodowig, 409.
Kbanqiet d'Abbvs, capitaine bourguignon, vaincu par Jeanne Darc, VT, Î26.
Fbanqievilli:, de Cambrai, sculpteur, X, 476. — XIII, 229.
Fbacget, commandant de Fontarabio, est dégradé de noblesse pour avoir rendu cetto place à l’ennemi, VIII, 47.
Fbba, déesse des Germains, I, 21 2.
. Fbêuéuonde, comment elle devient femme do Iliipcrik, II, 41, 42; elle est a'pudiée, 43; redevient concubine de Ililperik, 46; puis sa femme, 47; fait assassiner Sighebert, 53, 56; son influence sur llil- [vorilc, et Tusage quelle on fait, 56 à 74, pastim; ses crimes, 71, 72 ; comment elle devient veuve, 78; son habile conduite, 79, 80; elle tente d'assassiner Brunebilde, 8) ; ses menées, 87 ; nouveaux attentats, 87, 88, 89, 93, 94; son expédition contre les Âustrasiens, stratagème qu’elle imagine à la bataille de Truccia, 402; ses derniers succès et sa mort, 405, 406.
Fréoébic db HouB.NSTAUFFEn, duc d’Alsace et de Souabe, dispute la couronne impériale à Lother do Saxe, 111, 293.
FaÉnéaic, dit Oarberotate, duc do Souabe, neveu de l’empereur Conrad, prend la croix à la voix de saint Bernard, III, 432; est élu empereur
. après son oncle, 474 ; prend le parti du pape contre les Romains, Md.; réunit par mariage la Franche-Comté à ses domaines, Md.; prétend au pouvoir absolu, 472; échoue, 473, 498 ; prend la croix, 529; ses succès en Asie, et sa mort, 540.
Frédéric ii, fils do l’empereur Henri vi, lui succède en Sicile, III, 555 noM. — Est proclamé empereur par le pape et le parti gibelin tout à la fois, IV, 67; devient l’adversaire du pape, 474 et suiv.; son expédition en Palestine; il devient roi titulaire de Jérusalem, 473; guerre qu’il soutient contre le pape, 474; suite de scs démêlés avec Grégoire IX, 484 et suiv.; ses querelles avec Innocent iv, 497, 202, 208; sa mort, 240.
Frédéric, petit-fils de l’empereur Frédéric ii, hérite des duchés d'Autriche et de Souabe, IV, 240; est dépouillé de l'.Autricbe par l'empereur Bichard, s’associe à l'entreprise de Conradin contre Charles d'Anjou, et périt avec lui, 320, 321.
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FnÉuKiuc d’Aragon, est éUi roi par les Siciliens, IV, 389; traité entre lui et Charles ii, roi de Naples, ibid.; il est reconnu roi par le pape Bonifacc viil, 448, 4i9.
Frédéric D'AurnicnE, empereur, VI, 412; demande les secours do Charles vu contre les Suisses, 413. — Négocie le mariage de son fils Maximilien avec Mario de Bourgogne, VU, 79; son entrevue avec Charles le Téméraire, 80, 81; il vient au secours de Nouss assiégée par CO prince, 91; fait la paix avec lui, 91; .secours qu'il accorde h son fils contre Louis xi, 136; contre los Flamands, 210; sa mort,
Frédéric, prince de Tarente, frère du roi de Naples Alphonse n, commando la flotte napolitaine, VII, 252; échoue dans une entreprise contre los Génois, 256 ; règne après son neveu Ferdinand ii, 282 ; ses olfres à Louis xii, 329; sa chute, 331.
Frédéric, duc do Saxe, VII, 490; refuse la couronne impériale, et vote pour Charles-Quint, 496; fonde l’université de Wittemberg, 509; s’entremet aupri’S du pape en faveur do Luther, 520; est vicaire do l'empire, 522; protège Luther, 530, 531.
fRÉDÉBic, électeur palatin, accepte la couronne do Bohème, offerte par la diète do ce pays, XI, 153; la perd, 165; est mis au ban do l’empire et abandonné par scs alliés, 166 et suiv.; perd ses États héréditaires, 182, 188, 193, 196; entre è Municli h côté de Gustave Adolphe, 371; meurt, 399.
Frédéric i", d'abord l’électeur do Brandebourg Frédéric lit, puis roi de Prusse, entre dans les provinces rhénanes avec un corps d’armée, XIV, 107; prend Bonn, 110; se joint au prince de Waldeck, 130, renouvelle la Grande Allianct, 210; devient roi, 367; entre dans la coalition contre la France, 386; fournit un contingent do huit mille hommes pour l'armée impériale d'Italie, 445; hérite de la principauté do Neufcbâtel, 472 note; meurt, 575.
Frédéric-Auguste i, électeur de Saxe, appuie faiblement la coalition contre la Franco, XIV, 168; s’y engage plus avant, 179 note; commande l’armée impériale contre les Turcs, par lesquels il est battu, 220; se convertit au catholicisme, 289, 349; devient roi de Pologne, ibid.; est battu par le roi de Suède, 367, 407; détrôné, 426, 470, 471; restauré, 542, 588. — Meurt, XV, 173 ; ses mœurs, 343.
Fbédéric-Guillauiie i", roi de Prusse, traite è ütrecht avec Louis xiv, XIV, 573, 575. — Avec le régent, XV, 85, 86; acquiert Stetlin et une portion de la Poméranie, 102; s’allie à la France et à l’Angleterre contre l’Autriche et l’Espagne, 138; adresse do vives remon-
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Irjnces au roi de Pologne sur les excès des jesuilos de Tliorn, 139; traite avec reni|icreur, et garantit sa Pragmalique, 1B1; sa mort, ses qualités, ses brutalités, son armée, son trésor, Îi8, Ï29, 343.
FaiÎDÉRic-AuGiSTE !i, électeur de Saxo, prétendant au trône de Pologne, XV, 173; gagne à sa cause l’empereur d'Allemagne et le gouvernement russe, 177 ; est proclamé roi de Pologne, 178; prétend à la succession d’Autriche, Î31; traite avec Marie-Thérèse contre le roi do Prusse, puis avec le roi do Prusse contre Marie-Thérèse, S38; envahit la Bohème, 240, S4I; abandonne ses alliés, 250; renoue avec l’Autriche, 274; refuse la candidature à l’empire, 278, 280; s’enfuit de Dresde devant Frédéric ii, 283; vend sa neutrajité h la France, 2'Jl ; se ligue avec l’Autriche et la Russie contre la Prusse, 497; quitte de nouveau sa capitale à l’approche de Frédéric, se réfugie au camp de Pjrna, puis en Pologne, 498. — Meurt, XVI, 258.
l’iiÉuÉRic II, roi do Prusse (le Grand Frédéric), XV, 228,229, commence par augmenter l’armée formée par son père, 230; prend la résolution do revendiquer et d’envahir la Silésie, 233 et suiv.; offres qu’il fait à Marie- Thérèse, en prenant les trois quarts de cotte province, 235; bataille de Molwitî!, 237; il s'allie à la France, 237, 238 ; prend Neisse, 240; traite avecTAutriche, ibid.; pousse la Saxo contre la Bohème, ibid.; reprend les armes; campagne en Moravie; puis en Bohème, 245, 246; bataille de Czaslau, 249; nouveau traité de paix avec l'Autriche, 230; scs efforts pour décider la Hollande à rester neutre entre l’Autriche et la France, et 1a diète germanique à interposer son arbitrage, 260; il se rapproche de la Franco, 264; aide le maréchal de Noailles dans scs négociations, 266; traite avec la France, 267; avertit d’avance Louis xv de sa marche sur Prague, 270; ne réussit point parce qu’il n’est pas soutenu, 273, 274; proteste contre l'élection do l’empereur François i", 285; le reconnaît en faisant la paix après une brillante campagne qui lui assure la Silésie tout entière, 285, 286; aide la France à obtenir la neutralité de l’empire, 291; paix d’Aix-la-Chapolle, 322 et suiv.; curieuse discussion épistolaire entre lui et le roi d’Angleterre son oncle, 343; sa liaison avec Voltaire et d’autres littérateurs et savants, ses travaux littéraires, ses établissements scientiGques, 401, 402; il demande en vain au gouvernement français la liberté des prisonnières de la tour do Constance, 442; lui offre de s’unir à lui contre l'Autriche et l'Angleterre, 490; s’allie è George ii, 494; envahit la Saxe et la Bohème, 498; s’empare de Dresde, défait l'armée autrichienne, fait l’armée saxonne prisonnière, ibid.; est assailli à la fois par les Autrichiens, les Français, les Suédois et les Russes, 513; défait les Autri-
FRÉ
cliicns à Prague, 516; est battu par eux à Kolin, ibid.; marche contre les Russe», 518; veut se tuer, et fait des vers sur sa mort prochaine, 519; bat les Français et les Allemands à Rosbach, 521; subside annuel que lui fournit l’Angleterre, 526; campagne en Moravie, en Brandebourg, en Silésie, 531, 532; il est battu par les Russes, 556; les refoule en Pologne, 557; perd en Saxe un corps d’armee, ibid.; siège do Dresde, bataille de Torgau, 567; situation critique où il se trouve entre les Russes et les Autrichiens, 58i; paix et alliance avec la Russie, 585; avec la Suède, 586; il reprend Schweidnitz, 588; paix avec l'Autriche, 596. — Son caractère, ses relations avec Voltaire à Berlin, XVI, 3, 4; il accueille l'abbé de Brades, 48; offre à Diderot d'achever dans ses États l'Encyclopédie, SI ; réfute le Systime dt la nature, 4 46; ses projets contre la Pologne dont il hâte la dissolution par ses intrigues, 258 ù 264; il aide la tzarine contre les Turcs de son argent et de scs conseils, 267; amène cette princesse et Marie-Thérèse à l'idée du partage de
■ la Pologne, 271, 272; négociations et intrigues qui aboutissent 4 ce partage, 299 à 302 ; il fait avorter les entreprises de l’empereur Joseph II sur la Bavière, 437 et suiv.; fixe Lagrange à Berlin pendant vingt années, 518; fait échouer l’échange, projeté par Joseph ii, des Pays-Bas autrichiens contre la Bavière, et forme une confédération des princes allemands pour le maintien de la constitution de l'empire, 554; meurt, après avoir émancipé les Juifs, 565.
Fréoéric-Ai'guste III, électeur de Saxe, revendique, après la mort do l'électeur do Bavière Maximilien-Joseph, les alleux de la Bavière, XVI, 438; en reçoit la valeur en argent, 439.
FRÉnénic de Hesse-Cassel, roi de Suède, XV, 513 note.
Frédéric-Guillaciie II, roi de Prusse, neveu du Grand Frédéric, d’abord prince-héritier, est dominé par les mystiques allemands, XVI, 534; monte sur le trône, 565; appuie en Turquie la politique anglaise, 590; rétablit par la force des armes le prince d'Orange dans la charge de capitaine général des Provinces-ünies, 591, 592.
Fréderik, assassin de son frère Thorismond, I, 379; commando les Wisigotbs à la bataille d’OrIéhns, où il est vaincu par QEgidius,
Fréderie, fondateur do la maison de Bar, premier duc de Haute- Lorraine, II, 535; est beau-frère de Hugues Capel, 540.
Frf.cüso (Batlistino), chef du parti français 4 Gênes, est chargé de gouverner cette ville de concert avec le sire de Ravenstein, VII, 320.
Frégoso (Janus), soulève Gênes, en chasse les Français et se fait nommer doge, VII, 410; est exilé de Gênes, 417; y rentre, 419.
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FrÉ(;oso (Octavion), dogo do Cônes, Irailc secrétemenl avec lo roi do France, VII, 44i.
Frkgoso (César), assiège par tene la ville do Cônes, YIII, 107; sa mort,
Frémixet (Martin), peintre, X, 476.
Frères des écoles ciirêtienxes (institution des), XV, 348 note.
Fréret (Nicolas). Ses immenses travaux, XV, 332, 333.
Fréhon, rédacteur de l'Annét lUtérain, XVI, 50 noie.
Frecndsberg (Ceorges do), commandant du la ganle de l’empereur, son allocution h Luüier, VII, 519. — II se met à la tôte des lansquenets recrutés contre la Franco, VIII, 61; en enrôle 14,000 contre le pape, 98; meurt d'apoplexie, 100 nota.
Fret (lePôro), jésuite, décide ses confrères à porter leur opposition h la sentence dos consuls de Marseille devant la grand'chambro du parlement do Paris, XVI, 107.
Fretbouro (bataille do). XII, 194 i 196. — Siège et prise do cetto ville en 1713, XIV, 578. — En 1744, XV, 273.
Fribourg (lo comte do), delivre la Pourgogne des EoorcArurj, VI, 363.
Friborgeb (Michel), ouvrier de Gutenberg, est appelé à Paris par lo recteur de rUniversito, VU, 160.
Fbidelo, fils d’un comte de Houergue, chef do la maison des comtes do Toulouse, rend Toulouse à Karle lo Chauve, à condition de la garder comme son vassal, II, 438.
Frieuli.xcek (bataille do), XIV, 397.
Frisons, Germains inghewungs; où ils habitent, I, 114; ils attaquent les Romains à plusieurs reprises, 226; se joignent à Civilis, 133. — Reparaissent dans l'bistoire après plusieurs siècles, II, 169; après de longs et sanglants démêlés avec les Franks, sont écrasés par Karle Martel, 207, 208.
Fboissabt. Jugement sur cet écrivain, V, 467 note.
FBONTKSAc(de), gouverneur du Canada, XIII, 557. — Repousse victorieusement une invasion anglaise, XIV, 1 41.
Fuensaldaüa, général espagnol, fait une pointe en Picardie, XII, 422; prend Dunkerque, 423, 430, 434; et trois places en Champagne, 441; rentre en Picardie où il trouve devant lui Turenne, 455, 456; assiège Arras, 460; est battu devant cette place, 462, 463; se retire précipitamment devant Turenne, 469 ; est gouverneur du Milanais, 483; décide son gouvernement à traiter avec la France, 514.
Fübntes (le comte de) est nommé gouverneur des Pays-Bas, X, 307 note; rassemble une armée considérable, 376; prend Le Catelet, Doul-
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lens, Cambrai, 383, 385, 386; envoie 4,000 Suisses au duc do Savoie, 508; correspond avec le duc de Biron, 51 i.
Fccgeb [les), banquiers d'Augsbourg, VII, 396; prennent à ferme les indulgences papales, 490, 617; avancent les frais de l’élection de Charles-Quint, 491.
Fulbert, porte-étendard do Karlo le Simple, tue Robert do Paris, 11,
Fulbert,' évéque de Chartres, III, 54.
Fulbad, archichapolain du roi Peppin, reconduit b Rome le pape Étienne, II, 537 ; porte les Langobards à choisir pour roi Desiderius, 541; est abbé do Saint-Denis, 255; prend parti pour Charlemagne, au détriment du Gis de Karloman, ibid.
Fumée (Adam), médecin do Charles vu, est mis, par son ordre, à la Bastille, VI, 521.
Fumée (Antoine), conseiller au parlement, est mis h la Bastille, VIII, 500. — Élargi, IX, 31 noie.
FUrstemberc (le comte de), attaque sans succès la Champagne, VIII, 47.
FUrstemderg (le comte de), ambassadeur de l’empereur, réclame l’assistance de Louis xni pour le catholicisme et la royauté, XI, 15i.
Fdrstehbero (Guillaume do), ministre de l’électeur de Cologne, e-t enlevé par des officiers autrichiens, XIII, 436 ; dévoué h la France, 581; recouvre la liberté, redevient ministre, détruit les franchises municipales de Liège, XIY, 50; évêque de Strasbourg après son frère, aspire en vain à l’archevéché de Cologne et à l’évêché de Liège, 80 et suiv.; est abandonné par ses troupes allemandes, 409.
Fübstehbebg (Egon de), évêque de Strasbourg, chef du parti français dans cette ville, XIII, 581. — Heurt, XIV, 80.
Fust (Jean), bailleur de fonds de Gutenberg, VII, 159.
Fïrouz, habitant d’Antioche, livre une tour de cette ville aux chrétiens, III, 186.
Gabelle, établie par Philippe de Valois, V, 67, 68; étymologie de ce mot, 69; l’achat du sel est rendu obligatoire par quantités déterminées, 303. — Formes de cet impôt; révoltes qu’il provoque, VIII, 585, 380. — Ses abus monstrueux, signalés aux États-Généraux de 158{^ X, 99 note. — Son organisation en 1614, XI, 56 note. — Améliorations opérées par Cotberl, .XIII, 64, 65 ; aggravations décrétées en 1 673 et en
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1 673, 41 7, 469 ; il est ramoné au taux de 1 67î, 546. — Aggravé d'un cinquième en 1771, XVI, Î87 note; le comte de Provence, à l'assemblée des notables, en demande la suppression, 579.
G.esates. Étymologie do leur nom. Ils s'allient aux Boïes contre les Romains, I, 98; sont écrasés à la bataille de Télamone, 99; vaincus de nouveau, 100; s'opposent au passage d'Annibal, 101.
Gaetano d« Thiènt, VIII, 309; fonde l'ordre des Tbéatins, 313.
Gages (comte de), général d'une armée hispano-napolitaine; campagne peu brillante qu'il fait en Italie, XV, Ï8G, 287, 295, 296.
Gagdin, général des Matliurins, historien, VII, 133, 137 note.
Gaie science. Sens do ce mot, III, 379.
Ga'îlen, serviteur de SIérowig, délivre .son maître, II, 63; lui donne la mort sur sa demande, 68; sa fin, ibid.
GAiLLAnn, président au parlement de Paris. Sa théorie historique sur l'origine et les droits do ce corps, VIII, 94 note.
Gaillon (château de), VII, 384.
Gaiiiar, duc de Salerno, attire les Normands en Italie, III, 86.
Gaihe (l'abbé), curé savoyard, bienfaiteur de J.-J. Rousseau, XM, 63.
Gai.actorios, évCquo de Béarn, soulève ses ouailles contre les Wisigoths et se met à leur tête ; il est battu et meurt on combattant, I,
Galand (Pierre), professeur d'éloquence latine au collège de France, VIII, 144.
Galas, général autrichien et négociateur, XI, 359; combat à Nordlingen, 421; sur le Rhin, en Lorraine, 433 et suiv., 447; envahit sans succès la Bourgogne, 456; est battu par les Suédois à Chemnilz, 497. — Battu derechef, XII, 193, 205; va secourir l'clccteur de Bavière, 211.
Galas, ambassadeur d'Autriche à Londres, XIV, 345.
Galba, chef des Suessons, généralissime do la ligue belge contre César,
Galra (Sergius Sulpicius) est proclamé empereur par Vindex, I, 232; puis par le sénat et le peuple romain ; scs imprudences ; sa mort, 233 et 234.
Galerids est associé à l'empire en qualité do César; règne en Illyrie, I, 284 et 285; pousse Dioclétien à persécuter le christianisme, 289; et le persécute lui-mème avec acharnement, ibid.; sa mort, 293.
Galeswintiie, fdle d'Atbanagild , épouse Hilperik, ses malheurs, sa mort, 45 à 47.
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Galiam (abbé) combat les Ibéories des économistes sur le commerce des grains, XVI, 295, 296.
GaligaI (Leonora Dori, dite), sœur do lait de Mario do Médicis, epouso Concini, domine la reine, X, 512; l’anime contre Henri iv, 555; ses intrigues, 564. — XI, 15, 41; son avidité, 42; faiblesse où elle entraîne Marie de Médicis, 45, 97; elle fait argent de tout, ibid.; empêche son mari de se retirer en Italie, 1 10; de s’accommoder avec do Luines, 114; son arrestation, 117; san procès, son supplice, 123 et suiv.
Galilée, astronome florentin; ses travaux, ses découvertes, XII, Il et suiv.; persécutions qu’il subit, 14 et siiiv.
Galiot de Genouillac commande l’artillerie de François i", VU, 444; rend d’éminents services à Marignan, 448. — A Pavie, VIll, 62, 6.3.
GALissoNNiÈnE (La), gouverneur du Canada, XV, 303 note; repousse les attaques des Anglais, 304; et les envahissements de leurs colons. 471; s’efforce d’éclairer le gouvernement sur les dangers du Canada et l’importance de cette colonie, ibid.; escorte l’armée envoyée contre Hinorque, 482; bat la flotte anglaise, 483; meurt, 485.
Galland, orientaliste, XIII, 178.
Gallards (des), ministre protestant, transige avec les catholiques sur l’Eucharistie, IX, 100.
Galles (Édouard, prince de), dit le prince Noir, fils d’Édouard iii, V, 76; accompagne son père en France, 81, 84; gagne scs éperons ù Créci, 88; ravage le Languedoc, 136; le Rouergue, l’Auvergne, le Limousin, le Berri, 148; défait l’armée française à Poitiers, 149 et suiv.; comment il traite le roi Jean, prisonnier, 154, 173, 174; il le ramène à Calais, 229; est investi du duché d’Aquitaine, 235; son expédition en Espagne, 258 et suiv.; difflcultés de son gouvernement, 264 et suiv.; il est cité devant la cour des pairs de France, 268; sa cruauté è Limoges, 280; son retour en Angleterre, 281; sa mort,
Gallien. Yalérien, son père, l’associe à l’empire. Son indolence fastueuse, I, 269 et 270; il va en Italie, perd les trois provinces occidentales, veut les reprendre, est blessé, 271 et 272 ; édit de ce prince qui exclut les sénateurs de l’armée, 278.
Galles, empereur, s’engage è payer un tribut aux Goths. L’empire alta- (]ué de toutes parts sous son règne. Il est détrôné par les légions d'illyrie, I, 269.
Galles (saint Gall), disciple de saint Colomban, II, 127.
Galvam, physicien italien, XVI, 522 noie.
Gaua (Vasco de) découvre la route de l'Inde, VU, 297.
438 TABLE ANALYTKjrE [GAS]
ÜAND. Ré\oUe de celte ville contre le comte de Flandre, V, 30, 31, 34; trouilles dans ses murs, meurtre d’Artevelde, 77, 78; nouveaux troubles, fomentés par le comte, qui est rentré en possession du pouvoir, <15; mœurs des Gantois, 333; nouvelle révolte, lutte armée, 3SC à 365, 37Î & 386, 395 et suiv., 40ï et suiv. — Autre soulèvement, YIII, SS7; la commune de Gand abattue par Chai les-Quint, !G2.
Gandu (le duc de), CIs aîné du pape Alexandre vi, est assassiné par son frère César, VU, Î86 nott.
Ga>’NA, prophétesse teutonique, fait un voyage h Rome, I, 240.
Gannask, chef de pirates Hautes, est battu par Corbulon, I, 231.
Gahance [culture do la), XIII, 142.
Gabasse, jésuite, auteur d’une lomtnt tbéologique, XI, 241 note. — Dénonce à grand bruit les progrès do l’athéisme en France, XII, 5 ; sa somma tMologif/ue réfutée par l’abbé do Saint-Cyran , 83.
Garate (don Juan de), général espagnol, est forcé de lever le siège d Ule, XI, 531.
Gabcia (Inigo), chef des Nararrois, II, 440.
Garcilasso de la VEGA, poëte espagnol, tué h la place de Charlcs- Quint, YIII, 241.
Garde (Paulin, baron de La), envoyé de François i*' près du sultan Soliman, YIII, 278; prend part & l’expédition contre Mérindol et Cabrières, 333 et suiv.; guerroie dans la Manche contre les Anglais, 337, 338, 339; est mis en accusation, et acquitté, 371; surprend une Hotte marchande espagnole, 404; fait une expédition maritime dans la Méditerranée, 427. — Une autre sur l’Océan, contre les Calvinistes, IX, SC3; rassemble une flotte destinée à combattre les Espagnols, 295.
Gardie (La), grand chancelier de Suède, XllI, 360.
Gabicliano (bataille du), YII, 343.
Gabin, cordelior, prêche avec violence contre Henri iv, X, 333.
Garlanub (Anselme, sire de), est fait sénéchal par Louis le Gros, III, 21 4; soutient la cause du roi les armes à la main, SIS; se brouille un moment avec lui, 291 .
Gak.net (Henri), provincial dos jésuites en Angleterre, est condamné à mort, comme complice de la conspiration des poudres, X, 343.
Garnier, poëto français, X, 482. — XII, 1 28.
Garmeb, historien, XVI, 1 31 note.
Gahocèles, montagnards des Alpes, I, 142.
Gassendi (Pierre), philosophe provençal, publie un livre contre la doctrine d’Aristolc, XII, 14; sa doctrine à lui., 50 et suiv.
Gassion (le maréchal de], colonel d'abord, soumet les révoltés de Nor-
GAU
maniiic, XI, 506; prend part à la défense des lignes d’Arras, 5î4.— Maréchal de camp, combat glorieusement & Rocroi, XII, 163 et suiv.; maréchal, I7I; prend Gravelines, 192; Mardyk, Linck, etc., 212; Armentières, Menin, etc., 212, 213; périt dans une autre campagne en Flandre moins heureuse, 242 et suiv.
Gast (Luce de), écrivain français du moyen âge, III, 39ë noie.
Gast (Louis de], bailli de Meaux, défend cette ville contre Henri v, qui le fait décapiter, VI, 80.
Gaston-Phoebi's, comte de Foix et de Béarn, prend le parti du roi de Navarre contre le roi de France, Y, 432; secourt Tlle do Meaux, 197; scs victoires, 235; il est fait gouverneur du Languedoc, 327; sa bonne administration, 347; comment il quitte son gouvernement, 34S; scs dispositions testamentaires, non exécutées, 430.
Gates, général américain, fait prisonnier le général anglais Burgoyno avec toute son armée, XVI, 421; incline vers une alliance éventuelle des États-Unis et de l’Angleterre contre la France, 422; est battu en essayant do recouvrer Charles-Tovvn, 449.
Gatien (saint), apôtre de Tours, I, 268.
Gatta (don Carlos do La), général espagnol, attaque les Français devant Turin, pénètre dans 1a ville, et n’en peut plus sortir, XI, 520, 521.
Gacbil (le Père), jésuite, traducteur du Chouking, livre chinois, XV, 571 note.
Galcoubt (le sire de), bailli du duc d’Orléans, commando en cette ville, pendant le siège, VI, 419; est un des associés de La Trémoille, 451; accompagne Jeanne Darc, 459, 461, 466, 468; est envoyé prés le duc de Bourgogne, 205; attaque Paris avec Jeanne Darc, 211; l’empéche d’attaquer la Normandie, 219; bat le prince d’Orange, 240 ; .contribue i la chute de La Trémoille, 318; surprend Saint- Denis, 332; guerroie en Normandie, 392; est destitué par Louis xi de la grande maîtrise de la maison du roi, 527.
Gaudin, ligueur, maire de Beauvais, est chassé de cette ville, X, 363.
Gaudri, chapelain d’Henri i", roi d’Angleterre, fait prisonnier le duc de Normandie Robert Courte-Heuso, à la journée do Tinchebrai, III, 499; devient évêque do Laon, 254 ; donne, pour de l’argent, son consentement à l'établissement de la commune laonnoiso, 252; son parjure et sa mort, 253, 254.
Gaule. Son organisation administrative sous Auguste, I, 494 et suiv.; civilisation de la Gaule sous les Romains, 200 et suiv.; nouvelle organisation sous Dioclétien, 285.
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Gaulois (GalMs), leur commencement, leur origine, I, 1 ot suiv.; leur lutte avec les Kimris, <5; première guerre avec les Romains, <8 à 2Î; expédition en Macédoine, en Tlicssalie, on Grèce, 24 et suiv.; ils . conquièrent la Tbrace, 27; l’Asie Mineure, ibid.; sont vaincus par Antioclius, et so fixent en Asie sous le nom de Gulates, 28; fournissent des soldats è Cartilage, ibid.; étendue du territoire qu’ils occupent au m* siècle avant J.-C., 29; leurs mœurs et leurs croyances, 30 à 87; causes de leur décadence, 88 et suiv.; leur industrie, 90 et suiv.; guerre des Gaulois cisalpins contre Rome, et leur assujettissement, 95 è 103; chute des Gaulois d’Asie, 105; des Gaulois d’Espagne, 106; premières conquêtes dos Romains dans la grande Gaule, et invasion des Kimro-Teutons, 106 à 129; Ariovvist en Gaule, 130 et suiv.; César ; conquête de la Gaule, 146 à 190.
GAUTiiiEn (abbé), agent des premières négociations qui préjiarent le traité d'ütrecht, XIV, 538, 545.
Gautier (Walter), archevêque do Sens, préserve cette ville des Normands, II, 485; sacre le roi Eudes, 486; Robert de Paris, 506; Raoul, 508.
Gautier, comte de Pontoise et du Vexin français, dispute le Maine h Guillaume le Bêtard, qui l’empoisonne, III, 106.
Gautier sons atxiir, chef de la première bande de Croisés, traverse l’Europe et arrive à Constantinople, III, 167 ; passe en .Asie, et périt auprès do Nicée, 169, 170.
Gautier Callen, archidiacre d’Oxford, retrouve le Brut ÿ brenyned, III,
Gautiers, paysans normands, soulevés au nom do la Ligue, et taillés en pièces par le duc de Montpensier, X, 149.
Gavre (bataille de), YI, 502.
Gaxette de France, fondée par Renaudot; Louis xiii y -met des articles, XI, 356.
Geisa, roi de Hongrie, accorde aux Croisés le pas.sage à travers ses Étals, III, 433.
Gélase II, pape, chassé do Rome, meurt è CIteaux, III,' 280.
Gelduin, est fait archevêque do Sens par Henri i", III, 65; et déposé par un concile, 96.
Gelée (Claude), dit It Lorrain, peintre, XII, 150.
Gehellus, vicaire préfectoral établi à Arles par Théoderik, I, 455.
Genabe, ville gauloise, est prise par les Camutes, I, 165; reprise par les Romains, 168; l’empereur Aurélien accroît son importance et lui donne son nom, qu’elle a gardé (Aurelianum, Orléans), 275, 276.
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Genebrabo, professeur d’hebreu au collège de France, membre du comité des Seize, archevêque d'Aix, député du clergé aux Èlats-Généraux de 4593, X, 363, 304; se relire il Marseille, 311 note.
Génébalité (recette générale). Une ordonnance de François i" divise le royaume en seize généralités, Vlll, S73 note.
Gè.nes (république de), se place sous le protectorat du roi de France, V, 118; s’en trouve mal, et s'en aflranchit, 503. — Prend de nouveau le roi de France pour doge, VI, 541; expulse le gouverneur français et la garnison, 546; Louis xi abandonne ses droits ou pn'lcntions sur Gênes au duc do Milan, 518. — Gènes ballottée entre le duc do Milan et le roi do France, plusieurs fois prise et reprise, VII, 347, 353, 356, 877, 378, 319, 360, 362, 361, 365, 440, 417, 119, 412. — VUI, 27, 407; recouvre enfin son indépendance, 409, 4 1 4; conjuration de Fiesque, 355. — Relations do Gênes avec l'Espagne au XVII* siècle; elle dispute un fief impérial au duc do Savoie, XI, 24 1; est attaquée par ce prince cl Le.sdiguières, 316, 247; secourue par le gouverneur de Milan, 223 ; fin de celle guerre, 228. — Gênes accorde le passage sur son territoire à une armée française marchant contre les Espagnols, XII, 220. — Elle est insultée par Louis xiv, bombardée, opprimée, XIV, 23 et suiv.; arme contre rempcrcur, 549; refuse de saluer Charles d’Autriche comme roi d’Espagne, 513. — Donne asile au cardinal Alberoni persécuté par le pape, XV, 404; exploite trop durement la Corse, la pousse à la révolte, et ne peut la soumettre qu’avec des secours étrangers, 223, 321; s’allie à l’Espagne et b la France contre l’Autriche, 886, 287; se soumet b cette puissance quand ses alliés l'ont abandonnée, 295, 296; chasse les Autrichiens, 299; est assiégée par eux, et les repousse, 320, 324; a do nouveau recours b la Franco contre la Corso, 488. — Ferme le comptoir commercial des. jésuites, XVI, 207; vend l'ilo de Corse b la France, 254, 252.
Genève, soutient contre son évêque et la maison de Savoie une longue guerre, au sortir de laquelle elle embras.se le proleslantisme, VIII, 830, 324; institutions que Calvin lui donne, 333. — On y consacre, par un jeOne expiatoire, le souvenir de la Saint-Barthélemi, IX, 313. — Elle est transformée par les émigrés français du xvii* siècle, XVI, 60; mouvement démecratique dans cette république, étouffé par l’intervention de Borne, do la Sardaigne et de la France, 548.
Geneviève (sainte), prédit réloignomonl d'Attila, I, 373; respect qu’elle inspire b llilderik, 406, 407 ; services qu’elle rend b Paris,
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Gencis-Kiian, IV, 179.
Gentil (Lo), aslronome, XVI, 18.
Geoffrin (M“) et son salon, XV, 330, 331 .
Geoffroi, comte d'Anjon, envahit la Normandie, II, S33; origine et commencement do la maison d’Anjou, ibid. nota.
Geoffroi Grist-Gontlle, comte d'.Anjou, fait la guerre aux comtes do Chartres et de Rennes, III, 30.
Geoffroi, fils de Conan, comte de Rennes, puis duc de Bretagne, III, 34.
Geoffroi ilartal, comte d’Anjou, fils de Foulqucs-Nerra , ses succès contre le duc d’Aquitaine, III, 74, 76; sa révolte contre son père, et son châtiment, ihiil.; il secourt le roi de France, bal le comte de Chartres, le fait prisonnier, et acquiert la ville de Tours, 78, 79 ; attaque avec peu de succès la Normandie, 83 ; usurpe la suzeraineté du Maine, 84; guerroie de nouveau contre Guillaume de Normandie, sans être plus heureux, 84, 8S ; meurt, 105 nota.
Geoffroi, comte du Mans, est obligé de subir la suzeraineté du duc de Normandie, lU, 84; retourne sous celle du comte d’Anjou, 106 nota.
Geoffroi U Barbu , neveu du comte d’Anjou Geoiïroi Marial, dispute le comté è Foulques le Récbin, est vaincu, et incarcéré, III, 103 noM.
Geoffroi, comte de Rennes, méconnaît l’autorité du duc de Bretagne, III, 106.
Geoffroi Plaktagenét, fils de Foulques v, comte d’Anjou, épouse Mathilde, veuve de l’empereur Henri v et fille d’Henri i" d’Angleterre, III, 196; est devancé par Étienne de Boulogne en Angleterre et en Normandie, oh ii fait sans succès une expédition, 297, 198; recommence la lutte, et finalement y gagne la Normandie, 413 et suiv.; sa mort, 463.
Geoffroi, archidiacre de Monmoutb, traduit le Brut y brenyned en latin, III, 366.
Geoffroi d’Anjou, second fils de Geoffroi Planlagenêt, tente d’enlever Éléonore d’Aquitaine, III, 461 ; prend les armes contre Henri, son frère aîné, 461, 463 ; %t dépouillé do ses domaines par son frère Henri, 464; les Nantais lui défèrent le duché de Bretagne, 465; sa morL ibid.
Geoffroi, troisième Dis d’Henri ii, roi d’Angleterre, est fiancé à la fille de Conan iv, duo de Bretagne, lequel abdique en sa faveur, III, 480; se révolte contre son père, 493 et suiv.; est mis en possession
lie son duché, 497; fo révollo de nouveau, 508; vient 5 Paris, où il trouve la mort, 523.
Geoffboi, évêque-corate do I.an;:res, son procès contre le duc do Bourgogne, jugé par la wur des pairs de France, III, 504.
GF.OFFROr-SAiNT-IIimnE (Étienne) forme les galet ies zoologiqucs du Muséum, XVI, 25 note; crée la théorie de l'unité do type, 39.
GnoFFROT-SAiNT-IIiLAiRE (Isidore), auteur do la théorie des séries parallèles, XVI, 26 note.
Globghl, ev-jésuito, secrétaire du cardinal de Rohan, XVI, 556, note; vicaire général do la grande-aumônerie, mandement impudent qu'il publie pendant la captivité de son patron, 558.
Georges de Danesiare (prince), épouse Anne d'Anglotorro, fille cadette de Jacques ii, XIV, 34 ; quille son beau-père, et va se joindre au prince d'Orange, 97.
Georges i", roi d’Angleterre, d’abord simple électeur do Hanovre, arriérc-petit-Cls de Jacques i", est appelé éventuellement à régner sur la Grande-Brebtgne, XIV, 374 ; entre dans la coalition formée contre la Franco, 384; campagne qu’il fait en Souabo et sur le Rhin, 497, 548, 549; il s’oppose autant qu’il le peut à la conclusion de la paix entre la Franco et l’Angleterre, 545; monte sur le trône d’Angleterre, 594 ; se plaint vivement de l’ouverture du canal de Mardyck, iltid.; se livre aux wihgs, persécute les tories, 592. — Offre au duc d’Orléans de l’aider contre le duc du Maine, XV, 4; réprime avec cruauté l'insurrection jacobito, 76; traite avec l’omporour et avec la France, 84, 82; s’allie à l’Autriche et à la France contre l’Espagne, 87, 90, 94 ; déclare la guerre à cette puissance, 95, 96; fait la paix, 401 ; paix de Nystadt, 402; bons offices qu’il rend à Dubois, 44 0, 442; traité avec l’Espagne et la France, 444; il refuse sa petite-fille, demandée pour Louis XV, 433; réclame contre l’ouverture du port d’Oslende, 436; s’allie à la France et à la Prusse contre l'Autriche et l'Espagne, 438 ; se plaint vivement du fanatisme des jésuites de Thorn, 439; expédie trois flottes contre l’Espagne, 446 ; meurt, 454 ; ses mœurs, sa conduite envers sa femme, 343.
Georges ii. roi d’Angleterre, fils du précédent, monte sur le trône, XV, 454; traite avec l’Espagne, ibid., 455, 457; avec l’.Vutriche, et garantit la pragmatique do l’empereur Charles vi, 459; obtient du parlement des subsides pour lui et pour .Marie-Thérèse, -237 ; s’allie à l’Autriche, à la Saxo et à la Russie contre la Prusse, 238; expédition qu’il fait en Allemagne, et résultat qu’il obtient, 238, 239; il contraint le roi de Naples, par l’envoi d’une flotte, à se retirer de la
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coalition franco-espagnole, !'i5 ; se met à la tflo d’une armée anglogermanique, ÎÔ9; bataille do Deltingen, Î6I ; ses projets contre la France, Î6Î; il traite avec le roi de Sardaigne, ÎG3; passe le Rhin,
SC porte sur Worms, ibid.; fait la paix malgré lui, 3îl et suiv.; vole lo testament de son père, pour se dispenser d’acquiler les legs qu’il contient, 343; fait attaquer les flottes françaises sans déclaration de guerre, 475, 476 ; achète des soldats au landgrave de Hesse-Casscl, 491 ; demande 6,000 auxiliaires aux Provinces-Cnies, 486; y renonce. 487; traite avec la Russie, 489; avec la Prusse, 494; renverse Pitt du ministère, et se voit presque aussitôt contraint à le reprendre, 5Î3; rompt la capitulation de Klostcr-Zeven, ibid.; meurt, .lYi.
Georges iii, roi d'Angleterre, incline vers lo parti tory, XV, 573, traité do paix qui termine la guerre do Sept ans, 593. — Guerre d’Amérique, XVI, 403 h 486; traité de commerce avec la France, oit le droit des neutres est reconnu, 565.
Gépides, arrière-ban des Goths. Ils viennent piller la Gaule, I, 337. •
Gérard, comte de Bourges, s’y maintient malgré Karle le Chauve, II, 4.53.
Gérard, comte d’Alsace, obtient do l’empereur Henri iii le duché do Haute-Lorraine, III, 88. — XV, 204 nota.
Gérard, évêque do Cambrai. Lutte qu’il soutient contre les bourgeois de cette ville, HI, 128.
Gérard Denis, syndic dos tisserands de Gand, mine la popularité d’Artevelde, V, 76, l'assassine, 78.
Gérard Roi'sskl, élève de Lefèvre d’f.laples, est appelé à Meaux par Guillaume Briçonnet, VHI, 1 49; est autori.se (>ar François i" à prêcher dans Paris, 182; échappe à la persécution, et devient évêque d'Oloron, 225; est assassiné dans sa chaire épiscopale, 400 note.
Gérard (Ballhazar), assassin du prince d’Orange, IX, 536.
Gerbaud (Gherbold), se signale par sa bravoure au siège do Paris,
Gerberce, sœur do l’empereur Othon le Grand, femme de Lodevvig d’Outre-Mcr, fait do vains efforts pour délivrer son mari, II, 526; gouverne son fils Lother, 531.
Gerbert, écolâtre de Reims, et secrétaire de l’archevêque Adalbéron,
H, 542, 543, 544. — Est 'élu archevêque de Reims, III, 24; ses antécédents, 24, 25, 31; il est forcé de quitter l’archevêché de Reims, et devient archevêque do Ravenne, 33; siège au concile do Rome de 998, 34; devient pape, 46.
Gerbieb, avocat, rédacteur de l’Accrtisismcnl qui accompagne les mé-
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moires présonlés par Calonnc à 1 assomblcc des notables , XVI ,
Gercovie, ville des Boïos, I, 108.
Gergovie, rbcf-lieu des Arsernes. Siège qu'elle soulient contre César, I, 172 et suiv.; raovcn employé par Auguste pour la faire disparaître,
Gering (Ulrich), ouvrier de Gutenberg, est appelé il Paris par le recteur de l’Université, VII, 160.
Germains (Ghermanna). Leurs premières tentatives pour s’établir dans les Gaules, I, 129; leur état social après !a conquête do la Gaule par les Romains, 205 et suiv.; leurs mœurs, 208 et suiv.; leur religion, leurs traditions nationales, 212 et suiv.; ils attaquent l’empire sous Alexandre Sévère, 265.
Germain (saint), évêque d'Auxerre. Son énergie, il sauve l’Armorique, I, 362; son voyage à Ravenne, 365, sa mort, 36i.
Germain (saint), évêque do Paris, excommunie le roi llaribert, II, 41; sa lettre à Brunehilde, 53.
Germanicus. Ses trois campagnes en Germanie. Tibère l’envoie en Syrie, 1, 221 et 222.
Gérontius, lieutenant do Constantin, iui enlève l’Espagne, vient l'attaquer dans la Gaule, est abandonné |var son armée, se tue, I, 341.
Gerso.n (Jean), théologien. Danger qu’il court pendant les troubles do Paris, V, 538; son sermon au service funèbre du duc d'Orléans, 550; son rôle au concile do Constance, ibid. et suiv.; sa fin, 537; auteur présumé do l'/milalion, 558. — Son dernier écrit, VI, 194, 196.
Gertrede de Saxe, comtesse do Frise et do Hollande, attaquée per Robert de Flandre, termine la guerre on l’épous;int, III, 132.
Gervais, archevêque do Reims, sacre le roi Philippe i", 111, 100; est nommé grand chancelier, 101.
Gesner, fondateur do la zoologie moderne, IX, 13.
Geste (clianson de), III, 342 et suiv.
Giie'Ilo, évêque, sacre Gui, duc de S|X)Iète, roi de France, II, 486.
Giienserie, roi dos.Wandalos, s’établit en Afrique, I, 369, insulte le roi des Wisigoths, ibid.; pousse Attila sur la Gaule, ibid.
Guérard, comte de Paris, passe du parti de Karle le Chauve à celui do Lother, H, 410.
Guérard, Gérard (do Roussillon), gouverneur do la Provence pour Lother, II, 433; repousse les Normands de la vallée du Rhône, 446; repou.Sso l’agression do Karle le Chauve, 448; est refoulé au delà do l'Isère, 458.
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GiitSALiK, bi'itard d'AIarik ii; sun usurp.itiua, sa (IcfaUe, sa fuite, 1, 451; ses avcaluros et sa mort, 455.
CmoEnTi, sculpteur florentin, VII, Î5G.
Ghilde. Aixir^u de cette institution, III, 57, S38.
GuisELBEitT de .Mous. Prend le titre do duc du LotliorrèRiie, ctso ligue coutre Karlo le Simple avec Uobeit de Paris, II, 505; ses intrigues et .ses changements do front, 507, 512, 518; sa mort, 5(8.
G111SEI.BEBT, comte de Dijon, fait crever les yeux 5 révèquedo lâingres, II, 405; partage le duihé de Bourgogne avec Hugues le Blanc et Hugues le Noir, 5(7.
Giiisla, fille de Lothor ii et de Waldrade, épouse le chef danois Godefrid, II, 476.
Ghislehar, maire du jialais on Neustrio, bat les Austrasiens ^lar surprise, et meurt subitement, II, (63,
Giac (le sire do), hante la reine Isabeau de Bavière à Vinconnes, VI, ?8; prête serment au Dauphin après l’assassinat du duc de Bourgogne, 60. — Devient le favori de Charles vu; ses intrigues, ses crimes, sa mort, (10, (U.
Giac (la dame de), dame d'honneur de la reine Isabelle de Bavière, et maîtresse do Jean sans Pour, rapproche ce prince des Armagnacs, VI, 54; le décide à partir pour iMontereau, 57; reste auprès du Dauphin, 60; sa mort, (((.
Ginans, historien anglais, réfute le manifeste de guerre de la Franc.', XVI, 440.
Gibelins, origine et sens de cette dénomination, III, 295.
GiUKALTAa e^t pris fiar les Anglais, XIV, 432. — Bloque par les Espagnols, XVI, 44(; assiégé sans résultat par eux et les Français, 471,
GiÉ (le maréclial de), arrête les progrès de Maximilien d’Autriche en Artois, VH, 200; commande à Fornovo l'avant-garde française, 274; est chargé par Louis xti d'attaquer l'Espagne, 339; n'y fait rien, 347; est gouverneur du comte d’AngouIémo; sa disgrâce, 348.
Gifford, jeune prêtre catholique, se met en communication avec Mario Stuart, X, 27, et la trahit, 28.
Gilbekt, simple cheialier, à la troisième croisade, est mis, (icndant quelque temps, à la tète de l'armce, III, 443.
Gilbert de la I’oihék, évêque de Poitiers, accusé d'hérésie et condamné, se rétracte, III, 458, 459.
Gilbert, physicien anglais, découvre le magnétisme terrestre, XII, 13.
Gilbert des Voisins, grellier en chef du parlement de Paris, sacriiie
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sa charge et se fait exiler plutôt que d’étro infidèle à cette compagnie, XVI, !8i.
Gilles (Pierre), épicier, conduit contrel'lle de Meaux un détachement de Parisiens, V, <97; est décapité, Slî.
Gilles de Beetagne, frère du duc François. Son procès et sa mort tra-
. gique, VI, 511.
Gincebl, général hollandais, commandant en Irlande pour Guillaume ni, défait è Agbrim les Français et les Irlandais insurgés, XIV, 147; prend Limericir, soumet l'Irlande, ibid.; comte d’Alblone est repoussé par les Français au delè du Wahal, 39T.
Giocondo (frà), de Vérone, architecte, VII, 381.
Giorgiok, peintre, VII, 236, 466.
Giotto, peintre, VII, 234.
Girard, enfant placé par son pèro sur le siège épiscopal de Lyon, III, 75.
Girardon, sculpteur, auteur du tombtau de lUchelieu, à la Sorbonne, XIII, 231. — Injpecleur des ouvra/jes de sculpture, XIV, 236; auteur de la statue équestre de Louis xiv érigée sur la place Vendôme, 237.
Girolamo oella Roddia décore le chôteau de Madrid en terre cuite coloriée, IX, 15.
Gino.N (don Pedro), chef du parti populaire espagnol soulevé contre Charles-Quint, VTII, 3.
Giostiniam (Demetrio), Génois; instrument do son supplice, VII, 365 noie.
Givri s’emploie è faire reconnaître Henri iv pour roi de France, X, 173, 174; combat pour sa cause en Brie, 189; h Ivri, 200; se moque du légat du pape, 206; occupe Charenton, 211; surprend Corbeil par escalade, 233; meurt au siège de Laon, 362.
Glansdale (William), capitaine anglais, VI, 117; commande au siège d'Orlé.ms le fort des Tournolles, T23; et la Baslide des Augustins, 124; insulte Jeanne Darc, 163 ; périt en défendant contre elle le fort des Toumelles, 169.
Gleen, général autrichien, est battu et pris à Nordiingen, XII, 209; échangé contre le maréchal do Gramont, 210 ; reprend l’olfonsive, 21 1.
Glendowb (Owen) soulève les Gallois contre l’Angleterre, V,-468.
Glizin (George), savant, attiré en France par Louis xi, VII, 155.
Glocester (Robert, comte de), fils naturel d'Henri r', combat pour sa secur Mathilde contre le roi Étienne de Boulogne, III, 424.
Glocester (Thomas, comte de Buckingham, duc de), fils d'Édouard iii ; envahitlaFrance, V, 329; la Bretagne, 346; sa rébellion et sa mort, 455.
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Glocester (le duc do), frère d’Ilcnri v, assiège avec lui Melun, VI, 70; est après sa mort lieutenant do la régence en Anglolorre, 89 ; épouse Jacqueline, comtesse do Hainaut, t03; s’empare du Hainaut, 104 ; insulte le duc de Bourgogne, ibid.; quitte Jacqueline et se remarie, 114; secourt la place de Calais, 358; dispute rinducnce au cardinal do Winchester, 371, 398; succombe, 406, 407, 430.
Gi.ocester (le duc de), troisième fils do Charles i", sert" dans l'armco espagnole à la bataille des Dunes, XII, 495.
Glick, compositeur de musique, XVI, 158.
Glyceril's, empereur do la façon de Gondebald, I, 394.
Go»b, chef alain, se joint aux Romains et aux Allemans, 1. 336; s'arrête chez ces derniers avec sa horde, 34Î; se joint aux Wisigolhsd’Ataülf, 343 ; devient auxiliaire de l'empire, 345.
Gobien (Le), jésuite, avance que la Chine a, pondant près de deux mille ans, adoré le vrai Dieu, XIV, Î97 ; est condamné par la Sorbonne, Î98.
Godeaü, évêque de Vence, poiUc, auteur d’une histoire ecclésiastique, hante l'hêtel Rambouillet, XII, 1J6.
Godefrid, roi des Danois. Ses eulreprisos contre l'empire frank,ll, 347, 353; retranchement par lequel'ii sépare ses États de la Saxe, 354; son ambition, 355; il envahit la Frise, 356; meurt assassiné, ibid.
Godefrid, chef danois, ravage la Gaule septentrionale, II, 438; pénètre dans la Seine, 441; ravage la Gaule occidentale, ibid.
Godefrid, chef normand, met l’Austrasio à feu et à sang. II, 475; épouse une princesse carolingienne et devient comte do Frise, 476; meurt assassiné, 478.
Godefroi, comte des Ardennes, premier duc de Basse-Lorraine, 11, 535; reçoit en fief du roi do Germanie une portion du Hainaut, 536; est battu en la défendant et blessé à mort, ibid.
Godefroi I< Hardi, duc do Haute et de Basse-Lorraine, se soulève contre l’empereur Henri iii, III, 87; perd la Haute-Lorraine, 88.
Godefroi le Bossu, chef do la maison de Basse-Lorraine, est assassiné h Anvers, III, 137.
Godefroi de Bouillon. Ses commencements, III, 137; il prend la croix, 164; quelle était alors sa position, 165; il est investi du commandement de l’armée des croisés du nord, et se dirige vers Constantinople )iar la Hongrie, 172; ses relations avec le roi de ce pays, 176; avec Alexis Comnène, ibid. et suiv.; il combat à Gorgoni, 183; son duel avec un ours, 184 noie; autre exploit qui lui est attribué au siège
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d'Anliocbc, 185 noh; ce qu'il imagine au siège de Jérusalem, 189; il est élu roi de Palestine, 190; bat, près d'Ascalon, l'armée du klialile d'Égypte, 191; meurt, îOî note.
Godefhoi ou Geollroi, évêque d’Amiens, concède aux bourgeois de cetto ville une charte communale, III, 256; ce qu'il en résulte, 257, 258.
Godefboi, juriste, auteur du Corpui juris civilis, IX, 3.
GodefSoi (Théodore), savant français, X, 489. — Auteur (en collaboration) du Train dei dtvils du roy Irès-chrestim lur plusieun estais et seigneuries, XI, 403 note.
Godefroi (Denis), érudit français, XIII, 177.
Godeghisel, roi des Burgondes, I, 388; est chassé par ses frères, Hilperik et Godomar, 393; rentre avec Gondebald, 394; règne à Genève; traite secrètement avec Chlodowig contre son frère Gondebald, 430; sa trahison, 432; bientôt châtiée, 435; il a altéré la monnaie, 446.
Godeheu, successeur de Dupicix dans l’Inde, puis directeur do la Compagnie, XV, 462; traite avec le gouverneur anglais Paunders, 463.
Godet-Desmarais, évêque de Chartres, confesseur de M”*de Maintenon,
XIV, 243; se prononce contre le QuHtisme, 317; demande que li‘s protestants convertis par force soient contraints aux sacrements, 346.
Godin, géomètre; va mesurer un degré du méridien sous l'équateur,
Godolpbin, ministre anglais, XIV, 404, 536.
Godomar, roi des Burgondes, I, 3s8; chasse scs frères Gondebald et Godeghisel, 393; sa mort, 394.
Godomar, second lils de Gondebald, règne sur le midi de la Burgondie, II, 4; ses guerres avec les rois franks, 5 à 7, 15, 17; il se reconnaît vassal du roi des Ostrogolhs, 17; il est vaincu par les Franks, et meurt en prison, 18.
Godwin chef anglo-saxon, est exilé par Edward le Confesseur, III, 107; son retour, 108.
Goël (Ascelin de); comment il traite Guillaume de Brctcuil, son prisonnier, III, 150.
Goetz, général Impérial, est battu à deux reprises par le duc Bernard de Saxe-Weimar, XI, 490, 491 .
Goezman, conseiller au Parlement Maupeou, XVI, 306.
Guffreui (Jean), cardinal d'Albi, combat Jean d'Armagnac, l’assiégo dans Lectoure, le fait périr, VU, 83.
Goislard de âloNTSABERT, Conseiller au parlement, dénonce à sa Compagnie les vériQcalions auxquelles procèdent les contrôleurs, XVI, 598; est arrêté, 602. ^
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Goi’t (Le), quartenicr ligueur, est iniissocré par les poUtiqurs, X, 223.
Goix (Lo), ligueur aussi, et membre du conseil des Dix, X, 263.
Goliards (ffte des), IV. 3C8 note.
Gouab, théologien ho landais, XI, 147.
Gomaristf.s, XI, 4 4t.
Gombervillb, romancier, habitué de l'hôtel Rambouillet, XII, 12G.
GoNDEBAi.n (Gnndebaud), roi des Burgondes, I, 388; est chassé par ses fcLTes, Ililpt'rik et Godomar; se réfugie auprès de Rikimer, et devient palrico, 393, 394; fait unempereur,ièid.; repasse les Alpes, batllilperik et Godomar, qu'il fait périr et remonte sur lo trône, ibid.; attaque les Wisigoths, 407; accorde h Chlodowig la main do sa nièce Chlotliilde, 416; onige qui se forme contre lui, 4:i0 et suiv.; sa défaite, 43i; comment il est sauvé par Arédius, 434; sa restauration, 435; loi Goml'elte, 436 et suiv.; Gondebald atbque et prend Narbonne, 434; hssiégo Arles de concert avec les Franks, ibid.; est battu par les Osirogoths, 452. — Sa mort, II, 4.
Go.ndedald, duc austrasien, sauve le petit roi Ilildebort, II, 57.
Gondi, comte de Retz, puis maréchal, IX, 239; favori de Ciiarles ix, 264; avertit Catherine de Médicis des entrevues do Charles ix avec l'amiral de Coligni, 302; sert d'intermédiaire entre le fils et la mère, 314; part qu'il prend à la Saint-Barlhélemi, 345 et suiv., 326; au siège de La Rochelle, 355, 358; il combat lesreltres amenés par Thoré,420.— Se retire en Italie, X, 446 note; est appelé par Henri iv au conseil des finances, 398; préside un bureau do l'Assemblée des notables, 405.
Go.ndi, évêque de Paris, envoyé d'Henri iii auprès du pape, IX, 430. — X, 4 4 nota; cardinal do Retz, 491 note; se retire à la campagne après la mortd'IIenri ni, 497; revient à Paris, 217; estdéputé vers Henri iv, 224; vers Mayenne, 226; se rallie au roi, qui l'envoie négocier à Rome, 293, 294; fait déclarer par la Sorbonne lo roi inviolable, 372; négocie la réconciliation de ce prince avec l'église romaine, 379; préside le conseil de Gnancos dit conseil de raison, 408. — prend le parti du nonce contre le parlement, XI, 44; est chef nominal du conseil, 4SI; pousse à la guerre contre les huguenots, 184; meurt, 4 94 .
Gondi, duc do Retz, quitte la cour, et va rejoindre à Angers la reine mère, XI, 459; quitte brusquement l'armée insurgée pendant la bataille, 461; défend le château de Bhivet contre les attaques du duc de Soubisc, 24 5.
Gondi (Jean-François de), archevêque de Paris, siège à l'assemblée des notables de 4626, XI, 247 note. — Meurt, XII, 463.
Gondi (Paul de), cardinal do Retz, va conspirer à Sedan avec le duc
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(Je Bouillon cl autres, XI, 546 et suiv. — Se met au service (Je la reine, au (iéb(it (le la Fronde, en est mal nJcompens(J et passe à l'opposition, XII, 296, 297; excite en secret le prince do Condc centre JI.izarin, 304; les curés do Paris contre le prêt à intérêts, 309; dispute Condé à Mazarin, 3t 0 ; mauvais services qu’il rend it la cour, 3< 2, 315; parti qu'il tire du duc de Beaufort, 31 6; il intrigue avec i'Esfiagiio dont il introduit l'agent au parlement, 321, 322; calme l'agilalirm populaire, 326; protège contre elle le premier président Molé, 332; visite la reine à Compiègne, 339; acx:usé d’une tentative d'assassinat contre Condé, s’en défend et dénonce les agentt provocateun de Mazarin, 346, 347; va conférer avec ce même Mazarin et avec la reine, ibid.; demande le cardinalat, ne l'obtient point, et passe au parti des princes, 362; parle pour eux au parlement, 365; veut marier sa maîtresse au prince de Conti, 366; excite le duc d’Orléans contre Mazarin, 367 ; soulève la garde bourgeoise (x>ntre la reine, 368; se relire à l’archevêché après la séparation des deux Frondes, 375; redevient le partisan de la reine et l'adversaire du prince de Condé, 377, 379, 380 ; veut former un tien parti, 390, 391 ; échoue, 393 ; est cardinal, ibid.; se rend à Compiègne, à la tête d'une députation du (dergé, pour demander que le roi rentre à Paris, 427 ; est mis à Vincennes, 443; traite avec Mazarin, est transféré à Nantes, s’évade, se réfugie h Rome et y fait élire Alexandre vu, 464 et suiv.; quitte Rome, voyage en Allemagne, 488.
Gondiok, roi des Burgondes, reçoit de Rikimer le titre de maître des milices, I, 384; sa mort, 388.
Gondowald, bétard de Cblother i" ; scs aventures, scs intrigues, son entreprise audacieuse, sa mort. II, 82 à 84.
Gondben (le père], deuxième chef de l’Oratoire, XII, 67 note.
Gonin (Martin), pasteur d’Angrogne, arrêté et supplicié à Grenoble, VIII, 329 note.
Go.ntbald, moine placé par Lother près de Lodevvig le Pieux pour le surveiller, entreprend sa délivrance. II, 389; devient son favori, 391.
GoNTHEt, fils do Chlodomir, est recueilli par sa grand’mèro et assassiné par SOS oncles, II, 7 et suiv.
Gomtheb, fils do Chlother, 'est envoyé par son père en Aquitaine, II, 17.
GoNTtiEi'KE, veuve de Chlodomir, épouse Chlother en secondes noces, 11,7.
Gontiiieb (Gunther), médecin, VIII, 142.
Go.ntiibau.v (Gontran), fils de Chlutlicr, est envoyé [tar son père contre
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Cliramn, 11,29; sa pari dans la succession patcrnolle, 37, 38; son procédé avec Théodchildp, veuve de son frcro, 4i; sa part dans la succession d'Haribert, ibid. et 45; guerres qu’il soutient contre Sighebort, 48; contre les Langobards et les Saxons, 50; contre Hilperik, 6i, 74, 75; sa conduite envci-s son neveu Cldollier ii et Frédégonde, 79 et suiv.; il déclare Ilildcberl son unique héritier, 83; assemble un concile à Mâcon, 85; scs dilTérends avec Frédégonde, 87 et suiv.; dangers qu'il court, 90; ses entreprises contre les Wisigolhs, 96 à 99; sa mort, (01.
Gontura¥N-Bo$e, duc austrasicn, défait Tliéodebert, fils de Hilperik, et le tue, II, 54; sa retraite à Saint-Martin do Tours, 62; ses intrigues, 66, 67; son ambassade, 81; il se lie avec Gondovvald, le trahit, lo vole, 82; et le tue, 84; son châtiment, 92.
Gontieb (lo Père), jésuite, prêche â Sainl-Gervais contre l'édit do Nantes et contre Henri iv, X, 564.
Gonzague (François do), marquis de Mantoue, commande l’arméevénitienne opposée à Charles VIII, VU, 273; est battu à Fornoro, 275; s'allie à Louis xii, 319, 320; commande l’armée française, 343; la conduit dans lo royaume de NapU-s, puis résigne le commandement, 344, 345; suit Louis xii devant Gènes, 363; l'excite contre Venise, 370 ; reprend à cette république ce qu’elle lui avait enlevé, 376. — Se joint aux ennemis de la France, VIII, (8, 35.
Gonzague (Fernand de), général au service de Charles-Quint, VIII, 239; gouverneur du Milanais, est complice de l'assassinat du duc de Parme, 377; fait massacrer les soldats italiens au service de la France, 405; guerroie contre les Français en Piémont, 426.
Gonzague (François de), duc de Mantoue et marquis de Montferrat, meurt sans enfant mâle, XI, 40.
Gonzague (Mario de), hérite du marquisat de Montferrat, XI, 40; on se dispute sa tutelle, qui reste â son oncle le duc do Mantoue, 41; elle épouse le fils du duc de Nevers, 277 ; devient veuve et tutrice do son fils, 467; conspire contre la France et en faveur de l’Espagne, 481,
Gonzague (Vincent de), duc de Mantoue, XI, 40; tuteur do la marquise de Montferrat, en dépit du duc de Savoie, 40, 41; meurt, 277.
Go.nzague (Anne de), princesse palatine, première femme (en secret) du duc de Guise et répudiée par lui, XII, 247; s'entremet entre le coadjuteur de Kelz et les princes do Condé, 362; retourne au parti Mazarin, 369; détourne Condé des conseils violents, 371; réconcilie Mazarin avec le duc de Bouillon et le vicomte de Turenne, 389; ramène le duc de Mantoue à l'alliance française, 471.
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Gonzague (Charle.s iii de), duc do Manlouo, excite les habitants do Casai à s'insurger contre la garnison française, XII, 435; revient h l'alliance française, 471; retourne à l'alliance autrichienne, 491; est réduit k demander grico à la France et à ses alliés, 501.
Gonzague (Mario-Louise de) devient reine de Pologne, XII, ÏI6. — Correspond avec Louis xiv et prépare l'élection au trône polonais du duc d'Enghien, XllI, 296 ; meurt, 324.
Gonzague (Charles iv do), duc de Mantoiie, marquis de Montferrat, vçnd Casai k Louis xiv, XIII, 584. — Soutient contre l'Autriche le parti do la France et do l'Espagne, XIV, 374.
Goboien 1", Gordien ci, Gordien ni, empereurs éphémères, I, 267.
Gordon, Anglais, lento d’incendier Brest et paie cet exploit de sa vio, XVI, 255.
Gordon (lord George), chef dos associations protestantes contre le papisme, ,\VI, 452.
Gonzalve Je CorJoue, k la tète d’une armée espagnole, aide le roi Ferdinand k remonter sur le trône do Naples, VII, 278 k 281; fait contre les Turcs une démonstration sans résultat, 330; revient dans le royaume de Naples et en chasse les Français, 331, 333, 334 et suiv.
Gordes (de), lieutenant-général en Dauphiné, protège les huguenots contre la rage des catholiques, IX, 340.
Gossüin, un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pont, assaillie par les Normands, II, 481,
Gotesealk renouvelle les disputes sur la double prédestination; traitement qui lui est infligé par llinkmar, II, 469.
Gotiielon, duc de Basse-Lorraine, veut se placer sous la' suzeraineté du roi do France, III, 61; défait Eudes ii, comte de Chartres-Champagne, 74.
Gotiis, au midi de la Baltique, vers la Vistule, I, 215; ils descendent vers le Bas-Danube et se fixent entre la Theyss et le Don, 263 et 264; font irruption en MoCi^ie, Illyrie, Thracc, tuent l’empereur Décius, détruisent son armée, imposent un tribut k son successeur, 269; ravagent la Grèce et l'Asie Mineure, ibid.; sont repoussés par Valérien, 270; quelques-uns descendent en Italie, puis se retirent, 271; leur prospérité; ils se divisent en Ostrogoths gt en Wisigoths, 320 : ils sont chassés par les Huns, ibid.
Gottschale, prêtre, commande un corps de quinze mille croises teutons, qui est exterminé par les Hongrois, 111, 170.
Goddimel (Claude) met en musique les psaumes de Marol, VIII, 237
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noti, 494. — Est massacré à Lyon, IX, 339. — Eut !o maître do Pale'lrina, X. 477.
Goucii (sir Mathieu), capitaine anglais, est battu à Forniigni, VI, 443; sa mort, 449.
Goi'Jom (Jean), VIII, 134, t37, 3üî note. — Sa religion, IX, 10; Anet, le Louvre, la Fontaine des Innocents, ibid.; tradition relative à sa mort, 3J8 note.
Goclahu (Simon), ministre protestant, auteur des SIémoires de la Ligue, IX, 441 noie.
GoianoN (lo capitaine), gouverneur de Calais, repousse les offres do la reine d’Angleterre, IX, 183 noie.
Goubgces (Dominique de), gentilhomme gascon, venge les victimes des Espagnols dans la Caroline, IX, 286 noie.
Gocbmont, savant imprimeur, VII, 483.
Goubnai (la demoiselle de), fille adoptive de Montaigne, dédie au cardinal do Richelieu, qui accepta, une édition des Estait, XII, 4.
Gocbnai (Vincent de), négociant, puis membre du bure.m do commerce, et un des premiers économistes; principes qu'il expose, démontre et propage, XVI, 165 et suiv.
Gol'bville intervient auprès do Maz<irin en faveur de Fouquel, et lo sauve, XIII, 25; l’avertit des dangers auxquels il s’expose, 27; est condamné à mort par contumace, 43.-,-EITets de celte condamnation, XIV, 3; le roi songe à le faire contrôleur-général des finances, ibid.; il sonde quelques grands d’Espagne sur le projet de placer le duc d’Anjou sur le trône de Charles ii, 352.
CoiTTES (le commandeur Des) est donné pour lieutenant au jeune amiral d’Estrèes, XI, 526. — Au duc de Richelieu, XII, 250.
Govea, juriste, IX, 3.
Gozbebt, un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pent, assaillie par les Normands, II, 481.
Gozlin, chancelier, abbé de Saint-Denis et de Saint-Germain-des-Prés, offre la couronne de France au roi de Germanie, II, 472; est battu par les Normands, 474; est élu évêque do Paris, qu’il défend contre les Normands, 480; sa mort, 482.
Gbaal (le Saint-), III, 392 et suiv.
Gbacilis (Ælius). Par quel argument il détourne Anlislius Velus d'uiio entreprise utile à la Gaule, I, 232.
Gr.ecus, évêque de Marseille, intermédiaire entre Ewarik et Julius Nepns, I, 396.
Grains. Leur prix sous Charlemagne, 11, 321 , 322. — Législation sur
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les grains, VIII, 1i9, 130, 398. — IX, 487 no/«. — ’x, 430, 451. — XIII, 94 à 102. —XVI, Î33, Î97, 332, 363, 367, 369 à 375.
Giiaumo.nt signe l’aclc d’as.sncialion protestante d'Orléans, IX, lîl.
Grauiio.vt ou Grauont [le comte, puis maréclial de) défend Bayonne contre les Espagnols, XI, 457; est maréchal, 553; est battu à Honnecourt, 565. — Commando, en Brisgau, sous le duc d’Enghicn, XII, 19 note; est battu et pris ë Nordlingen , Î08; est échange contre le général Gleen, et commando farméo française avec Turenne, 210; se relire ë Philipsbourg, 21 1; se joint au prince d'Orange, 214; combat glorieusement à Lens, 262; commande un corps d'armée du parti de Mazarin, 321; est chargé d’aller s'entendre au Havre avec les princes prisonniers, 367; est député ë Saint-Haur vers le prince de Condé, 377; est envoyé comme ambassadeur près la diète de Francfort, 505; ë Munich, près le duc de Bavière, 507; va demander pour Louis xtv la main de Marie-Thérèse d’Autriche, 519.
Gramuont, ambassadeur de France en Espagne, avertit le gouvernement espagnol des dangers de Gibraltar, XIV, 432.
Grammont (maréchale de), nièce du cardinal de Noaillcs, aide fleuri ë circonvenir son oncle, XV, 162.
Grauont (comte de), s’introduit ë Dole, et persuade aux habitants de se rendre au roi de France, XIII, 335.
Grauont (duc de), cause, par son imprudence, la défaite de Dottingen, XV, 261.
Grauont (duchesse de), sœur du duc de Choiseul, XV, 571, 573.
Grani ei (le maréchal de), gouverneur de Gravelines, XII, 389 note.
Grand conseil, VU, 464.
Grandies (Urbain), son procès et son supplice, XI, 605, 606.
Grands Jours ë Poitiers, IX, 487; ë Clermont, 507; ë Troios, ibid. — En Limousin, X, 341. — En Auvergne, XIII, 68 et suiv. — Ordonnance sur les Grands Jours, IX, 199.
Grandval, aventurier français, est pendu et écartelé pour avoir tenté d’assassiner le roi d’Angleterre Guillaume iii, XIV, 166 note.
Granson [bataille de), \11, 104.
Grasse (de), amiral français, ravitaille la Martinique, XVI, 459; prend Tabago, 460; concourt à la prise d’York-Town, ibid. et suiv.; retourne aux Antilles, et y fait faute sur faute, 463 et suiv. ; est battu, fait prisonnier, 468, 469; amené ë Londres, oé les Anglais lui font une ovation, 470.
Gratien, CIs de Valentinien, I, 320; sa victoire sur les Allemans ë Argontaria, 321 ; son c.xpcdition ë travers r.VlIemannio, 321 et 322; il
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confère l’empire d'Orient à Théodoso, ibid.; il est détrôné et mis à mort, 32Î, 3Î3.
Graveron (M™* de), jeune veuve protestante, brûlée vive û Paris, VIII, 492.
Graves, amiral anglais, fait de vains efforts pour dégager l’armée anglaise bloquré û Vork-Tovvn, XVI, JCI, 462.
Graville (le sire do), VI, 93, 47'», 318.
Graville (l'amiral de), s’intéresse k la délivrance du duc d'Orléans; VU, 216; dissuade Charles VUI de la guerre d’Ilalie, 2o0.
Gréban (les frères), auteurs des Actes des apôtres, mystère, IX, .635 note.
Grefne, génénj américain, XVI, 460; refoule les Anglais dans Charles-Town. 463.
GnÉi.Eois (feu), 111, 544 note.
Grégoire, évêque de Tours, historien; ce qu’il dit des crimes de Chlodowig, I, 457, 458. — 11 refuse do livrer Gontliramn-Bose à Rokholen, II, 62; et Mérowig à Ililperik, 66; son énergie dans le procès inlenté à Prælestatus, 67.
Grégoire iii, pape, sacre évêque l’Anglo-Savon Winfrid, II, 213; offre le consulat romain à Karic Martel, 215; meurt, 216.
Grégoire iv, pape, prend contre Lodewig le Pieux le parti de Lother, et vient en France à la suite de celui-ci, II, 394. — Sa démarche auprès de Lodewig, 397.
Grégoire v, pape de la façon du roi do Germanie Olbon iii, qu’il couronne empereur, III, 33 ; sépare le roi Robert do sa femme Berthc, 34.
Grégoire vi, pape, III, 77.
Grégoire vu, pape. Voy. IIildebrand.
Grégoire viii, pape, promoteur de la quatrième croisade, III, 528.
Grégoire ix, pape, confie l’inquisition aux dominicains et en augmente les rigueurs, IV, 457 et suiv. ; suscite une croisade contre les hérétiques d’Allemagne, 4 60; intervient en faveur de l’université de Paris, 463; de l’archevêque de Reims contre les bourgeois de cette ville, 466, 467; ses démêlés avec l'empereur Frédéric ii, 472 et suiv., 4SI et suiv.; il fait prêcher une croisade, et on cause ravortemcnl, 477, 478; sa mort, 483.
Grégoire x, pape, s’efforce de guérir les plaies de la chrétienté, IV, 352, 353; assemble à Lyon un grand concile, ibid.; sa mort, 353.
Grégoire xi, pape après Urbain V, s’entremet entre Édouard ni et Charles v, V, 284, 296; persécute les Vaudois et les Turlupins, 309; ses démêlés avec Florence, 310.
Grégoire xii, pape de Rome après Innocent vu, Y, 501 ; son obstination à garder la tiare, 503, .503; sa déposition, 553.
Grégoire iiii, pape, IX, 295 ; conditions qu'il mot au mariage d’Henri de Navarre avec Marguerite, 306; sa joie quand il apprend la Saint- Barthélemi, 342, 344 ; offre de contribuer aux frais de la guerre civile en France, 466; comment il se venge de la paix de Bergerac, 475; activité de sa diplomatie, 535; il autorise les ligueurs à prendre les armes, 541 ; meurt, 548.
Grégoire xiv, pape, doit son élection 5 l’inQuence espagnole,. X, 2'32; ses hostilités contre Henri iv, 246, 252; repoussées par les prélats français, 255; sa mort, 256.
Grégoire xv, pape, se fait médiateur entre la France et l'Espagne, XI, 170; est dépositaire de la Valteline, 495; meurt, ibid.
Grégoire, député du clergé aux États-Généraux, se joint au tiers état, XVI, 654.
Grégoire de Tiperno, savant attiré en France par Louis xi, VII, 455.
Gréuoxville, ambassadeur de France à Vienne, XIII, 324 no(«,- négocie le premier traité do partage de la monarchie espagnole entre Louis xiv et l'empereur, 328; reçoit ses passe-ports, 429.
Grenier (les frères), gentilshommes protestants, décapités par décret du parlement de Toulouse, XVI, 440.
Gresset, poète comique, auteur du Méchant, XV, 333.
Grétri, compositeur de musique, XVI, 457 et suiv.
Gredse, peintre, XVI, 460.
Griffith-ap-conan, chef suprême de la Cambric, fait rassembler et rédiger en prose les Mabinogion, III, 363.
Grignan (le comte de), gouverneur de Provence, provoque la persécution contre les Vaudois, VIII, 332; ses ambassades, 336 note, 341 ; il est rois en accusation pour l’affaire des Vaudois, et se sauve par la protection du duc François de Guise, qu’if achète, 371,
Grijalva découvre le Mexique, VIII, 7.
Griualdi (Lucien de) , prince do Monaco, noble génois, émigré en Franco, VII, 362.
Grimaldi, ambassadeur d’Espagne, XV, 593. — Ministre, XVI, 255.
Griuu, correspondant des princes d’Allemagne, XVI, 444; curieux extrait de sa correspondance, relatif h J.-J. Rousseau, 402 note.
Griuoald, fils do Peppin de Landen, après lui maire du palais, II, 447; sa tentative infructueuse d’usurpation, et sa mort, 4SI.
Grimoald, QIs de Peppin de Héristall, est fait par son père roaiiu du palais, II, 1 71 ; sa mort, 4 76,
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Grimoald, ûls d’Aréghis, duc de Bénévent, repousse l’invasion d’Adalghis, son oncle, qu'il défait, II, 306 ; se soulève contre Charlemagne, 315; est forcé de se soumettre, ihid.
Grincoire (Pierre), poète du xv" siècle, VU, 403.
Grippo, troisième fils de Karle Martel. Ce que son père lui laisse. II, Î16; il est spolié par scs doux frcri'S et enfermé, i17; délivré et richement doté par Peppin ; son ingratitude et ses aventures, 2Ï6, ÎÎ7; sa mort, Î33.
GrosloTj bailli d'Orléans, victime do la Saint-Bartliélcmi, IX. 324.
Grossier (Jean), capitaine quartenior do Paris, contribue è ramener cette ville sous l’autorité royale, X, 350.
Grotius (Hugo Van der Groot). Doctrine soutenue dans ses deux premiers ouvrages, XI, 147; il est arrêté, 149; condamné è une prison perpétuelle, 150; s’évade et se réfugie en Franco, 151 note; y remplit les fonctions d’ambassadeur de Suède, 426 note.
Groulart (Claude), premier président au parlement de Rouen, quitte cette ville soulevée par la Ligue, X, 132; se rend è Saint- Denis près d’Henri iv, 327.
Grïs.cus (Simon), publie à Paris un recueil de relations de voyages,
VIII
Guadeloupe (la). Fondation de cette colonie, XI, 427 nota. — Elle grandit et prospère, XV, 213; est prise par les Anglais, 548; rendue, 593. — Sa prospérité augmente, XVI, 235.
Gualo, cardinal -légat, défend à Louis de France, au nom du pape, d’accepter la couronne d’Ahgleterre, IV, 92.
Guarin, évêque de Beauvais, l’un des promoteurs de la paix de Dieu, III, 68.
Guarini, auteur du J’arlor fido, X, 480.
Guasees, Wasees, Gascons, Basques (voy. Austses). Ils résistent aux Franks et aux Gotbs, II, 74; s’emparent de la Novempopulanie, qui devient Wasconie, ou Gascogne, 1 00.
Guaspre, peintre français, XII, 149.
Guast (Bérenger Du), favori du duc d'Anjou , est blessé au siège de La Rochelle, IX, 358; obtient d’Henri iii 50,000 livres et deux évêchés è revendre, 413; est assassiné, 421.
Guast (Du) , capitaine des gardes d’Henri iii, assassine le cardinal de Guise, X, 116; commande au chitcau d’Amboise, et exploite cette position avec effronterie, 140.
Guastalla (le duc de) prétend à la succession du duc de Mantouc, XI, 277.
GUE
Gi at (le marquis Du) (del Guasto) se signale à la lialaille de Pavie.Mll, 63, 64, 66, commande les Espagnols en Lombardie, el réduit Milan au désespoir, 94, 95; est fait prisonnier dans le golfe de Salorne, <09; fait la campagne de Provence avec Charles-Quint, S 15, 240; guerroie en Piémont, 247, 248; fait assassiner deux agents diplomatiques de François i", 274; va au secours de Nice assiégée, 291; est battu à Cérlsollcs, 295.
Gi'Ébriant (le comte, plus tard maréchal do) commande un corps de troupes françaises dans l’armée du duc Bernard de Saxe-Weimar, XI, 180; s’illustre au siège de Brisach, 490, 491; hérite du cheval de bataille du duc Bernard, 498; obtient do grands succès en Alsace , dans le Palatinat du Rhin, dans la Hesse, 498, 499; dans la vallée du Danube, dans la Basse-Saxe, 551, 552; est rappelé en deçà du Rhin, 553; défait à Kempen le général impérial Lamboi, 557; est fait maréchal, 560; tient la campagne entre Rhin et Meuse, 571; re|uisse le Rhin, 574. — Prend Rothweil, en Alsace, et y meurt, XII, 173, 174.
Gt'Ëi.DRE (Adolphe, duc de) met son père en prison et s’empare du duché, VU, 78; est dépossédé, arrêté, condamné à une prison perpétuelle, itid.,- délivré par les Gantois, qui le prennent pour chef, 131; périt en attaquant Tournai, ibid.
Gckldre (Arnold, duc de), est incarcéré par son fils, et délivré par Charles le Téméraire, auquel il vend son duché, VII, 78.
Guelfe (Welf) iv, duc de Bavière, est do la secoride croisade, III, 201; vient en France en qualité d’ambassadeur du roi de Germanie, 211.
Guelfes. Origine et sens de cette dénomination, III, 295.
Guéme>é (prince de), fait une banqueroute de 30 millions, et se relève par les faveurs de la cour, XVI, 543.
Guénée (l’abbé), auteur des Lettres de quelques Juifs, XVI, 139 note.
Gi ÉNÉGACD, secrétaire d'Etat, est chargé de déchirer dans les regisires du parlement l’arrêt d'union; ne peut remplir son mandat, XII, 28t.
Guéret (le Pere), jésuite, professeur de Jean Chastel, X, 372.
Guérin, évêque de Senlis, combat en Flandre et à Bovines avec Philippe-Auguste, IV, 78, 84.
Guéri», avocat -général au parlement do Provence, VIII, 333; est pendu, 372.
Guersemie, comtesse du àlainc, livre à Geoifroi de Mayenne la citadelle du .Mans, III, 129.
Guesclin (Bertrand Du) combat pour Charles do Blois, V, 170; entre au service du régent de France, 222; son origine et ses commencements, 245; ses succès en Normandie, 245 à 249; revers en Bretagne,
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2:i0; cxpodition de Castille, Î56 et suiv.; il est fait prisonnier à Navarreto, *60; est racheté, et retourne en Espagne, *66; revient guerroyer en Languedoc et Gascogne, *78; est fait connétable, *8*; expédition contre Robert Knolles, *83; succès en Poitou, en Bcrri, *86 et suiv.; on Bretagne, *9*; on Guienne, *96; en Bretagne, *97; grande fortune de Du Guesclin, *48, *58 , *78, *8î, *97; services qu’il rend en Guienne, en Normandie, 3t5, 316; en Bretagne, 3*0; il se brouille un moment avec Cliarlcs v, 3*3; sa dernière expédition et sa mort, 328.
Gcesdon, avocat angovin, conspire contre Henri iv, X, 507 noie.
Guesle (La), procureur-général, est chassé de Chartres, X, 132; introduit Jacques Clément auprès d’Henri iii , et le renverse d’un coup d'épée après son crime, tOO.
Giéti, peintre portraitiste, VIII, 134.
GuËi'X (les), IX, *07.
Gueux de iier (les), IX, *99. .
Gii, Gut DE CHÊNE, sens de cet emblème, I, 68 et suiv. ^
Gm, un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pont assaillie par les Normands, II, 481.
Gui (Wido), duc do Spolète, convoite la couronne de France, est sacré è Langres, renonce et repasse en Italie, II, 486; devient empereur, ibid.
Gui, fils do Renaud, comte do Bourgogne, prétend à la couronne ducalo de Normandie, III, 82.
Gui, comte do Flandre, s’unit à Édouard i" contre Philippe le Bel , IV, 405; trahison dont il est victime, 407; il déclare la guerre à Philippe; ses revers, sa captivité, 414 et suiv.; sa mort, 4.53.
Gui de Nahur, flis de Gui, comte de Flandre, secourt les habitants de Bruges, et gagne h leur tète la bataille de Courtrai , IV, 438 et suiv.; ses revers, sa captivité, 455; sa délivrance, 457.
Guibebt (Clément iiij, archevêque do Ravenne, est élu pape, en opposition à Grégoire vu, III, 137; couronne Henri iv empereur, <38.
Guibert, abbé de Nogent, historien, III, 255.
Guicciardini, historien, gouverneur du Modénais, repousse les Français, VIH, <7; les attaque dans le Milanais, 18; défend Parme contre Lautrcc, 20; trahit sa patrie, 1*1.
Guiche (La), grand-matlre de l’artillerie, est envoyé par Henri ni au duc de Guise pour l’empêcher de venir h Paris, X, 59; détourne le roi de faire périr le duc, 63; combat à Ivri, *01.
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Gliche (comte do), lieutenant-général, reconnaît le gué du Rhin à Tel Huys, XIII, 383; défait les Hollandais, 384, 383.
Gviche (duc de], colonel des gardes françaises, se vend au duc d’Orléans, XV, 3.
Gl'Icmex (comte de), lieutenant-général de mer, combat l’amiral Rodney trois fois do suite, et a trois fois la supériorité, XVI, 4iH; convoie la flotte marchande des Antilles, 449; une armée de Cadix h Minorque, 458; revient dans la Manche avec l’amiral Cordova, 439.
Gdidacerio (Agathio), professeur d’hébreu au collège royal, VUI, 144.
Gdidb (Le), peintre italien, XII, 148.
Guignard (le Père], jésuite, est pendu pour des écrits trouvés au collège de Clermont, X, 372.
Guignes (de), auteur d’une savante Histoir» des Huns, XVI, I3I nota.
Gl'Igues II fonde le comté de Viennois (Dauphiné), III, 29.
Guigues V, dauphin du Viennois, assiste à la diète de Besançon, III, 471; marie sa flllo à Albcric, fils de Raimond v, comte de Toulouse,
Guilbert, chevalier normand; son désintéressement. III, 124.
Guiliieu, duc de Gascogne, est pris par les Normands, II, 434.
Guilueii la Pieux, comte d'Auvergne et marquis de Gothie, reconnaît la suzeraineté du roi des Français, II, 489; s'arme contre lui, 492; prend le titre de duc d'AquiUiine, ibid.; embrasle le parti karolingien, ibid.; reconnaît Karle le simple pour roi de France, 494.
Guiluem II, comte d'Auvergne et duc d’Aquitaine, fait hommage au roi Raoul moyennant le comté de Bourges, II, 509 ; passe au parti carolingien, 512; est attaqué par Raoul, ibid.
Guiliiem, Ule d’éloupe, comte de Poitiers, dispute au comte de Toulouse le duché d'Aquitaine, II, 514; épouse la sœur du duc do Normandie, 517; aide Lodovvig d'Outre-lIer contre les grands vassaux révoltés, 520; en reçoit le duché d’Aquitaine, où il se maintient malgré Hugues le Grand, 530.
Guiuiem, dit Fier-à-Bras, duc d’ .Aquitaine, II, 532. — Soutient Karle de Lorraine, III, 19; fait la guerre à Hugues Capet, 20; est battu par le comte de Périgord, 21 ; abdique, 23.
Guilueii Taillefer, comte de Toulouse, conquiert l’Auvergne et la donne en fief.au vicomte de Clermont, II, 532; partage le marquisat de Gotbie avec le comte de Rouergue, ibùl. — Donne sa fille Constance au roi Robert, III, 35.
Guiliieu, comte d'Arles et de Provence, détruit 1rs Sarrasins des Basses- Aliics, II, 535; épouse la femme de Lodewig v, fils du roi des Fran-
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çais Lother, 5i3. — Èrigo la Pro\once en coinlo souvcrainei 111, 5!).
Guiliiesi V, le Grand, duc d’AquiUiine, fils de Guilhem Fior-h-Bras, guerroie contre le comte do Périgord, III, 23; sa prospérité et sa puissance, 21; il refuse l’empire, offert par les Italiens, Cl; meurt, 04.
Gciliiu» VI, le Gras, duc d'Aquitiine, fait au comte d’.Vnjou une guerre très-malheureuse, 111, 74, 75.
Gi'iLimu VII, frère et successeur du précédent, relève l'Aquitaine, qu'il augmente de Bordeaux et du duché de Gascogne, III, 7G.
Gciliieu VIII (Gui-Gooffroi), duc d’AquiUiine, siège à Reims, au sacre de Philippe i", III, 100; fait une ovpéiiition contre les Mores d’Espagne, 105; s’associe à l'entreprise do Guillaume le Conquérant contre l’Angleterre, 115; meurt, 14t.
Gciliieh IX, duc d'Aquitaine, succède il son père, Guilhem viii, III, 144; enlève Toulouse et le Rouerguo è Bertrand, fils de Raimond do Saint-Gilles, 194; veut aller en Terre Sainte, 195; soulève une émeute contre les légats du pape, 500 ; rend à Bertrand ce qu'il lui a pris, et se met h la tète de la seconde croisade, ibid.; ses revers, et comment il s’en console, 205 ; ses querelles avec Alphonse-Jourdain, comte do Toulouse, 221 ; il aide le roi de Franco contre l’empereur, 286 ; son intervention dans la querelle entre Louis le Gros et le comte d'Auvergne, 287; sa croisade contre les Mores d'Espagne, et sa mort, 293, 594 ; ses poésies, 342.
Gi'iLnEU, comte do Forez, prend la crofi, III, 1G4; arrive à Constantinople, 179.
Guilhem vi, comte d'Auvergne, en querelle avec l’évèque de Clermont, est soumis par le roi Louis le Gros, III, 283, 287 ; va par mer à la troisième croisade, 440.
Guilhem x, duc d'Aquitaine, succède à son père Guilhem ix, III, 594; aide Geoffroi Plantagenèt contre Ë'.iennodo Boulogne, 298; son pèlerinage et scs disposilions avant do quitter ses États, 299; sa mort, 300.
Guillard, évêque de ScnIis, conduit à Saint-Denis le corps de François II, IX, 62.
Guillart, président au parlement do Paris, ambassadeur, VII, 492.
Guillart du Mobtier, orateur du tiers état h l'assemblée des notables de 1558, VIII, 463. — Ajourne son assentiment à la sentence do mort du prince de Condé, IX, 60.
Guillart, évêque de Chartres, est cité devant le tribunal do l’inquisition, IX, 1G9.
Guillaume Longue épée, duc de Normandie, fils do Ruli, rend hommage à Karle le Simple. II, 313; à Raoul, après avoir succédé à son père.
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513; sps alliances, ses inclinations françaises, 517; ses hostilités contre Loilewig d'Outre-Mer, 518; il se rapproche de lui, 3î0; sa mort, 521.
Gullaume, abbé de Saint-Bénigne do Dijon, s’oppose à ce quo le pape Jean xix reconnaisse l’Église grecque, III, 47.
Gni.LAUUE U Bâtard, I» Conquérant, fils naturel do Robert le Diable, est agréé comme successeur do son père, III, 72; ses premières guerres, contre Gui de Bourgogne, 82 ; contre Geoffroi Martel, comte d’Anjou, 83; il épouse Mathilde de Flandre, 84, 83; fait de nouveau la guerre au comte d’Anjou, ibid.; sa prospérité et ses crimes, 105, 106; ses relations avec Edward le Confes.seur, 107; avec Harold, 108 et suiv.; il défère l’Angleterre au saint-siège, 111; ses préparatifs, 1 13 et suiv.; invasion de l’Angleterre, bataille de llaslings, 116 et suiv.; il est couronné à Westminster, 122; comment il traite l’Angleterre, 122 et suiv.; il détruit les institutions communales du Mans, 130, sa conduite pendant la guerre des Investitures, 139, 142 ; scs mauvais succès en Bretagne, 143, 143; sa querelle avec le roi do Franco, sa mort, ses funérailles, 143 et suiv.
Gullauaie, comte d’Arques, oncle do Guillaume le Conquérant. Ses démêlés avec son neveu, III, 84.
Cnti-AUME, Cls d’Osbertou Osberne, sénéclial de Normandie. Comment il remplit le mandat dos États, consultés sur l’invasion d’Angleterre, III, 113; il est chargé du gouvernement de l’Angleterre, en l'absence de Guillaume le Conquérant, 425; périt en Flandre dans un combat.
Guillauaie le Charretier, devient chevalier après la conquête de l’Angleterre, III, 124.
Guillaume le Tambour, devient chevalier après la conquête de l’Angleterre, III, 124.
Guillaume le Houx, second fils de Guillaume le Conquérant, hérite de la couronne d’Angleterre, III, 146 et suiv,; dispute 1a Normandie h son frère aîné, 1 48, 149; ses entreprises sur le Yexin et sur le Maine; sa mort, 194, 195.
Guillaume, évêque d’Orange, est chargé, avec Adhémar, do la conduite de la guerre sainte, III, 161; il fait partie du corps des Français méridionaux, 179; sa mort, 188. '
Guillaume Atheling, Gis d’Henri i",' roi d’Angleterre, reçoit on 6ef do Louis le Gros le château de Gisors, III, 218; épouse Mathilde, Glle du comte d’Anjou, 277; meurt, 282.
Guillaume Cliton, Gis de Robert Courie-Heuee, s’efforce vainement di' délivrer son pèro et de recouvrer la Normandie, III, 273 et suiv.;
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son mariage, 288; il devient comte de Flandre, 290; sa mort, 291.
Guillaihe, comte de Nevers, Auxerre et Tonnerre, est traitreusement arrête par le comte de Chartres, III, 275; aide Louis le Gros contre le comte d'Auvergne et contre l’empereur, 283, 286, 287 ; refuse la charge d'administrer le royaume pendant la troisième croisade, et se fait chartreux, 433.
Guillaume iii, comte de Bourgogne, emporté par le diable, III, 296.
Glillauue IV, dit VEnfant, comte de Bourgogne, meurt assassiné, III, 293.
Guillaume de Champeaux, écolàtre do la cathédrale de Paris, chef de l'école réaliste après saint Anselme, III, 312; sa lutte contre Abélard, 314.
Guillaume, fils d'Étienne, roi d'Angleterre, meurt, III, 478.
Guillaume, roi d'Écosse, envahit l’Angleterre, est vaincu et pris, III, 496.
Guillaume, fils du comte de Champagne Thibaut iv, archevêque de Reims, sacre Philippe-Auguste, III, 502; son zèle contre les hérétiques d'Arras, 517; est chargé de la régence, conjointement avec la reine-mère, pendant l'absence du roi, 536; fait une campagne en Flandre, 545; prononce la dissolution du mariage de Philippe-Auguste avec Ingeburge, 361 .
Guillaume, archevêque de Tyr, historien, légat du pape Grégoire viii, prêche la quatrième croisade, 111, 528.
Guillaume iii, roi de Sicile, beau-frère de Richard Cœur-de-Lion, lil, 552 nota; est détrôné et aveuglé par l’empereur Henri vi, 555 nota.
Guillaume l’Orfévn, artisan prophète, iv, 55.
Guillaume-Arnaud, dominicain, inquisiteur è Toulouse, on est chassé par les Capitouls, iv, 159; est massacré au château d'Avignonnet par les hérétiques proscrits, avec d'autres dominicains et familiers du saint-office, 193.
Guillaume de Saint-Amour, docteur universitaire, IV, 263; lutte qu'il soutient contre les ordres mendiants, 266 et suiv.
Guillaume de Lorris, auteur du roman de la Roia, IV, 368.
Guillaume la Chauvt, insurgé de Bruges; trailemént qu'il suhit, V,9.
Guillaume de BAViknE, comte d'Ostrevant, épouse la fille de Philippe le Hardi, duc de Bourgogne, Y, 398; devient comte de Hainaut, Hollande et Zélande, 476; marie sa fille Jacqueline à Jean, duc de Touraine, deuxième fils de Charles vi, 478; tente vainement de secourir l’évêque de Liège, son frère, 491; négocie la paix entre les factions
[Gll] DES MATIÈRES. 26.j
d’Orléan.s cl de Bourgogne, 497. — Rapproctio son gendre de Jeansans-Pour, VI, 26, 27; de la reine Isabcau, ibid.; meurt, ibid.
Gcill.\che, verrier de Marseille, est mande à Rome par Jules ii, VII,
Gcillacme, landgrave de Hesse, fils de Maurice /« Savant, XI, 3C3; envahit la Wcslphalie, 3G6; s'y maintient malgré les Impériaux, 462;
Gi'ill.vuue III (de Nassau), roi d’.Angleterre, d’abord prince d’Orange, est exclu du stainoudéral, XII, 474. — Est adopté par la Hollande comme enfant de l’Êtat, XIII, 326; entre au conseil d’Èlat, 361; est élu capitaine-général et amiral des Provinces-ünies, 372, 379; s'entend mal avec Jean de Witt, 381; garde le cours du Lech, celui de rVsscl et laisse les Français passer le Rhin, 382, 383; se replie sur Ulrccht, 383; en Hollande, 388; protège les assassins de Corneille et de Jean de Witt, 394; est proclamé stathouder de Hollande par le parti populaire, 398; stathouder h vie, 399; son caractère, it>id.;'il refuse la souveraineté héréditaire. 401; récompense les assassins des frères' de Witt et s’empare de la dictature, 405; organise la défense de la Hollande, 406; fait contre les Français une campagne très-laborieuse, 410 et suiy., 430, 431; est proclamé stathouder et capitaine-général héréditaire de HoTande, Zélande, Gueldre, Ovei^Yssel, 433; se joint à l’armée de l'empire avec vingt-cinq mille Hollandais, quelques milliers d'Espagnols et le titre de généralissime du roi d’Espagne, 441; est battu à Senef, 441 et suiv.; échoue contre Oudenarde, 444 ; prend Grave, 444, 443; s’obstine à la guerre, 464; déclins l’honneur d’épouser la Glle du duc d'Vork, ibid.; se fait offrir le titre de duc do Gueldre et le refuse, 465; est tenu en échec par le maréchal de Luxembourg, 484 ; essaie vainement de troubler le siège de Bouchain, 492 ; échoue contre Macstricht, 493 et suiv.; repousse et fait repousser par les Èlats-Généraux les propositions do Louis xiv, 498; en obtient un dernier oifort pour défendre la Flandre, 502 ; va au secours de Saint-Omer et se fait battre à Cassel, 503, 504; échoue devant Char- Icroi, 513; perd une partie de son influence, 517; va on Angleterre, 318 ; épouse la fdle du duc d'Vork, ibid.; tente sans succès de débloquer Mons, 530, 532 ; soutient et anime en Angleterre le parti do l’opposition, 572; prépare une nomolle coalition contre la France, 373, 586 et suiv. — Envoie aux Espagnols quatorze mille auxiliaires, XIV, 18; recouvre toute son influence sur les Provinces-Dnies, 67; ameute l’Europe contre Louis xiv, 70; ligue d'Augsbourg, 72; il commence à intervenir dans les alfaires do l'Angleterre et piviiaro
TABLE ANALYTIQUE 'GIT
son expédition contre son beau-père, Jacques ii, 85, 80; déclare sa résolution d'aller on Angleterre, 9i; expédition qui lui vaut la couronne d'Angleterre, 95 et suiv., 99, 1 04 ; et celle d’Écosse, 4 02 ; grandt allianct contre la Franco, 4 07 ; déclaration do guerre, 4 4î; discussions avec le parlement anglais, 124, 125; expédition en Irlande, 437; bataille de la Boyne, 139 et suiv.; siège de Liinerick, 141; il passe en Hollande et y préside un congrès de princes, ministres et généraux, 143; essaie en vain de secourir Mons, 14i; dissout le parlement et passe des wbigs aux tories, 156; refuse le gouvernement des Pays- Bas espagnols, 182, 163; tente sans succès do secourir Namur, 163, 464; est battu à Steonkerke, 465, 166; empêche le siège de Liège, 472, 173; est battu à Neerwinden, 174 et suiv.; fait repousser les avances pacifiques de Louis xnr, 193; retourne au parti vvbig, 194; fait en Ikdgique une campagne sans résultat, 195; règne seul après la mort do èlarie, 202'; attaque et prend Namur, 206 et suiv.; renouvelle la grand» allianc», 240; prévient une descente projetée desFrançais en Angleterre, 213, 214; tient en échec le marquis de Boufllcrs. 215; négociations qui aboutissent à la paix de Ryswick, 221 à 231; traités de partage do la monarchie espagnole conclus avec la France. 3.')5, 357 ; son projet réel, 358 ; il prépare la guerre contre ta France, 368; retourne au parti tory, 371; s'allie à l'empereur contre la France et l'Espagne, 377, 378; état de sa santé, 382 ; il rappelle de France son ambassadeur, 383; meurt, 384.
Gcillebacues, ambassadeur do Franco à Constantinople, XIII, 591.
GüiLLOTiN, négociant do Bordeaux, approuve l'insurrection d'Angoulêmo contre la gabelle, VIII, 382 ; est brûlé vif, 385.
Gcinegate (bataille do), VII, 138; autre bataille de Guinegate, dito Journée de» Êperm», 422.
Gcise [Claude do Lorraine, comte de), est blessé à Marignan, VII, 449. — Reprend sur les Espagnols la Basse-Navarre, VIII, 16; repousse de la Champagne le comte de FUrstenberg, 47; est chargé de la défense d'une province frontière, 58; est appelé au conseil de régence pendant la captivité du roi, 69; repousse les anabaptistes de la Lorraine et de r.Alsace, 77; est fait duc, 238; défend la Picardie contre les Impériaux, ibid., 242, 243 ; est un des chefs du parti catholique violent, 268; est donné pour conseil au duc d'Orléans, 280; fait partie du conseil d'État sous Henri ii, 361; meurt, 395.
Guise (Marie de), Glle du duc Claude de Guise, femme de Jacques v, roi d'Écosse, enqiêche le mariage de sa üllo .Marie Stuart avec le fils du roi d'Angleterre, VIII, 288; entraîne l'Ecosse dans l'alliance fran-
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raise, 392. — Proscrit les réformés, qui lui enlèvent la régence d'Éecsse, IX, 32, 33; meurt, 48.
GnsE (François do Lorraine, duc de), d’abord comte d’Aumale, VIII, 306; est blessé au siège do Boulogne, 340; entreau conseil privé sous Henri II, 360; exploite la faiblesse de ce monarque, 361, 366; comment il ac<|uicrt la terre de Grignan, 3*1; il pacifie la Saintongo et l'Angoumois, 383; épouse la fille du duc de Ferrare, 389; dirige la défense do Metz, 451, 425; aspire à la royauté napolitaine, 4i6; fait rompre la trêve de Vaucelles, 447; son expédition en ludio, 448 et suiv.; son retour, sa puissance, 459; il assiège et prend Calais, 460 et suiv.; fait donner les grandes charges à ses amis, 466, 467; prend Tliionville et .Arlon, 468. — Sa situation et ses mesures à la mort do Henri II, IX, 19 et suiv.; sa férocité à Amboise, 38 et suiv.; assemblée des nolables à Fontainebleau, 49 et suiv.; plan d’extermination des huguenots conçu par lui et que la mort do François ii faiUavorter, 53, .57, 59 et suiv,; antagonisme entre lui et le roi do Navarre, 77; triumvirat, 80, 81; conférence de Savorne avec le duc de Wurtemberg, 1 12; massacre do Vassi, 113; il rentre à Paris, 115; s’empare de la personne du roi, 117; obtient le gouvernement du Dauphiné, 125; as.siége et prend Bourges, 134; assiège Rouen, 141; ramène à Paris l’armée catholique, 143; décide le succès de la bataille de Dreux, 145, 146; est fait commandant général des armées du roi, 148; assiège Orléans, 149, 150; est assassiné, 151, 152.
Gcise (Claude de), marquis de Mayenne, puis duc d’Aumale, épouso une fille de Diane de Poitiers, YIII, 362 nota; obtient d’Henri ii toutes les terres vacantes du royaume, 366; prend le titre de duc d’Aumale, 395; est pris par le margrave de Brandebourg, 423. — As.siste à la conférence de Saverne avec le duc de Wurtemberg, IX, 112; revient à Paris, 113; remplit avec succès une mission en Normandie, 139; combat à Dreux, 146; poursuit les Chétillon d'une haine implacable, 168, 197; combat à Saint-Denis, 252; commande une armée dans l’Est, 248, 249; fait sa jonction avec lo duc d’Anjou, 250; combat h Moncontour, 238; feint de se réconcilier avec Coligni, 296; son rôle dans le drame de la Saint-Barthélemi , 318, 323, 328, 332; il va au siège de La Rochelle, 353, et y périt, 357.
Giise (le bâtard de), abbé de Cluni, VIH, 395.
Gl'ISB (le grand prieur de), cinquième fils du duo Claude, général des galères, VIII, 395; prend part à la défense de .Metz, 452 nota. —Combat avec succès les protestants de Normandie, IX, 139; meurt, 165 note.
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Guisü (Charles de}, archevêque de Reims, est du conseil privé sous Henri ii, VIII, 360; exploite sa position, 361 ; devient cardinal, 366; comment il acquiert les terres de Marchais et de Meudon, 367; il s'intitule Cardinal dé Lorraina, 395 ; négocie avec Paul iv, pape, et aspire à la tiare, 416; fait rompre la trêve de Vaucclles, 417; gouverne la France après le désastre de Saint-Quentin, 459; porte la parole pour le clergé à l'assemblée des notables do 1538, 463; est un des négociateurs du Càteau-Cambrésis, 469; ses elTorts pour le rétablissoment de l'inquisition, 489, 491 ; extrémités où il pousse Henri it, 498 et suiv. — Sa situation et ses mesures après la mort de ce prince, IX, 19 et suiv.; il sacre François ii, il; presse le supplice d'Anne Du Bourg, 31; indispose les gens de guerre par son insolence, ibid.; appuie la proposition de convoquer les États-Généraux, 51; prépare l'extermination des huguenots, 53 ; perd, après la mort de François ii, le maniement des finances, 64; échecs qu’il subit aux Étals-Généraux, 66, 67; il se retire à Reims, 77; sacre Charles ix, 83; so prononce pour le colloque de Poiui, 86; rôle qu'il y joue, 97 et suiv.; il quitte la cour, 103; conférence de Savorne, 11i; il est investi par une bulle des pouvoirs inquisitoriaux, 131 nota; demande l’autorisation de poursuivre en justice l’amiral de Coligni, 168; se rend au concile de Trente, 171 et suiv.; s'efforce d'en faire accepter en Franco les dispositions, 177; entrée peu brillante qu'il fait à Paris, 187; son entrevue avec le duc d'Albe, 191 note; sa réconciliation apparente avec le maréchal de Montmorenci et l’amiral do Coligni, 197; scs pratiques avec l’Espagne, 106, 117; conseils qu'il donne ù la reine mère, 135, 149; il se rend en Poitou, 159; pousse son neveu Henri de Guise ù épouser la princesse Marguerite, 173; détourne le duc d'Anjou d’épouser la reine d’Angleterre, 191 noie; se rend à Rome, 196; sa joie ù la nouvelle de la Saint-Barlhélemi, 343; sa mort, 410.
Gciss (le cardinal de), quatrième Gis du duc Claude de Guise, archevêque do Sens, VHl, 395. — Assiste ù la conférence de Saverne, IX, 111; demande l’autorisation de poursuivre Coligni en justice, 168; sacre Henri iii, 411; opine, au conseil, pour la guerre religieuse, 461.
Guise ( le cardinal de]. Gis du duc François de Guise, se rend maître de la ville de Troies, X, 84; est élu président du clergé aux États- Généraux de 1588, 98; est arrêté après la mort du duc Henri do Guise, 114; et assassiné, 115.
Guise (Henri, duc de). Gis du duc François, a la survivance de la grande maîtrise et du gouvernement de Champagne, IX, 153; demande l'autorisation de poursuivre Coligni en justice, 168; fait une
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entrée è Paris, <88; est Pâme de la taiiUt Hgut de Champagne et da Brie, 232 nota; campagne de Poitou, 241, 245, 251, 253, 257 nota; le mariage qu’il poursuit, et celui qu'il fait, 273, 274; il refuse de se réconcilier avec Coligni, 288; y consent, 296; le fait assassiner, 310; son rôle dans le drame de la Saint-Barthélemi , 318, 323, 328, 332, 340; il va au siège de La Rochelle, 3dô; est éloigné de la cour, 373; est baiafri comme son père , 420 ; est le promoteur de la Ligue, 430, 433; jure malgré lui l’édit do paix de 1576, 437; est lieutenaut-général à l’armée de la Loire, sous le duc d’Anjou, 463 ; meurtre do Saint-Mesgrin, 473; affaire Salcède, 513; moyens qu’il emploie pour exalter le fanatisme catholique, 527 ; ses plans, 532 et suiv. ; traité do Joinville, 539; il commence la guerre contre Henri iii, avec le titre de lieutenant-général de la Ligue, 543, 545, 547 ; lui impose le traité do Nemours, 552. — Prend le commandement de l’armée de l’Est, X, 1 2 ; envahit les terres du duc de Bouillon, 25 ; force Henri iii à continuer la guerre civile, 37 ; campagne contre les huguenots, 45 et suiv.; il prépare ouvertement une nouvelle attaque contre le roi ; menées qui aboutissent h la Journée des Barricades, 52, 55, 56 et suiv. jusqu’à 70; sa conduite après la fuite d’Henri iii, 75 et suiv., 81, 82, 84; il est nommé commandant général des armées, 85, 87; se rend aux États-Généraux de Blois, 95, 100; force Henri iii à supprimer un passage de son discours d’ouverture, 101; à lui livrer Orléans, 107; est assassiné par son ordre, 109 et suiv.
GmsE (Charles, duc de}, d’abord prince de Joinville, est arrêté après la mort du doc Henri, X, 114; racheté de Du Guast, par Henri iii, 140; s’évade de Tours, 257; confère avec le duc de Parme, 268, 273; va défendre Rouen contre Henri iv, 277, 279 ; aspire au trône de France, 281, 300; rentre à Paris, 312, 324; jure de ne jamais pactiser avec ilenri iv, 325; se maintient en Champagne, 359; tue le maréchal de Saint-Paul, 364; traite avec le roi, ibid. et 365; ramène la Provence sous l'autorité royale, 378, 389 et suiv., 417. — Rend divers services à Mariedo Médicis devenue régente, XI, 3 et suiv.; en obtient d’elle do très-importants, 7; soutient le roi contre le parlement, 90; escorte le voyage matrimonial de Louis xiii et de la cour, 93, 95, 97; prend part aux intrigues et cabales de la cour, 101, 103 et suiv., 109; prépare une expédition contre Alger, 129 nota; correspond avec la reine mère prisonnière à Blois, 139; appuie le duc de Luines, 159; est chargé de bloquer La Rochelle du côté de la mer, 186; livre bataille à la flotta rochelloise, 192; commande la flotte française opposée au duc de Buckingham, 267; se démet, 284; fait une mauvaise cam-
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TAULE ANALYTIQUE I>agno contre le duc de Savoie, 296; complote contre le cardinal de Richelieu, 331, 338, 349; s'exile à Florence, 353, 409; meurt, 539.
Guise (François Paris de), ainsi nommé parce qu’il a la ville de Paris pour marraine, \, 129.
Guise (chevalier de), fils du duc Henri, lue en plein jour et dans la rue le baron de Luz, XI, 40.
Guise (Henri ii, duc de], va comploter k Sedan avec le duc de Bouillon,
XI, 539; se résout à la guerre civile, 546; se retire à Bruxelles, 549; rentre en France, 586. — Est du parti des importants, XII, 160 ; est innocenté par le parlement, 168; ses bizarreries, ses mariages et scs divorces, 247; il se rend à Rome, devient roi de Naples, .et bientôt après est pris par les Espagnols, 248 et suiv.; recouvre la liberté, et fait sur Naples une seconde tentative qui échoue, 464.
Guiton, marin de La Rochelle, livre bataille à la flotte royale, XI, 192; est battu devant l'Ile do Ré, et so retire sur les côtes d'Angleterre, 220, 221 ; traite pour les Rocbelois avec le duc de Buckingham, 269; est élu maire de La Rochelle, 278; en dirige la défense, 281 et suiv.; est exilé, .puis rappelé, et fait capitaine de vaisseau, 286.
Guitbi, capitaine du château de âlontereau, le rend à Henri v, AI, 69,
70; échoue dans une entreprise sur Montargis, 318. >
Guitbi, capitaine huguenot, IX, 374; entre dans le complot du duc d'Alençon, qu’il fait échouer par sa précipitation, 375. — Grands services qu’il rend à Henri iv au commencement du régne de ce prince,
Guntiieb, chef burgonde, I, 342; est battu par Aélius et les Huns, 357; implore la paix, ibid.; sa mort, ibid.
Gubon, officier français, défend Ca.sal contre les Espagnols, XI, 289.
Gubwant, comte de Rennes, renverse le roi de Bretagne Salomon, et veut régner à sa place; sa mort. H, 462.
Gustave Wasa, roi de Suède, traite avec François !•', MH, 278.
Gustave-Adolphe, roi de Suède, offre aux protestants d'Allemagne do so mettre à leur tôle, XI, 210; sc‘S victoires et conquêtes autour de la Baltique, 315; il fait la paix avec la Pologne, et s’allie è la France, 316; débarque à Stralsund, 334; scs brillantes campagnes, ses victoires et sa mort, 301 et suiv., 364, 365 et suiv., 370, 371, 373, 394,
Gustave iii, roi de Suède, se rend absolu par un coup d’Etat militaire, XVI, 304; arme pour faire respecter scs droits de puissance neutre, violés par l’Angleterre, 434; adhère aux principes posés par la Russie sur cette question, 456.
HAK] , UES MATIÈRES. STI
Gi'texbebc (Jean), invente les caractères mobiles, VII, 159.
GcTcnwATii, chef des Carnutos, est livré aux Romains; son supplice, I, 489.
Gcya.ne française. Fondation de cette colonie, XI, 4Î8 noie. — Ses limites, du cété des possessions portugaises, réglées par le traité d’ülrecht, XIV, 574. — La liberté du commerce lui est donnée, et l’on y envoie des colons dont les cinq sixièmes périssent, XVI, 835.
Gitbt (Nicolas), laboureur, dépoté de Houdan et de Hontfort-l'Amauri aux Ëtats-Généraux de 1576, IX, 446 note.
Giton (M“), apôtre du çuiélùma en France; ses prédications, ses livres; persécutions qu'elle subit, XIV, 34 5 à 380.
GcroT de Provins, auteur de la grande satire intitulée la Bible Cuijot, III, 397.
Gizman (Louise do), duchesse de Bragance, décide son mari à l'insurrection, et le pousse au trône, XI, 53i. — Offre à l’Espagne une transaction qui est repoussée, XII, 544 note.
Guttos de Horvead, chimiste, XVI, 520.
Gwaroch, tient de Vannes, chef des Bretons contre les Franks, II, 95.
Gwaroch, comte de Nantes, III, 30.
Gwioharku, chef breton, s’insurge contre Lodewig le Pieux; il e.-t surpris et tué. II, 384, 388.
Gwvon, dieu gaulois. Mythe do Gwyon et Koridwen, I, 55; c’est l’inventeur de la poésie, de l’écriture, etc., 64 et suiv.; les Romains ndentifient à leur Mercure, 804. — Tran^ormations que subit ce type au moyen âge, III, 353, 358 et suiv.
IIaaren (de), négocialeur des Provinces-ünics, signataire du traité do Nimègue, XIII, 530.
IIacuettb (Jeanne Fourquet, dite Jeanne). Ses exploits au siège do Beauvais, VII, 74; sa récompense, 74.
HACA]tfEviLLE, président au parlement, nommé par le duc de Mayenne , X, 869.
IIadji-IIdssein, chef algérien, soulève les janissaires, massacre le dey, se fait proclamer dey h la place du mort, résiste â la flotte française, puis se résigne à traiter, XIII, 593, 594.
IIaex, vice-amiral hollandais, a la tète emportée par un boulet à lu bataille de Palerme, XIII, 490.
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IIaoaxon, favori de Karlo lo Simple. Son influence el son insolence, II, SOS; lutte qu'il soutient contre les grands vassaux, 506, 507.
Hagenbacu (Pierre de), bailli des cantons d’Alsace el de Souabo engagés à Charles le Téméraire; scs excès el son châtiment, VII , 85 et Euiv.
IIaïder-Ali, général du rajah de Maïssour, allié des Français dans l’Inde, XV, 669. — Fonde un grand Étal, impose h la présidence anglaise de Madras une paix désavantageuse, XVI, 439; reprend les armes, bal les Anglais, s’empare du Carnalic, 474; fait contre les Anglais une campagne laborieuse, 475; meurt, 480.
Haie (traité do La) entre la Ilollando et l'Anglolcrre, XIII, 33t.
Haie (de La), ambassadeur do France h Constantinople, XIII, Î9Î.
Haie (de La), Gis du précédent, ambassadeur do France h Con.slantinople, XIII, 363.
Haie (do La), vice-roi dos établissements français aux Indes-Orientales, fonde un fort à Trinqucmale, s'empare de San-Thomé, y est assiégé et forcé de capituler, XIII, 437.
IIaiue (Aimon), comte d'AIbi sous Charlemagne, II, 373.
Hai.naut (Guillaume, comte do), est nommé par Édouard iii vicairegénéral de ce prince dans »oii royaume de France, V, 35; le quitte, et rejoint Philippe vi, 43; retourne à Édouard, et combat contre le roi de France, 47 el suiv.; périt dans une expédition en Frise, 79.
Haïtton, évêque de Vich, versé dans les mathématiques, III, 35.
Hakeh, émir de Cordoue, reprend sur les Franks la Marche d’Espagne, et la reperd aussitôt, II, 331; guerre qu’il fait aux Franco-Aquitains, 355; il traite avec Charlemagne, 356.
Hakim-Baurillaii, khalife d’Égypte, détruit l'église du Saint-Sépulcre, III, 51.
Halil-Acdraf, sultan d’Égypte, prend Saint-Jean-d’Acre et chasse les chrétiens de la Palestine, IV, 397.
IIauaves, Germains Islewungs, I, 314; entrent dans la confédération franke, 367; sont battus par Constantin, 393; envahissent la Gaule, cl sont battus par Julien, 310; envahis par Arbogast, 336.
Hamilton, curé de Saint-Côme, X, 811; membre du conseil des'Sei», 363; est adjoint au comité des Dix, 365; commande une bande d'assa.ssins, 367; e.ssaie sans succès de s'opposer à l'entrée a'IIenri iv à Paris, 353; est condamné à mort et exécuté en efllgie, 308.
HAnALD-IlAnrAGHEB, chef de la nation norsvégienne, II, 466 note, 497.
Hararik, chef des Franks; territoire qu’il occupe, 1, 409; sa chute et sa mort, 459.
[hau]
Uabaccoubt (Guillaume de), évêque do Verdun, aumônier do Charles de France; ses perfidies, son châtiment, VII, 47; sa délivrance, 14J.
Habcocbt (Jean d’), maréchal de l'armée franfaise, brûle la ville de Rosas, en Catalogne, IV, 383.
Habcocbt (Godefroi d’ ) , soigneur normand , échappe à Philippe vi et se donne à Édouard iii, V, 72, 73; lui conseille d'envahir la Normandie, 81; taille en pièces les bourgeois d’Amiens, 86; combat à Créci, 88; revient à Philippe vi, 99; retourne aux Anglais, 147; ravage la Normandie, 167; y est tué, ibid.
Habcocbt (Louis, comte d') , l’un des intimes de Charles le Mauvais, V, 130, 143; est décapité par ordre du roi Jean, 145.
Habcocbt (le comte d') commande en chef sur les côtes du Ponant, XI, 446 , 447; en Sardaigne, 467; reprend aux Espagnols les Mes de Lérins, iôid.; ravitaille Casa' et la citadelle de Turin, 301, 50Î; dégagé Casai, 519; reprend Turin, 5Î0, 5î1 ; prend Coni, 550; est rappelé en France pour couvrir la frontière du Nord, 553, 564, 571. — Quitte le gouvernement de Guienne, XII, 169; est ambassadeur en Angleterre, 188; vice-roi de Catalogne, Î03; prend Rosas et Balaguer, 204, SOS; échoue devant Lérida, 222 ; nommé gouverneur de Normandie, est repoussé par le parlement et la ville de Rouen, 317; s’oppose è la marche du duc de Longueville, 329; commande en Flandre, 336; dans le Midi , 383 ; y combat avec de grands succès le prince de Condé, 384, 386, 387, 394; prend Agen, puis quitte son armée et va s'emparer de Brisach, 439, 440; qu’il est obligé de rendre, 458,
Habcocbt (marquis, puis maréchal d'J, ambassadeur de France en Espagne, XIV, 354; proteste contre le testament de Charles ii en faveur du prince de Bavière, 357; commande l’année d’Alsace, 517; fait avorter les projets de l’électeur de Hanovre, 518, 519; est maréchal, 642 ; porté au conseil de régence par le testament de Louis xiv, 61 1 . — Y est maintenu par le régent, XV, 8.
Habcocbt (marquis d’) commande en Normandie, et s'y conduit comme en pays conquis, XVI, 607.
Habdi, pofite français, X, 482. — XII, 130.
Habdouin de Pébéfixe, précepteur de Louis xiv, XII, 545. — Archevêque do Paris, XIII, 185; lance un mandement contre le Tarlufi, ibid.
Habflecb (siège de), VI, 7 et suiv.
Habiadan Barberotme, VIII, 226; e?t dey d’Alger après son frère, et commandant général des flottes du sultan, 227; prend Tunis, 228;
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|p reperd, est battu par Cliarles-Quint, 230; ses expéditions contre l’Italie, Nice, etc., 248, 291, S92.
Habiett, Frank, comte des deux Germanies, sa mort courageuse, I, 318,
Hahidert, fds do Chlother i", est envoyé par son père contre Chramn, II. S9; sa part dans la succession paternelle, 37, 38 ; ses moeurs, ses mariages, 38, 40 ; sa mort, 43.
IIaribert, second fils de Chlother ii, son lot après la mort de son père, II, 134; sa mort, 136.
IIablai (do), président de la Tournelle, YllI, 499. — IX, 128 nolt.
IIarlai (Achille de) , fils du précédent; premier président, X, 11; tient tête cour.igeuscmcnt au duc de Guise, 75, 77, 86 ; est contraint à jurer do venger sa mort, 124; est arrêté sur son siège même, et mis k la Bastille, 127; rachète sa liberté, et rejoint sa compagnie à Tours, 189; se rend à Saint-Denis pour l'abjuration d'Henri iv, 327 ; fait enregistrer le rétablissement de l’édit do 1 577 , 373 ; combat les édits bursaux d'Henri iv, 413; fait partie do la commission qui réforme l'Université, 478; préside les juges du maréchal de Biron, 516; combat en vain le rappel des jésuites, 532; est membre du conseil do régence, 565. — Proclame Marie de Médicis régente, XI, 6; préside la commission qui juge Ravaillac, 10; pose aux jésuites quatre questions embarrassantes, 31; se retire, 33.
Harlai de Cuasipvallon, amant de la reine de Navarre, IX, 521.
IIablai de Sanci est envoyé en Suisse par Henri m, X, 1 41 ; lui amène un corps auxiliaire, 155 et suiv.; embrasse le parti d'Henri iv, 174; dégage Genève attaquée jiar les troupes du duc do Savoie, 240 ; pousse Henri iv à déclarer la guerre à l'Espagne, 374; est envoyé auprès de la reine d’Angleterre, 394; dirige médiocrement les finances, 398 ; est victime do sa franchise à l’endroit do Gabrielle d’Estrées, 400; lutte avec le parlement do Rouen pour l'enregistrement do certains édits bursaux, 413; se fait catholique pour conserver sa position, et néanmoins la perd, 436.
Hablai de Chahpvallon, archevêque de Paris, empêche la publication du Nouveau Testament traduit on français, XIII, 265 ; excite Louis xiv contre les protestants, 611; combat les prétentions romaines, 622; pousse à la persécution des protestants, 627. — Célèbre le mariage du roi et do M"* de Maintenon, XIV, 35; interdit les conférences de Régis sur la philosophie cartésienne, 266.
Hablai, procureur général au parlement de Paris. Le roi pense à le faire contrôleur général des finances, XIV, 3; il interjette appel comme d’abus, domnl le futur concile, d’une bulle et d'une sentence
du (lape Innocent xi, 79; déclare que le roi n'a pas l'intention de fo séparer du saint-siège, 8i.
IIarlai de Bonneuil, négociateur français, XIV, Sîi.
IIarlet, plus tard comte d’Oxford, travaille à faire cesser la guerre entre l'Anglolerro et 1a France, XIV, 537 ; grand trésorier, 509 ; ralentit les négociations d'UlrechI, ibid. ; ménage à la fois le Gis de Jacques ii et l'électeur de Hanovre, 590, SOI; est destitué, ibid.; repoussé avec mépris par George i", 59i.
Haro (le comte de), général espagnol, comprime l’insurrection des comuneros, bat les Français, et leur reprend la Navarre, VIH, 4, ü.
Haro (don Luis de), premier ministre d'Espagne, XII, SI3; négociations au congrès de Weslphalie, S24 à 236; paix avec la Hollande, 254; il s'obstine è la guerre contre la France, 264; se décide à de grands efforts, 455; négocie sans résultat avec Cromwell, 475, 476; fait saisir les biens et personnes des Anglais dans les ports d'Espagne, 477; négocie avec la France, 480 et suiv. ; obtient contre tes Portugais des succès suivis de revers, 501; se décide à traiter avec la France, 514; négociations do l'ile des Faisans, 518 et suiv. ; paix des Pyrénées, 523 et suiv.) 534, 533 ; il s'acharne à la guerre contre le Portugal, 541 noie.
Harold (k la dent nuire) , roi de Danemark , vient au secours de Richard I*', duc de Normandie, et le rétablit dans son duché, II, 525; son second voyage ; il se fait chrétien ; sa mort, 534.
Harold, Gis aîné de Godwin, son voyage en Normandie, III, 108 et suiv.; il succède à Edward le Confesseur, 410; repousse les prétentions de Guillaume iii, est excommunié par le pape, 112; défait son frère Tostig et le roi de Norwégo à Stamford- Bridge, 117; périt à Hastings, 418 et suiv.
Harold, roi de Norwége, envahit le Northumberland et le Yorkshire ; sa défaite et sa mort, III, 1 17.
Haroudj Barberouut, pirate, bat les Espagnols devant Alger, VII, 456; meurt, 227.
Habodn al Rescdjd, khalife de Bagdad. Ses relations avec Charlemagne, II, 340, 352.
IIarl'des, peuple germain, I, 445.
Hassan-Aga, renégat sarde, lieutenant d'Hariadan Barberousse, défend victorieusement Alger contre Charles-Quint, VIII, 277.
Hastenbeck (bataille do), XV, 547.
Hasting, chef normand, envahit le Maine, II, 452 ; traite avec Lodemg, se fait chrétien, devient comte de Chartres, 473; vend son comté k
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Thibaud (Tclbold), autre Normand, 479; bat le roi Eudes dans le Vormandois. 491.
IIastixgs (bataille de), III, 118 et suiv.
Hastings (Warren}, général anglais, réalise dans l’Inde, au profll de son pays, les plans de Dupleix, XVI, 489; y soulève les populations par l'atrocité de son gouvernement, 474.
Hattewares on Bassewares, Germains Istewungs, I, 114; entrent dans la confédération franko) I, 167; attaquent la Gaule, k l'instigation de l'empereur Constance, et sont écrasés par Julien, I, 313.
IIatzfeld, général autrichien, est battu par les Suédois, XI, 461. — Obtient des avantages sur les Français en Souabe, XII, 174; est feldmarécbal, 105; est battu par les Suédois, et fait prisonnier, iUd.
Hadkes, Germains inghewungs; où ils habitent, I, 114; expédition maritime de leurs pirates contre la Germanie inférieure et la Belgique , 131; ils aident Civilis, 138; changent de nom, et deviennent les Saxons, 183.
IIagtefort (M“* d'), aimée de Louis xiii, XI, 471, 540.
Haute VILLE -Loné (Elisabeth de) vit maritalement avec le cardinal de Chàtillon, évêque de Beauvais, IX, 81 nos*.
lUür, physicien, XVI, 513 nota.
Haut, fondateur de l’Institut des jeunes aveugles, XVI, 513 noie.
Havake (la), siège et prise do cette ville par les Anglais, XV, 591; elle est rendue à la paix, 594.
Havre (le) fondé par François i", VII, 487.
Hawee, amiral anglais, attaque une escadre française escortant un convoi do la compagnie des Indes, XV, 314; défait une flotte française ù Belle-Islo, 546.
Hat (lord), ambassadeur d'Angleterre, vient demander pour le prince de Galles la main d’une fille d'Henri iv, et se mêle aux cabales de la cour de France, XI, 101.
Hat i)v Châtelet (Paul), écrivain dévoué an cardinal de Richelieu, XI, 351.
HÉBERT (Martin), curé de Saint-Patrice, à Rouen, tue de sa main dixsept royalistes, X, 176 not».
Hedwige, sœur de l’empereur Othon le Grand, épouse Hugues le Grand, duc de France, II, 518; gouverne son fils Hugues Capet, 531.
Heidelberg [ville et château de) détruits par l’ordre de Louis xiv, XIV, 104, 105.
Heilbron (diète protestante de), XI, 398.
Hei.nrie, duc des Marches saxonnes, conseille ù Karle le Gros le meur-
tre de Godcfrid , II, 478; vient secourir Paris assiégé par les Normands, 482 ; sa mort, 483.
Ueinrik [Henri TOiselêur), duc de Saxe, est secouru contre l'empereur Conrad par Karle le Simple, II, 505; devient roi de Germanie, ibid.; attaque Karle le Simple dans le Lolherrègne, 507; intervient auprès du roi Raoul en faveur du comte de Yermandois, 516.
Hbinsics (Daniel), grand pensionnaire de Hollande, dirige, après la mort de Guillaume tu, la politique des Provinces- Unies, XIY, 385 ; obtient des États-Généraux, pour le duc de Marlborough, l’autorisation de diriger la guerre à son gré , 433 ; les détourne d’écouter les propositions de Louis xiv, 471; veut qu’on fasse de la Franche-Comté un royaume pour Philippe v, 511 ; pousse les États-Généraux à des exigences insensées, 527; s'efforce en vain d'empécher l'Angleterre de traiter avec la France, 545; repousse pour les Provinces-Cnies la trêve conclue entre ces deux puissances, 563; conséquences de cette politique, 587.
Hélinand, trouvère picard, III, 292 noie.
Hblla, déesse de la mort chez les Germains, I, 212.*
IléLOÏSE, III, 314 et suiv., 328, 331.
Helves. Les Romains les assujettissent, 1, 113; les dépouillent au profit de Hassalie, 127; ils se soulèvent, et sont vaincus par Pompée, ibid.
Helvètes. Leur situation géographique; ils s’allient aux Kimro-Tcutons, I, 116; leur expédition dans la Gaule et leur défaite, 141 et suiv.; leur territoire est annexé h la Belgique romaine, 196.
Helvétius, médecin hollandais établi h Paris, transmet les ouvertures pacifiques de Louis xiv h quelques membres des États-Généraux des Provinces-Dnies, XIY, 471.
HELVBnus, fils du précédent, fermier-général, puis écrivain; analyse et appréciation de son livre d« VEsprü, XYI, 11 h 16.
Hehbize, Gantois, protestant et démagogue, se vend h l'Espagne, IX,
Hénault (le président), auteur de Y Abrégé chronotogiqiu de Yhistoire de France, XV, 352 note.
Uennebom assiégé par Charles de Blois, et défendu par la comtesse do Montfort, Y, 61, 62.
Hennepin, récollet, est chargé par Cavelier de La Salle de remonter lo MIssissipi jusqu’à ses sources, XIII, 538.
Henneqcik, président au parlement de Paris, premier organisateur de la Ligue en cette ville, IX, 436.
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lIiiNNEQüiN (Aimar), 6v6que de Rennes, député aux États-Généraux de 1588, X, 97; s’y oppose à l'admission des princes do la maison de Bourbon, ibid.; entre au conseil général de la Ligue, 135; décide le duc de Hercoeur à l'insurrection, 1 iS.
Hexncter (Jean), évéqno do Lisieux, IX, 3i1 noie.
IIexri, troisième fils de Hugues le Grand, duc de Franco, clerc, II, 531 ; est duc do Bourgogne après son frère Otbon, 538. — Meurt, III, .50.
Henri ii, empereur, d'abord duc de Bavière, arrache le jeune Olhon iii à sa mère, l'impératrice Théophanie, II, 541; est obligé de renoncer à ses projets d’usurpation, 54î. — Devient roi de Germanie, puis empereur, IH, 48; bat les Grecs en Italie, 57; meurt, 61.
Henri i*', roi do France, d’abord duc do Bourgogne, III, 50, est couronné du vivant de son père Robert, 62 ; l’attaquo à main armée, ibid.; monte sur le trône, 64; cet attaqué par son frère ot secouru par le duc de Normandie, 65; de quel prix il paie la protection de ce duc contre le comte de Chartres et do Champagne, 66 ; et celle du comte d’Anjou, 78; il bat le comte de Champagne, ibid.; scs démêlés avec Gui do BodVgogne et Guillaume de Normandie, 82, 84, 85; son mariage avec la fille du tzar, 100; sa mort, 401.
Henri iii, le Hoir, fils de Conrad le Salique, après lui roi do Germanie et de Bourgogne, termine les contestations relatives au siège archiépiscopal de Lyon, UI, 76; ses succès, son mariage, ses efforts pour rétablir l’ordre dans l’Église, ibid. ot suiv. ; il est couronné empereur, 87; dépouille Godofroi le Hardi de la Haute-Lorraine, qu’il donne à Gérard, comte d’Alsace, 88; impose sa suzeraineté au comte de Flandre, ibid. ; meurt, 99.
Henri it, roi do Germanie, III, 404; ses vices, ses excès, 134; sa lutte contre Grégoire vu, 435 à 138; il se fait couronner empereur par l’antipape Guibert ou Clément iii, 138; est repoussé de Rome par Robert Guiscard, ibid. ; s'enfuit do Lombardie à l’approche des croisés, 173; scs dernières infortunes et sa mort, 211.
Henri de Bourgogne, neveu des ducs de Bourgogne Hugues et Eudes, devient comte de Portugal, et souche de la maison royale de ce pays, IH, 142.
Henri i", roi d’Angleterre, troisième fils do Guillaume le Conquérant. Sa part de succession, III, 446; parti qu’il en tire, 448; services qu'il rend à son frère Robert, ot comment il en est payé, 4 49, 450; il s’empare du trône d’Angleterre, 495; de la Normandie, 498, 199; sa conduite envers Louis de France, son hôte, 208 ; ses querelles avec le roi de France, 217, 219, 275 et suiv. ; comment il perd scs doux fils, sa
fillo el sa bru, !81; il soumet les Normands révoltés, 284, 287; obéit au ban de guerre de Louis le Gros, ibid.; fait reconnaître pour son héritière sa fille Mathilde, qu’il marie à GeoCTroi Plantagenèt, fils du comte d'Anjou, S96 ; sa mort, ibid.
Henri v, fils d’Henri it, est proclamé roi de Germanie, du vivant do son père, par le parti du pape, III, 211; revendique le droit d’investiture dès que son père est mort, ibid.; envahit l'Italie, fait le pape prisonnier, est excommunié parle concile devienne sur le Rhône, 212; traite avec le pape Calixte ii sur la question des investitures, 284; attaque la France, ibid.; meurt, 286.
Henri i", fils aîné de Thibaud iv, comte de Chartres, Champagne, etc., prend la croix à Vézdai, III, 431; ses exploits à la croisade, 441; il hérite des comtés de Champagne et de Brie, 453; prend les armes contre le comte d'Anjou, 462; contre Philippe-Auguste, 505, 506;
Henri, fils de Louis le Gros, moine à Clairvaux, puis évêque de Beauvais, III, 300; guerroie contre le comte de Chartres, et envahit la Normandie, 468; enlève h la commune de Beauvais son droit de justice, 474 ; devient archevêque de Reims, ibid. ; ses querelles avec la commune de Reims, ibid.
Henri ii, fils de GcolTroi Plantagenèt, duc de Normandie, comte d’Anjou, du Maine et de Touraine. Sous quelle condition il hérite de tous les domaines de son père, III, 453; il épouse la duchesse d’Aquitaine, 464; devient roi d’Angleterre, 462, 463; refuse de rendre le Haine et l’Anjon & son frère Geoffroi, et le dépouille, 464; revendique la charge de grand sénéchal de France, 466; force Conan iv, duc do Bretagne, h lui céder le comté de Nantes, ibid.; attaque Toulouse, où il trouve devant lui le roi do France, 467 ; contre lequel il guerroie, 468; accroissemenl de sa puissance, 478; il soumet la Bretagne, 480, 484; comprime les soulèvements de l'Aquitaine, 482; sa querelle avec Thomas Becket, 484 à 489; il est excommunié, h quel prix il obtient son absolution, 490; il bit la conquête de l’Irlande, 491; acquiert la suzeraineté de Toulouse, 492 ; ses querelles avec sa femme et ses trois fils, 492 etsuiv.; ses bons procédés pour Louis vu allligé, 501; pour Philippe- Auguste, 507; nouveaux chagrins que ses fils lui donnent, 508; sa querelle avec Bertrand de Born, et sa réconciliation, 509; pardonne à la reine, 510; séduit la fiancée de son fils Richard, ce qui fait éclater la guerre entre lui et Philippe-Auguste, 524; prend la croix, 528; nouvelles querelles avec Philippe et Richard Cœur-de- Lion, 530 et suiv. ; sa mort, 534.
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Henri, moine défroqué, disciple do Pierre de Bruis, ses prédications, son procès, sa condamnation, III, 456, 457.
Henri au Court-ManUl , Bis atné de Henri ii, roi d'Angleterre, est fiancé, à l'âge de trois ans, à Marguerite, fille du roi de France, âgée de six mois, III, 466; marié à six ans, 477; investi du duché do Normandie, des comtés du Maine et d'Aqjou, 481; couronné à York, 487; réclame de son père la possession réelle de l'Angleterre ou des seigneuries de Normandie et d’Anjou, conspire, s’enfuit, s’insurge, 493 et suiv. ; son rôle au sacre de Philippe ii de France, 503 ; il le soutient contre le comte de Flandre et les princes champenois, 507; s’arme de nouveau contre son père, 508 ; sa mort, ibid.
Henri ii, comte de Champagne, III, 507; prend la croix , 528 ; est au siège de Saint-Jean-d'Acrc, 540 ; acquiert par mviage le titre de roi de Jérusalem, 548 ; meurt, 568.
Henri, ahbé de Clairvaux, puis légat du pape et cardinal-évèqued'AIbano, dirige une première croisade contre les hérétiques du Midi et prend le château de Lavaur, III , 510; intervient entre Philippe-Auguste et Henri li, sous l'oniM det confértncet, et y prêche la quatrième croisade, 528.
Henri vi, empereur d'Allemagne, fils et successeur de Frédérip Barherousse , écrit à Philippe-Auguste pour lui annoncer la captivité de Richard, III, 547; prétextes qu’il allègue, et son véritable motif,
648; â quel prix il lui rend la liberté, ièid. et suiv. ; il s'empare de la Sicile et de la Pouille, 555; sa mort, ibid.
Henri ii:, fils do Jean-sans-Terre , lui succède au trône d’Angleterre,
IV, 94 et suiv. ; réclame sans succès de Louis viii la Normandie et d'autres domaines, 420 ; ses querelles avec les barons anglais, 424 ; il perd le Poitou, 122; débarque à Saint-Malo, 442 ; et fait une mau- , vaise campagne, 444; attaque de nouveau le roi de Fiance, avec moins de succès encore, 485 à 492; mesure violente qu'il prend contre les Français qui ont des fiefs en Angleterre, 495; réduit les Galons révoltés, 255; s'arrange définitivement avec Louis ix, 264; lutte de nouveau contre les barons d’Angleterre, 345 et suiv. ; meurt,
Henri, landgrave de Thuringe, est élu empereur par les archevêques de Mayence et de Cologne, battu par Conrad, fils do Frédéric ii, et meurt de chagrin, IV, 208, 209.
Henri iti , comte do Champagne et roi de Navarre après Thibaud v u, son frère, IV, 333 ; meurt d'apoplexie, 356.
Henri de Trastamare, frère de Pierre le Cruel, se réfugie en Lan-
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guedoc, puis monte sur le tràne de Castille, V, 135, 258; perd la couronne et la recouvre, 160 et suiv., 166, 270 ; envoie une flotte au secours de la France, 283.
Henri iv, roi d'Angleterre, d’abord comte de Derby et duc de Hereford, est exilé par Richard ii, séjourne à Paris, repart pour l'Angleterre, et s'empare du trône, V, 456 et suiv.; épouse la duchesse de Bretagne, 463; refuse le cartel du duc d'Orléans, 466; sa modération, 467 ; ses clforts pour taire la paix avec la France, 479; il aide le dub de Bourgogne, 620; les Armagnacs, 323; recommence les hostilités contre la France, 526; meurt do la lèpre, 531. — Sa politique dans la question religieuse, VI, 2.
Henri v, roi d'Angleterre, renouvelle la trêve avec la France, V, 531 . — Sa politique religieuse, VI, 1; ses prétentions sur la France, 5; il se prépare à la guerre, 5, 6; sa première campagne, 7, 9, 11 et suiv., 13 et suiv.; il retourne à Londres, 21; négocie, fait alliance avec l'empereur, 15, 26 ; s'empare de la Normandie, 32, 33, 45, 48 et suiv.; négocie sans résultat avec le roi et la reine de France, 53; traite avec le duc Philippe de Bourgogne, 63; avec Charles vi, à Troies, 66 et suiv.; épouse Catherine do France, 69; prend Sens, Montereau, ibid.; Melun, 70, 71 ; entre h Paris, 71; retourne il Londres, 75; revient en France, où il altère les monnaies, 77 ; ses succès dans la Beauce et le Perche, 78 ; dans la Brie, dans le Nord, 80, 81 ; sa dernière maladie et sa mort, 82, 83.
Henri vi, roi d'Angleterre, naît d'Henri v et de Catherine de France,
VI, 81; est proclamé roi de France, 83; est amené d'Angleterre à Rouen, 223; est sacré à Paris, 310, 311; sa nullité, 371, 406; son mariage, 407; il devient fou, 310; perd la couronne, 339. — La recouvre, VII, 53; la perd do nouveau, ainsi que la vie, 63.
Henri, dit l’Impuissant, roi do Castille, VI, 536, 540.
Henri (Jean), chantre de Notre-Dame, député de Paris aux États-Généraux de 1484, VII, 174.
Henri vii (Tudor), d'abord comte de Richement, détrône Richard iii, et prend sa place, VII, 197, 198; entre dans une ligue en faveur do la duchesse de Bretagne, contrôla France, 211; fait une expédition dans le Ponthieu, qui se termine par le traité d'ÉtapIcs, 222 et suiv.; sa politique extérieure et intérieure, 312; son incroyable procédé envers Philippe d'Autriche, 354; sa mort, 388.
Henri (don], infant de Portugal. Seriices qu'il rend à la navigation,
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398; lui déclare la guerre ^ 402, 409; la commence, 4M; campagne dans la Flandre française; prend Tournai, 421 & 42G; il traite avec lajuis XII, 429 ; fait amitié avec François i", 440 ; lui devient hostile, 4ol, 4ü4; lui vend Tournai, 483; son entrevue avec ce prince au Camp du drap d'or, SOI; avec Charles-Quint, 502. — Nouvelles alliances contre la Franco, et nouvelle guerre, V11I,16, 29,36,42,47; il change do dispositions et de conduite après la bataille de Pavio, 71 et suiv., 83, 102, lOY, 119; sa passion pour Anna Boleyn, et suites qu’elle entraîne, 171 et suiv.; il se fait chef de l’Église d’Angleterre, 177, 179, 180; il fait décapiter Anna Boleyn, 235; se marie pour la troisième fois, 287 ; scs entreprises sur l’Écosse, 288, 300 ; il prend Boulogne, itid.; se rembarque, 307; fait la paix avec la France, 348; meurt, 350; violence do son administration, 389, 390.
IIenbi h, second fils de François i", d’abord duc d’Orléans, est livré aux Espagnols comme ôUige de l'exécution du traité de Madrid, VIII, 90; est fort maltraité en Espagne, 118; revient en France, 119; son mariage, 178, 179; il devient dauphin, 239; fait une campagne en Artois, 247; une en Piémont, 248; va recevoir Charles-Quint à Bavonne, 238; veut l’arrêter à Cliantilli, 261; empire do Diane de Poitiers sur lui, 261, 267, 268; il fait une campagne en Itoussillon, 280 et suiv.; commande l’armée do Champagne, 301; proteste contre le trailé de Crépi, 306; échoue devant Boulogne, 307 ; se brouille avec son père par une étourderie, 341 nol»; monte sur le trône, 360; s'abandonne à sa maîtresse et è ses favoris, 366; son rôle dans la querelle de Jarnac avec La Châtaigneraie, 369 et suiv.; son voyage è Turin, 379, 380; il rend aux villes aquitaniques leurs franchises, 383; recouvre Boulogne et fait la paix avec l’Angleterre, 393 et suiv.; sa faiblesse avec les Guises, le pai>e, le clergé, 395, 398; sa cruauté à l'égard des hérétiques, 399 ; il lutte tout è la fois contre l’empereur et contre le pape, 404, 405 ; prend des mesures contre les protestants, 406; traite avec Maurice de Saxe, 408, 409; son expédition en Lorraine, occupation des Trois- Évêchés, 412 et suiv.; expédition en Alsace, 416 ; en Belgique, 436, 437; traité avec le pape, trêve avec l’empire et l’Espagne, signée et immédiatement rompue, 446, 447 ; il montre quelque énergie après le désastre de Saint-Quentin, 457; réunit une assemblée de notables, 463; sa violence contre d’Andelot, 466; paix de Câteau-Cambrésis, 475 et suiv.; édits rétablissant l’inquisition, violences contre le parlement, 489, 491, 493, 498 et suiv.; il est blessé mortellement dans un tournoi, 301 .
Henri ni, roi de France, troisième fils d’Henri ii, IX, 1 8 ; duc d'Orléans,
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97; d’Anjou, îlî; origine do sa haine contre Louis de Condé, ifcid.; il est fait lieutenant-général du royaume, 223; campagne en Poitou, batailles do Jamac et de Moncontour, 24t, 244 et suiv., 247, 2.30, 234, 256 et suiv., 261 ; il s’oppose au mariage de sa soeur avec le duc de Guise, 273; refuse d’épouser la reine d’Angleterre, 278, 291; son rôle dans le drame de la Saint-Barthélemi, 309, 313, 314, 315 et suiv., 318, 321, 333 note; au siège de La Rochelle, 335, 339; il est élu roi do Pologne et part pour ce pays, 359 et suiv., 365, 366 ; y reçoit la nouvelle de la mort de son frère et revient régner en France, 402 et suiv.; son voyage du Pont de Beauvoisin à Reims, où il est sacré, 406 h 412; son mariage, ibid.; ses folies, 413; il négocie avec les insurgés, 414; perd le trône de Pologne, 417; ses sentiments pour son frère d’Alençon, 418; il veut faire étrangler deux maréchaux, 419; scs occupations à Paris, 421; trêve de sept mois dont il ne remplit pas les conditions, 421, 422; paix de Moneieur, 426 ; il devient l'objet du mépris universel , 438 ; convoque les États-Généraux ù Blois où il se rend, 439; adopte le formulaire de la Ligue, 444; premiers États de Blois, 446 à 462; paix do Bergerac, 466; ses mœurs, 470 et suiv.; il fonde l'ordre du Saint- Etpril, 474; embarras financiers, 483; il reçoit Genève sous la protection de la France, 48G; édit financier, éditsur la police du royaume, ordonnancede 1379, 487 et suiv.; guerre des Amoureux, 495 et suiv.; il demande pour son frère la main de la reine Élisabeth, 503; prodigue les faveurs aux ducs d’Épornon et de Joyeuse, 505 et suiv.; nouvelles exactions, 315; nouvelles niomeries, 318, 519; insulte qu’il fait au roi de Navarre, 320 ; il n’ose accepter la souveraineté des Pays-Bas, 537; fait quelques pas vers les huguenots, quelques concessions à l’opinion publique, 538 ; accueille les représentants dos Provinces-Dnies, 542, 543; reçoit l'ordre de la Jarretière, 543; change tout ù coup do politique, 544; résiste un moment à la Ligue, puis se livre à elle, 545, 548, 549, 532. — Cherche à lui échapper, X, 9, 11; violente les huguenots, 14; voyages à Lyon, capucinades, contradictions incessantes, 19 et suiv.; complots des ligueurs contre lui, 30, 31; il se décide à agir contre les huguenots, 36, 37; campagne contre les Allemands auxiliaires du calvinisme, 46 et suiv.; démêlés avec la Sorbonne, 50; nouvelles faiblesses pour d’Épemon, ibid.; nouveaux complots des ligueurs, 63; négociations avec l’Espagne, l’Anglolerre, la Ligue, 56 et suiv.; journée des Barricades, qui le chasse de Paris, 60 à 74; son séjour ù Chartres, d’où il convoque les États-Généraux h Blois, 79 à 83 ; son séjour à Rouen, 83 ù 89; il déclare libre tout esclave qui a touché la terre do
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France, 93 noti; s'installe à Blois et y change do ministres, 95; ouverture et premiers débats des États -Généraux, 400 à 108; assassinat du duc et du cardinal de Guise, 409 à 145; mesures subséquentes, 413 à 4SI; il veut intenter à ses victimes un procès posthume, 430; se prépare à la guerre contre la Ligue, 431, 432, 440, lit; prend l'of- /ensive en Anjou, 4 44 ; s'établit à Tours, où il traite avec le roi de Navarre, 4 43 et suiv.; y est attaqué par les ligueurs, 447; se présente devant Poitiers, qui le repousse, 149; négocie sans succès avec le roi d'Espagne et le pape, ISS et suiv.; marche sur Paris, 137; est assassiné, 460.
Henri iv, roi de France, fils d'Antoine de Bourbon, roi de Navarre, IX, 4 4 1 ; est conduit h La Rochelle par sa mère et présenté aux chefs calvinistes, S37 ; fait ensevelir à Vendôme le corps do prince de Condé, S47; est proclamé chef des protestants, ibid.; assiste à la bataille de Sloncontour, S57 ; ses premières campagnes sous Coligni, S61 et suiv.; il se retire à La Rochelle, S69; épouse Marguerite de France, 273, 279, 283, 293, 294, 304, 306; sa conduite lors de la Saint-Barthélemi, 325, 334, 337; il se fait catholique, 347; ordonne le rétablissement du catholicisme en Béarn, 350; va au siège de La Rochelle, 355, 358, 359; (ait une première tentative d'évasion qui échoue, 374, 373; est envoyé au-devant d'Henri iii,406; se fait flagellant, 410; repousse la proposition que lui fait Henri ni d'a.ssassiner le duc d'Àlencon, 448; s'échappe de la cour, 423; hésite à abjurer le catholicisme, 424; paix il« JI/onri«ur, 427; Henri retourne à la religion réformée, 436; se saisit d'Agen, 437 ; proteste contre les élections de 1576, 439; reprend les armes, 432; sa réponse auxenvoyésdesËtats-Généraux, 459; paix de Bergerac, 463; négociations avec la reino-mérc, 483; conférences de Nérac, 483 ; guerre des Amoureux, 496 ; paix de FIcix, 499 ; Henri élude les oITres do Philippe ii, 320; les repousse, 522; refuse de recevoir sa femme chassée de Paris par le roi, 521 ; devient héritier du trône, 524; refuse d'abjurer le calvinisme, ibid.; publie un manifeste contre la Ligue, 549. — Prépare la résistance du parti protestant, X, 4, 3 et suiv.; est excommunié, 6; fait aflicher sa protestation h Rome, 8; sa réponse à Tédit violent de 4585, 45; campagne en Ga.scogne et sur la Charente, 47 et suiv.; négociations, 21, 23, 24; il vote la mort de Marie Stuart, 28 note; guerre en Poitou, 37, 39; bataille do Centras, 40 ; il va sc reposer auprès de Corisande d'Andouins, 43; prend Marans, 90; refuse sa sœur au comte do Soisfons, 97 note; préside à La Rochelle l'assemblée générale dos réformés, 1 03 ; obtient de grands succès en Poitou, 143; traite avec Henri ni, 4 44; entrevue
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do Tours, 146; marche do la Loire sur Paris, 157; son dernier entretien avec Henri iii, 461; sa sitoation en arrivant au trône et son caractère, 463 et suiv.; ses premières mesures, 472 et suiv.; il porte le corps d'Henri iii àCompiègne, 478; campagne en Normandie, bataille d' Arques, 479 et suiv.; il marche sur Paris, emporte et met au pillage les faubourgs de la rive gauche, 186; se replie sur Ëtampes, 488; prend Vendôme, 489; entre à Tours, ibid.; ses succès dans le Blaine, l'Anjou, la Bretagne, la Normandie, 490, 491; campagne autour de Paria, bataille d’Ivri, 498 et suiv.; campagne sur la Marne, la Seine, l'Yonne, 207; siège de Paris, 240 à 227; campagne contre le doc de Parme, 227 è 229 ; il attaque sans succès les faubourgs de Paris, 230 ; se retire en Beauvaisis, ibid.; harcèle le duc do Parmejusqu'à la frontière, 233; s'éprend de Gabriello d'Bstrées, 234 nota; difficultés de sa situation, 244; Jawmit do farina, 243; siège et prise de Chartres, 243, 247 ; édit favorable aux laboureurs, 248 nota; prise de bouviers, 253 ; sa réponse aux anathèmes de Grégoire xiv, ibid.; il rétablit les édits de tolérance de 1577 et 4580, 254 ; prend Noyon, 256; siège de Rouen, qui est secouru par le duc de Parme, 274 à 282; fin de cetto campagne sans résultats, 283 et suiv.; campagne en Champagne et Brie, 286; délibère sur la question de son abjuration, 287 et suiv.; presse de nouveau Paris, 296; repousse les Espagnols, 309 ; se dispose à abjurer, 310, 311, 313 et suiv.; prend Dreux, 324, 324; abjure, 324, 326 et suiv.; fait auprès do pape des démarches mal accueillies, 339; gagne du terrain en France de tous les côtés, 342, 344 et suiv.; est sacré h Chartres, 345; entre à Paris, 346 et suiv.; fait rentrer sous l'autorité royale une grande partie de la France, 356, 357, 360 et suiv.; est frappé par Jean Chastel, 374; déclare la guerre h l'Espagne, 373; campagne en Bourgogne, 375 et suiv.; il est absous par le pape, 379 et suiv.; traiteavec Mayenne et autres ligueurs, 387 et suiv.; recouvre Marseille, 390 et suiv.; prend La Fère en perdant Calais, 393 et suiv.; ses embarras financiers, 397 et suiv.; assemblée de notables à Rouen, 404 , 404 et suiv.; Amiens perdu et reconquis, 409 à 447; négociations de Yervins, 418; voyage en Bretagne, édit de Nantes, 420 et suiv.; paix de Vervins, 427; son administration intérieure, 437 & 490; sa politique extérieure, 491 et suiv.; annulation de son premier mariage, 500, 502 ; son arrangement avec Henriette d'Entragues, 503 ; guerre de Savoie, 505, 507 et suiv.; il épouse Marie de Médicis, 509; réunit la Bresse è la France, 540; sa situation entre la reine et la marquise de Vemeuil, 514; complots du maréchal de Biron et leur dénoûment, 511 et suiv.; Henri se prépare è combattre la maison d’Au-
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triche, 5*0 et suiv.; rappelle les jésuites, 5î8 et suiv.; autorisa le prêche do Charenton, 63i; guerre douanière avec l'Espagne et la Belgique, 535; grands avantages obtenus du sultan, 537; complots des d'Entraguee et scandales, 538 et suiv.; agitation des huguenots , voyage en Limousin, soumission forcée du duc de Bouillon, SiO et suiv.; grands succès diplomatiques, 547 et suiv.; succession do IkTg et Juliers, 553 et suiv.; amour pour la princesse do Coudé, qui devient une affaire politique, 655; traité de Hall, 557; grands préparatifs do guerre, 558 et suiv.;' mort d'Henri iv, 666 et suiv.
Henri (Jacques], maire do La Rochelle, IX, 354; négocie le traité qui termine le siège, 363; chêtio ceux qui ont voulu livrer la ville aux catholiques, 373.
Henhicibns, sectaires du xii* siècle, III, 457.
Henriette-Marie de France, fille d'Henri iv, est demandée en mariage pour le prince do Galles, depuis Charles i", XI, *03; l’épouse, *09, *17; se compromet par l'excès de son zèle catholique, *59; entre dans un complot contre le cardinal de Richelieu, 392; prend vivement le parti do sa mère retirée en Angleterre, 493. — Vient en France après la bataille de Marston-Uoor, XII, 189; décide Anne d’Autriche à céder au parlement, 300.
Henriette d’Angleterre, soeur de Chartes ii, épouse Philippe do France, duc d’Orléans, XIII, *79. — Propose à Corneille et à Racine le sujet des amours do Titus et de Bérénice, 4 92 ; a du penchant pour Louis XIV, ibid.; est employée par ce prince comme agent diplomatique auprès de Charles ii, 347, 350, 351 ; meurt, 353.
IIÉRACLT, lieutenant do police. Conversation entre lui et Voltaire, XV, 385 nota.
Herrelot (d’), orientaliste, XIII, 478.
Herberai des Essarts, traducteur d’ilmadii, IX, 41.
Herrert, abbé de Saint-Pierre-le-Vif; ses entreprises contre la commune de Sens, et leur résultat, III, 434.
Herbert, amiral anglais, est battu à Bantry par Cbâteau-Renaud, XIV, 443; à Beacby-Head par Tourville, 437; fait retirer les bouées et balises de la côte d'Angleterre et de la Tamise, 439; est disgracié, 449.
Hereford (Roger, comte de) , se soulève contre Guillaume le Conquérant, est vaincu et pris, III, 441, 443.
Héribert, 61s dePeppin, comte de Yermandois, est contraint do sc soumettre au roi Eudes, II, 494.
Héribert ii, comte de Yermandois , beau-frère et gendre de Robert do
' Paris, embrasse son parti contre Karlo le Simple, II, 506; qu'il met
[IlER]
en déroule à Saint-Médard, 507; s’empare de sa personne par trahison, et renferme à Cbâteau-Thierri, 509; sa campagne contre les Normands, 511, 512; usage qu’il fait de son prisonnier, 513; ses revers, 545; il recouvre ses Etats perdus, SIC; ses hostilités contre Lodewig d’CAitre-Mer, 548 et suiv.; sa mort, 524.
HéaiBERT, fils d’Héribert ii de Vermandois, est comte de Meaux, puis do Troies, et abbé de Saint-Médard, II, ü22; se soulève contre Lodewig d’Outre-Mer, 525; est contraint à se démettre de scs abbayes, 540; ne concourt point à l’élection de Hugues Capot, 546. — Ne le reconnaît point pour roi de France, III, 49; meurt, 23.
Hbeibebt, chapelain d’Arefast, lui dénonce le manichéisme d’Orléans, III, 54.
Héribebt IV, comte do Vermandois, assiste au sacre de Philippe i"’, III, 400.
Hébibebt, comte du Mans, devient vassal du duc de Normandie, III, 406; meurt, ibid.
IléBiOLD, prince danois, prétendant à la royauté, suscite la guerre entre les Danois et les Franks, II, 369; est admis par traité à régner sur une partie du Jutland, 382; se fait baptiser, ibid.; est rejeté par les Danois, et se réfugie dans l’OstrFrise, 383; redevient pa'fen; Lotber le fait comte des lies de Zélande, 44 6.
HERispoé, Gis de Noménoé, II, 427; traite avec Karle le Chauve, après l’avoir battu, et reçoit de lui les insignes royaux, 439; est assassiné,
Herliin, comte de Ponthieu, est attaqué par le comte de Flandre, et soutenu par le duc de Normandie, II, 524; punit quelques-uns des assassins de ce dernier, 523; devient l’allié du principal, 524; est tué par un Danois, 525.
Hebli'in, simple chevalier normand, fait transporter è ses frais, de Rouen à Caen, le corps de Guillaume le Conquérant, lU, 447.
Hebuann, duc d’Alsace et de Souabe, dispute le trône de Germanie à Henri de Bavière, III, 48; meurt, 457 note.
Hebuénefbid, roi do Thuringe, assassine l’un do ses frères et détrône l'autre; son manque de foi envers Tbéoderik; sa défaite, sa mort, H, 40.
Herménecild , Gis de Lcowigild , est converti au catholicisme par sa femme Ingonde, prend les armes contre son père, est pris et mis à mort, II, 96.
Heruencardb, Glle de l’empereur Lodewig, épouse do Boson, H, 273;
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défend Vienne contre les rois de Neuslrie, de Burgondie et d'Allemagne, 47Y; est prise, 476.
IlERUENGAnDB, comtesso do Chartres-Champagne, III, 74.
IIehminn, l'un des Qls de Mann, I, 213.
IIermin'O’GS, fiU d'Herminn, l'un des trois grands rameaux de la race teutonique, I, 213; ils sont refoulés par Tibère vers l'est et le nord , 219; guerre entre eux et les Istewungs, 223.
IlEnMONTME de Sparte, savant attiré en France par Louis xi, VII,
Hermckdvres. Germains de la confédération suève, I, 213; enlèvent aux Kattes les marais salans de la Sala, 242.
IIeroet, poCte du xvi* siècle, VII, 482.
Herpe, connétable, arrête la reine Brunehilde, II, 122.
Herpi>’, comte de Bourges, vend sa seigneurie au roi Philippe i" pour aller à la croisade, où il est battu, III, 201, 202; ses malheurs, sa captivité, sa délivrance, sa mort, 203.
Herrie, duc de Frioul, force le riny des Huns et enlève leur trésor, II,
Hersext, prêtre, dénonce, dans un pamphlet latin, les projets schismatiques do Richelieu, XI, 516.
IIertacd, baron poitevin. Sa fidélité pour le roi d'Angleterre, approuvée et récompensée par le roi de France, IV, 190 note.
Hertha, déesse de la terre chez les Germains, I, 213, 214.
Hercsees, Germains istewungs, I, 214; sont battus par Constantin,
Hervé, l'un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pont assaillie par les Normands, H, 481 .
Hervé, trésorier dç Saint-Martin de Tours, fait abattre l'ancienne église de l'abbaye, et en édifie une nouvelle, III, 38.
Hervet, anatomiste anglais, démontre la circulation du sang, XII, 13.
Heschaii, émir de Cordoue, Gis d'Abd-el-Rahman, attaque l'empire des Franks, II, 316; sa mort, 329.
Hesse-Cassel (landgrave de), défend Neuss contre le duc de Bourgogne, Vil, 89.
Hessb-Cassel (prince de) tente do sauver Landau , et perd la bataille de Spire, XIV, 413, 414; est battu à Custiglione, 466; prend Pizzighitone, 467.
Hesse-Cassel (landgrave de) vend ses soldats à l'Angleterre pour la guerre d'Amérique, XVI, 411; incroyable lettre qu'il écrit à un de scs officiers, ibid. noie.
'JilU, DES MATIÈRES.
Heireux (les frères L’), sculpteurs , auteurs de la frisi marine de la galerie du Louvre , X, 476.
Hévélius, astronome de Dantzick, objet des libéralités de Louis xiv, XIII, 16* noie.
Hilaire (saint), disciple de saint Athanase, I, 299; évêque de Poitiers; est exilé par Constance, 305. — Sa doctrine sur l’Eucbaristie, III, 90.
Hildebert, fils de Chlodowig. Sa part dans l'héritage paternel, II, *, 4 ; sa résidence habituelle, 3 ; son expédition contre le roi des Burgondes, 5; son crime contre ses neveux, 7, 8; sa tentative sur l’Auvergne, 13; son expédition contre les Wisigoths, 14; il entreprend la conquête de la Burgondie, 15; qpi s’accomplit, 17; partage avec Cltlother la province d’Arles, *0; traite avec Justinien, 21; son exiiédition en Espagne, 2* ; il s’arme contre Chlother, sa mort, 30.
Hildebert, fils de Sighebert. Comment il édiappe à Hilperik, II, 57; il est proclamé roi d’Austrasie, ibid.,- il fait une expédition en Italie, 76, 77; est adopté par son oncle Gonthramn, roi do Burgondie, 83; conspiration à laquelle il échappe, 89 et suiv.; il est reconnu roi à Paris, h Orléans, en Burgondie, 101; guerre malheureuse contre les Neustriens, 101 et suiv.; contre les Bretons, 104; guerre plus heureuse contre les Warnes, ibid./ sa mort, ibid.
Hildebert, deuxième fils de Théoderik, remplace sur le trône son frèro Chlodowig III, II, 171; sa mort, 176.
Hildebrand, frère de Karle Martel, assiège et prend Avignon, II, *10.
Hildebrand, moine toscan, excite l'empereur Henri ni h poursuivre la simonie, III, 77; vient présider, comme légat du pape Nicolas ii, le concile de Tours, 92; ses projets et ses tendances, 93 et suiv.; il fait interdire le mariage aux prêtres, 97, 98; décrétale sur l’élection dos papes, 99; son rôle dans la querelle de Guillaume et d'Harold, 111, 118; il est élu pape et prend le nom de Grégoire vu, 1*6; ses relations avec Guillaume le Conquérant, 1*8; lettres écrites par lui sur Philippe i", 133, 134; sa lutte contre Henri iv et sa mort, 13i à
Hilderie, fils de Merowig. Ses déportements, sa déposition, son exil, I, 381 à 383; sa restauration, 385; il se joint à CEgidius contre les 'W'isigoths, ibid./ son respect pour sainte Geneviève, 407; singularité de son mariage, sa mort, 408 ; son tombeau découvert h Tournai en 1 655 ; ibid.
Hilderie, second £ls de Chlodowig ii. Comment il devient roi d'Austrasie, II, 151; de Neustrie, de Burgondie, 153, 154; il est assassiné avec sa femme et un de ses enfants, 155.
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Hildkrik, princo mérovingien, passe sa vio au fond d’un cloître, II, 179 noie.
IIiLDEniK, lo dernier Mérovingien, est proclamé roi par Karloman et Peppin, II, 218; déposé, tondu et enfermé au monastère de Sithieu, 228 ; sa mort, 236 noie.
IIiLDCiN, abbé de Saint-Denis, passe du parti de Karle le Chauve à celui de Lother ii, II, 410.
IIiLouiN, comte dePontliieu, combat les Normands, II, 511; est tué, .'>12.
Hill, IIillo, chef frank, assiège Nantes, I, 418.
IIiLPEHiK, roi des Burgondes, reçoit de Rikimer 1e patricial, I, 387; sa mort, 388.
IIiLPERiE, roi des Burgondes, I, 388; chasse scs frères Gondcbald et Godeghisel, 393; sa défaite et sa mort, 394.
IIiLPERiE, ûls do Chlother, s'empare des trésors do Chlotlier et tente d’usurper la part de scs frères, II, 36 ; il échoue, 37 ; sa part dans la succession paternelle, ibid. et 38 ; il répudie Audowère, 41 ; épouse Frédegonde, 42; envahit les États do Sighebort, qui lo bat, ibid.; sa part dans la succession do Ilaribert, 44, 43 ; il épouse Galeswinthe, fille du roi dos Wisigoths, 45, 46; reprend Frédegonde après la mort de celle-ci; ses humiliations, 47 ; ses agressions contre Sighobert, 51 à 54; ses revers, comment Frédegonde relève sa fortune, 55, 56; ses entreprises sans résultat, ses vices, scs crimes et sa mort, 61 à 78.
Hilperie, prince mérovingien, est élevé au trône par les Neustriens, II, 179; règne sous Raghenfrid, puis sous Karle Martel et meurt bientôt, 181 à 184.
IIiNEMAR, archevêque de Reims, retient les prélats neustriens dans le parti de Karle le Chauve, II, 445; s’elTorce de relever la puissance do l’épiscopat, 446; est partisan de l’indissolubilité du mariage, 454; des épreuves judiciaires, 455, 465; lutte contre les entreprises de la papauté, 456 noie, 458, 459; contre Karle le Chauve, 464; fait fustiger le théologien Gotteskalk, 468; sacre Lodewig le Bègue, 471; meurt,
Hippoiyte (saint), disciple de saint Irénée. Livre intéressant que l'on a do lui, I, 254.
IliRE (Étienne de Vignolles, dit La) guerroie en Picardie, VI, 79; secourt Montargis, 113; défend Orléans, 119, 120, 127, 128, 161, 164, 166; combat à Patai, 178; est fait bailli du Yermandois, 200; fait la guerre en Normandie, 207, 218, 306, 307, 331; est écorcheur, 363; échoue dans une entreprise contre le concile de Bile, 377 ; guerroie en Normandie, 392 ; meurt, 404.
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iliRE (La), géomètre, achève la méridienne de rObsen-aloire, XIII, 174. — Prend les niveaux de la rivière d'Eure, XIV, 7.
lliRUENTRUDE, femme do Karle le Cliauve, II, 423 not».
Hobbes, philosophe anglais. Sa doctrine, XII, 53.
UocHo (D. Luis de), capitaine-général de Sicile, y excite les pauvres contre les riches, XIII, 461; est destitué, ibid.
Hociistedt (bataille de) gagnée sur l’armée allemande par le maréchal de Villars et l’électeur de Bavière, XIV, 4H; autre, gagnée par Eugène de Savoie et Marlborough sur l'électeur de Bavière, les maréchaux de Tallard et de ilarsin, 427 et suiv.
Hocquincodrt (le maréchal d’), gouverneur de Péronne, XII, 389 not»; se joint à Mazarin quand ce ministre revient en France, 391 ; assiège et fait capituler Angers, 393; est battu à Bléneau parle prince de Condé, 399; marche de Briaresur Fontainebleau et Châtres, iOî; bat les rebelles à Étampes, puis regagne Péronne, 405; aide Turenno à forcer les lignes d’Arras, 462; est gagné au prince de Condé par la duchesse de Chatillon et ramené par Mazarin et Turenno, 470; se laisse prendre de nouveau et s’enfuit, 492 ; passe à l’cnncini et meurt d’une balle française, 494.
Hobl, comte de Nantes et de Cornouailles, méconnaît l’autorité du duc de Bretagne, III, 103.
llüEL, duc de Bretagne, fait la guerre aux comtes do Rennes et do Penthièvre, III, 143.
lIoEL, fils de Conan iii, duc de Bretagne, désavoaé par son père comme adultérin, est reconnu pour duc par les Nantais, puis dépossédé, 111,
lIoiiENLOiiE, mystique protestant, VIII, 157.
lloLAGiioit, frère du khacan des Mongols, détruit Bagdad, et devient khacan è son tour, IV, 322.
Holbach (le baron d’), centre du parti encyclopédique, XVI, 143 et suiv.
IloLBF.iN, peintre allemand, VII, 386 note; est partisan do Luther, 526.
Holda, déesse germanique, I, 212.
Holland (lord), ambassadeur d’Angleterre, contraint les Rochelois â faire la paix avec Louis xiii, XI, 227 ; excite la duchesse do Chcvreuse, sa maîtresse, contre le cardinal de Richelieu, 232.
lIoLSTEiN-OoTTORP (duc de), gendre du tzar Pierre i", cède au roi de Danemark une portion du Slesvig, XV, 172.
Houfroi, fils do Tanctède de llauteville. Ses succès en Italie, III, 86, 87.
HOS
Ï'.1Î TABLE ANALYTIQUE
Hommage féodal, III, 3 nol«.
IIONOBAT (saint), évéquc d’Arles, fonde le monastère do Lcrins, I, 149.
IIoNOBiL'S, empereur d'Occident, I, 329; son triste règne, 334 à 355.
Honosius II, pape élu par le parti opposé à Alexandre ii. Schisme qui ne disparaît qu'à sa mort, III, 104.
Honobics lit, pape, successeur d'innocent ni, prend le parti d’Henri iii d’Angleterre contre Louis do Franco, IV, 95; celui d’Amauri do Montfort contre les Raimond, qu’il persécute, 108; suspend les hostilités contre Raimond vu, 119; les reprend, 123; défend l’enseignement public du droit civil à Paris, 291.
IIoNOBits IV, pape, fait avorter les efforts d'Édouard i" pour la pacification du Hidi, IV, 385.
IIooD, amiral anglais, XVI, 459; ses campagnes contre la marine française pendant la guerre d’Amérique, 461, 462, 465, 468, 469.
Hôpital de Saint-Jean de Jéblsalem (ordre do 1’). Sa formation, III, 204. — Il s'établit à Rhodes, IV, 497 ; hérite des propriétés do l’ordre du Temple, ibid, — Est obligé de quitter Rhodes, VIH, 31; s’établit à Malte et à Tripoli, 228. — S'y défend nérofquement contre les Turcs, IX, 170 note. — Est obligé de renoncer à la course contre les musulmans et tombe dans la langueur, XV, 104.
Hôpital (le marquis de L’), géomètre, publie VAnalyie des infiniment petits. XIV, 261.
IIoBiK, roi des Danois, prend et brûle Hambourg, H, 430.
Hobn (Jean de), amiral do Bourgogne, est massacré par les Brugeois, VI, 359.
Hobn (le comte de), amiral do Flandre, intermédiaire entre Philippe ii etla noblesse protestante des Pays-Bas, IX, 208; est arrêté, 213; mis en jugement, 230; traîné à l’échafaud, 231.
Hobn, maréchal suédois, est battu et pris iJ* Nordiingen, XI, 420. — Envahit les provinces méridionales du Danemark, XII, 193.
lIoBN (le comte de) est roué à Paris pour as-assinat, XV, 59.
IloBSE, duc de Toulouse. Échec qu’il subit, sa destitution, II, 307.
Hospital (Michel de L’) rapporte le procès du sire do Vervins, VIH, 368. — Juriste renommé, IX, 3; chancelier de Marguerite do France, 10; chancelier do France : ses antécédents, son caractère, ses projets, 43 et suiv.; ses efforts pour arrêter les persécutions, prévenir ou faire cesser la guerre civile, 45, 57, 60, 61, 66, 82, 85, 95, 97, 100, 102, 1 09, 1 1 1, 1 17, 1 49, 1 57, 177, 189, 218,219, 227, 234 ; il ouvre les États- Généraux d’Orléans, 66; et leur expose les besoins du royaume, 72; fait déclarer la majorité de Charles ix, 166; combat l’acceptation des
décrets du concile de Trente, 178; institue les tribunaux do commerce, 498; rédige la grande ordonnance de Moulins, 199; se retire, 237; fin de sa vie, 334 n<X«.
Hospital (Du Hallicr, plus tard maréchal do L’), concourt au siège d'Arras, XI, 523, 524. — Est donné pour mentor au duc d'Enghien, XH, 162 et suiv.; quitte le gouvernement de Champagne, 17t; gouverneur do Paris, fait avec le duc d'Orléans un traité qui met cette ville à l'abri des entreprises des insurgés, 396; est malmené par de Montpensier, 414; échappe au massacre de l'hôtel do ville, 418.
Hotuan [Françoi.s}, jurisconsulte protestant, auteur do la Franco-Caltia, IX, 34 noU; esprit et succès de ce livre, 370; auteur de l’.4nfi-Tri6onioniM, 391.
Hothan (Charles), sieur de La Rochcblond, receveur de l'évéque de Paris, un des instigateurs delà Ligue, IX, 530.
IIOl’DETOT (M“* d'), XVI, 90.
Houdon, statuaire, XVI, 159; moule le masque do J.- J. Rousseau, 400 nota.
Hoccue (bataille navale de La], XIV, 158 et suiv.; désastre qui suit la bataille, 160 et suiv.
Hodtsteen, amiral de Zélande, commande les vaisseaux hollandais envoyés contre La Rochelle, XI, 220.
Howard (sir Edward), amiral anglais, est défait et tué dans le port du Conquét, VII, 420.
Howard (lord) défait Jacques iv, roi d'Écossc, à Flodden-FicId, VII, 427,
Howard d'Effingiiam, amiral anglais, commande la flotte opposée à r/nvûici5I< Armada, X, 92 et suiv,
Howe, général anglais, bat Washington à Brandywine, prend Philadelphie, XVI, 421; devient ministre, 467.
Howe, amiral anglais, XVI, 434; ministre, 467; ravitaille Gibraltar,
Ilv le plissant, chef des Kimris, I, 14, 15, 64; dieu gaulois, 469, 481,
Hubert, protestant, est brûlé en place de Grève, VIII, 153.
Hudbert (saint Hubert) succède à Landebert sur le siège épiscopal de Maestricht et fonde Liège, II, 176 noti.
Hue de Mirohesnil, ancien président au parlement de Rouen, est chancelier, XVI, 320; concourt à la restauration des parlements supprimés par Maupcou, 335; son allocution au parlement do Paris à propos de la guerre des farines, 347 ; il combat dans le conseil l'aboli-
TABLE ANALYTIQUE [IIUÜJ
lion des corvées proposée i>ar Turgot, 369 ; prélo son concours, do mauvaise grâce, aux réformes de ce ministre, 373 ; pousse aux finances Joli do Fleuri, 503; puis d'Ormesson, 510; son discours â l’assemblée des notables, 57*; justice qu'il rend à Necker, et qui le fait renvoyer,
IliKT (les), famille do menuisiers d’Amiens, auteurs des sculptures sur bois do la cathédrale de cette ville, VIll, <39 »ol«.
lliET, savant écrivain, expose les origines et la théorie du roman, XIII, *10; est sous-précepteur du dauphin, *45. — Sceptique par dévotion, XIV, *67.
lIi’GHE, fils de Drogue et petit-fils do Poppin de Iléristall, II, 181; traite avec Karle Martel, puis conspire contre lui, 184; s’engage dans les ordres et devient archevêque de Rouen, etc., etc., 183.
Huche, fils naturel de Charlemagne, II, 336; Lodewig le Pieux le garde auprès do lui, 367; le fait lonsurer, 375; lui donne l’abbaye de Saint- Quentin, 377 ; il meurt en combattant près d'Angoulème, 4*9.
Huches, amiral anglais; ses campagnes dans les mers do l’Inde contre le bailli de SulTren, XVI, 477 à 48*.
IluGONNBT, chancelier de Bourgogne, livre le connétable de Saînt-Pol à Louis XI, VII, 100; son ambassade auprès de ce prince, 1*3; sa fin tragique, 1*7.
Huguenots. Origine de ce sobriquet, IX, 28.
Huguehie (La), conseiller de Jean Casimir cl du burgrave de Dohna, qu'il trahit au profit des princes lorrains, X, 44, 45.
Hugues l'Abbé, comte ou marquis d’Anjou, II, 47*; fait sacrer les fils de Lodewig le Bègue, 473; aide le roi de Germanie h battre les Normands, 474 ; fait déférer la couronne de Neustrio à Karle le Gros, 478; défend Paris contre les Normands, 480; meurt, 48*.
Hugues (le Loherain), fils de Lother ii et de Waldrade, prétend succé-der à son père; il est battu, II, 474 ; Karle le Gros lui fait arracher les yeux, 478,
Hugues le Blanc ou le Grand, fils de Robert, après lui comte de Paris et duc do France, défait Karle le Simple à Saint-Médard, II, 507 ; ses démêlés avec le comtede Vermandois, 514; il fait revenir et couronne Lodewig d’Outre-Mer, 517; nombreuses péripéties de la lutte qu'il engage presque aussitôt contre lai, 518 è 5*9; il aa|uicrt pour son fils Othon la Bourgogne et veut conquérir l'Aquitaine; sa mort, 529,
Hugues, comte d’Arles et de Vienne, s'empare du royaume de Provence, II, 309; acquiert l’Italie en échange de la Provence, 310, 311.
[HUG] DES MATIÈRES. î!)5
lIcGCES, fil.5 do Héribert ii, comte do Vcrmandois, est fait ardiovôquo do Reims h l’âge do cinq ans, II, 513; perd son siège, 514; le recouvre, 519; s’y maintient en dépit du roi, 52Î; est dépossédé, 5Î6 ; excommunié, 528.
Ht'GCES If Noir, comte do Besançon, frère du roi Raoul, II, 51 6 ; partage le duché de Bourgogne avec le duc de Franco et le comte do Dijon, 517; lutte contre Hugues le Grand et en faveur de Lodewig d’Outre- Mer, 518 et suiv.; est contraint de quitter le parti du roi, 520; meurt,
Hcgl'es Capet, fils de Hugues le Grand, II, 530 ; son mariage, 533 ; ses démêlés avec Othon ii, 536, 538; son voyage à Rome, 539; danger auquel il échappe en revenant, 540; avances qu’il fait au clergé, ibid.; il est élu et sacré roi de France, 547. — Guerres contre le duc de Basse-Lorraine et le duc d’Aquitaine, III, 19, 20 et suiv.; il fait déposer l’archevêque de Reims par les prélats français, 25 ; sa mort, 27.
Hugues de Beauvais, favori do Robert, comte palatin, est assassiné par ordre do la reine Constance, III, 60.
Hugues, archevêque de Tours, refuse de faire la dédicace du moOtier de Beaulieu, édifié par le comte d’Anjou, HI, 44.
Hugues, chapelain, tue un juif d’un soufllet, III, 53.
Hugues, fils aîné du roi Robert, meurt à 18 ans, III, 62.
Hugues, comte do Chalon-sur-Saône, vainqueur du comte de Bourgogne, est vaincu par le duc de Normandie, III, 63.
Hugues, fils do Robert h Vieux, duc de Bourgogne, assiste au sacre de Philippe i", III, 100; règne après son père, abdique et se fait moine, 141, 142.
Hugues le Grand, frère do Philippe i", III, 101; comte do A’ermandois, du chef de sa femme, prend la croix, 163; son voyage, 172 et suiv.; Alexis Comnène s’en fait un otage, 175; il est délivré par Godefroi de Bouillon, 177; combat à Gorgoni, 183; est envoyé vers l’empereur Alexis et ne revient pas, 188; prend part à la seconde croisade, 201; meurt en Cilicie, 202.
Hugues le Tailleur devient chevalier après la conquête de l’Angleterre, III, 124.
Hugues, comte du Maine, restauré par ses sujets, III, 128.
Hugues, archevêque de Lyon. Mission dont il est chargé, comme légat, par le pape Urbain ii, III, 151.
Hugues, comte de Champagne après Thibaud iii, III, 163 note; prend les armes contre Louis le Gros, 218; l’assiste contre l’empereur, 286.
Hugues, duc de Bourgogne après Eudes, son père, III, 203 ; assiste
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Louis le Gros contre le roi d'Angleterre, SI 7 ; accorde aux Dijonnais une charte communale, Î6t; assiste Louis le Gros contre l’empereur, Î86.
Heoi'ES, fils do Louis le Gros, III, 301.
lluuuEs III, duc de Bourgogne, assiste au sacre de Philippe-Auguste et lui chausse les éperons d’or, III, .’iOî; se ligue contre lui avec les princes de la maison de Champagne, 507; ses brigandages réprimés par Philippe-Auguste, 515; il prend la croix, 5J8; fait massacrer les pri.'ionniers de Saint-Jean-d’Acro, 543; est nommé par Philippe-Auguste connétable des Français en Palestine, 544; meurt en Palestine,
IIuGEES IV, duc do Bourgogne, l'un des chefs de la ligue des barons contre les clercs, IV, tlO; garde le camp devant Mansourah, ÎJ5.
IIi'iLLiER (Nicolas L’J, président en la chambre des comptes, porte la parole pour le tiers état aux États-Généraux de 1576, IX, 447.
lU'iLLiER (L’], prévôt dos marchands, préside le tiers état aux États- Généraux do 1593, X, 304; s’emploie activement à rouvrir les portes de Paris à Henri iv, 349, 350; est nommé président de la chambre des comptes, 353 nota.
llULTZ [Jean] achève la cathédrale do Strasbourg, VI, 466.
IIl'uanité. Doclrint d» l'humanité, fruit de l'unité romaine, I, 247 et suiv.
IluuBERCODRT, lieutenant du duc do Bourgogne à Tongres, VII, 37; livre le connétable de Saint-Pol au roi de France, 100; son ambassade auprès de ce prince, 125; sa fin tragique, 127.
IIimoERT, comte do Savoie, est de la seconde croisade, III, 201.
IIi'HBEBT III, comte de Savoie, assiste à la diète de Besançon, III,
Humbert, dauphin de Viennois, vend le Dauphiné au roi de France, V, 71; sa retraite définitive, 116.
Hume (David], philosophe écossais, recueille chez lui Jean-Jacques Rousseau, XVI, 130; métaphysicien, historien, économiste, 164.
IIoHFRiD, marquis de Gothie, s'empare de Toulouse, la défend contre les Normands, se retire en Italie, II, 450, 451 .
UuMiÈRES (Jacques, soigneur d’) provoque et organise la Ligue en Picardie, IX, 431; en est le chef, 436.
IIuHiÈRES (d’), lieutenant-général de Picardie, y travaille les esprits dans l'intérêt d'Henri iv, X, 173; prend possession d'Amiens au nom de ce prince, 363; est tué à l'attaque de Ham, 384.
Huhières (maréchal d’) est disgracié pour n'avoir point voulu prendre
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le mot d’ordre de Turenno, XIII, 380 no(«; ramène les dernières troupes françaises restées en Hollande, 434 ; investit Condé, 491 ; prend Aire, 494; concourt aux sièges de Valenciennes, 300; et de Saint- Omer, .302, 504; commande un corps détaché entre l'Escaut et la mer, 312; coupe la route de Bruxelles àCharleroi, 513 ; prend Saint- Ghislain, 514; investit Gand, 522. — Prend Courtrai, Dixmuyde,XIV, 47; bombarde Oudenarde, 18; prend Dinant, 94; commande l'armée des Pays-Bas, 108, 111,4 28.
Hunald, QIs d’Eudes, duc d’Aquitaine, résiste à Karle Martel et traite avec lui, II, 208, 209; se soulève contre Peppin, 217; envahit la Neustrie, 222; se soumet et abdique, 223; tente de soulever l’Aquitaine contre Charlemagne, auquel il est livré par Lupus, chef des ■yVascons, 232, 253; sa mort, 264.
lIiiNS, peuple mongol. Ils quittent le fond de l’Asie, fondent sur les Alains, puis sur les Goths qu’ils dépossèdent, I, 320 ; étendue de leur domination au commencement du v* siècle, 333; leurs progrès, 368; leur irruption en Occident et leur désastre aux Champs catalauniques, 369 à 379; leur décadence après Attila; ils sont rejetés vers l'Asie, 395. — Reparaissent sous le nom d’Abares ou Awares et sont battus par Sighebert, II, 42; puis traitent avec lui et s’établissent dans la vallée du Danube, 48 ; leurs mauvais succès en Bavière, 306.
Huraclt do Fat (Michel), petit-fils du chancelier de L’Hospital, auteur do ï Excellent et libre discoure sur l'estât présertt de Us France, X, 80 noie.
Huss (Jean), V, 553.
IIossiTES (insurrection des), VI, 575.
Hotten (DIrich de), soldat et poète, écrit contre les Cordeliers et les dominicains, VII, 511; s’unit à Luther, 525; écrit à Charles-Quint,
Hdxelles (maréchal d'), d’abord lieutenant-général, défend Mayence avec bravoure et habileté, XIV, 1 09 ; ambassadeur à Gertruydonberg, 526, 527 ; à ütrecht, 548 ; désigné par Louis xiv pour te conseil do régence, 611. — Préside le conseil des affaires étrangères, XV, 9; négocie avec les ministres du tzar, 83; négocie un traité entre la France et la Prusse, 86 ; éclate au conseil contre le pacte formé par la Franco, l’Angleterre et l’Autriche contre l’Espagne, et le signe presque aussitôt, 91 ; a fait bâtir l’une des premières petites maisons, 333 note,
HurciiENS, astronome hollandais, attiré en France par Colbert, XIII, 170; ses travaux, ses découvertes, 172, 173, 174. — li quitte la France après la révocation de l’édit de Nantes, XIV, 62 note.
Hvde, ambassadeur d'Angleterre en Hollande, XIII, 534.
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Hïbk, oriontaliste anglais, auteur d’un livre sur la religion de Zoroastro, XIV, S97.
IlroEMS (Jean) organise à Gand la confrérie des Chaperom blancs; scs succès et sa mort, V, 366, 337.
Ibarra (don Diégo d'), ambassadeur d'Espagne, soutient les Sehe, X, Î64, Î68; négocie à Guise avec les Lorrains, 273; ses menées, 280, 3U2, 305; faux renseignements qu'il donne !i son maître, 348; sa sortie do Paris, 350 etsuiv.; il conseille à l'archiduc Ernest d'Autriche de s'emparer de la personne du duc de Mayenne, 364.
Ibarra (don Diégo d’) , amiral espagnol, attaqué par un brûlot, saule avec tout son équipage, XIII, 490.
Ibères, habitants des bords de TËbre ou Ibris, I. S.
Iberville (d') colonise la Louisiane, XIII, 559. — Ses exploits au Canada, XIV, 234 Bot».
Ibrahiu, grand -vizir, conclut un traité de commerce avec la France, YIll, 244.
Ibrahim, grand-vizir, tente d’initier la Turquie aux arts do l'Occident, et de rendre ses relations avec la France plus étroites, XV, 404; est assassiné par les janissaires, 405 note.
Idacios, évéque espagnol, un des persécuteurs de Priscillianus, I, 323,
IniAQUEZ (don Juan), ministre de Philippe ii, négocie avec le président Jeannin, X, 250.
Illuminisme, XYI, 532 et suiv.
Imperiali (le cardinal), gouverneur de Rome, excite les gardes corses à insulter l'ambassadeur do France, XIII, 288 ; est obligé d'aller se jusÜGer devant Louis xiv, 294 .
Importants (parti des), XII, 460; sa défaite, 470.
Impôt sur le revenu établi par les États-Généraux de 4356, Y, 4 43.
Impôt du timbre, établi par Mazarin, aboli, puis rétabli par Colbert, XIII, 469.
Imprimerie (invention de I'), YII, 459.
Imprimerie royale. Création de cet établissement, VIII, 4 43. — Lo cardinal de Richelieu y met la main, XI, 429.
Inconvénients des droits féodaux, brochure de Boncerf, inspirée
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par lo contrôleur-général Turgol, et condamnée par le parlement do Paris, XM, 371 .
Indépendants (secte des). Leurs doctrines, XII, 189; application pra- . tique do leurs idées, 431.
Indclgences (IraGc des), VII, 50G et suiv., S17.
Indus (Julius), Trévire, combat l'insurrection de Julius Florus, et la comprime, I, 224.
Indutiomab, chef du parti national chez les Trévires; son insurrection et sa mort, l, 162, 163.
Ingf.bcrge, soeur du roi de Danemark Knut vi, épouse Philippe-Auguste, est répudiée, appelle en cour de Rome, et rentre dans ses droits, III, 560 et suiv.
iNcn ou Inghev, le troisième Cls de Mann, I, 213.
iNcnEwiiNGS, l'un des trois grands rameaux de la race leutonique , I , 213; quelle région ils occupent, 214; ils attaquent l'empire romain,
l.NGO, chef des Normands de la Loire après Raghenold, accable les Bretons, II, 515; est vaincu par Allan-Barbe-Torte, ibid. note.
I.NGOBEBGBE, femme de Haribert; sa jalousie, sa répudiation, II, 40.
Ingoueb, preièier né de Cblodowig et de Chluthilde, meurt après avoir été baptisé, I, 419.
Ingonde, seconde femme de Chlolher; anecdote, II, 11.
Ingonde, fille do Sighebert et do Brunehilde, -femme d'Ucrménégild, convertit son mari au catholicisme, II, 96; meurt en exil, ibid.
Innocent ii (Grégoire) assiste au concile de Clermont, III, 161; est élu pape, mais ne peut se faire reconnaître à Rome, 293 ; sacre, à Reims, le jeune Louis, fils de Louis le Gros, ibid.; condamne Abélard et Arnaldo do Brescia, 330; ses querelles avec Louis le Jeune, 420 et suiv.; sa mort, 423.
Innocent iii, pape, menace les rois Richard et Philippe d'excommunication s’ils ne font la paix, III, 556; met la Franco en interdit, 562; s'efforce en vain de réconcilier Philippe-Auguste et Jean-sans-Terre, 578. — Scs premières mesures contre les hérétiques de Provence, IV, 22; scs offerts pour leur susciter des ennemis, 24, 27; comment il reçoit h Rome le comte de Toulouse, 39, 40; il réunit le quatrième concile de Latran et le préside , 55 et suiv.; se brouille avec l'empereur Othon, lance sur lui l’anathème, et lui suscite un concurrent, 67; frappe l’Angleterre d’interdit, ibid,, et le roi Jean de déchéance, 68; provoque une croisade contre ce prince, ibid.; à quel prix il s'arrange avec lui, 70; il déclare la grande charte d’Angleterre illicite.
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et en défend l’observation, 90; s'oppose à ce que Louis accepte la couronne d'Angletcrro, 9Î; sa mort, 94.
I.VNOCEST IV, pape, IV, 183; sa haine contre Frédéric ii, et ses démêlés avec cet empereur, 197 et suiv., SOI, ÎOÎ, Ï08, î14; il s’oppose à l’association des la'iques contre les empiétements des clercs, Î10; vend dos indulgences, *14; persécute la famille de Frédéric ii, après la mort do ce prince, et fait prêcher la croisade contre Conrad, îiO; envahit Naples h main armée, et y meurt après avoir élé battu, *60; a défendu l'enseignement public du droit civil dans les royaumes chrétiens, *91.
IN.NOCENT VI , pape , V, 1 *6 ; décrète une croisade contre la grandt compagnie, *36.
Innocent vu (Cosmato Meliorati ), est élu pape de Rome après Boniface m, V, 463.
Innocent viii, pape, VU, *40; ses hostilités contre le roi de Naples, *46; il demande au roi do France le prince Djem, frère du sultan Bayézid, *47; meurt, *48.
Innocent ix, pape, X, *8*; meurt, *93.
Innocent x, pape, condamne cinq propositions de Jansénius, XII, 101, 10Î; SC montre hostile à la France, *19, **0; proteste contre le traité de VVestphalie, *71; protège le cardinal do Retz contre Mazarin, 464; meurt, 465.
Innocent xi, pape, offre sa médiation aux négociateurs de Nimègue, XIII, 542, 543; dévoué è l'Autriche, hostileè la France, 586; condamne soixante -cinq propositions soutenues par les jésuites, 618 noie; et le Nouveau Testament de Mont, ibid.; engage une lutte violente contre le gouvernement français à propos du droit de régale, 618, 6*3, 6*5. — Intercède auprès de Louis xiv en faveur de Gènes, XIV, *3; célèbre par un Te Deum la révocation do l’édit de Nantes, 63; est pris pour arbitre dans la question de la succession palatine, 68; ses démêlés avec Louis xiv à propos des franchises dos ambassadeurs à Rome, 78 et suiv., et de l’élection de l’archevêque de Cologne, 80 et suiv.; il favorise le prince d’Orange, 83; meurt, 116.
Innocent xii (cardinal Pignatelli), pape, s’efforce de paciûer la chrétienté, XIV, 154, 19*; obtient une transaction sur les principes de la déclaration de 168*, 19*; appuie la candidature de l’électeur de Saxe au trône de Pologne, 349 ; donne , sur la question de la succession d'Espagne un avis favorable à la maison de Bourbon, 360; meurt, ibid.
Innocent xtii (cardinal Conti}, pape , élu grèce aux intrigues de Dubois, lui donne le chapeau, XV, 113.
ISA
IXQCisiTios (tribunal de l’j, IV, 152, 153, 134, 157 et suiv. — Annulé on France, M, 519.
Inscription varitiiie, instituée par Colbert, XIII, 123 et suiv.; ré;;ime. des classes; chiffre do l’inscription en 1670, en 1680, en 1685, 359.
Insl'bres. Leur position géographique , I, 17; leur guerre contre les Romains, et leur défaite, 99, 100; la part qu'ils prennent à l'cspédition d’.Annibal, 102; leur défaite, 103.
I.NTENDANTS DE PROVINCE , Créés par le cardinal de Richelieu ; leurs attributions, XI, 460, 461 .
Intérim, tentative de compromis entre les catholiques et les luthériens, VIII, 378.
Invalides (hôtel des], XIII, 242, 243. — Désorganisation de cette institution sous le ministère du comte de Saint-Germain, XVI, 428 note.
Irène, impératrice de Constantinople, veuve do Léon l'Isaurien, demande la GIlo do Charlemagne, Rolrude, pour son fils Constantin, II, 286; rompt ce mariage; ses relations avec Charlemagne, 342; sa mort, 343.
Irénéb (saint) fonde à Lyon, avec saint Pothin, la première église des Gaules, I, 251; son voyage à Rome, 253; il devient évêque de Lyon, ibid.; services qu’il rend à l’église chrétienne, 254. — Sa doctrine touchant l’Eucharistie, III, 90.
Irnerio fonde l’école do droit do Bologne, III, 472 no(«, 566 note.
IsAAC CoMNÈNE, pHnce grec, est dépouillé do l’tle do Chypre par Richard Cœur-de-Lion, III, 542.
IsAAC l’Ange, empereur de Constantinople, détrôné, incarcéré, aveuglé par son frère, ut délivré par les croisés, lU, 569, 570.
Isabelle de Uainadt, nièce de Philippe, comte do Flandre, épouse Philippe-Auguste, III, 506; meurt, 535.
Isabelle d'Angoulême, fiancée au comte do La Marche, est enlevée par Jean sans Terre et l’épouse, III, 572. — Épouse le comte de Li Marche après la mort de Jean, IV, 122 ; ses intrigues contre les rois de Franco Louis VIII et Louis ix, 136, 185. ,
Isabelle de France, fille de Louis ix, épouse Thibaud, comte do Champagne et roi do Navarre, IV, 261 ; sa mort, 333.
Isabelle, fille du roi d’Aragon, épouse Philippe, fils de Louis ii, IV, 201; prend la croix avec son mari, 324; sa mort, 333.
Isabelle de France, fille de Philippe le Bel, est fiancée à Édouard ii d’Angleterre, IV, 418; l’épouse, 471; cause de son aversion pour son mari, 559; son voyage en France, son expédition contre Édouard ii.
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Irdiletnent qu’elle lui fait subir, 560, 56t. — Elle proteste contre l’avénement do Philippe de Valois, V, 10; son châtiment, J7.
IsAnELLK DB FRANCE, fillc du roi Jcün, épouse Jean Galeas Viscenti, V, Î30.
Isabelle (Isabeau) de Bavière épouse Charles vi, roi de France, V, 398; fêles de son couronnement, 421 et suiv.; on lui donne la duchesse do Bourgogne pour surveillante, 437; son intimité avec le duc d’Orléans, 470 ; ses escès, 480; elle se réfugie à Melun, 490; rentre à Paris, où elle préside le conseil, 492; fait alliance avec Jean-sans-Peur, 506; affronts qu’elle subit, 634. — Elle va conférer avec le comte de Ilainaut, VI, 27; est exilée, 28, 29; devient l'alliée et l’instrument do Jean-sans-Peur, 31 et suiv.; rentre à Paris, 42 ; négocie avec Henri v, roi d’Angleterre, 53; se retire à Troies, 55, 56; écrit à la veuve de Jean-sans-Peur, 62; signe et fait signer au roi le traité do Troies, 66, 67 ; est pensionnée par Henri v, 69 ; son abaissement sbus la domination anglaise, 311; sa mort, 340.
Isabelle de France , fille de Charles vi, épouse Richard ii, roi d’.Vngleterre, V, 416; puis Charles , fils aîné du duc d’Orléans, 479; demande justice du meurtre de son beau-père, 492.
Isabelle de Portcoal épouse Philippe ti, duc de Bourgogne, VI, 223. — Pousse son fils Charles vers l’alliance anglaise, VII, 11; a pour douaire les Açores, 17 noie.
Isabelle de Lorraine, fille du duc Charles ii, femme de René d’Anjou, VI, 307.
Isabelle de Castille épouse Ferdinand d’Aragon, VH, 85; succède ù son frère, 92; assiège Grenade, 211; la prend, 223; marie scs enfants, 284 noie; donne à Christophe Colomb les moyens do découvrir r.Vmérique, 296; réorganise l’inquisition, 314; persécute les Juifs et les Maures, 315; meurt, 351.
Isabelle-Claire-Eugénie, fille aînée de Philippe ii, qui convoite pour elle le trône de France, X, 193, 250, 251, 300; épouse l’archiduc Albert d’Autriche, et devient souveraine des Pays-Bas, 428 ; accueille et retient auprès d’elle la princesse do Condé, 550. — Invite les Provinces-Unies k reconnaître leur» princes naturels, XI, 169; reste seule souveraine de la Belgique, 183 ; tente d’unir l'Angleterre et l’Espagne contre la France, 261; meurt, 401.
IsAHBARD DE LA PIERRE, asscsseur au procès do Jeanne Darc, VI, 254, 272, 275, 283, 292, 296, 300.
IsARN , évêque de Grenoble, aide le comte de Provence k détruire les Sarrasins établis dans les Alpes, II, 535.
IsABN, vieux prédicant albigeois, csl brûlé vif à Narbonne, IV, 130.
IsLB (Jean de L’), cchevin, V, 177; entre au grand conseil, 188; est tué par les amis de Jean Maillart, 210.
Isle-Adam (le sire de L'), livre à Jean-sans-Peur le passage de l’Oise, VI, 30; s’empare de Paris, 36; laisse massacrer les prisonniers armagnacs, il; est fait maréchal, 4Î; laisse prendre Pontoise, S6; est destitué par Henri v et mis à la Bastille, 75 note; est fait capitaine do Paris, 200, 208; ses cruautés, 223; il est battu en Champagne, 215 ; se joint aux Français, 341; reprend Pontoise, ibid.; bat les Anglais devant Saint-Denis, 346; entre à Paris, ibid.; est massacré il
• Bruges, 360.
Isola (baron de L’), envoyé de l’empereur auprès des Proviiices-ünics, conclut avec cette république un traité d’alliance, XIII, 408.
IsT ou ISTEw, le second Gis de Mann, I, 213.
IsTEWUNGS, l’un des trois grands rameaux de la raco teuloniquo, I, 213; ils bordent le Rhin, et sont les aïeux des Franks, 214; leurs guerres avec les Romains, Varus, Germanicus, etc. , 220 et suiv. ; contre les Ilcrminungs, 223; ils menacent la Gaule, 226.
Itii.vcius, évêque espagnol, un des persécuteurs de Priscilianus, I, 323, 324.
Ivan, tzar do Russie, frère de Pierre I", XIV, 220.
Ivan, petit-neveu de Pierre le Grand, succède à la tzarine Anne , XV, 233 ; est détrôné, 246. — Égorgé dans sa prison, XVI, 263 noie.
IvES, évêque de Chartres, est emprisonné par le sire du Puisot, III, 132; relâché, ibid.; accusé parle roi devant un concile, duquel il appelle au pape, ibid.; hostile aux communes, 241.
IvETOT (royaume d’), III, 8 noie.
Jacquebie, V, 193 et suiv.
Jacql'es 1*', roi d’Écosse, devient le prisonnier du roi d’Angleterre, VI, 77; meurt, 364 noie.
Jacques (les frères) de Reims, sculpteurs, VII, 386.
Jacques iv, roi d’Écosse, envahit l’Angleterre, est vaincu et tué, VII,
Jacques d' Angouléme, sculpteur, VIII, 133.
J.tcQUES V, roi d’Écosse, amène à François i" un corps auxiliaire, Vlll,
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îiJ noie; épouse Magcleleino de France, Clle de ce prince, ibid.; la perd el se remarie avec la fille du duc de Guise, ibid.; siège au parlement à côté de François i", Î46; meurt, 288.
Jacques vi, roi d'Écosso, plus tard Jacques i", roi d'Angleterre, monte sur le trône d'Écosse, IX, 214 noie. — Fait alliance avec la reine d’Angleterre, X, 26 ; lui succède, S25 ; fait acte d'hostilité contre le papisme, 527; envoie des secours aux Hollandais, 528; fait la paix avec l’Espagne, 533; se rapproche do la Franco après la conspiration des poudres, 543 ; se coalise avec Henri iv, 557. — Demande pour son fils une fille do ce prince, XI, 102; écrit sur la théologie, 147 ; abandonne son gendre, l’électeur palatin, 167; puis le secourt faiblement, 188;’ veut marier son fils avec une princesse d’Espagne, 1% et suiv.; change d’idée, 199; lui fait épouser Henrielte-Marie, sœur de Louis XIII, 203, 209; promet son concours à ce prince contre les huguenots, 216; meurt, 217.
Jacques ii, roi d’Angleterre, d’abord duc d’Y’orlc et réfugié en France, XH, 402; sert dans l’armée française, puis dans l’armco espagnole, 479, 495; assiste à la bataille des Dunes, 496. — Commando la flotte anglaise à Lowostoft, et bat la flotte hollandaise, XIII, 305; se déclare catholique, 350; lutte de nouveau contre la marine hollandaise à Sole- Bay, 390; résigne ses emplois lorsque le roi son frère révoque l’édit de tolérance, 418; épouse la fille du duc de Modène, 431; consent au mariage de sa fille Marie avec le prince d’Orange, 518; est seul excepté de l’exclusion du parlement anglais, décrétée contre tous les catholiques, 572 ; se retire en Belgique, ibid.; est rappelé, puis envoyé en Écosse, 573. — Rentre au conseil, XIV, 30, 31; devient roi et montre aussitôt un grand zèle pour sa religion et une extrême cruauté, 32, 33; prend l’argent de Louis xiv et traite avec les Provinces-Unies, ennemies de ce prince, ibid.; entreprend la restauration du culte catholique, 34; sa conduite envers les protestants français réfugiés en Angleterre, 63 note; ses efforts imprudents en faveur du catholicisme, 69, 83 et suiv.; sa conduite équivoque et bizarre entre Louis xiv et les ennemis de ce monarque, 87, 88, 92 ; il est détrôné, se réfugie en France et s’y déclare jésuite, 96 et suiv.; envahit l'Irlande, 111; échoue devant Londonderry, 114; est battu sur les bords de la Boyne et revient en France, 139 et suiv.; est mis à la tête d’une armée destinée à l’invasion de l'Angleterre, 156; est cause, par son incapacité, du désastre de la Hougue, 161; tente de faire assassiner Guillaume ni, 166 note; meurt, 382, 383.
Jacques Stuabt, ûIs de Jacques ii, roi d’Angleterre. Sa naissance, XIV,
IJAYl
86; sa mère l'amèno en France, 97, 98; Louis xiv le reconnaît pour roi d’Angleterre, 383; il tente de débarquer en Écosse avec six mille soldats et ne réussit pas, 493, 496; est obligé de quitter la France et se retire en Lorraine, 590 ; prépare une descente en Angleterre ou en Écosse, 593, 593. — L’effectue sans résultat et se retire à Avignon.
• XV, 76; demande au pape, pour Dubois, le chapeau do cardinal,
tlî.
Jacquet de Rue, émissaire do Charles le Mauvais. Ses intrigues, son arrestation, ses aveux, son supplice, V, 316 et suiv.
Jacquet, sculpteur, X, 4Î6.
Jacqueville (llélion, sire de), genlilliorome bourguignon, est nommé capitaine de Paris, Y, 533; son rôle dans les troubles, 538 et suiv. — Sa mort, VI, 33.
Jai (Le), président au parlement, y dirige l’opposition, XI, 87; est enlevé et incarcéré, 93; proscrit, 109; soutient le courage du cardinal de Richelieu, qui le lait premier president, 346.
Jauin (François), architecte, auteur do la grande porto du château do Fontainebleau, X, 475.
Jane Greï de Suffollt. Son mariage, son élévation, sa chute, sa mort, VIII, 431 et suiv.
Janet, peintre portraitiste, VIII, 134.
Jansénistes. Naissance do cette secte; leurs doctrines, leurs progrès, XII, 81 et suiv.; lutte qu’ils soutiennent contre le pape et les jésuites sur les cinq propositions, 101 à 107. — Contre Louis xiv, XIII, 364 et suiv. — A propos de la bulle Unigmilus, XIV, 601 et suiv. — Sous la régence, XV, 108, 109; sous Louis xv, 148, 143, 160 et suiv.; convulsioiu, 167 et suiv.; guerre des billets de confession, 444 à 448.
Jansénius (Corneiile), évêque d'Ypres, auteur de l’Au^uitiniu, pèro du jansénisme, sa vie, sa doctrine, XII, 81 et suiv.
Jarnac (combat de), IX, 344 et suiv.
Jars (le chevalier du), condamné h mort pour avoir trahi le secret de l’État, ne perd que la liberté, XI, 393, 393.
Jarzé (le marquis de). Son aventure avec Anne d’Autriche, XII, 344.
Jaurecui tonte d’assassiner le prince d’Orange, IX, 509.
Jaïue, Gis puîné de D. Jayme, roi d'Aragon, sa part d’héritage, IV, 359; il s’allie au roi de France contre le roi d’Aragon son frère, 377; perd les Iles Baléares, 383; commande l'armée française, 388; perd la seigneurie de Montpellier, 400.
Jayue, fils puîné de D. Pèdre d’Aragon, succède h son père en Sicile, IV, 384 ; à son frère en Aragon ; ce qu’il en résulte, 388, 389.
[JEA]
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Jkan, compélileur do Valenlinien, III, 1, 356.
Jean viii, pape, couronne Karlo le Chauve empereur, II, i63; scs entreprises contre les libertés de l’église gallicane, 164; il va rejoindre Karlo à Verccil, puis s’enfuit à Rome, 467; en est chassé et vient en Gaule, 47S.
Jean Scott Ébigène, II, 469.
Jean x, p.ipo, réclame la mise en liberté do Karlo lo Simple, II, 513; meurt assassiné, ibid.
Jean xii, pape, fait couper à un cardinal le nez, la langue et la main droite, III, !6.
' Jean xiii, pape, est assassiné par son compétiteur Bonifacc vu. III, Î6.
Jean xiv, pape, est assassiné par son compétiteur Bonifaco vu, III, 26.
Jean xv, pape, s'oppose à la dé|)Osilion d'Arnoul, archevêque do Reims, et h la nomination doGerbert, III, Î7; ses démêlés avec Jean Crescentius et sa mort, 33.
Jean xvi, papo do la façon do Jean Crescentius. Traitement barbare quo l’empereur Othon ni lui fait subir, III, 33.
Jean xviii, pape, est corrompu h prix d’orpar le comte d’Anjou, III, 44.
Jean xix, pape simoniaque, III, 46, 47.
Jean Porphyrogénèle, fils d’Alexis Comnène, est donné comme otage îi Godofroijde Bouillon, III, 178.
Jean (I« Prêtre), III, 398 no(«.
Jean-sans-Tebre, dernier fils d’IIonri ii et son fils préféré, III, S3Î; trahit son père, 533, 534; intrigue avec Philippe-Augustie, S 46; fait de concert avec lui la guerre à son frère captif, 549; par quelle félonie il obtient sa grâce de Richard, 550; il lui succède, 558; affront qu’il fait au comte de La Marche, 57S; il est cité devant 1a cour des pairs, ibid.; fait prisonnier son neveu Arthur do Bretagne et l’assassine, 573, 574; perd la Normandie, l’Anjou, le Poitou, 575 à 581; est condamné par la cour des pairs, 58Î et suiv. — Est frappé de déchéance par Innocent iii, IV, 67 et suiv.; à quel prix il rentre en grâce auprès du pape, 69 et suiv.; campagne honteuse qu’il fait sur la Loire, 75, 76; il est obligé do signer la grande charte, 89, 90; prend les armes pour la détruire, 91 ; est attaque par Louis de France, devant lequel il fuit sans combat, 93 ; sa mort, 94.
Jean Tristan, troisième fils do Louis ix; sa naissance et origine de son surnom, IV, S37; il prend la croix, 3*4; reçoit en apanage lo comté de Valois, 3*5; meurt de la peste à Carthage, 3*8.
Jean de Parme, général des franciscains, IV, 264 ; auteur de l’Foanjil» ilernel, 267 ; sa condamnation, *68.
Jean de Meung, continuateur de Guillaume de Lorris, I\', 308 et suiv.
Jean, fils aîné du duc de Bretagne, prend la croix, IV', 3Ji ; arme contre Philippe lo Bel, 103; est obligé à la paix par scs sujets et obtient 1a pairie, 414 ; sa mort, 460.
Jean xxii, pa;», IV', 535, .543. Comment il se met d’accord avec le roi de France, aGÎ. — Lutte qu'il soutient contre les spirituels et l'empereur, V, 19 et suiv.; sa mort, 52î, 523.
Jean i", roi de France pendant six jours, fils posthume do Louis x le Hulin, IV, 533.
Je VN II, roi de France, fils de Philippe vi, \,3ü; fait la guerre on Ilainaut, 47 , 48; en Bretagne, 59 et 00, 60 et 07; préside les États do la Langue d'Oc, 79 ; guerroie dans la Cuicnne, 80 ; perd sa première femme, 111; se remarie, 117; monte sur le trône, 119; son administration financière, 1 20, 1 26 ; il fait décapiter sans forme do procès lo comte d’Eu, 121; convoque les Élats-Généraux, 122; fait la guerre en Angoumois, 124; institue l’ordre do l’Étoile, ibid.; donne sa fille h
. Charles, roi de Navarre, 128 ; ses démélés avec ce prince, 129, 132, 133, 135, 144 et suiv.; il fait une camp,igne en Artois, '136; convoque de nouveau les États-Généraux, 137 et suiv.; campagne en Normandie, 1 47; bataille de Poitiers, 149 et suiv.; captivité du roi, 153, 174, 220; il est transféré h Calais, 229; recouvre la liberté, 230; s'empare de la duché do Bourgogne, 234; veut prendre la croix, 237; donne la Bourgogne à son plus jeune fils, 238; va mourir en Angleterre,
Je.vn de .Ifeulon, évéque de Paris, va au-devant du roi do Navarre, V, 178 ; excommunie lo maréchal de Normandie et enterre solennellement sa victime, Perrin Marc, 185.
Jean iv {dit Jean de iloalfort ], duc do Bretagne, accompagne en Normandie le duc de Lancastre, V, 1 47; est vainqueur h Aurai et reconnu duc de Bretagne, 250 et suiv.; services qu’il rend aux Anglais et sacrifices qu’il leur fait, 274, 285, 291, 292, 294 et suiv.; confiscation do son duché, 320; sa restauration, 322; injure qu’il fait au connétable do Clisson, 409 ; nouvelles entreprises contre le roi de France, bientôt abandonnées, 429, 430;elTets do sa haine contre Clisson, 432, 433, 438 ; il s’accommode avec lui, 443; sa mort, 455.
Jean xxiii (Balthasar Cessa) est élu pape après Alexandre v, V, 503; déposé par le concile do Constance, 552.
Jean v de Montfort, duc de Bretagne, V, 455 ; proteste contre la taille proposée par lo duc d’Orléans, 473; se réunit aux princes d’Orléans, 507; envoie son frère à leur secours, 509. — Échappe au désastre
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d'Azincourt, VI, îl; s'elTorce de paciûer le royaume, Î3, 27; Iraite avec le roi d’Angleterre, 33.
Jean, duc do Touraine, second fils de Charles vi, épouse la fille du comte de Ilainaut, V, 478. — E.st dauphin après le duc do Guienne, VI, 23 ; devient duc do Bcrri et d’Auvergne et comte de Poitou, 25 ; SC voit refuser l’entrée de Paris, ifcid.; se rapproche du duc de Bourgogne, 26 ; meurt à Compiègne, 27.
Jean de Traies, chirurgien; son rôle dans les troubles de Paris sous Charles V!, V, 514, 516, 532 à 538.
Jean vi, duc de Bretagne, est pris en trahison par les Penthièvre, VI, 65; délivré par Ja duchesse, ibid.; reconnaît la royauté d’Henri vi, 95; revient au parti français, 107; repusse aux Anglais, 114; meurt,
Jean, coulouvrinier, se distingue au siège d’Orléans, VI, 124.
Jea.n-Albert, roi de Pologne, fait avec Louis mi un traité d'alliance contre les Turcs, VII, 330.
Jean-Fiiéuébic, électeur de Saxe, VIII, 97 noie; proteste contre le décret do la diète do Spire, 114; signe la confession d’Augsbourg, 164 note,- forme la Ligue de Smalkalde, 167; est mis au ban de l’cmpirc, 352; quitte l’armée protestante pour repousser l’ennemi de scs États, 354, 355; les perd avec la_libcrté, 373, 374; redevient libre,
Jean de Douai, sculpteur, dit Jean de Bologne, IX, 18 note. — Autour du cheval de bronze do la statue d’Henri iv sur le môle du Pont-^euf, XI, 47.
Jean-Casimib, prince palatin, IX, 225; amène aux huguenots do France un renfurt considérable, 226; traite dans le mémo but avec le prince de Condé, 416; son expédition, 423, 425; paix qui la termine, 428, 437 ; il secourt les insurgés des Pays-Bas, 478, 480, 482 ; soutient en vain les prétentions de Gebhard Truchses, 535.
Jean-Guillacme, duc de Saxo, amène des renforts à l’armée catholique de France, IX, 227.
Jean-Guillaume, duc do Clèves, Berg et Juliers, comte de La Mark et de Ravenstein, meurt sans postérité, laissant une succession litigieuse, X, 553.
Jean-Georges i", électeur de Saxe, refuse au roi de Suède le pont de Dessau, XI, 363; fait alliance avec lui, 364; envahit la Bohème, 365; n’obtient pas la direction du parti protestant, 398; le quitte, 399; traite avec l'empereur, 425; est défait par les Suédois, 462. — Contraint à une trèie, XII, 210.
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jEAN-CASiMin Wasa, roi de Pologne, prolcste contre l'ascension au trône do Suède do Charles-Gustave, est détrôné par celui-ci, s'enluit en Silésie, XII, 803; rentre en Pologne, S04; reprend la Courlande, 538; fait la paix, 539. — Songe à abdiquer, XIII, <96; abdique et se retire à Paris en l’abbaye de Sainl-Germain-des-Prés, 3J4 note.
Jean-Georges ii , électeur de Saxe, est gouverné par des conseillers vendus h l’Autriche, XII. 506; traite a\ec Louis xiv et se vend à lui pour vingt mille écus par an, XIII, <99; envoie des renforts h l'armée de l'empereur, 430; vend sa voix à Louis xiv, en cas d'élection impériale, 596. — Va secourir Vienne menacée par les Turcs, XIV, 15; entre dans la ligue d'Augsbourg contre la France, 71; se joint à l'électeur de Bavière, 1<7; meurt, 168.
Jean v, roi de Portugal, conclut une trêve avec la France, XIV, 569, 573; traite déCnitivcmentà Utrecht, 574; fait la paix avec l'Espagne, 58J note. — Ses mœurs, XV, 343.
Jeanne, fille de Baudouin vi, comte de Flandre, femme de Ferrand de Portugal, gouverne la Flandre après la bataille de Bovines, IV, 68; 80 voit contester le gouvernement par un faux Baudouin, 1 !3 note.
Jeanne, ülle de Raimond vu, comte do Toulouse, est fiancée au troisième Dis do Louis viii,* Alphonse, comte de Poitiers, IV, loi; suit Louis IX à scs deux croisades, 235, 3<4; sa mort, 348.
Jeanne, fille d’Henri, comte de Champagne et roi de Navarre, devient pupille de Philippe iii, IV, 357; est fiancée à Philip[>e le Bel, ibid.; l'épouse, 377; sa jalousie des bourgeoises flamandes, 419 ; odieux propos h elle attribué, 438.
Jeanne, Qlle de Louis x et de Marguerite de Bourgogne, est remise entre les mains de son oncle, IV, 531; la question de succession est réglée contre elle, 533 ; elle épouse Pliilippe, flis du comte d’Évreux, 535. — Traite avec le roi de France Philippe vi, V, î; meurt de la peste noire, 111.
Jeanne, reine de Naples. Ses crimes et ses aventures, V, 115 note,- elle persécute les Vaudois, 309; embrasse le parti du pape Clément vu, 31 î ; choisit pour héritier le duc d’Anjou, 340 ; est dépossédée, prise et mise à mort, 370, 371 .
Jeanne do France, fille de Charles vi, duchesse de Bretagne, délivre son mari, prisonnier du comte de Penthièvre, VI, 65.
Jeanne de France, seconde fille do Louis xi, épouse le duc d'Orléans, VH, 81; obtient sa liberté, 216; est répudiée, 303.
Jeanne (la Folle], fille de Ferdinand le Catholique, épouse Philippe
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d'Autrichp, VII, 28i note; perd là raison, 351; est reine do Castille, ibid.
Jeanxi.n, président au parlement de Dijon, entraîne sa compagnie dans le parti do la Ligue, X, 130; entre au consi'il général do ce parti,
I3.‘i; détourne le duc de Mayenno d’accepter les propositions do l'Espagne, 11)4; son ambassade on Espagne et en Belgique, 249 et suiv.; autres négociations dont il est cliargé, 273, 280; il conseille au duc de Mayenno do faire la paix avec Henri iv, 342; est assiégé à Laon et s’y défend avec énergie, 361 et suiv.; négocie le traité du duc avec le roi, 387; approuve le rappel des jésuites, 532; va négocier en , Hollande, 548, îiüO. — Conseille Marie do Médicis après la mort d’Henri iv, XI, 3; la pousse aux alliances catholiques, 15; fait rappeler Sulli, 21; négocie avec les princes révoltés, 45; dirige les finances, Cl; lutte avec opiniâtreté contre les États-Généraux qui lui demandent des comptes, 63 et #uiv., 66 et suiv.; contre le parlement,
90; est renvoyé, 100; rappelé, 117; surintendant des finances, 118; veut la paix avec les huguenots, 182, 184; meurt, 200 noie.
Jeffemes (le docteur). Anglais, accompagne l’aéronauto Blanchard dans son voyage de Douvres a Calais, XVI, 522.
Jeffehson, un des rédacteurs do la Déilaraliim d'indépendance dee Élats- Vnis, XVI, 417.
jEFFaETs, l’idéal du mauvaisjuge, est fait lord chancelier, XIV, 33.
Jeiiax de Brie, le rustique, le bon laboureur, V, 299.
JÉRÔME {llieronqmus], fils de Karle Martel, H, 217 note.
JÉRÔME de Prague, V, 554.
Jehsev (lie do). Entreprise audacieuse du baron de Rullecourt contre cette possession anglaise, XVI, 457.
JÉRUSALEM (siège et prise de) par les croisés, III, 188 à 190.
JÉSUITES. Leur institution, leurs constitutions, VIII, 313 et suiv.; leurs succès, 406 note; la Franco les repousse, ibid. — Les reçoit enfin; à quelles conditions cl en quels termes, iX, 99 note; ils s’installent, se font immatriculer dans le corps universitaire, ouvrent le collège de Clermont, 202; leurs luttes, leurs progrès en France et en Allemagne,
203, 204; violence do leurs prédications contre les huguenots, 232. —
Ils refusent le serment à Henri iv jusqu’à ce que le pape l’ait reconnu,
X. 356; leur expulsion après l’attentat do Jean Chitel, 368 à 372; leur architecture, 473; ils relèvent le catholicisme en Pologne, 49.5; échouent en Suède, ibid.; n’cxéculont qu’en partie l’arrêt qui les a lannis de France, 528; y sont rappelés et fournissent un confe.s.seur à Henri iv, ibid.; obtiennent en Russie un succès momentané, suivi
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d’un revers éclatant, 543 ; subissent en Angleterre un éch(îc terrible (conspiration des poudres], 543; sont chassés du territoire vénitien, 546. — Procès que la Sorbonne leur intente devant le parlement do Paris, XI, 31, 33; ils sont autorisés à rouvrir à Paris leur collège, 133. — Persécutent Galilée, XII, 14 et suiv.; leur doctrine morale, combattue par les jansénistes et foudroyée par Pascal, 7î i 404. — Ils entravent le développement de la colonisation au Canada, XIII, 4 23, 423; noircissent le cartésianisme dans l'esprit de Louis xiv, 470; se mettent du côté de ce prince contre le pape, 649; obtiennent la dissolution do rassemblée du clergé do 4682, 624. — S'efTorcent d’cmpécher qu’on n’enseigne en Franco la philosophie cartésienne, XIV, 266; autorisent en Chine leurs néophytes h prendre part aux cérémonies célébrées en l'honneur de Confucius, ainsi qu’à la fête dos et sont condamnés par le pape, 296 et suiv.; appuient la candidature de l’électeur de Saxo au trône de Pologne, 349 ; leur crédit. fort diminué en France au commencement du xvi:P siècle, est relevé par le père Le Tellier, 604 et suiv. — Rude échec qu’ils subissent à la mort do Louis xrv, XV, 10 ; parti qu’ils tirent du cours forcé des billets de la banque de Law, 72 deuxième note; ils empêchent le régent de laisser rentrer les protestants, 407; organisent des congrégations dans les villes de garnison pour embaucher des soldats, 4 08 ; Dubois leur rend toute leur influence, 4 45; horrible aflaire de Thorn dont ils sont les instigateurs, 438; ils introduisent les représentations dramatiques dans leurs collèges, 332 noie; instituent le culte du Sacré coeur de Jésus, 347; sont hostiles à la Pompadour et se groupent autour du dauphin, 436; leur influence au (^nada, 468, 469. — Ils demandent la rédaction, dans ï Encyclopédie, dos articles théologiques et no l’obtiennent pas, XVI, 48; étendue de leur commerce, 204; ils se font un empire au Paraguai et s’attirent rinimitié du Portugal et do l’Espagne, 201, 202 ; sont accusés et dénoncés au pape par le marquis de Pombal, 203; chassés du Portugal, 204; refusent de remplir les engagements du père La Valette, 206, 207 ; leur procès devant les consuls do Marseille, puis devant le parlement de Paris, et leur expulsion, 207 à 24 6; ils sont chassés des Espagnes, 216 et suiv.; abolis, 249 et suiv.
Jeux floraux, institués à Toulouse, IV, 534.
JoANNEAO, avoc.at proteslant,_ dirige par deux fois la résistance de Sancerre, assiégée par les catholiques, IX, 2ii, 364 ; est assassine par eux, ibid.
JoANNÉs, Logolhèle, débarque en Calabre avec une armée grecque, II 306 ; sa défaite et sa mort, ibid.
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JoBERT, savant fnincRis, auteur de la Scimce des MédaUltt, XIII, 178.
JoDBLLE, |K)ëte dramatique, IX, 535; insulte l’amiral Coligni après sa mort, 335 note.
Joinville (te sire de), sénéchal do Champagne, aide les bourgeois de Troies à repousser le duc de Bourgogne, IV, 1 41 .
Joinville (le sire de), fils du précédent, historien de Louis ix, accompagne ce prince en Égypte, IV, 218, 210, 231, 235, 236; refuse de le suivre à Tunis, 314; signe l'acte d'union des nobles et des bourgeois contre Philippe le Bel. 510.
Joli, conseiller au Châtelet, s'eflorce de soulever le peuple de Paris et ne réussit pas, XII, 345.
Joli de Fleuri, avocat-général au |iarlement de Paris, prend des conclusions conformes aux intérêts du duc d'Orléans, XV, S.
Joli de Fleuri, procureur-général au parlement de Paris. Ses conclusions dans l'alfaire du Collitr, XVI, 558.
Joli de Fleuri, conseiller d’Étal, est malgré lui contrôleur-général des finances, XVI, 505; se proclame admirateur de Neckerct rétablit les abus que Nccker a détruits, 507 ; fait suspendre le paiement des lettres de change des colonies, 510; se relire è la suite d'un diiférend avec le ministre de la marine, iôid.; justifie Neckerdes accusations de Galonné, 581.
JoLiET, Canadien, arrive au Mississipi par la rivière Ouisconsin, XIII,
JoNQUiÈRE (La), gouverneur du Canada, XV, 303 note; chef d'escadre; désastre que l'amiral Anson lui fait subir, 313.
Joseph, moine défroqué, prêche, en Hongrie, l'insurrection contre l'Autriche, XIII, 539.
Joseph i", empereur, fils de Léopold i", d'abord archiduc d'Autriche, est associé à la couronne de Hongrie, 7'JV, 77 ; élu roi des Romains, 126; cominando l'armée impériale sur le Rhin, 387; prend Landau, 396; cède ses prétentions sur l'Espagne à son frère l’archiduc Charles, 422; se joint è l'armée germanique, qui assiège de nouveau Landau, 430; monte sur le trône, 439; éloigne les jésuites, négocie avec les Hongrois, ibid.; met les électeurs de Cologne et de Bavière au ban de l'cmpirc, 4.55; rejette toutes les demandes des Hongrois, 470; repousse les propositions de Louis xiv, 471; s’engage à respecter la liberté de conscience des luthériens de Silésie , 472 ; s’empare du royaume do Naples, 477, 478; exécute mal les conditions de son traité avec la Savoie, 517, 518; ses entreprises sur l'Italie centrale, 519 noit; il transige avec les Hongrois, 539; meurt, iôid.
DIgitize.'
Joseph h, empereur, d'abord archiduc d'Autriche, XV, olo. — Son voyage à Rome, où il se montre hostile aui jésuites, XVI, 220, 222; il est élu roi des Romains, puis empereur, 265; l'impératrice sa mère conserve le gouvernement, ibid.; il s'entend avec le roi de Prusse sur le partage de la Pologne, 271 , 272 ; négociations et intrigues qui amènent cet événement, 299 à 303 ; son voyage à Paris, 391, 392, 412; son entreprise sur la Bavière, que le roi de Prusse fait échouer, 437, 439; il offre sa médiation à la France et à l'Angleterre, dans la guerre d'Amérique, 482; tente de séparer l'Espagne de la France, ibid.; exprime hautement son estime pour Necker qui vient de se retirer, 504 ; réformes qu'il accomplit dans ses Étals, 550 nota; ses vues sur la Moldavie et la Valachie, 551; il détruit une partie des places de la Bavière, 552; son différend avec la Hollande et transaction qui le termine, 552, 553; il essaie d'échanger la Belgique contro la Bavière, 653, 554; son voyage en Crimée, 591.
Joseph i", roi de Portugal. Tentative d'assassinat dirigée contre lui; causes de cet événement et ses suites, XVI, 203, 204.
JosEPiN, peintre italien, XII, 147.
Josselin, évêque de Soissons, conseiller de Louis vu, III, 421.
JossEQCiN (Philippe), favori de Jean-sans-Peur, le pousse à se rendra à Montereau, VI, 57; prête serment au dauphin après l'assassinat, 60.
JouFVRoi (M. de] , invente et fait manœuvrer sur la Saône un halelet mû par une machine à vapeur, XVI, 522 nota.
Jourdain de Lille, seigneur de Casaubon, ses excès et ses crimes, sa longue impunité, son supplice, IV. 552.
Journal de Paris, première feuille quotidienne publiée en Franco, XVI, 570.
Jodssodf s’empare de la Provence, et pénèlro jusqu’à Lyon, II, 209.
JouvENEL (ou Jdvénal) DES Crsins, prévôt des marchands, fait passer une ordonnance qui rem) éligibles les places de président, conseiller et maître des requêtes au parlement. Y, 460; sa fermeté contre les ducs de Lorraine et de Bourgogne, 527; il est enfermé au Petit Châtelet, 538; pousse à la réaction bourgeoise, 540. — S'échappe de Melun quand les Bourguignons sont dans Paris, VI, 37; va se joindre au dauphin à Poitiers, 44.
JovvENELDEsUasiNS (Jean), évêque de Beauvais, historien de Charles vi, VI, 310ik)I«; porte la parole devant les États-Généraux de 1433, 320; est membre du conseil, 373; ambassadeur auprès du saint-siège, 395; archevêque de Reims , 407 ; est chargé de reviser le procès de Jeanne Darc, 458; révise les procédures inquisitoriales d’Arras, 518;
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sacre Louis xi, 5îl. — Son rolo aux ÉtaU-Géncraux do 14C8, VII, 31 nolt.
JoüVENEL DES Ursins (Guillaump) , VI, 313; est chancelier de France après Régnault de Chartres, 407; entre dans Bordeaux avec le comte de Danois, 453; est destitué par Louis xi, 5S8; nommé chambellan, 559. — Recouvre les sceaux, VII, 4.
JouvENBT, peintre, XIII, 231 . — XIV, 230, 237.
JoviEN, successeur do Julien, I, 318.
Jovixus, maître do la cavalerie sous Valentinien. Scs victoires sur les Allemans, I, 318.
JoviNüs se proclame Auguste h Mayence, et règne sur la Gaule orientale et centrale, I, 342; sa mort, 343.
JoTEUsE (le vicomte de), lieutenant du connétable de Montmorenci, IX, 136; présene les protestants du massacre, 340; est nommé commandant du Haut-Languedoc, 406; y obtient des succès, 416; devient maréchal, 606; s’entend mal avec le gouverneur du Languedoc, 522 mit»; maintient Toulouse dans la soumission au roi, 548. — Fait la guerre contre les ducs de Montmorenci et de Chitillon, X, 19; est gouverneur du Languedoc pour la Ligue, 215; est chassé de Toulouse, 238; appelle les Espagnols en Languedoc, ièirf. ; meurt, 288.
Joyeuse (le duc de), fils du précédent, mignon d'Henri iti, épouse la belle-sœur du roi, qui le fait amiral, IX, 505, 506; son fanatisme, 524; il repousse le duc d’Elbeuf des provinces du centre, 549; pousse le roi vers le parti do la Ligue, ibid. — X, 10; fait la guerre dans le Midi, 19; dans le Poitou, 36, 38; est vaincu et tué a Coutras, 40 et suiv.
Joyeuse (Henri de), comte du Bouchage, frère Ange en religion, conduit h Chartres une proce.ssion de moines, X, 81; quitte le froc et devient le chef des catholiques du Languedoc, 288 ; empêche les Toulousains do reconnaître Henri iv, 378 ; traite avec ce prince, et devient maréchal, 388.
Joyeuse (le cardinal de) , négociateur pour Henri lu auprès do Sixte- Quint, X, 15>, 165; représentant do la Ligue en Italie, .agit dans l'intérêt d’Henri iv, 379; déclare, au nom du pape, la nullité du mariage do ce prince, 502; est ambassadeur à Venise, 547; membre du conseil do régence, 565; sacre Marie do Médicis, 567. — Est député du clergé aux États-Généraux de 1614, XI, 51; et président de son ordre, 52.
Joyeuse (Scipion de), grand-prieur de Malte en Languedoc, et chef des
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catholiques dans celle province, prend Carcassonne, est battu et se noie, X, Î88.
JOTECSE (maréchal de], remplace le maréchal de Lorges h l’armée du Rhin, XIV, 210.
Ji'AN DE Castille (don), fils do Henri do Traslamare , impose à Charles, roi de Navarre, une paix désaslreu.se, V, 349.
Juan, roi de Navarre, devienl.roi d'Aragon, VI, 54i; ses crimes envers son fils et sa bru, 536 ; il déclare sa fille Éléonore comtesse de Poix, héritière do la Navarre, ibid. — Fait soulever le Roussillon contre Louis XI, VU, 84; défend la ville de Perpignan contre les Français, 85.
JtiAN d'Autriche (don), fils naturel de Charles-Quint, vainqueur à Lépante, IX, 289 noie-, est nommé gouverneur des Pays-Bas, 478; traite avec les Élals-Généraux des provinces catholiques, 479; saisit Namur et Luxembourg, 480; obtient de nouveaux succé's, 484; meurt, 483.
Juan d’Actriciie (don), fils naturel de Philippe iv, essaie contre Naples un coup de main qui ne réussit pas, XII, 248; s’empare décollé ville, 2o4; investit Barcelone, 385; la prend, et se rond maître de toute la Catalogne, 434, 435; est gouverneur de Belgique, 483 , dégage Valenciennes, ibid.; prend Confié, 484; saint Ghislain, 489; s'efforce de secourir Dunkerque, et perd la bataille des Dunes, 494 et suiv. — Chasse d'auprès de la régente d'Espagne le jésuite Nithard , et se fait donner la vice-royauté d’Aragon, XIII, 357; dispute le pouvoir h celle régente, 486, 487; le lui enlève, 502; fait la paix avec la France, 528, 533; fait épouser au roi d'Espagne Marie Louise d'Orléans, 570; meurt, 374.
Jubilé institué en 4300 par Boniface viii, IV, 422.
JuDiCAEL, roi des Bretons, vient h Clichi se soumettre à D.igobert, II, 443.
JuDicAEL, fils du comte Gurwant, dispute longtemps à Allan la couronne de Bretagne, II, 462 ; est tué par les Normands après les avoir battus, 490.
Judith, fille de Welp (ou Welphe), comte bavarois, épouse Lodevvig le Pieux, II, 376 ; sa passion pour Bcrnhard, 387 ; ses disgrâces, 389; elle ressaisit sa position et son influence, 394; est exilée à Torlono, 398; ramenée on France, 404; recommence à se mêler des affaires, 404 ; amène le partage de Worms, 406 ; est attaquée par l’eppin ii, d’Aquitaine, et secourue par son fils Karlo le Chauve, 440; lui amène des renforts, 444.
Judith, fille de Karlo le Chauve, se donne, malgré son père, à Baldwin ou Baudouin, comte de Flandres, )l, 448.
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Jl’okuents D'OténoN, III, 4CI nele.
Juifs. Pcr.<ùcutlons auxqucüps ils sont pn buttp, III, 51 pt suiv.; massacres commis par des bandes de croisés dans l’ Allemagne occidentale, 471; autres massacres dans la même contrée, lors do la troisième croisade, 43î; rigueurs et spoliations' de Philippe-Auguste, 517; les Juifs massacrés en Angleterre, 519. — Coutume qui leur est imposée en Languedoc, après les guerres albigeoises, IV, 146; persécutions et massacres dans la France occidentale, 175; leur condition s’améliore sous Philippe le Bel, 396; qui Cnit par les spolier totalement, 464; ils sont rappelés sous Louis x, 524; massacrés par les pastoureaux, 542; persécutés, brûlés, spoliés, 548. — De môme, û propos do la peste noire, V, 412; rappelés parle conseil du duc de Normandie, depuis Charles v, 231; favorisés par lui, 277; pillés et égorgés par le peuple do Paris, 343, 344. — Proscrits par lettres patentes du roi Louis xiii, en 4615, XI, 593.
Jules ii (Giuliano délia Rovere), d’abord cardinal de Saint-Pierre, légat du pape en Suisse, y combat la diplomatie française, VII, 14 4 note,vient en France comme ambassadeur, 441; excite Charles riii à la guerre contre Naples, 253, 253; commande des troupes françaises opérant contre Ludovic Sforza, 284 ; est élu pape, 342 ; se ligue avec les ennemis de Venise, 349; prend Pérouse et Bologne, 358, 359; intercède vainement en faveur de Gènes, 362; dont il pleure la chute, 366; pousse à la guerre contre Venise, et entre dans la ligue de Cambrai, 369, 370, 372; attaque la Romagne, 376; change de politique et fait la guerre h la France, 388 et suiv., 392, 393; ses revers en Romagne, 395; ses mesures contre le concile de Pise, 395 et suiv., 402; ses succès, 410, 413; scs projets et sa mort, 414,
Jules Romain, peintre, VIII, 1 36.
Jules iii, pape, VIII, 401; attaque le duc de Parme, 404 ; fait une trêve avec lui, et avec le roi de Franco, 44 8 ; meurt, 439.
Julien, empereur romain, échappe au massacre de sa famille, I, 301; Constance lui confère la pourpre , et l’envoie commander en Gaule, 306; SOS campagnes contre les Allemans et les Franks, ses victoires, ses vertus, son admirable administration, 306 à 311; comment il devient empereur, 312; il déclare la guerre à Constance et au christianisme, 313; sa mort, 314.
JuLiERS (Guillaume de), est élu chef dos Brugeois, IV, 437; les commando à Courtrai, 438 ; périt b Mons-en-Puelle, 456, 4.57.
JuLiERS [le margrave de), est nommé par Édouard iii vicaire général du royaume de France, V, 35; lui manque de foi, 39.
Ji'LiERs (Wilhelm de), duc de Gueldro, défie le roi do France Charles vi, V, 413; mol en déroute une armée brabançonne, ibid.; s’accommode avec le roi, 4t4; vient aider à Paris le parti Orléanais, 46t.
JiLios Nepos, empereur d’Occident, cède à Ewarik toute la Gaule à l’ouest du Rhéne, I, 396; est détrôné par le patrice Orcste, 397.
Jurandes. Voy. Corporations,
JuRATS, magistrats municipaux, III, 314 note.
Juridiction consulaire (tribunaux do commerce), institution duc an chancelier de l’Hospital, IX, 198.
JuRiEU, ministre protestant réfugié on Hollande, agite par ses lettres ses coreligionnaires de France, XIV, 61; fait éclater, par un livre sur l’Apocalypse, l’insurrection des Cévennes, 117; publie les pamphlets do Lovassor, 169 note; lutte contre Bossuet, 889, 390; est professeur en Hollande, 334; ami, puis adversaire de Bayle, 336.
Jussieu (Bernard de), botaniste, XVI, SI ; apporte en Franco, dans son chapeau, le cèdre du Liban, 37 note.
Jussieu (Antoine de), frère du précédent, botaniste, XVI, 34.
Jussieu (Joseph de), frère des précédents, comme eux botaniste, suit au Pérou, en cette qualité, La Condamine et ses compagnons, XVI, 34 note.
Juste (les), sculpteurs, VH, 381,383, 384 nota; Jean Juste, auteur du tombeau de Louis xii et d’Anne de Bretagne, 47*. — VIII, 134.
Juste-au-corps a rrevet, XIII, 163.
Justin (saint). Sa doctrine sur l'eucliaristie, III, 90.
Justinien, empereur d’Oricnl, II, 19; demande aux rois fraiiks de l’ai* der contre les Ostrogoths, 30; traité qu’il fait avec eux, 31.
JuTiiUNGS. D'où ils viennent, I, 370.
Kaïnardji (traité de), XVI, 30'j, 439, 549.
Kaninefats, tribu katte ; ils sont soumis par les Romains et transplantés en Batavie, I, 319; se joignent h Civilis, 335.
‘ K\ra-.Mustapiia, grand-vizir, attaque l’Autriche avec une puissante année, XIV, 13; assiège Vienne, 14; s’enfuit, 13.
Kvrle Martel. Sa naissance, U, 175; il est déshérité par son père, 1 76 ; jeté dans un cachot par sa belle-mère, 177 ; s’échappe, se met à la lélo des Auslrasiens, est battu par les Frisons, 179; bat les Neustriens, 180; les défait do nouveau, 181, 183; les soumet déCnitive-
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ment, 185; scs expc^ditions contre les Saxons, les Souabos, les Bavarois, les Aquitains, 197, 198, 199; contre les Arabes, bataille de Poitiers, SOI à 203; il soumet la Burgondie, 206; les Frisons, 207; son expédition en Septimanie, 210, 211; contre les Saxons, 212; il soumet la Provence, ibid.; ambassade que lui envoie le pape Grégoire lit, 215; ses dernières dispositions et sa mort, 216, 217.
Karle, fils aîné do Charlemagne, II, 283; bat les Westphaliens sur les rives de la Lippe, 299; bat les Slaves de Bohème, 318; part qui lui est assignée dans la succession paternelle, 350; ‘autres expéditions contre les Slaves, 351, 354; sa mort, 360.
Karlb h Chauve, empereur des Franks. Sa naissance, II, 380; son père forme pour lui un petit royaume, 386; qui lui est enlevé avec la liberté, 389; Lodexvig lui transfère le royaume d'Aquitaine, 393; il est enfermé au monastère do Prüm, 398; faveur de Lodewig pour lui, 404, 405; il est couronné, ibid.; pacte do Worms, 406; sa situation après la mort do son père, 410; ses démêlés avec Lother, qu'il bat à Fontenailles, ibid., 411; serment qu’il prête h Lodewig lo Germanique, 417, 418; ses succès contre Lother, paix et partage de Verdun, 419, 420; il assassine le duc Bernbard, 428; son désastre en Aquitaine, 429; il achète la retraite des Normands, 431; ses démêlés avec Noménoé et avec Lantbert, 432; il bat les Normands sur la Dordogne, 434; est battu par les Bretons, 435, 436; prend Toulouse, 438; reconnaît l'indépendance de la BreUigne, 439; sa déconvenue près de Vemon, 441; il défait les Normands, 443; perd scs États et les recouvre immédiatement, 444, 445; entreprise avortée contre la Provence, 448; traité honteux avec les Normands, 452; il s’empare du Lotherrègne, 4-57; lo partage avec Lodewig le Germanique, 458; sa fermeté contre le pape Adrien ii, 458 à 460; sa juste sévérité envers son fils Karlomaii, ibid.; comment il devient empereur et roi d'Italie, 463; il associe son Gis Lodexvig le Bègue h la royauté, 464; est battu par son neveu Lodewig, roi d’Austrasie, 465; paie de nouveau les Normands, 466; capitulaire de Kiersi, ibid.; sa dernière entreprise et sa mort, 467.
Karle, troisième fils do Lother i"; sa part dans la succession paternelle, II, 442; son existence misérable et sa mort, 454.
Karle, second fils de Karle le Chauve, est sacré, h huit ans. roi d’Aquitaine, H, 442; sa révolte contre son père, 448; se soumet, 450; sa mort, 454.
Karle le Cm, fils de Lodewig le Germanique, chargé par son père d'arrêter Karle le Chauve, est mis en fuite, U, 463; ce que son père
lui laisse on mourant, 404; il quitte le siège de Vienne pour s’ailcr faire couronner empereur, 474; hérite de son frère Lodewig, 476; fait un traité ignominieux avec les Normands, ibid.; est élu roi do la Ncustrie et* de la Burgondie, 477; sa perfidie et sa cruauté envers Godefrid et Hugues le Loberain, 478; il vient secourir Paris, et traite avec les Normands, 484 ; sa déposition et sa mort, 485.
ICable ta Simpl», fils posthume do Lodewig le Bègue, H, 472, 477; est sacré roi, 492; monte sur le trône, 494; reçoit l’hommage do Roll, devenu duc de Normandie, .500; règne sur le Lotherrègne, et porto scs armes au delà du Rhin, S04, S05; lutte avec ses grands vassaux , 506, 507; tombe dans un piège tendu par le comte de Yermandois, qui s'empare de sa personne, 509 ; est tiré de sa prison, mais y rentre presque aussitôt, 513; meurt, 544.
Kable, second fils de Lodewig d’Outre-JIer, II, 530; sa campagne ilans le Hainaut, 536; il reçoit d’Othon le duché de Basse-Lorraine, ibid.; sa mauvaise conduite, 542; ses procédés après la mort de son frère, 543; ses prétentions après celle de son neveu, 546. — Lutte qu'il soutient contre Hugues Capet, III, 19 et suiv. ; sa captivité, sa mort, 22.
Kahle, troisième Gis du précédent; son sort, III, 23.
Kvrloman, Gis aîné de Karle Martel. Sa part d’héritage, II, 246; son premier acte après la mort de son père, 247; scs mesures, concertées avec son frère, 248 et suiv.; expédition en Aquitaine, 220; en Bavière, 224; en Saxe, 222; bat les Saxons et les baptise de force, 223; sa trahison à l’égard des Allemans, et sa retraite, 225; son ambassade auprès de Peppin, son arrestation et sa mort, 235.
Karlouan, Gis puîné do Peppin, est sacré par le pape Étienne ii, II, 236; sa part dans la succession paternelle, 250, 251; il se brouille avec son frère aîné, 252; sa mort, 255.
KARLoyA.N, troisième Gis de Karle le Chauve. Son début, II, 453; ses crimes, sa dégradation, ses complots, sa condamnation, sa mort, 450.
Karlohan, Gis aîné do Lodewig le Germanique, est dupe do la fourberie de Blarlo le Chauve, II, 463; ce que son père lui laisse, 464; son expédition en Italie, 467; sa mort, 474 nota.
Karlohan, Gis do Lodewig le Bègue, II, 472; est sacré par l’archovèquo de Sens, II, 473; on lui assigne la Burgondie et l'Aquitaine, 474; il assiège Vienne, ibid.; la prend, 476; combat les Normands, ibid.; sa mort, 477.
Kattes. Germains istewungs, la contrée qu’ils habitent, I, 24 4; ils font irruption dans le pays des Chiens et dans la Belgique, 235; ils rui-
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i.enl les llcrusques, entrent dans la confédération franke, Î67.
Rai'mtz (comte do) , plénipotentiaire autrichien au congrès d’Aix-la- Cliapelle, XV, 3Î3; travaille à réunir l'Aulriclie et la France contre la Prusse, 4S'J; ambassadeur en Franco, puis premier ministre en Autriche, gagne les bonnes grâces de M"* de Pompadour, et décide Uimpéralrico Marie-Thérèse à la flatter, 490, 49t; repousse comme un piège l'olfro que lui fait lord Bute d’abandonner la Prusse, 584.— Sert d'intermédiaire entre Marie-Thérèse et Joseph ii, XVI, 265; accompagne CO prince lors de sa seconde entrevue avec Frédéric ii, et accepte en principe le partage do la Pologne, 272; négociations et intrigues qui amènent le premier démembrement do cette république, 299 O 302.
Keene, ambassadeur d’Angleterre en Espagne. Extraits de sa correspondance relatifs au ministre espagnol José Patina, XV, 225, 3* note.
Kelaocn-Malee-al-.M\msob, sultan d'Égypto, assiégo et détruit Tripoli d'Asie, IV, 396; commonco le siège de Saint-Jean-d'.Vcre, ibid.,sa mort, 397.
Kf.uem, prince de Transilvanio, tué dans une escarmouche, XIII, 29L
Kempe.n (bataillo de), XI, 557.
Kepler, astronome allemand, ses travaux, scs découvertes, XII, tl et suiv.
Keppel, amiral anglais, combat deux fois la flotte française à Ouossant, XVI, 429, 430; devient ministre, 467.
Kerdogiia, sulLin do Mossoul, général on chef des Turks, vient assiéger les croisés dans Antioebe, III, 186; est battu, 187; détruit les trois corps d'armée de la seconde croisade, 202.
Kêeèses, peuple germain de l’Ardenne, I, 148.
Kersiuon, seigneur breton, repousse les .Ynglais débarqués sur la côte de Bretagne, VIII, 469.
Kuiouaba, femme galato. Son aventure, I, 38 noie.
Khroe, chef alloman. Scs ravages et sa mort, I, 303 noie.
Kiersi (capitulaire de), qui institue la féodalité, II, 466.
Kiuais. Leur origine, 1, 12 et 13; ils abandonnent les régions orientales aux Teutons, envahissent l'Occident, et partagent la Gaule avec les Gaëls, 14 et 15; Kimris du Nord (Cimbres), leur expédition dans les contrées méridionales, 115 à 125; il on reste quelques débris près do la Baltique, 214.
Kioprougli, grand-visir, relève l’empire turc, XIII, 278.
Kioprocgli (Achmol), fils du précédent, fait une expédition en Hongrie, XIII, 297, 298.
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Kirke, général anglais, sert avec un zèle sanguinaire les passions de Jacques ii, XIV, 33; tente de livrer ce monarque au prince d'Orange,
Kloster-Zeven (capitulation de), XV, 518.
Knipiiaiseu, ambassadeur de Prusse en France, XV, 490.
Knivet (Thomas), amiral anglais, VII, 4Î0.
Knolles (Robert), fameux chef de compagnie, V, 181, Î.50, *79, *83, *93.
Knox (John) , prédicant écossais, est pris dans le fort Saint-.\ndré et envoyé sur les galères de France, VIII, 39*. — Devient le chef de la Réforme en Écosse, IX, îî, 48; comment il apprécie Mario Stuart, 165 noie, et le meurtre de Riccio, 214.
Knut. Voyez Canut.
Kolin (bataille do), XV, 516.
Ko.mgsece (maréchal). Campagne qu'il fait en Italie, contre tes Français, à la tète de l'armée autrichienne, XV, 188, 189, 190, 196; campagne en Bohême, toujours contre les Français, *50 et suiv.; il commande une division en Flandre, et combat è Fontenoi, *80, *8*.
Komnc ( Peter ) , syndic des tisserands de Bruges , chef des Brugeois révoltés, IV, 435, 436; reçoit l’ordre de chevalerie le jour de la bataille de Courtrai, 438.
Koningsuark, général suédois, envahit l’archevêché de Bremen, XII, 193; s'en empare ainsi que do celui do Vorden, et se réunit aux généraux français, 207; retourne dans le Nord, ibid.; prend la petite ville de Prague, assiège la vieille et la nouvelle, 259.
Koridwen, divinité gauloise; mythe do Koridwen et Gwyon, I, 55.
Kranach, peintre allemand, VII, 386 noie; est partisan de Luther, 5*6.
Kbasinsei, évêque de Kaminiek, conspire contre la domination étrangère, XVI, 265; vient demander un roi h la France, 266.
KniM-GnERA'I, khan de la petite Tartarie; son expédition dans la petite Servie, et sa mort subite, XVI, 267.
Ki'NERSDORFr (bataille de), XV, 556.
Kunibert, évêque de Cologne, chargé d’administrer l’Austrasie, II, 141.
Kwads (Quades), Germains de la confédération suève, I, *13; leurs guerres contre les Romains sous Marc-Aurèle, 243; ils envahissent la Gaule à la suite des Alains et des Wandales, 335. (Voyez Suéi’«.)
Kvriel (sir Thomas) débarque ê Cherbourg, et se fait battre k Formignl, VI, 443.
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Labbe (le Père), jésuite, commence la Culleclion gtnirale da Conciles,
Labbé (Pierre), jésuite, rédacteur des Testaments politiques, latin et français, du cardinal de Richelieu, XI, 576 note.
Labé (Louise), dite la belle cordiére, femme poëte, IX, 9 note.
Labiém's, lieutenant de César. Ses services à la bataille de la Sambrc, I, 1.50; il est attaqué par Indutiomar, 163; bat les Trcvircs, I6i; marche contre les Sénons et les Parises, 172; sa campagne sur la Seine, 176; il subjugue les Trévires, 189.
Laboibdon.nais (Mabo de), XV, 211; sa naissance, ses débuts, 304; il devient gouverneur des Iles de Franco et de Bourbon, 30S; fait agréer scs plans à Paris, ibid.; va secourir les comptoirs do l’Inde, tbid.,- délivre Mabé attaquée par les .Malabares, 306 ; reçoit l’ordre do renvoyer ses vaisseaux, ibid.; dilTérence de vues entre lui et Dupleix, 309; son expédition contre les Anglais, 310; il prend Madras, 311; sa destitution, son retour en Europe, son procès, sa mort, ibid. et 312.
Laboubeob (Le), érudit, XllI, 177.
Labouteillb, exempt, est assommé dans une émeute b Paris, XVI,
Lacabbi, savant jésuite, XIII, 173.
Lacvse sauve la colonie française de Madagascar, XIII, 113, 114; épouse une princesse malgache, 1 20.
Lactancb, donné pour conseil au ûls do Constantin, I, 297.
Lacubne de Sainte-Palaie, érudit, XVI, 151 note.
Lacï (Roger de), connétable do Chester, défend les Andelis contre Philippe-Auguste, III, 575 et suiv.
Ladislas, duc de Bohème, amène un renfort à la troisième croisade,
Ladislas, roi de Bohème, dispute la Hongrie à Maximilien d’Autriche, VU, 215; s’accommode avec lui, 218; fait avec Louis xii un traite d’alliance contre les Turcs, 330.
Ladislas iv, roi de Pologne, épouse Marie do Gonzague, veuve du duc de Mantoue, XII, 215; envoie des secours à la France, ibid.
Lafage, pasteur réformé, victime du fanatisme catholique, XV, 443.
Lapfemas (Barthélemi de), négociant, controleur général du commerce,
Laffemas, fils du précédent, maître des requêtes do l’hôtel, informe contre le maréchal de Marillac, XI, 333; reçoit à tort un surnom odieux, 393. — Fait opposition h un édit qui institue do nouveaux maîtres des requêtes, XII, 278 noie.
Laffiteav, ex-jésuitc, évêque do Sisleron, agent do Dubois à Rome; sa négociation, XV, H2.
Lafontaine (Jean de), commissaire examinateur au procès do Jeanne Darc, VI, 264, 266.
LAFORES.T, ambassadeur do France, négocie et conclut un traité de commerce avec la Turquie, VIII, 244.
Lagrange. Son évaluation do la population do la Franco do 1789 à 1791, XVI, 236 note; coup d’œil sur sa vie cl ses travaux, 518 texte el noie; son jugement sur les travaux do Lavoisier, 520.
Laictbe (Eustache do) est fait chancelier, VI, 42; scs mesures après l’assassinat du duc do Bourgogne, 61; après le traité de Troies, 66, 67.
Laillier (Michel), bourgeois de Paris, conspire contre la domination anglaise, VI, 93; la renverse, 346; est fait prévôt dos marchands,
Lainez, général des jésuites après Ignace de Loyola, VIII, 31 4 nota; figure au concile do Trente, 351 . — Au colloque de Poissi, IX, 99.
Lakmann, roi de Suède, est appelé en France par lo duc de Normandie Richard ii, III, 49.
Lalaing (Jacques dé), « le héros wallon », VI, 501.
Lalande, astronome, XVI, 19, 519.
Lallt-Tolbndal (comte de), gouverneur de l’Inde française; ses premières opérations dans ce pays, XV, 538 et suiv.; ses revers, son procès, sa mort, 569 et suiv.
Lallt-Tolenoal (comte de), fils du précédent, obtient la réhabilitation de la mémoire de son père, XV, 672. — XVI, 397.
Lambert, fils de Gui ou Wido de Spolète, empereur, II, 496.
Lambert, fils de Régnier au Long Cou, comte de Mons, dépossédé du Hainaut par le roi de Germanie, prend les armes pour le reconquérir, II, 535; se fait rendre le comté de Louvain, i6id.
Lambert, évêque d’Arras et légat du pape, relève Philippe i" de l’excommunication fulminée contre lui, III, 209.
Lambert, ex-cordelier français, organise les églises libres de la liesse, VIII, 191 nota.
Lambert o’Herbicni, maître des requêtes, collaborateur de Colbert pour l'Ordonnance de la marine, XIII, 561.
I.AMeF.RT, musicien français, XIII, 494 note
Lambert [M** de), femme auteur, réunit dans son salon les beaux esprits contemporains, XV, 334 .
Lahbix, philologue, IX, 2.
Lamboi, général wallon, XI, 494 ; commande en Belgique les troupes auxiliaires de l’empereur, 522; se joint au comte de Soissons et au duc de Bouillon et bat le maréchal de Châtillon, 547 ; se joint, devant Aire, au cardinal infant, 549; est battu à Kempen et fait prisonnier, 557. — Est battu par les Hossois, XII, 259.
Lamoignon, maître des requêtes, est nommé premier président au pai^ lement de Paris, XII, 486. — Résiste à l'emportement du roi et de Colbert contre Fouquet, XIII, 42 ; travaille à la rédaction de l'Ordonnanc« cii-ite, 77; entreprend Vunification des coutumes, 7S note; fait interdire la représentation do Tartufi, 485; fait adopter le système des emprunts, 377.
Lamoignon de Basville, intendant du Poitou, puis du Languedoc et partout persécuteur dos calvinistes, XIV, 43, 44; comprime une révolte dans les Cévennes, 447; donne l’exemple d’une capitation qui frappe tout le monde, 204 ; opprime les protestants avec plus d’acharnement que le gouvernement no le demande, 348; soulève les Cévennes par ses cruautés, 399; demande des troupes contre les Camàards, 404; fait dévaster les Cévennes, 447, 448. — Rédige avant de mourir, à l’usage des intendants, une instruction < digne de Tibère >, XV,
Lamoignon de Malesiierbes, premier président de la cour des aides, directeur de la librairie, s'emploie en faveur de VEncyclopédie, XVI, 48 ; cache chez lui les papiers de Diderot, qu'il a ordre de saisir, 50 ; décide J.- J. Rousseau à faire imprimer ï Émile en France, 427 ; inspire les remontrances de la cour des aides et les présente au roi, 354 et suiv.; ministre de la maison du roi, des affaires protestantes, etc., 360; bonnes mesures qu’il prend, réformes qu’il ne peut obtenir, 360 et suiv.; il propose le comte de Saint-GeriAain pour le ministère de ta guerre, 364; se retire, 379; travaille à l’amélioration du sort des protestants, 574 note; ministre d’État sans portefeuille, 583; contribue à faire prévaloir une politique indigne de la France, 592; moyen qu’il propose au roi pour éviter la convocation des États-Généraux,
Lamoignon [le chancelier de] persuade à Louis xv de temporiser dans l'affaire des jésuites, XVI, 209.
Lamoignon, président au parlement de Paris, pousse sa compagnie à
demander la réforme des frais de justice et des épices, XVI, 848 ; est garde des sceaux, 581; fait des efforts inutiles pour faire rentrer Necker au ministère, 583; discours prononcé par lui dans une séance royale subitement transformée en lit de justice, 596; sa lutte contre le parlement, 599 à 605; sa démission, 614; sa mort, ibid., note.
LauPEGiA, fille d’Eude, femme d'Otbman ben Abou-Nessa, est prise par Abd-EI-Rabman, qui l’envoie au khalife, II, 199.
Lakcastbb (Edmond, comte dej, frère d'Édouard i", vient en Franco comme ambassadeur, lY, 402.
Lancastrb (Jean do Gand, duc do), troisième fils d'Édouard m, fait une expédition dans la France septentrionale, V, 274, 275; épouse une fille de Pierre le Cruel et s'intitule roi de Castille, 285; envahit la France sans succès, 294, 295; négocie et signe une trêve, 296, 297; gouverne l'Angleterre pour son neveu mineur, 319 et suiv.; protège Wickleff, 337; ses visées sur la Castille, 350; il l'envahit, mais n’y peut rester, 405, 409, 418.
Lancblot de l'Isle, capitaine anglais, VI, 117, 130.
Lancelot, janséniste, solitaire de Port-Royal, auteur de plusieurs livres classiques, XII, 90 note.
Lancret, peintre, XVI, 1 60 note.
Landau. Prise de cette ville par l'arrfiée franco-weiraarienno, XI, 499. — Elle est fortifiée par Vauban, XllI, 567. — Sièges qu’elle subit, XIV, 396, 413,414, 430, 577.
Lande (La), capitaine français, défend contre Charlcs-Quint Landrccies, VIII, 290; et Saint-Dizier, où il perd la vie, 301. i
Landerert (saint Lambert], évêque de Maestriebt. Sa sévérité pour Peppin de Héristall, querelles qui en résultent, sa mort, II, 175,
Landesie, amant de Frédegonde, II, 78; complice de l’assassinat de Ililperik, 79; maire du palais, 101; envahit le Soissonnais è la tête d'une armée, ibid.; envahit les cantons cédés à Théoderik, 109; est battu à Étampes, 110.
Landois (Pierre), favori do François ii, duc de Bretagne, VII, l92; répand des bruits injurieux sur la naissance do Charles vm, 196; e^t jugé, condamné à mort et exécuté, 199.
Landriano, nonce du pape, apporte en Franco des bulles violentes contre Henri iv, X, 246; demande la réunion des États-Généraux et l'élection d'un roi catholique, 248; est décrété de prise de corps par le parlement royaliste do Châlons-sur-.Marne, 2.52.
Lanpranc, moine lombard, transplanté en Normandie. Son opinion dans
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la question de Tcucbarislie, III, 91; il obtient la légitimation du mariage de Guillaume le Conquérant, IH; devient archevêque do Oanterbury et primat d'Angleterre, 12G.
Laxfhanc, peintre italien, XII, H7.
Langlois de Demiiepaiiie, échotin do Paris, s'emploie activement b rouvrira Henri iv les portes de cette ville, X, 349, 350; devient maître des requêtes do Tbètcl, puis prévol des marchands, 333 no/e.
Langobarus, Germains do la confédération suève, I, 213; Tibère pénétre chez eux, 219. — Ils envahissent l'Italie, pénétrent en Burgondie et battent le patrice Amatus, II, 49; y reviennent et sont exterminés, 50; reviennent encore et sont trois fois battus par Mummolus, 62,63.
Langres, attaquée par les Allemans, est sauvée par Constance Chlore, I, 288 ; prise d'assaut par Khrok, 303 nott.
Langton (Étienne), est élu archevêque do Canterbury malgré le roi Jean, par l'influence d’innocent tu, IV, 67, se met à la tête de la coalition des barons qui impose au roi la grande charte, 89, 90.
Lvxgce romane, III, 339 et suiv.
L ANGLE n'Oc, Langle u'Oïl, ibid.
Languedoc. Formation de cotte province, IV, 151. — Scs limites, V, 70 no/«. .
Languet (Hubert), autour d’un livre intitulé : y'indiciœ mnlrd hjrannos, IX, 387.
Langcet, évêque do Soissons, écrit la Vie de Marie Alaroqu», XV, 347.
Lanjuinais, économiste, public le Parfait monarque, qui est jioursuiv i par le parlement, XVI, 376.
Lannoi (Haoul do), bailli d’Amiens, est fait gouverneur de Gênes, Vil,
Lannoi (Charles de), vice-roi do Naples, commande l’armée espagnole, VIII, 50; quitte Milan et s'établit à Lodi, 59, 61; attaque les Français devant Pavie, 63 clsuiv.; reçoit l’épée do François i" prisonnier, 66; l’envoie à Pizzighitono, 67; est chargé do traiter avec lui, 79; lui conseille d'aller en Espagne, 82; le conduit à la frontière de France, 90; réclame l'exécution du traité de Madrid, 91; fait une trêve avec le iKipe, 99; meurt, 108.
Lantara, peintre, XVI, 160 noie.
Lantbert, comte de La Marche do Bretagne, II, 382; est du parti do Lothor et bat les comtes neustriens du parti de Lodovvig, 402; sa mort, 404.
Lantbert, fils du précédent, se révolte contre Karic le Chauve, fait alliance avec les Bretons cl les Normands, s'empare de Nantes et de son
territoire, II, 427; perd Nantes, mais se maintient sur l'Oudon, 432; fait la guerre avec le roi do Bretagne contre Karle le Chauve, 435,
Lantrilde, soeur de Chlodowig, baptisée avec lui, I, -425.
Lantvriu, cri de ralliement des vignerons de Dijon révoltés en tC30, XI, 328.
Laon. Charte communale do cette ville, obtenue à prix Hor par les bourgeois, III, 231, 232; ce qu’amène le manque de foi du roi et de Tévêque, 233 et suiv.; la commune de Laon rétablie, 259. — Abolie définitivement, IV, 533.
Laonnois (commune du), formée do seize bourgs ou villages, III, 500.
Lapierre (Jean de), docteur en théologie, patronne les premiers imprimeurs venus en France, VU, 160.
Laplace, astronome, XVI, 519; chimiste, 520.
Larguant, capitaine des gardes d'Henri m, est confident des projets de son maître contre le duc deGuise, X, 110; participe à l’exécution, 111; est présent au meurtre d'Henri m, 160.
Larcher, conseiller de la grand'chambre, victime des Sei:e et du comité des Dix, X, 266.
Largillière, peintre de portraits, directeur delà peinture après Mignard, XIV, 237.
Laroche uu Maine défend vaillamment Fossano contre les Impériaux, VIH, 234; curieuse conversation entre lui et Charles-Quint, 235.
Laromigi iére, philosophe,, rectifie la théorie métaphysique de Condillac, X\l, 10 note.
Larrivei importe d'Italie en France la comédie en prose, XII, 128.
Lascaris (Jean) vient en Franco et y fait des élèves, \H, 482.
Latilli (Pierre de), évéquode Chàlons, chancelier sous Philippe le Bel, est incarcéré sous Louis Hutin et accusé d'empoisonnement, IV, 513; acquitté sous Philippe le Long, 337.
Latobriges, Gaélsdu Haut-Danube. Ils se joignent aux Helvètes, 1, 141.
Latcde est enfermé à la Bastille pour avoir menacé par écrit M“* do Pompadour, XV, 446 nota.
Lau (Chàteauneuf, sire du), favori de Louis xi, est incarcén- par son ordre, VH, 12 noie; s’évade, 36 note; so trouve à Péronne avec Louis XI, Md.
Lacbanie, gouverneur do Landau, rend cette place après l'avoir héro'iquoment défendue, XIV, 430.
Laibardemont, conseiller d'État, instruit le procès d'Urbain Grandier, et préside ses juges, XI, 605, 006 ; juge Cinq-.Mars et de Thou, 368.
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Lai d, primat d’Anglelerre, archevêque de Canterbury, pousse Charles i" à rapprocher l'anglicanisme du papitm», et à détruire le presbytérianisme en Écosse, XI, Si), Si2 ; est mis en accusation, ibid. — Condamné à mort, exécuté, XII, 190.
Lai’don, général autrichien , se réunit au général russe Soltikoif, et décide la victoire de Kunorsdorf, XV, 556 ; défait à Landshut le général prus.sien Fouquet, 567; surprend Schweidnitz, 58i.
Laudonnière, capitaine do vaisseau, son expédition dans la Caroline, IX, 285 note.
Lacnoi (de), chanoine de Soissons , instigateur de la Ligue , IX, 531 .
— Est élu membre du conseil général d'icelle, X, 13i ; propose la formation d'un conseil secret de dix personnes, 265 ; est adjoint à ce conseil, ibid. ; est exilé de Paris, 270.
Launoi (de}, sorbonniste, adopte la doctrine de Galilée, XII, 47; son œuvre immense de critique, 70.
Lacraguais (duc de), épouse M“* de Nesle, maltresse du roi, XV, 209.
Lauraguais (Diane-Adélaïde de Nesle, duchesse de], maîtresse de Louis XV, XV, 209; reçoit l'ordre de se retirer à cinquante lieues de la cour, 271.
LAUREriT, stucatcur, VIII, 437 note.
Laurent, ingénieur, autour du canal souterrain de Saint-Quentin, XVI, 238 note.
Lauriers (Eusèbe de), jurisconsulte. Ses grands travaux, XIV, 254, 255. — Commence le Ilecueil des ordonnances des rois de France de la troisième race, XV, 332.
Lautrec , combat h Ravenne, VII, 407; est maréchal et gouverneur do Guienne, 438; fait une reconnaissance dans la vallée do Barcelonette, 444; commando un corps auxiliaire envoyé aux Vénitiens, 453.
— Est gouverneur du Milanais, VIII, 44, 16, 48; en est chassé, 49, 20 ; revient assiéger Milan, et se fait battre à la Bicoque, 25 et suiv.; repousse les Espagnols de Bayonne, 47; est membre du conseil de régence pendant la captivité du roi, 69; dont il conduit les deux ûls à la frontière d'Espagne, 90; fait une nouvelle campagne en Italie, 402, 407; sa marche sur Naples, ses revers et sa mort, 408 et suiv.
Lauzun (comte de), marié h la Grande Mademoiselle; son expédition en Irlande, XIV, 140, 444.
Laval (Charlotte do), épouse de l'amiral do Coligni, l’excite à prendre les armes pour la cause protestante, IX, 418.
Lavardin (marquis do), son ambassade à Rome, XIV, 79.
Lavaur (le Père), supérieur des jésuites français dans l'Inde, XV, 571.
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Lavebdi (M. de}, adversaire des jésuites, XVI, Sli; contrôleur général des finances , envoie au trésor le cadeau d'avénement des fermiers généraux, S29; est renvoyé, 245, 246; a autorisé la société Malisset, 293.
Lavercnb de Tressa.n, archevêque de Rouen, persécuteur acharné des calvinistes, XV, 128, 129, 160.
Lavoisier, chimiste, XVT, 19; son évaluation de la population de la France de 1789 à 1791, 236 noU; perfectionne la poudre à canon, 361; fermier général, 519; créateur delà chimie moderne, ses travaux, ses découvertes, 519, 520.
Law (John), entretient le régent de Franco de l'organisation du crédit, XV, 16; établit dans un mémoire que los monnaies doivent être immuables, 18 ; parvient à faire adopter ses idées, 28; sa naissance, sa jeunesse, exposition et appréciation de ses théories, 29 h 36 ; ses premières tentatives en divers pays, 36, 37; il ouvre d’abord une banque particulière, autorisée par le gouvernement, qui réussit et se développe, 38, 39; forme la compagnie des Indes occidentales, 40; altère les monnaies, 41 ; se réfugie au Palais-Royal pour se soustraire à la haine du Parlement, 45; application en grand de ses théories, ses succès, ses revers, sa fin, 49 à 67.
Law, neveu du précédent, officier au service de la compagnie des Indes, XV, 460.
Lawfeld (bataille de), XV, 318.
Lawrence, général anglais; guerre qu'il soutient contre les Français dans l'Inde, XV, 459 et suiv.
Lazaristes ou Prêtres de la Mission (congrégation des), fondée par saint Vincent do Paul, XII, 64.
Leaee, vice-amiral anglais, XIV, 435; s'empare de la Sardaigne et do Hinorquo, 495.
Lerbao, historien du Bas-Empire, XVI, 151 note.
Lerbl, valet de chambre de Louis xv, et son pourvoyeur, XV, 433. — Découvre et amène au roi Jeanne Vaubernier, XVI, 274.
Le Breton, avocat, est pendu dans la cour du Palais de justice, X, 30 note.
Lebrun (Charles), peintre, rival malheureux do Losueur, XII, 15.3. — Décore le château do Vaux, XIII, 30 ; caractères de son talent, qui attirent sur lui la faveur dp Colbert et de Louis xiv, 229; il est nommé directeur do l'Académie de peinture et de sculpture, 230; directeur de la manufacture dos Gobelins, ibid.; autorité qu'il exerce sur les arts et l'industrie, ibid. ; sa mort, 236.
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Leclerc (Jean), candeur do laine, premier martyr du protestantisme en France, VIII, lîiO, 151.
Leclerc, journaliste genevois établi en Hollande, auteur do la Bibliothèque universelle et de la Bibliothèque choisie, XIV, 3îi nota.
Lecointe (le Père), oralorien, auteur des Annales ecclésiastiques de la France, XII, 68 note.
Lecomte, échevin de Paris, suit Henri iii dans sa fuite, X, "7 ; est réintégré par Henri iv, 35i noie.
Lecomte, jésuite, avance que la Chine a, pondant près de deux mille ans, adoré le vrai Dieu, XIV, Î97 ; est condamné |xir la Sorbonne, S98.
Lecoq (Robert), évéque do Laon, l'un des négociateurs du traité do Mantes, V, 135; député du clergé aux États-Généraux, 159; scs antécédents, ibid.; son rôle dans les événements de cette époque, 171, 175, 177, 17S, 179, 19Î; comment il finit, 218.
Leduc (Gabriel), arcbitecio, auteur du dôme du Val-de-Grâco , XII, 14i noie.
Lecouvrelr (M"'), introduit l'usage do parler les vers au lieu do les chanter, XV, 332.
Lee (Arthur), commissaire du congrès do Philadelphie près le gouvernement français, XVI, 423; est reçu par Louis xvi en audience solennelle, 426.
Lefèvre de Saixt-Remi , historien picard, héraut de la Toison-d'Or, VI, 14; va signifier au roi d'Angleterre le traité d'Arras, 340.
Lefèvre d'Flaples (Jacques), VII, 482. — Professeur de théologie et de belles-lettres, VIH, 146; est menacé par la Sorbonne et se relire à Meaux, 148; traduit en français le Nouveau Testament, 149; sort de France, 153; est rappelé parle roi, qui lui confie l'instruction de son plus jeune fils, 155; se retire cl meurt à Nérac, 188 note.
Lefèvre (Jean), doyen de la Sorbonne, X, 125.
Lefèvre, préA'ét des marchands, échappe h la mort en donnant sa démission XII, 418; recouvre sa charge, 428.
Lefranc de Pomiugnan, XVI, 60 noie.
Légion thébaine. Elle est massacrée; ]H)urquoi, I, 281.
Législation industrielle et commerciale sous François i", VIII, 126 et suiv.; sous Henri ii, 464. — Sous Charles ix (ordonnances du chancelier do Birague), IX, 198, 383; sous Henri ni, 487 noie. — Sous Louis XIV (règlements do Colbert), XIII, 110, 112 et suiv., 137 à 1 54. — Elfet des reglements de Colbert sur l'industrie du xvni* siècle, XV, 428. — Règlements plus libéraux sous Louis xv, XVI, 233, 2:14; c iipoialions, maîtrises, jurandes abolies parTurgot, 368 à 375-; rela-
blies par son successeur, 383; ameliorations opérées par Necker, 493,
Legoix (les), bouchers k Paris, du parti cabochien, V, 514 à 541. — VI, 41, 348.
Legras (M“’) fonde la congrégation des Sœurs de la Charité, XII, 64.
Leiiwald [maréchal prince) attaque les Russes sans succès à Jœgendorf, XV, 518; refoule les Suédois dans Elle de Rügen, 519.
Leibniz (Wilhelm) vient proposer au gouvernement français la conquête do rÉgv'ple, XIII, 366 et suiv. — Ramène la philosophie au dogme do la perfectibilité, XIV, Î51; propose une méthode nouvelle pour disposer les matières du droit civil, Ï55; invente le calcul diiïérentiel, Î60; donne une théorie nouvelle do l’univers, Î63 et suiv.; exposition de sa doctrine métaphysique, 277 et suiv.; ses efforts pour concilier le catholicisme et le protestantisme, et sa correspondance avec Bossuet, 291, 292. — Il prophétise la révolution, XV, 349 ; meurt, 330 ; a fondé l'Académie de Berlin, 402.
Leicester (le comte de), gouverneur des Provinces-Dnies, X, 18 note; ses fautes, scs revers, 26.
Leiuraiie, Bavarois, attaché à Charlemagne, archevêque de Lyon, II,
Leipzig. Diète protestante dans cotte ville, XI, 361; bataille gagnée sous scs murs par Gustave-Adolphe, 364.
Lejëvne (le Père), oratoricn célèbre, XII, 68.
I.KKAiN, acteur tragique, XVI, 393 note
Lelong (le Père), oratoricn, commence la Bibliothèque historique Je la France, XVI, 151 note.
Lemaire (Jean), poète hennuyer, VII, 331; valet de chambre de Louis xii, lui dédie un pamphlet contre le pape, 394.
Lemaistre (Jean), dominicain, vicaire du saint-o(rico;son rôle au procès de Jeanne Darc, VI, 231 et suiv., 264.
Lemaistre, premier président au parlement de Paris, VIII, 396; sa conduite dans l’aflaire de la Mercuriale, 498 et suiv. — Il est le chef du parti fanatique dans le parlement, IX, 77; est su.spendu do ses fonctions, 88; meurt, 144.
Lemaistre (Jean), conseiller aux enquêtes, un des instigateurs de la Ligue, IX, 532. — Est député vers Henri ni par le corps de ville do Paris, après le meurtre du duc de Guise, X, 120, 1 21 ; est élu membre du conseil général de la Ligue, 133; proteste contre les excès des Seize, 268; est fait, par le duc de Mayenne, président au [jarlement.
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269 ; s'oppose énergiquement à l'éleclion d'un roi par les États-Généraux, 321 ; négocie la reddition do Paris à Henri iv, 349 nota.
Lehaistre (Antoine), avocat, puis solitaire à Port-Royal, XII, 86.
Lehaistre de Saci, frère du précédent, comme lui janséniste et solitaire; son mot sur Doscartes, XII, 90; il traduit la Bible, ibid. note; gouverne Port-Royal, 102; se joint à Pascal pour détourner M"" Perier de marier sa fille, 146.
Leuercier, architecte, auteur du dôme do la Sorbonne, XII, 444 nota. — Du dôme do Vhortoge au Louvre, XIII, 232 ; achève, dans ce palais, la façade intérieure de l’ouest et continue celle du sud, 232.
Leuercier de la Rivière, économiste, XVI, 469 nota; intendant des lies du Vent; son désintéressement, son dévouement, 232 nota; son voyage on Russie, 262 nota.
Léueri, chimiste, XIII, 472.
Lémeri, jésuite, confesseur do Louis xv, ne pouvant lui donner l'absolution, lui propose do communier an blanc pour sauver les apparences, ce qui le fait exiler, XV, 263 nota.
Lemoine (le Père), jésuite, poète, XII, 4 26.
Lemoine, sculpteur, auteur d’une statue de Louis xv érigée à Nantes par les États de Bretagne, XV, 274 .
Lemoine (François), peintre d'histoire, XV, 333, 336.
1.EMONNIER, géomètre, va mesurer un degré du méridien dans la région polaire, XV, 395. — Démontre par des expériences la vérité de la théorie do Frantlin sur la foudre, XVI, 20.
Lemovikes, peuple gaulois. Ils prennent les armes è la voix de Vercingétorix, 1, 467; leur territoire est annexé à l'.Yquilaine, 193.
Lenet, confident du prince de Condé, XII, 297 note; conseiller d'Élat, 334; va traiter à Madrid au nom du prince, 382; y réussit, 383; reste, comme conseil, auprès du prince de Conti et de M" de Longueville, 398; sort de France, 447, 448; est condamné h mort et exécuté en effigie, 458.
Leneant, historien dos conciles do Constance et de Bâle, protestant émigré, XIV, 64.
Lenoir, directeur du comptoir de Pondichéri, fait révoquer Dupleix envoyé à Chandernagor, XV, 307 noie. '
Lenoir, maître dos requêtes, seconde Galonné dans l'instruction de l’affaire La Chalotais, XVI, 240; lieutenant-général do police, fait mal son devoir dans la Guerre des farines et perd sa place, 346.
Lenoncoi'rt (Robert de), cardinal, évêque de Metz, aide les Français è s’emparer de cette ville, VllI, 414.
Lenostre dessine les jardins de Vaux, XIII, 31; le jardin des Tuileries, 134; le parc de Versailles, 138; celui de Saint-Cloud, 354 no(«; celui de Sceaux, 545 note.
Lens (bataille de), XII, 161, 161.
Lens (Charles de) est fait amiral, VI, 41; est assassiné sur le pont de Hontereau, 60.
Leodegber (saint Léger), évéque d'Àutun, antagoniste d'Ëbroin, II, 153; il se brouille avec le roi Hilderik, qui l'exile à Luxeuil, 154; s’y réconcilie avec Ëbroin, mais recommence presque aussitôt la lutte, 135; il est assiégé dans Âutun et se livre lui-même volontairement; affreux traitement qu’il subit, 157, 158, 159.
Léon (saint), diacre, puis évêque de Rome, I, 361 .
Leon, empereur d’Orient. Ses efforts pour soutenir l’empire d’Occident, I, 388; il échoue contre les Wandales, 391.
Leon. Ses menées avec Chramn, fils de Cblotber, II, 19.
Léon VIsaurim, empereur de Constantinople, chef des iconoclastes, 11,114.
Léon ni, est élu pape après Adrien, II, 314; complot contre lui, son voyage k Paderbom, 333 ; il sacre Charlemagne emporeurdes Romains, 338 ; sa mort, 370.
LÉo?(, légat du pape, vient en France instruire l’affaire de la déposition de l’archevêque de Reims Arnoul, 111^17; réclame contre le mariage du roi Robert avec Berthe de Bourgogne, 31.
Léon ix, pape, préside un concile k Reims, III, 78; lutte contre les Normands en Italie et finit par sanctionner leurs conquêtes, 86, 87 ; convoque maint concile pour vider la question de l’eucharistie, 91 ,
Léon x, pape (Jean de Médicis), d’abord cardinal-légat, commande les troupes papales, VII, 399 ; est fait prisonnier k Ravenne, 407 ; s’échappe, 41 0 ; rentre k Florence, 41 1 ; est élu pape , ses premiers actes, 415, 416; il réconcilie Rome et la France, 417; s’efforce d’accommoder les différends entre la France et l’Angleterre, 419; ses desseins, sa conduite k l’égard de François i", 441, 443, 451; conférence de Bologne, 451; Concordat, 460; il prépare une croisade; ce qu’il y gagne, 488 ; il s’emploie en faveur de la candidature k l’empire de François i*', 491; abandonne sa cause, 495; sa conduite k l’égard de Luther, 510 et suiv.; fait avec Charles-Quint contre la France un traité secret, 530. — Qui devient public, VIII, 16, 17; sa mort, 10.
Léon xi, pape, d’abord Alexandre de Médicis, archevêque do Florence, cardinal-légat, X, 401 ; négociateur k Vervins pour le saint-siège, 416 ; est élu pape aux frais d’Henri iv et meurt vingt-six jours après son élection, 545.
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Léonard Limousin, directeur de la fabrique d'émaux sur cuivre de Limoges, IX, 14.
Leontics, évéque d'Arles, intermediaire entre Ewarik et Julius Népos, I, 396.
Léopold, duc d'Autriche, insulté par Richard à la prise d'.Ycre, s'empare de sa personne et le livre h l'empereur Henri vi, III, 347, 548.
Léopold, archiduc d’Autriche, évêque de Strasbourg et de Passau, occupe, comme commissaire impérial, le duché de Juliers, X, 554. — En est chassé et va guerroyer en Bohème, XI, 18; dans le Bas-Palatinat, 1 93 ; dans le pays des Grisons, ibid.
Léopold-Guilladme d'Autriche, archiduc, frère do l’empereur Ferdinand III, se joint au général Piccolomini, et se fait battre avec lui par Guebriant, XI, 552; est battu par les Suédois à Breitenfeld, 574. — Va secourir l’électeur do Bavière et repousse les Français jusqu’au Rhin, XII, 311; campagne en Allemagne, 317 et suiv.; campagnes en Flandre, 336, 243, 243, 359, 260; bataille de Lens où il est vaincu, 261; il négocie avec les frondeurs, 331, .323; entre en armes dans le Laonnois, 339; prend Vpres, 335; fait une campagne en France avec Turenne, 354, 333, 359, 360, 363 ; a de grands succès en Flandre, 383, 423', assiège et prend Dunkerque, 423, 430, 434; porte la guerre en Picardie, 456; investit Arras, 460; arrête le duc do Lorraine et l’envoie en Espagne, 461; est battu devant Arras, 463, 463; est rappelé en Allemagne, 483 ; prend la régence pendant la minorité de l’empereur Léopold, 504; fait alliance avec la Pologne, ibid.; se rend à Francfort, 507, 508.
Léopold i*', empereur, fils de Ferdinand iii, d’abord Léopold-Ignace, archiduc d'Autriche, XU, 503; roi de Hongrie, 504; couronné empereur, 508, 509; demande sans succès la main de Marie-Thérèse d’Autriche, infante d’Espagne, 514. — N’ose soutenir le pape contre Louis XIV, XUI, 290; réclame l'assistance de la diète germanique contre les Turcs et refuse celle de Louis xiv, 294, 295; est obligé d’accepter le secours de six mille Français, 297 ; traite avec les Turcs, 298; n’ose soutenir l’Espagne contre la France, 323, 324; traite éventuellement avec Louis xiv, touchant le partage de la monarchie espagnole, 337 et suiv., 356; ses cruautés envers les Hongrois, ibid. noie; négociations entre Louis xiv et lui, 357, 359; négociations avec l’élec-^ teur de Brandebourg et la Hollande, en vue de résister à la France, 407 et suiv.; coalition contre elle avec l’Espagne, la Lorraine et les Provinces-Unies, 428; façon originale dont il passe scs troupes en revue, 430; il soulève tout l’empire contre Louis xiv, 436, 437; sape
les libertés de la Hongrie, qui s’insurge, 338; traite avec Louis xiv, 3i0; entre dans une nouvelle coalition contre la Franco, 388, 589; essuie de grands revers en Hongrie, 390. — XIV, 10, H; guerre contre les Turcs, où U est sauvé par Jean Sobieski, tî à 16; trêve do vingt ans avec la France, 21; nouveaux revers en Hongrie, 30; projet de mariage pour sa fille avec l'électeur do Bavière, 39; succès en Hongrie, 67; affaire de la succession palatine où il intervient, 68, 70; Ligue d’Augsbourg, 71; succès contre les Turcs et les Magyars; il acquiert la Transylvanie et rend la couronne de Hongrie héréditaire dans sa famille, 76; déclare la guerre à la Franco, 103; pourquoi il ne traite pas avec les Turcs, ibid. note; grandi alliance conlro la France, 107; il s’obstine à la guerre contre les Turcs, 115; fait élire son fils aîné roi des Romains, 126; fait repousser par la coalition les offres pacifiques do Louis XIV, 193; fait le duc de Hanovre électeur, puis suspend l’investiture, 209; renouvelle la grande alliance, 210; offres qu’il fait au duc de Savoie pour le ramener ù la coalition, 217 ; il est forcé de consentir à la neutralité de l'Italie, 218; fuit alliance avec le tzar, 220; refuse de traiter avec Louis xiv, 221; s’y résigne enfin et négocie, 223 et suiv.; paix de Ryswick, 232; négociation tendant à la réunion des églises catholique et luthérienne, 290; il appuie la candidature de l’électeur de Saxe au trône do Pologne, 349; traite avec
, le sultan, qui renonce à la Transylvanie et à la Hongrie, 330; prétend il la succession d'Espagne, 331; repousse avec obstination le traité de partage qui lui est proposé par Louis xiv et Guillaume iit, 337 à 360 ; résout la guerre contre la France, 367 ; confère à l'électeur de Brandebourg la dignité royale, ibid.; revendique le duché de Milan comme fief do l’empire, 374; revendique toute la succession d’Espagne, ibid.; se ligue avec l’Angleterre et les Provinces-ünies contre la France cl l’Espagne, 379, 380; déclare la guerre au roi do France et au duc d'Anjou, 390; achète l’alliance du duc de Savoie, 416; obtient celle du roi de Portugal, 422; cède ses prétentions è son second fils, qu’il proclame roi d’Espagne, ibid.; meurt, 439.
Léopold i", duc de Lorraine, fils do Charles v, XIV, 191; rentre en possession de son duché, 232 ; accepte éventuellement le Milanais en échange de la Lorraine, 337 ; reste neutre pendant la guerre de la succession d’Espagne, et fait le bonheur de son peuple, 398.
Léowigild, roi des Wisigoths, demande pour son fils Rekkarcd la main de Rigonthe, fille de Hilperik, H, 77; fait périr son fils Herinénegild. 96; ses démêlés avec Gonthramn, 96, 97.
Lepavte, habile horloger, XVI, 19.
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Lepadtk femme du précédent, astronome, XVI, 19.
Urpautre, sculpteur, XIV, 437. — XV, 336.
Lépicié, peintre, XVI, 160 nota.
Lépidus (Æmilius), prend parti pour Sertorius , soulève la Province, marche sur Rome, est vaincu par Pompée, I, 127.
LÉP»Bfx, IV, 545, 546.
Lérins (école de), I, 349 à 331.
Lebme (le duc de], premier ministre du roi d'Espagne Philippe iii, X, 509; fait emprisonner et censurer le père Hariana, jésuite, 534 noie; intervient dans les négociations relatives à la querelle do Rome avec Venise, 547. — Est renversé et supplanté par son propre fils, XI, 155.
Lerme (le duc de), fils du précédent, supplante son père, XI, 154; est renvoyé, 170.
Leroi, horloger, XVI, 19.
Leroux d'Infreville, intendant général do la marine pour la Méditerranée, XIII, 131; signale au cardinal de Richelieu l'importance de la position de Brest, 134.
Lesage, prêtre compromis dans l'alTaire des poisons, XIV, 108 note.
Lesage, auteur comique, romancier; Turcaret, Cil Bios, XIV, 245.
Lesage (Louis), physicien français, fait à Genève les premiers essais de télégraphie électrique, XVI, 522 note.
Lescarbot (Marc), historien de la Nouvelle France, X, 465 note.
Lescaro (Impériale), doge de Gènes, vient à Versailles présenter ù Louis XIV les excuses de sa république, XIV, 26.
Lescot (Pierre), architecte, VIII, 138. — Commence le Louvre, construit la fontaine des Innocents, IX, 16; et l'hôtel do Soissons, 386.
Lescun (Odet d'Aidie, sire de), favori du duc de Bretagne, et vendu à Louis XI, décide son maître à la paix, Y'II, 34 ; Charles do France à traiter avec le roi, 49; ramène le duc de Bretagne au parti français, 55; s’attache à Charles de France et trahit Louis xi, 64; se relire en Bretagne, 67, 68 ; se revend à Louis xi, 75 ; son insurrection contre le gouvernement d'Anne de France, 202.
Lescun (Paul de), conseiller au parlement de Béarn, président de l'assemblée protestante de La Rochelle, est décapité par arrêt du parlement de Bordeaux, XI, 187.
Lesczinski (Stanislas), est élevé au trône de Pologne, XIV, 471; détrôné, 588.— Vit confiné à Weissembourg, XV, 134; voit sa fille monter au tronc de France, 1 35 ; se rend en Pologne, 176 ; est élu par là diète, et proclamé roi, 177; est assiégé à Dantzig par les Russes, s’évade, se réfugie à Kœnigsberg, 177 h 180; négociations où ses intérêts sont
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débattu?, (97 etsuiv.; il échange sa royauté contre le duché de Lorraine, 201 ; fait le bonheur de cette province, 20i; quitte Lunéville menacée par les Pandours, 269. — Meurt, XVI, 273.
Lesdici'ières prend le commandement des huguenots du Dauphiné, IX, 4(6, 498. — Soutient avec succès la cause royale contre la Ligue, X, (2, 20, 90, (40, (44, (92 note, 239; défait à plusieurs reprises les troupes savoyardes et e.spagnoles, 249, 258, 286, 287; est donné pour lieutenant au duc do Guise, 378 ; commande en Dauphiné, 4(2; s'empare de la Maurienne, 4(4; de la ville de Mdntmélian, 507 ; du château, 508. — Se laisse gagner h la politique catholique, XI, 36; offre ses services à Louis xiii contre le maréchal d’Ancre, ((4; fait deux brillantes expéditions contre les Espagnols et le duc de Savoie, (25, ( 26 ; est duc et pair, ( 59 ; appuie le duc de Luines, ibid.; se sépare du parti protestant, est fait maréchal-général, et commande l’armée catholique, (71 et suiv. ; négocie avec lu duc de Rohan, (84;'se fait catholique et devient connétable, (88; réconcilie les huguenots avec le roi, (89 et suiv.; est membre du conseil de cabinet, 200; dirige la guerre en Ligurie, 214, 216, 217; en Piémont, 223, 224; meurt, 244.
Lesdici'ières, gouverneur du Dauphiné. Tristes renseignements qu'il donne â Colbert sur l’étal do sa province, XIII, 473.
Lestocq, médecin français, conseiller d'Élisabeth do Russie, la fait monter sur le trône, XV, 246 note.
Lescecr (Eustachc), peintre français, sa vie cl ses œuvres, XU, (50 et suiv.
Lètes (Lœti], sens et étymologie de ce mot. I, 277 ; insurrection des Lûtes contre Julien, 307 ; ils s’arment contre les Huns, 371 .
Lettres chez les Gaulois, I, 67 et suiv., 202. — Sous Charlemagne, II, 290 et suiv. — XI* et xii* siècle, scolastique, littérature do la langue d’oil et de la langue d’oc, poésie chevaleresque, chansons do geste, poésie kimriquc, légendes celtiques, etc., III, 303 à 400. — xiii' siècle, IV, 365 et suiv. — xiv* siècle, V, 299. — xv* siècle, VII, (55 et suiv. —XVI* siècle, 479 et suiv. — VIII, (42 et suiv., 206 et suiv. — IX, 2 à (3, 387 et suiv. — xvn* siècle, X, 477 à 490. — XII, 67 à 72, 90à(l8, 119k 143. — XIII, (59 et suiv., (75 et suiv., 180k 227. — XIV, 238 k 255. — xvtii* siècle, .\V, 332 et suiv., 350 k 385, 388 k 394, 404 k 426. — XVI, 1 k 6, 25 k 59, 60 k 132, (33 k 140, 142 k (54, 516, 517, 535 et suiv.
Ledcate (bataille de], XI, 408.
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Lei’cippe, philosophe grec, proclame l'existence de mondes sans nombre,
XII
Leuoès, maire du palais sous Theoderik, est vaincu et traîtreusement massacré parÉbroin, II, 155 h 457.
Leuom, archevêque de Sens, III, 42; appelle le roi 'Robert contre lo comte de Sens, 52; meurt, 63.
Leukes, peuple belge, I, 147; autononu sous les Romains, 499.
Lel'tiien (bataille de), XV, 523.
Lei’tiikb, chef alleman, envahit l’Italie h la tète d'une armée d'Allcmans et do Frnnks, la pille, y meurt do la peste, II, 25, 26.
Levacher (lo Père), missionnaire, prisonnier des Algériens, meurt à la bouche d'un canon, XIII, 593.
Levasseur fait les premiers essais de colonisation aux tics do Saint' Christophe et de la Tortue, XI, 428 note.
Levasseur (Thérèse), femme de J. -J. Rousseau, XVI, 63, 89, 430.
Levassor, oratorien, puis protestant, autour présumé des Soupirs de la France esclave qui aspire après sa liberté, XIV, 469.
Levau, architecte, construit le collège des Quatre-Salions , XII, 547. —
XIII, 231; gâte les Tuileries par lo dômo de l'Horloge, 232; commence, au Louvre, la façade orientale, qui lui est bientôt retirée, ibid.; conduit les premiers travaux de Versailles, 237 ; meurt, ibid.
Lève ou Leyve (Antoine de), capitaine espagnol, combat â Ravenne, VII, 403. — Défend Pavio, VIII, 59 ; en sort pendant la bataille, et se joint à l'armée impériale, 64, 66; commande les Espagnols à Milan, 94, 95, 98; en est repoussé par Laotrcc, 407; défait le comte de Saint-Pol, 442; occupe de nouveau le Milanais, 234; envahit le Piémont, 234; la Provence, 235; y meurt, 240.
Leveau de Bar remplace, comme prévôt de Paris, Tannegui Duchâtcl, VI, 38; laisse massacrer les prisonniers armagnacs, 44.
LÉvis (chevalier de), général français. Ses efforts pour défendre Montréal et pour le reprendre, XV, 552, 653.
Lexoves, peuple armoricain. Us prennent les armes contre César, cl sont vaincus, I, 432, 454.
Leïejî (Jacques-Gaspard de), électeur de Trêves, dévoué au parti autrichien, XII, 506. — Livre aux officiers impériaux Coblentz et Ehrenbreitstein, ce qui attire sur Trêves les armes de la France, XIII, 423; s’allie contre elle h l’empereur, 437 ; est dépossédé par les Français, 484 ; fait la paix avec Louis xiv, 540. — Est obligé do détruire les fortifications do Trêves, XIV, 48, 49 ; accède à la Ligue d'Ausbourg.
Digilizedb\ C'oogli
94 ; proteste contre l'élévation du duc de Hanovre au rang d'électeur, 109.
Liberati, mathématicien, pendu pour son dévouement i Henri iv, X,
Libertat, capitaine quartenier de Marseille, ramène cette ville sous l'autorité royale, X, 390 et suiv.
Licinii's, procurateur en Gaule sous Auguste. Son histoire, ses exactions, I, 497 itxlt et notes.
LictMUS règne sur rillyrie, laThrace et la Grèce, I, 193; ses deux guerres malheureuses contre Constantin, 1, 196.
Liefwin' Ptn, grand doyen des métiers à Gand, déloyalement décapité, VIII, 257.
Liefwtn (saint Libuin), missionnaire anglais.. Son voyage audacieux chez les Saxons, II, 159.
Liège. Origine do celle ville et de sa population, son industrie, son état ‘
* politique, VII, 7 et suiv.; ses démêlés avec l'évèque Louis de Bourbon, 9, 13, 37 et suiv.; avec les ducs de Bourgogne, 7, 45, 13, 15 , 26, 37 et suiv.; sa ruine ^ 44. — Ses libertés communales détruites par sop évêque, aidé par le roi de France, XIV, 20.
Liedoewit, gouverneur de la Pannonie inférieure, se soulève contre Lodewig le Pieux; sa mort, II, 384.
Ligne (prince de), vice-roi de Sicile, XIII, 464, 461.
Lignerolles, favori du duc d'Anjou, est assassiné par le vicomte de La Guerche, IX, 282.
Lignières, engagé dans la conjuration d'Amboise, trahit ses compagnons, IX, 37.
Ligoe. Commencement do celte association, IX, 460, 186, 202, 132, 430 et suiv.; acte constitutif, 433; formulaire, 443; elle avorte, 462; so reforme, 515, 530 et suiv.; son manifeste, 544. — Démocratie de la Ligue, X, 32 et suiv.; nouvelle organisation il elle donnée après la mort du duc de Guise, 43:i; ses progrès, 436 et suiv.; suppression do conseil général de l'Union, 195; siège do Paris, 240; violences et chêliment des Seize, 264 et suiv.; États do la Ligue, 301 ; décadence et fin de la Ligue, 334 et suiv., 344 et suiv., 387, 388 et suiv., 420.
Ligue du Bien public, VI. 553, 555, 572.
Ligue de Cambrai, VII, 370.
Ligue ou Rhin entre les petits États d’Allemagne et la Franco, XII, 502 , 509, 540. — Envoie 6,500 hommes au secours de l’empereur, XIII, 197; se dissout, 313, 344.
Ligue d’Aucsboubc, formée contre Louis xiv, XIV, 71.
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LiGtoRi, évéque, soutient qu'un roi a le droit d'assassiner son sujet, X, 409 not«.
Ligures. Leur origine, 1,6; leur émigration d'Espagne; en quel pays ils s’établissent, ibid.
Lille. Sa commune, 111, Î6Î. — Elle est prise par Louis xiv et Turenne, XIII, 349 et suiv.; cédée par l'Espagne à la France, 339. — Prise par le prince Eugène de Savoie, et remise aux députés des Provinces-Unios, Xl\', 504 et suiv.; rendue par le traité d'Utrecht, 572.
Limeuil de), fille d'honneur do Catherine de Médicis, et maîtresse du prince Louis de Condé, IX, 482.
Lihoges (Guiomar, comte de). Sa querelle avec Richard Cœur-de- Lion, III, 556.
Lincestre ou Guincestre, élu par le peuple curé de Saint-Gervais, prêche violemment contre Henri iii, X, 421 , 426; annonce à scs ouailles la défaite d'Ivri, 204; fonde la amfririe du saint nom de Jésus, 209; prêche la concorde, 349; est appelé par Henri iv à l'assemblée • ecclésiastique de Mantes, ibid.; se rend auprès de ce prince à Saiut- Denis, 325. .
Linosat, amiral anglais, tenta de débloquer La Rochelle, XI, 284.
Lingons, peuple kimri. Ils occupent les bouches du Po. I, 47; se soumettent aux Romains, 99; quittent 4'ltaUc, 403.
Linqons (de la Gaule). Leur territoire est annexé à la Belgique romaine, I, 406; nation alliée, 409; ils se soulèvent contre Y'espasien , 236 ; sont battus par les Séquanes, 237; . se soumettent, 238.
Linguet, avocat, écrivain, adversaire des économistes, XVT, 351; défend les corporations que Turgot veut abolir, 373; demande la convocation des États-Généraux, 584 .
Linières, jésuite, confesseur de Louis xv, XV, 445.
Linné, naturaliste suédois, XVI, 26, 27 nota.
Lionci et C, négociants de Marseille. Faillite de cotte maison , causée par ses rapports avec les jésuites, XVI, 206.
Lionne (Hugues de), neveu d'AbcI Servien, XII, 263; secrétaire des commandements de la reine mère, 374; révèle les desseins de cette princesse contre le prince de Condé, 377 ; est exilé, 378 ; se réconcilie avec Mazarin, 444; va négocier è Rome sans succès une autorisation de poursuites contre le cardinal de Retz, 465; ambassadeur en Espagne, 480 et suiv.; à Francfort, 505 à 509 ; arrête avec Mazarin et discute avec Pimente! les bases de la paix des Pyrénées, 545; négocie le mariage de Marie-Thérèse avec Louis xiv, 549, 524, 529 note. — Fait partie du conseil secret de Louis xiv, XHI, 5; échappe è l'orage
qui abat Fouquet, 34; est secrétaire d'Ëtataux affaires étrangères et cède la marine à Colbèrt, 436; arrange par un compromis l’affaire des jansénistes, 163; négocie 1a cession de la Lorraine è la France, 185; fait de tous côtés des ennemis à la Hollande, 346 è 339; meurt,
Lisois, religieux d'Orléans, adopte les opinions manichéennes. Son procès et son supplice, III, 34, 33.
Litavic, chef éduen. Ses efforts en faveur de Vercingétorix et contra César, I, 473, 473.
Lites, hommes de la glèbe chez les Germains, I, 146.
LtTORiDS, lieutenant d'Aétius. Ses campagnes contre les Wisigoths et les Armoricains, sa défaite devant Toulouse, I, 358, 3.39.
Livarot, mignon d'Henri iii, IX, 473.
Livingston, secrétaire d'Êtat des affaires étrangères aux États-Unis, XVI, 485. «
Livre des métiers, rédigé par Étienne Boileau, IV, 311 et suiv
Lizet, premier président au parlement de Paris; son altercation avec le cardinal do Lorraine et sa démission, VIII, 395, 396.
Lleganez, général espagnol, conseiller du cardinal-infant en Belgique, XI, 411; gouverneur du Milanais, 443; prend Bremo, 484; Verceil, 481; Turin, 500; consent è une trêve, 504; est battu par le comte d’Harcourt, SOI; assiège Casai et y subit un terrible échec, 549; est battu devant Turin, 510, 511; est chargé de secourir Tarragone, 536, 537; est battu devant Lérida, 571, 573. — Est destitué, XII, 475; fait lever le siège de Lérida, 121.
Locee, philosophe aqglais. Ce qu’il voit en France, XIII, 473; il fait adopter au chancelier de l’échiquier une refonte des monnaies réparatrice, XIV, 104; sa doctrine philosophique, 181, 181; sa doctrine politique, 184 et suiv.; sa doctrine théologique, 188. — Il occupe de hauts emplois après la Révolution de 4688, XV, 373. — Tl rédige les lois do la Caroline du Sud, XIV, 387 nota.; — et XV, 467 note.
Lodewig le Pieux, troisième fils de Charlemagne, II, 173, 183 ; est oint comme roi d’Aquitaine par le pape Adrien, 186; son entrée royale en Aquitaine, ibid.; il est admis au nombre des guerriers et prend part à l’expédition contre les Huns, .344; aide son frère Peppin è soumettro le duc de Bénévenl, 343; conquiert la Marche d’Espagne, 330, 334; assiège et prend Barcelone, 344, 341; sa part dans la succession paternelle, 350; ses expéditions contre les Arabes et les Wascons, 339; son père le couronne empereur, 363; ses premières mesures après la mort de Charlemagne, 366 à 368; il donne iin royaume à son Gis
iiî
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Lotlicr, un autre à son fils Peppin, 3G9; scs succès contre les Uanois^ 370; les Serbes, 372; les Wascoos, ièid.; comment il reçoit le pape Étienne iv, 370 ; constitution do 817, 37Î, 373 ; traitement qu'il inflige à son neveu Bernhard, roi d’IUdie, 375; il perd sa femme Uermengardo et épouse Judith, 376; donne le royaume d'Italie à son fils Lother, 377 ; sa confession et sa pénitence publiques, ibid.; succès de ses armes contre les Obotrites, contre Lieudewit, contre Gwiomarkh, 381 et suiv.; ses portes au delà des Pyrénées et sur le Danube, 383, 384; sa faiblesse devant les entreprises du clergé, 385; il donne un royaume h son quatrième fils, 386 ; soulèvement général contre lui ; scs bumiliatious, 387 et suiv.; il se relève, 390 ; nouveaux désastres, son profond abaissement, 391 h 399; sa seconde restauration, 401 et suiv.; nouvelles faiblesses, nouvelles agitations, 404 et suiv.; sa mon,
Lodewio le Gtrmmiqu*, troisième fils de Lodewig 1e Pieux; son père lui donne la Bavière et scs dépendances, II, 373 ; il prend part à l'insurrection générale contre l'empereur, 388, 389; se rallie è lui, 390; renouvelle ses torts, 39S, 394; délivre son père, 400, 402; l’attaque de nouveau, échoue et perd ses États, moins la Bavière, 405, 406 ; reprend les armes sans succès, 407; s’empare de la Germanie, 409; guerre contre Lother, 409, 411, 413; serment de Strasbourg, 417, 418; paix et ^rtago de Verdun, 420; entreprise avortée contre Karic le Chauve, 446; partage du Lotherrègne, 458; il est frustré par son frère Karle de l’Italie et de l'empire, 463 ; envahit deux fois la France, ibid.; meurt, 464.
Lodewio, fils aîné de Lother, défend l'Italie contre les musulmans, II, 424; sa campagne contre le pape Sergius, qui le couronne roi de Lombardie, 430 ; il est battu par les Sarrasins, 433 ; sa part dans les successions paternelle, 442; et fraternelle, 454; il lutte contre les Sarrasins, 437 ; hérite de la Provence, 458 ; meurt, 463.
Lodbwic, fils du Germanique. Ce que son père lui laisse en mourant, II, 464; il bat Karle le Chauve, 465; les Normands, 474; sa mort,
Lodewis II (Louis U Bègue), fils de Karle le Chauve, est investi et dépouillé du duché du Mans, IL 444; se révolte contre son père, 448; se soumeL 450; devient roi d’Aquitaine, 454; associé è l’empire, 464; est sacré roi des Franks, 471 ; meurL 472.
Lodewig ii, fils du précédenL est sacré par l'arcbevéque de Sens, II, 473; règne sur la Neustrie, 474; sa mort, 476.
Lodewio, fils de Boson, est roi de Provence, sous la suzeraineté de l'em-
pereur, II, 486; est un moment roi d'Ilalie et empereur; ce qu’il lui en coûte, 496, 497.
Lodewic IV (Louis d’Üutre-Mer). Sa mère Odgiwo l'emmène en Angleterre, II, 609; il est rappelé et monte sur le trône, 617; dilBcultés et périls de sa position, 518; sa lutte contre ses grands vassaux, 618 à 5Ü9 ; sa mort, ibid.
Lodewic v (Louis le Fainéant), fils de Lother, est associé à la couronne, II, 839; son mariage, 543; son couronnement, ibid.; son activité stérile et sa mort, 544, 545.
Lodewic, deuxième fils de Karle, duc do Basso-Lorraine; sa vio et sa mort, III, S3.
Locriens. Leur établissement dans l'IIo d'Albion, 1, 1 5.
Loiiéac [le maréchal de] prend part au siège de Castillon, VI, 481; est destitué par Louis xi, 517; se ligue avec le duc de Bretagne, 554, 570. — Saisit, au nom du roi, la ville et le duché d’Alençon, VII, 19.
Lobieb (Jean], docteur normand, refuse de siéger au procès de Jeanne Darc, VI, 131 note.
Loignac, officier des gardes d’Henri iii, offre d’assassiner le roi de Navarre, IX, 461. — .Assassine le duo de Guise, X, 110 et suiv.; sa disgrâce et sa mort, 140.
Loisel (Antoine), commente le droit français, IX, 390. — Est avocatgénéral par intérim, X, 355 ; introduit dans la jurisprudence l’usage de la langue française, 485 nota.
Loedart, colonel, neveu de Cromwell, conclut un traité d’alliance avec le gouvernement français, XII, 488; général, commande les Anglais à la bataille des Dunes, 495.
Lollards, V, 551.
Lollianus, lieutenant de l’empereur Posthumus, se révolte contre lui, devient empereur à sa place, chasse les Franks, est assassiné par les soldats, 1, 173.
Lohéme, secrétaire du roi, spolié, puis assassiné à laSaint-Barlbélcmi, IX, 316.
Londe (La], maire de Rouen pendant le siège de 1391, X, 175.
Longjumeau (paix de) entre les catholiques et les protestants, IX,
Longueil (Richard de), évêque de Coutanccs, est chargé de reviser le procès de Jeanne Darc, VI, 458 ; est envoyé au dauphin et au duc de Bourgogne, .516. •
Longueville (Philippe de Navarre, comte de], frère do Charles le Mauvais, roi de Navarre, V, 130; s’arme contre le roi de France et s'allie
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aux Anglais, )47; ravage la Normandie, 167, 170; et l'Ile-de-France,
Loncüevilie (le duc de), petit-fils du comte de Dunois, est fait prisonnier à la journée dos Éperons, VII, 412, 413; amène le mariage de Louis XII avec Marie d’Angleterre, 419. — Ne peut secourir en temps opportun l’armée d’Italie, VIII, 50, 51.
Longueville (Henri d'Orléans, duc de), est fait prisonnier à Saint- Quentin, VIII, 455. — Obtient que les restes du prince de Condé soient remis au roi do Navarre, IX, 847; gouverneur do la Picardie, empêche les catholiques d’y massacrer les huguenots, 340; va chercher La Noue à la frontière, 331 . — Lui cède le commandement de l’armée royale, X, 1 50 ; services rendus par lui è Henri ni et à Henri iv, 136, 157, 173, 174, 176, 179, 186, 189, 110; il incline un moment vers le cardinal de Bourbon, 189 ; est tué & DOullens, 384.
Longueville (la duchesse de] est arrêtée par les ligueurs, X, 119 note. — Signe le traité de paix de Loudun, XI, 98 note.
Longueville (le duc de) s’insurge contre Marie de Médicis, XI, 41; gagne à cet acte 100,000 livres de pension, 46; se révolte do nouveau, puis traite à Loudun, 91, 98; s’empare de Péronne, 101; la rend et retoit Ilam en échange, 105; se retire dans son gouvernement de Normandie, 159; est refoulé jusqu'à Dieppe, 160; fait deux campagnes heureuses en Franche-Comté, 469, 480; commande avec succès l’armée française en Alsace, dans le Palatinat, dans la Hesse, 498, 499; dans la Westphalie, 518; dans le Piémont et le Milanais, 573. — Son ambassade eh Westphalie, XII, 184, 130, 136, 153, 863; il s’unit aux frondeurs, 315; est suspendu du gouvernement de Normandie, et n’en est pas moins bien accueilli par la ville et le parlement de Rouen, 317; est mis à la Bastille, 348; transféré à Marcoussis, 359; au Havre, 361; élargi, 370; quitte la Fronde, 381; arme contre la cour, 411.
Longueville (Anne-Geneviève de Bourbon-Condé, duchesse de), XI, 131. — XII, 170; est outragée par la duchesse de Montbazon, qui est forcée de lui faire des excuses, ibii.; refuse de suivre la cour à Saint- Germain, 312; entraîne le prince de Conti, son frère, et le duc, son mari,, dans le parti de la Fronde, pour complaire au prince de Marsillac, son amant, 315; s’installe à riiôtel de ville de Paris comme otage de la fidélité du duc, ibid.; éloigne le prince de Condé, son frère, du cardinal Mazarin, 336 ; entreprend de délivrer son mari et ses deux frères, prisonniers d’État, 349; ses aventures en Normandie, son voyage en Hollande, en Belgique, à Stenai, son influence sur
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Turenne, 330; elle est décreloe de lèse-majcslé, 35Î; cause do son obstination b souiller le feu do la guerre civile, 376; elle so retire à Saint-Maur avec le prince de Condé, 377; est chassée do Bourges, 384; gouverne la Guienne, 398; ratiCe les actes de l'Orméé, 438; traite avec la cour, 447; sort de Bordeaux, 448; devient janséniste, 438. — S’emploie avec une grande activité en faveur do ses coreligionnaires, XIII, 264.
Longueville (M"‘ de), fille des précédents, demande au parlement de Paris d’intervenir en faveur de son père incarcéré, XII, 364.
Longueville (le duc de), fils des précédents, est tué au passage du Rhin, XIII, 384.
Loo (Guillaume de), seigneur d'Ipres, dispute sans succès la Flandre b Charles le Bon, III, 288; est banni par Louis le Gros, 291.
Lorges (de), lieutenant-général, puis maréchal, prend le commandement après la mort do Turenne et sauve l’armée, XIII, 477, 478 ; demande vainement au roi la permission de combattre, 492. — Dirige les opérations de l’armée d’Allemagne dont le dauphin a le commandement nominal, XIV, 126; fait une campagne insignifiante au delà du Rhin,
1 27 ; une autre, qui n'a pas de plus grands résultats, 1 67, 168 ; prend et détruit Heidelberg, 178; ravage le Wurtemberg, 179; fait deux autres campagnes sans éclat, après lesquelles il se retire dos allaires, 193, 209, 210.
Lorient. Origine de cette ville, XIII, 119. — ’Sa prospérité, suite des succès de la compagnie des Indes, XV, 210.
Lorraine. Origine de ce nom. Formation et limites du royaume de Lor- * raine ou royaume de Lotber {Lotherrègae}, II, 442. — Réunion du duché do Lorraine à la France, XV, 199, 200, 201. — XVI, 273.
Lorraine (Claude de), comte do Guise. Voyez Gi'ise.
Lorraine (François de), frère du duc régnant Antoine, périt à la bataille de Pavie, VIII, 64.
Lorraine (Jean do), cardinal, évêque de Metz, VIII, 151; ambassadeur do France près de Charles-Quinl, 213; assiste aux conférences d’Aigues-Mortes, 233; est l’une des colonnes du parti catholique, 268; ses archevêchés, évêchés, abbayes, 342 note, • il protège Rabelais, 346; so décharge d’une partie de ses bénéfices, 360 noie; meurt, 393.
Lorraine (Charles iii, duc de) reçoit Henri ii à Nanci, VIII, 415; est élevé à la cour de ce monarque, ibid. — Épouse sa fille, Claude de France, IX, 18; désavoue François de Rosières, avocat trop zélé des prétentions de la maison do Lorraine, 519; reçoit le titre de lieutenant-général de la Ligue, 545; se joint au duc de Guise, 547. — Pré-
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tend au trône de France, X, <71; ses menées contre Henri iv pendant la guerre civile, <9Î, 2i0, Î48, 300, 3tl; il signe avec lui une trêve particulière, 343; puis la paix et lui vend son armée, 365, 366.
Lorraine (Henri, duc de), d'abord marquis do Potft-i-.Mousson, fils aîné du duc Charles ni, amène un renfort au duc de Guise, X, 48, 49; au duc de Mayenne, 180; cetourne en Lorraine, 186; aspire au trône de Franco, 300; épouse Catherine de Bourbon, sœur d’Henri iv, 497; la perd, 533; hérite do la couronne ducale, se remarie, traite avec Henri iv du mariage do sa fille avec le dauphin, 559.
Lorraine [Christine do), fille du duc Charles iii, é[X)use Fernand do Médicis, grand-duc do Toscane, X, 109.
Lorraine (Marguerite de), sœur du duc Charles iv, XI, 368; épouse Gaston d’Orléans, 369; s’enfuit do Nanei dans le Luxembourg, 404; puis à Bruxelles, 406; son mariage est déclaré nul par le parlement do Paris, 416; par rassemblée du clergé de France, 419; puis reconnu valable, 458.
Lorraine (Nicolas- François de), frère du duc Charles iv, cardinal, consacre le mariage secret de Gaston d’Orléans avec Marguerite de Lorraine, sa nièce, XI, 369 ; négocie avec Richelieu quand la Lorraine est envahie par les Français, 403 et suiv.; devient duc de Lorraine par l’abdication do son frère, se sécularise et so marie, 408; s’enfuit à Florence, ibid.; est décrété de déchéance et de confiscation par le parlement do Paris, 416. — Commando les troupes lorraine^ soldées par l’Espagne , après l’arrestation de son frère , XII , 460 , 461 ; les • donne è la France, 470.
Lorraine (Nicole do) , fille du duc Henri , épouse Charles do Vaudomont, qui devient duc de Lorraine, XI, 408.
Lorraine (Claude de), deuxième fille du duc Henri, épouse Nicolas- Francois de Vaudemont, cardinal évéquo de Toul, qui se sécularise et devient duc de Lorraine, XI, 408; s’enfuit avec lui à Florence, ibid.
Lorraine (le chevalier do), favori du duc d’Orléans, est exilé par Louis xiv, XIII, 333.
Loterie. Introduite en Franco par le chancelier Poyet, VIH , Ï73. — Loterie royale, instituée par le contrôleur-général dos finances De Clugni, XVI, 384.
Lotiier I", empereur, fils aîné do Lodexvig le Pieux. Son père le fait roi de la Bavière et de ses dépendances, II, 369; lui reprend cot apanage, et le fait couronner empereur, 373; l’investit du royaume d’Italie à la place de Bernhard, 377; son vojage à Rome, actes d'au-
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torité qu’il y fait, et constitution qu’il donne aux Romains, 380; son rôle dans le soulèvement général amené par les faiblesses de son père, 389; son mauvais gouvernement, sa licliete, scs trahisons, 390 à 394; il est proclamé empereur après l'affaire de Rothfeld , 398 ; échecs imprévus, nouveaux outrages h son père, nouvelles faiblesses, nouvelles perfidies, 401, 40S; pacte de Worms, 406; diverses hostilités contre ses frères, 4_09, 410; il est battu à Fonlenailles, 413; traité de Verdun, 4S0; il partage ses États entre ses trois fils, abdique et meurt, Ui.
Lotiieh II, fils de Lother i". Sa part dans la succession paternelle, II, 44S; il aide son oncle Karle le Chauve contre les Normands, 444; paie un tribut h ces mêmes Normands, 431; sa part dans la succession de son frère Karle, 434; ses deux femmes, son excommunica- ‘lion, son voyage è Rome et sa mort, 434 et suiv.
Lotiibb, roi de France, fils aîné de Lodewig d’Outre-Mer, est sacré à Reims, II, 530; ses querelles avec les grands vassaux, 532 et suiv.; avec le roi de Germanie, 536 et suiv.; ses machinations contre Hugues Capet, 540; scs dernières agitations et sa mort, 542 , 543.
Lother ou Ldtqer, duc de Saxe, est élevé à l’empire, et couronné à Aix-la-Chapelle, mais non pas généralement reconnu, III, 295; il met au ban de l'empire Renaud, comte de Bourgogne, qui a refusé de lui faire hommage, 296; sa mort, 425.
Loi'cnART, commissaire, instigateur de la Ligue, IX, 531; y enrôle les maquignons, 532. — Invite le duc de Guise à se saisir de Paris, X, 47 nota; ofl're le trône do France à Philippe ii, 263; est élu membre du conseil des Dix, 263; particigie au meurtre du président Brisson, 266 ; est étranglé par ordre du duc de Mayenne, 269.
Loodon (paix de}, XI, 98 et suiv.; procès des religieuses de Loudun, 605.
Louis vi, la Groi, gouverne du vivant do son père, III, 205 ; se déclare le champion de l'Église et des opprimés, 206 ; ses premières guerres, 207 et suiv.; dangers que lui fait courir la reine Berlrade, 208; son couronnement, 213; nouvelles guerres contre les vassaux de la couronne. 212, 214 à 219; son mariage, 220; son rôle dans la révolution communale, 230, 232, 257, 261, 264, 270; guerre contre le roi d'Angleterre , 275 à 281 ; contre le comte d’Auvergne, 283 ; contre l’empereur, 285; contre le comte d'Auvergne, 286 ; il marie sa belle-sœur avec Guillaume Cliton, 288 ; venge la mort du comte de Flandre, 290; châtie Thomas de Marie, 291; associe à la ‘couronne son fils aîné Philippe, 292; puis son second fils Louis le Jeune, 293; marie ce dernier avec Éléonore d’Aquitaine, 300; sa mort, ibid.
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Loi'is VII, le Jeune, est sacré & Reims du vivant do son père, TII, S93; épouse Éléonore d’Aquitaine, 300; comment il inaugure son règne, 418; il se fait couronner de nouveau, ibid. ; soutient les Rémois qui se forment on commune, 419; assiège Toulouse sans succès, 420; sa querelle avec le pape Innocent II et Thibaut, comte de Champagne; il est excommunié, envahit le Pertois et brûle Vitri, ièid. et suiv. ; intervient en Normandie contre Étienne, et pour Geoffroi Plantagenet, 425; prend la croix, 430 ; charge l'abbé Suger de gouverner en son absence , 433 ; sa déloyauté envers la commune de Sens, et ses cruautés, 43i; son voyage, 435 à 441; sa valeur à la troisième croisade, ses fautes, son insuccès, son retour, 442 à 450; son divorce, 460; son second mariage, 463 ; sa conduite inégale avec Henri ii, 466 et suiv. , 480 et suiv.; envers les communes, 473 et suiv.; son troisième mariage, 476; rôle qu'il joue entre Henri ii et Thomas Becket, 487 et suiv.; entre Henri ti et ses fils révoltés, 493 et suiv. ; il vend une charte communale b seize bourgs ou villages du Laonnois, et les soutient contre leur évêque, 500; son pèlerinage au tombeau de Thomas Becket, SOI ; sa mort, 502, 503.
Louis viii. Sa naissance, III, 536; son mariage, 560. — Il fait une expédition dans la Province Narbonnaise, IV, 53; une autre sur la Loire, 76; il devient roi d’Angleterre, et bientôt cesse de l’être, 91 à 97; fait sans succès une seconde tentative contre le Midi, 108, 109; est sacré b Reims, 116; accepte d’Amauri de Montfort la cession du Languedoc, 118; enlève b Henri iii tout le Poitou jusqu’b la Garonne, 119 b 122; attaque de nouveau le Midi, assiège et prend Avignon, 127 et suiv. ; sa mort, 130; son testament, 131.
Louis, comte de Chartres et de Blois, prend la croix b Arcis-sur-Aube, III, 568; devient duc de Nicée, 571.
Louis IX, roi de France b douze ans, son éducation, son sacre, agitations pendant sa minorité, IV, 133 b 145; ses premières armes, 142; comment il acquiert le duché de Narbonne, etc., 146 et suiv.; comment il termine la querelle entre l’archevêque et la commune de Reims, 167; son mariage, 169; il contraint le duc de Bretagne b la paix, 170; achète la couronne d’épines avec d’autres reliques, etbôtit la Sainte-Chapelle, 174 et suiv.; son expédition, ses succès, ses conquêtes en Poitou, 185 b 192; il reçoit b merci le comte de Toulouse, 194; option qu’il impose b ses feudataires, ibid.; sa prudence avec le pape Innocent ’iv, 198; ce qui le décide b prendre la croix, 200; il achète le comté de Micon, 203; sa médiation entre le pape et l’empereur, 208; il fonde Aigues-Mortes, 211 ; son accommodement définitif
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avec les seigneurs et villes du Midi, 212; son départ, son si^our dans ITIe de Chypre, son expédUion en Ëgypte, ses revers, 213 à 233; son voyage et son séjour eu Palestine, 236 à 236; son retour, 236 et suiv. ; arrangement qu’il prend avec le roi d’.Aragon et le roi d’Angleterre, 26t; son gouvernement intérieur, ses règlements, scs réformes, ses établuitmenU , etc., 284 h 342; son arbitrage entre Henri iii et les barons d’Angleterre, 346; il reprend la croix, 32i; ses dispositions suprêmes, 323; son expédition contre Tunis et sa mort, 327 et suiv.; sa canonisation, 333.
Louis, Gis aîné do Philippe ni, IV, 337, 363.
Louis, dit Hutin, roi de France, Dis aîné de Philippe le Bel, devient, du chef de sa mère, comte de Champagne et roi de Navarre, IV, 467 ; commande l'armée qui réunit Lyon à la Franco, 300; est armé chevalier, 304; ses infortunes conjugales, 306; son caractère et début do son règne, 344 et suiv.; son second mariage, 523; sa querelle avec le. comte do Flandre, 524; comment il se procure de l’argent, 524 et suiv.; ses revers en Flandre et sa mort, 528, 529.
Louis, petit-QIs de Robert iii, comte do Flandre, succède h son a'ieul, IV, 555; ses fautes, ses mésaventures, 356 et suiv. — Il invoque le secours du roi de France contre ses sujets, V, 3 ; abuse de la victoire, 9, 40; amène un nouveau soulèvement, 28 et suiv.; se défend par des crimes et s’enfuit, 34 ; rentre à Gand et à Bruges, pour fuir derechef, 40; périt à Créci, 92.
Louis DE Bavièhe, empereur, IV, 538; recueille les franciscains spiri-luelt, Y, 49; ses relations avec le pape Jean xxii, 20, 24; avec Benoit XII, 25 ; avec Édouard ni d’Angleterre, et Philippe vi de France, 44, 42, 55; il réunit le Hainaut è l’empire, 79.
Louis DE Male, comte dd Flandre, Y, 99; échappe h scs sujets, qui veulent le marier malgré lui, 400; rentre en Flandre, et se remet en possession du pouvoir absolu, 4 43; donne sa Glle unique à Philippe, duc de Bourgogne, 269; recuejlle Jean de Montfort, duc de Bretagne, 320; comment il gouverne la Flandre, 350; ses démêlés avec les Gantois, 336 è 363, 372 à 387; ses derniers actes et sa mort, 393 et suiv.
Louis de Bavièbe, frère de la reine Isabelle, emmène le dauphin, qi.o Jean-sans-Peur lui reprend, V, 476; est arrêté par le peuple de Pans, 334; délivré, nommé commandant du Louvre, 344.
Lou:s DE Feance, ûIs aîné do Charles vi, duc do Guienne, dauphin do Viennois, préside l’assemblée où Jean-sans-Peur plaide la légitimité de l'assassinat du duc d’Oileans, V, 488; celle où les d'Orléans font
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plaider le contraire, 491; son rôle au siège de Bourges, 513; ses vices, ses folies, 534 ; sa conduite pendant les troubles do Paris, 531 et suiv,, 541 et suiv.; paix d'Arras, 547. — Comment il s’empare tout à coup du pouvoir, cl usage qu'il en fait, VI, 3 et suiv.; demande que lui adresse Jean-sans-Peur, et sa réponse, 4, 5; il négocie avec Henri v, 6, 6; s'apprête à lui résister, 7, 8; mesures qu’il prend après le désastre d’Azincourt, 11; sa mort, 13.
Louis xi, roi de France, fils de Charles vu, naît, VI, 96; est fiancé h Marguerite d'Ëcosse, 414; l'épouse, 364; fait scs premières armes, 366; est envoyé dans le Poitou et dans le Languedoc, 376 ; se révolte contre son père, 388; se soumet, 390; est mis en possession du Dauphiné, 394; entre dans Pontoise par la brèche, 401; a le gouvernement d’entre Seine et Somme, 404; est rappelé dans le Midi, 405; triomphe du comte d’Armagnac , 406 ; son expédition contre les Suisses, 445, 416; il so brouille avec son père, 418; se remarie, 484 ; rompt do nouveau avec son père, et se retire chéz le duc de Bourgogne, ibid. et suiv., 504 et suiv., 506, 507, 546, 514; devient roi, 511; est sacré à Reims, 513; entre à Paris, 514; va visiter sa mère, 516; réagit contre le gouvernement de son père, 517 et suiv.; provoque des émeutes et les réprime avec cruauté, 531 ; donne le duché de Berri à son jeune frère, 533 ; abolit la pragmatique, 534 ; rend aux villes de la Guienne leurs privilèges, 535; institue le parlement do Bordeaux, ibid.; l'université do Bourges, ibid.; acquiert le Roussillon et la Cerdagne, 537 ; règle les dilîércnds de l’Aragon et de la Castille, 540; entreprises et innovations qui sont le motif ou le prétexte du soulèvement des grands vassaux, 541 et suiv. ; guerre du bien public, 556 et suiv.; traité de Saint-Maur, 569. — Il reprend la Normandie à son frère, VU, 5; ses déloyautés à l’égard de Liège, 9 et suiv., 15, 41 et suiv.; États-Généraux h Tours, 19; les juges inamovibles, 31; paix iqiposée au duc de Bretagne, 33; voyage do Louis à Péronno, et ce qui en résulte, 33 et suiv.; châtiment du cardinal Balue, 47, 48; Louis s'arrange avec son frère, 49; fonde l’ordre de Saint-Michel, 50; réunit au royaume l’Armagnac et le Rouergue, 54; guerrq passagère avec le duc de Bourgogne, 56 et suiv.; reprise de possession de la Guienne, 67; destruction de la maison d’Armagnac, 83; châtiment du duc d’Alen^n, 84; comment Louis xi marie scs filles, ibid.; il perd une partie du Roussillon, ibid.; sa politique â l'égard dre Suisses, 87; il saisit l’Anjou et le Barrois, 93; envahit la Picardie et la Bourgogne, 94; comment il se débarrasse de l’invasion angl.iise, 93; son traité avec Édouard iv, 98; avec le duc de Bretagne,
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ibid.; avec le duc de Bourgogne, 99; châtiment du connétable de Saint-Pol, 1 00 ; arrangement avec la maison d’Anjou, 107; institution des postes, 118; réunion à la France du duché de Bourgogne, de la Comté, de la Picardie, du Ponthieu, de l’Artois, 119 à 130; expédition dans le Hainaut, 131; châtiment du duc de Nemours, 133 et guiv.; nouvelle organisation militaire, 139; recours au pape, relations du roi avec le saint-siège, avec Florence, avec Gènes, 141; son administration intérieure, 142 et suiv.; réunion au royaume des domaines de la maison d’Anjou, 146; traité déOnitif avec les États de Flandre et Maximilien d'Autriche, 148; derniers moments de Louis xi et sa mort, 15J et suiv.
Louis iii, roi de France, fils de Charles d’Orléans, orphelin h trois ans, VI, 653. — Épouse Jeanne dé France, VII, 84; serment que Louis xi exige de lui, 151; sa conduite après la mort de ce prince, 166; accroissement de sa fortune, 168; il demande la convocation des États- Généraux, 169; démarche singulière qu’il y fait, 175; sa lutte contre Anne de Beaujeu, 192 à 205; sa défaite et sa captivité, 205 et suiv.; son élargissement, 216, 217, 219; il pousse à la guerre d'Italie; scs vues particulières, 251; il commande la flotte française, 253 ; repousse la flotte napolitaine, 256; ses premiers démêlés avec Ludovic Sforza, 268, 273, 276; il devient roi, 290; sa noble conduite, 299; son divorce; il épouse Anne de Bretagne, 301 et suiv., 305; mesures d’administration intérieure, 306 et suiv. ; débuts do sa politique extérieure, 310 et suiv.; conquête de la Lombardie, 318 et suiv., 321, 323, 325; bonté du roi à l’égard dos Enfants sans souci et des Vaudois, 326; alliance avec Florence, et ses suites, 327; secours donné h César Borgia, 328; traité contre les Turcs, 330; conquête du royaume de Naples, ibid.; la fille de Louis xii fiancée à Charles d’Autriche, 332; traité de Trente avec l’empereur, 333; discussions et guerre avec l’Espagne, 334 et suiv.; perle du royaume de Naples, 337 et suiv.; continuation de la guerre contre l’Espagne, 339, 340, 343, 344 et suiv., 347; trêve, ibid.; maladie de Louis xii, et sa faiblesse conjugale, 348; ligue contre Venise, 349; traités avec la maison d’Autriche, 350; nouvelle maladie, plus grave, 352; Louis reçoit l’investiture du duché de Milan, ibid.; révoque ses engagements matrimoniaux avec la maison d’Autriche, 353; traite avec 1e roi d’Aragon, 353, 354; convoque les États de Tours, et en reçoit le surnom de Père du peuple, 355; fiance sa fille à François, comte d’Angoulême, 356; conquête de Gênes, 360 et guiv. ; organisation do l’infanterie française, 366; ligue de Cambrai, 369, 370; expédition contre les Vénitiens,
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372 el suiv. ; Lienfaits du gouvernement de Louis xii, 373 et suiv. ; il so brouille avec les Suisses, 389; engage contre le pape une guerre spirituelle, 39<, 393, 397, 402; passe i la guerre temporelle, 403; grands succès, 404 et suiv. ; revers plus grands, 408, 4<0; trêve avec Ferdinand, alliance avec Venise, 446 ; Gènes et le Milanais reconquis et perdus encore une fuis, 449; guerre avec l’Anglelcrre; suite do revers, 424 et suiv.; Louis xii veuf, 426; traite avec Ferdinand, et convient d’épouser Eléonore d'Autriche, 428; traite avec Uenri viii, et épouse Mario d'Angleterre, 429; meurt, 430; la ‘législation sous son règne, 434.
Louis Jàgellon, roi do Hongrie et de Bohème, épouse Mario d’Autriche, sœur do Charles-Quint, VII, 489. — Est vaincu et tué par les Turcs, VIII, 4 45.
Louis xiii, roi do Franco, vient au monde, X, 54 2. — Est mené au parlement après la mort d'Henri iv, XI, 6; est sacré à Reims, 24; •
fiancé à l’infante d’Espagne, 35 et suiv.; déclaré majeur, 48; épouse Anne d’Autriche, 93 et suiv.; il fait arrêter le prince do Condé, 403; tient lit do justice au parlement, 4 04; son caractère, 4 4 4 ; sôn goût pour de Luines, 442; assassinat du maréchal d’Ancre , et suites de cet événement, 445 à 421; Intervention en Piémont et en Italie, 425 et suiv.; Notables à Rouen, 427 et suiv.; affronts que subit la reine mère, 434, 432; sa fuite et sa réconciliation, 439 cl suiv.; services rendus h la maison d’Autriche, 143, 444, 454, 455; faveurs accumulées sur de Luines, 4 59; expédition en Normandie, 160; en Anjou,
461, 462; réunion du Béarn et de la Basse-Navarre au domaine do la couronne, 463; guerre contre les calvinistes, 172 à 480, 485 à 493 ; affaire de la Vaheline, 493 et suiv.; La Vieuville, ministre, 495; puis Richelieu, 200; traité avec la Hollande 203 ; avec là Turquie, 213 note; première révolte de La Rochelle, 214; guerre de Gènes, -246 ; ambassade do Buckingham, 217; guerre maritime contre La Rochelle, 220; Notables à Fontainebleau, 224; paix avec La' Rochelle, 227; traité avec l'Espagne, 228; conspiration dos dames, 234 et suiv.; engagements du roi envers Richelieu. 236; voyage on Bretagne et conspiration de Chalais, 237 et suiv.; États de Bretagne, 244; Notables à Paris, 246 et suiv. ; difBcultés avec l’Angleterre, 259; traité avec l’Espagne, offensif contre l’Angleterre, 261 ; expédition anglaise contre rile do Ré, 262 et suiv.; repoussée, 270; siège et chute de La Ruchelle, 274 et suiv.; guerre en Piémont; affaire du Pas de Suse, 292 et suiv.; traité avec le duc do Savoie, 298; paix avec l’Angleterre, 299; guerre du Languedoc, la dernière contre les huguenots, 300 et
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suiv.; difficultés avec la reine mère et Monsieur, 309, 310; alliance avec la Suède, 316; colonisation en Amérique, 318 et suiv.; nouvelle guerre en Piémont, 3i5 et suiv.; voyage en Bourgogne, à Lyon , en Dauphiné, 327 et suiv.; conquête de la Savoie, 329; traité de Ratisbonnc, 336; le roi malade à Lyon, 337; Joantét des dupes, 312 et suiv.; exil de la reine mère, lovée de boucliers et fuite do Monsieur, 349, 350; Louis xiii journaliste, 356; traités avec l'Espagne, la Savoie et l’Empire, 359; avec la Bavière, 362; avec le Maroc, 367 note; avec le duc de Lorraine, 368; campagne triomphante en Lorraine; acquisition du comté do Clermont en Argonne, 379; voj-age on Languedoc; insurrection du duc de Montmoronci et de Monsieur, 382, 385 et suiv,; conquête de la Lorraine, 402 et suiv,; entrée en Alsace, 409; réconciliation avec Monsieur, 417; le roi protecteur des villes d'Alsace, 421; guerre contre l’Empire, 422; traité avec la Hollande, 423; guerre déclarée h l'Espagne, 426; le roi prend Saint-Mihiel en personne, 437; invasion en Franche-Comté, 447 et suiv,; invasion des ennemis en Picardie repoussée, 449 et suiv.; victoires navales, 467; invasion en Languedoc repoussée, 468; les favorites de Louis xiii, 472 et suiv.; comment il devient père, 478; il consacre la France à la Vierge, ibid.; expédition de Biscaye, 485 et suiv.; siège et prise d'Hesdin, 493, 496; conquête d'Arras, 522 et suiv.; traité avec les Catalans insurgés, 530; avec le Portugal affranchi, 533; traité qui réunit la Catalogne à la Franco, 534; Cinq-Mars, 540; déclaration sur les attributions du parlement, 543; restitution de la Lorraine à Charles iv, 545; voyage en Roussillon, et conjuration de Cinq-Mars, 556 et suiv.; conquête du Roussillon, 572; langueur du roi après la mort do Richelieu, ses dernières disposilionsf sa mort, 582 et suiv.
Lotis XIV, roi de France. Sa naissance, XI, 489; son baptême, 585. — Lit de justice qu’on lui fait tenir, XII, 202; autre lit de justice, 290; il est emmené à Ruel, 302; à Saint-Germain, 312; d’où il écrit au bureau de la ville de Paris, ibid.; rentre h Paris, 339; assiège Bellegarde en personne, 330; se rend à Compiègne, 354; en Guienne, 355, 357; sa colère contre le premier président Molé, 365; il est comme prisonnier au Palais-Royal, 369; lit de justice où il est proclamé majeur, 381; expédition en Borri, 383, 384; séjour à Poitiers, 384, 390, 392, 394; retour à Saint-Germain par Blois, Gien, Sulli, etc., 397, 400, 402 ; autre déplacement, combat du faubourg Saint-Antoine, 41 0, 44 2 ; négociation ù Pontoise et à Compiègne, 419, 420, 422, 425, 427 ; rentrée définitive du roi dans Paris, 428; il rétablit tous les impôts dont on s'était plaint, 442; va au-devant de Mazarin et le ramène au Louvre
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dansson carrosso, 44i ; préside on Ut de justice le parlement assemblé pour juger le prince do Condé, 458; est sacré h Reims, 460; tient un lit de justice en habit do chasse, 4C7; se rend à l'armée, 469; préside au ravitaillement de Saint-Gliislain, 485; prend possession de Montmédi, 490; entre à Dunkerque pour remettre cette ville aux mains des Anglais, 497; tombe malade, puis guérit, 498, 499; visite Lyon et la Bourgogne, tient un lit de justice au parlement de Dijon, 513; négociations pour le marier, 512 et suiv.; ses premières amours: Olympia et Mario Mancini, 510 cl suiv.; traité des Pyrénées, 523 et suiv.; il abolit la municipalité libre de Marseille, 53i, 532; s'empare d'Orange et en abat les fortifications, 633; signe la paix des Pyrénées et consomme son mariage, 534, 535; fait une entrée triomphale à Paris avec la reine, 536; son éducation politique, 544; il danse avec le prince de Condé et le duc de Beaufort, 546; prend en main le gouvomemont, 549. — Distribution et emploi de son temps, XIII, 5; il se rend accessible è tous, 6 ; ôte aux gouverneurs des places fortes la disposition des contributions do leurs gouvernements, 7; situation économique do la Franco à la mortdoMazarin, 7 à 20; malversations, disgrâce, arrestation du surintendant Fouquet, 25 à 34; M“* de La Vallière, 29; l'ordre rétabli dans les finances, 34 et suiv., 36 et suiv.; son ressentiment contre Fouquet, 40; dont il aggrave la peine, 44; suite de la réforme financière, 46 k 66 ; grands jours d'Auvergne, 68 k 73; législation civile, 77 et suiv.; législation criminelle, 84 et suiv.; institutions de bienfaisance, 84; police générale et administration de la justice, 85 et suiv.; ordonnances sur les eaux et forôls, 90 ; législation agricole, industrielle, commerciale, 94 k 427; organisation et développement do la inarine, 4 28 à 137; douanes, 437 et suiv.; manufactures, 441 et suiv.; ordonnance du commerce, 451 et suiv.; triennalité des gouvernements militaires, 158; la cour de Louis xiv, 157 et suiv., 464 à 467 ; ce qu’il fait pour les lettres, les sciences, les arts, 460 k 463, 168 k 179, 183, 185, 218, 227 et suiv.; sa situation entre la reine et deux maltresses, 226; son goût pour Versailles, où il s érige un palais, 234 et suiv., 237 et suiv.; l'hôtel des Invalides, 242; éducation qu'il donne au dauphin, 243 à 261; actes d’arbitraire prodigieux qu’il commet, 261 note; sa conduite envers les protestants et les jansénistes au commencement de son règne, 262 et suiv.; sa politique k l’égard des provinces récemment acquises, 276; réorganisation do l’armée, 276 et suiv.; il soutientsecrètemenlle Portugal contre l'Espagne, 279, 280; traite avec la Hollande, 280; refuse le salut au pavillon britannique, 281; grand travail diplomatique des premières
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années dirigé contre I'Es|>agno, 28î; réparation qu'il exige du roi d’Espagne, dont l’ambassadeur a insulté le sien, 283 j négociations avec l’Espagne et le duc do Lorraine, 28S; rachat de Dunkerque, 286; insulte faite à Rome à son ambassadeur et réparation solennelle qu’il exige du pape, 287 et suiv.; expédition contre les Barbaresques, 292, 293; traité de commerce et alliance défensive avec le Danemark, 295 ; négociation avec la Pologne, ibid.; secours qu’il envoie à l’empereur contre les Turcs, 297 ; accroissement do son influence en Allemagne; 299 ; il projette et prépare la conquête do la Belgique et de la Franche-Comté, 300, 302; déclare la guerre à l’Angleterre, 308; aide les Hollandais contre Tévéque de .MUnster, 309; rappelle sa flotte de la Méditerranée dans l'Océan, ibid.; trêve d’un an avec l’Angleterre, 3(2; alliance oflensive avec le Portugal, 313; guerre des droita dt la reine, conquête de la Flandre française, 314 à 322; négociations avec l'Espagne, la Hollande, l’empereur ; trêve accordée au gouverneur des Pays-Bas, 323 à 327; traité de partage éventuel de la monarchie espagnole entre Louis xiv et l’empereur, 327 et suiv.; négociation avec la Hollande, 329; avec l’Angleterre, 330; conquête de la Franche-Comté, 332 et suiv.; restitution de cotte province, traité d’Aixla-Chapelle, 338 et suiv.; causes do l’animosité do Louis xiv contre la Hollande, 342 ; il résout de l’attaquer, 344 ; prépare sa ruine par les voies diplomatiques, 346 à 337; s’empare de la Lorraine, 358; parvient k séparer de la Hollande la plupart des princes allemands et la Suède, 359 cl suiv.; aspire k la couronne impériale, ibid.; envoie des secours aux Vénitiens, 363 ; négocie avec la Porto othomane, 364; rejette la proposition, faite par Leibniz, de conquérir l'Égypte, 366 et suiv.; déclare la guerre aux Provinces-Unies et les envahit k la tête de son armée, passage du Rhin, etc.; la Hollande lui échappe en coupant ses digues, 370 k 401 ; il menace l’empereur et l’électeur de Brandebourg, 408, 409; traite avec ce dernier, 413; accepte la médiation de la Suède et la réunion d’un congrès, scs propositions, 419, 420; prend Macstricht, 421, 422; coilTo la grande perruque, 423; soumet les villes impériales d’Alsace, ibid.; devient moins exigeant k l'égard dos Provinces-Unies et voit toutes ses propositions repoussées, 424, 429, 430; dote la princesse de Modéne épousée par le duc d'York, 431; évacue la Hollande, 432; résout la conquête de la Franche-Comté, 434; l’accomplit, 438 et suiv.; tourne l’effort de ses armes contre l'Espagne, 437; appuie la révoltcdoMc.'sino, 462; offre inutilement la paix k la Hollande, 464, 463; fait alliance avec la Suède, 467; couvre le siège de Liinbourg, 468; diflicultés financières, aggravation
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des impôts, troubles qui en résultent, 469 et suiv.; honneurs qu'il fait rendre à Turenne mort, 479; sa déclaration touchant la Sicile, 486; il ordonne de rendre les honneurs militaires an vaisseau chargé des restes de Ruy ter, 490 note; campagne sur le llaut-Escaut, 491 et suiv.; ouverture des négociations do Nimégue, traité secret et traité do commerce avec le roi d'Angleterre, 497, 498; prise de Valenciennes, 500, SOI; de Cambrai, 502, 505; il double sa subvention au roi d'Angleterre, 507; négociations sans résultat, 517 et suiv.; il abandonne les Siciliens aux vengeances espagnoles, 5Î0; prend les villes de Gand et d'Vpres, 522 et suiv.; nouvelles négociations et paix de Nimégue, 52.'5 à 532 ; il appuie les insurgés de Hongrie, 539 ; traite avec l'emyiereur, 540; force h la paix l'électeur de Brandebourg et le roi de Danemark, Sit, 542; interdit aux protestants le commerce avec le Ja;>on, 554; fait h la France une ceinture de forteresses, 563; aspire au trône im|>érial, 569; marie son Gis; louanges qu'^il se donne h luimême dans une pièce diplomatique, ibid.; il reçoit du corps do ville de Paris le surnom de Grand, 570; marie sa nièce au roi d'Espagne, ibid.; intrigues de sa diplomatie en Angleterre, 573, 574; il force l'Espagne à lui abandonner Charlemont, 575; complète la soumission de l'Alsace, ibid.; chambre} de réunion, 578 et suiv.; réunion de Strasbourg à la France, 580; projets et entreprise contre la Savoie et le Piémont, 583, 584; prétentions sur Luxembourg, mises en avant, puis abandonnées, 585, 586; il fait raser les murailles d'Orange, 588; lente do calmer l'Allemagne, puis attire sur elle les efforts des Turcs, 589, 590; force l'empereur de Maroc à traiter, 592; fait bombarder Alger, ibid.; commencement et marche progressive des persécutions contre les protestants, 599; commencement de sa liaison avec M“* de Maintenon, 607; il se sépare de .M" de Montespan, puis s'en rapproche, 610; aggrave le sort des protestants, 613 et suiv.; ses démêlés avec la cour de Home, 615 et suiv.; assemblée du clergé de 1681-1682; déclaration sur la puissance ecclésiastique, 622 et suiv.; violences contre les protestants, dragonnadee, etc., 626 à 629; il maltraite Colbert, 632. — Donne les finances à Le Pelletier, XIV, 3; bâtit Marli, 5; position qu’il prend entre l'Autriche, la Hongrie, la Turquie et la Pologne, Il et suiv.; invasion des Pays-Bas espagnols. 16 et suiv.; destruction des libertés communales de Liège, 20; trêve de Ralisboimc conclue avec l'Espagne et l'empire, 21 ; bombardement de Gènes et oppression de cette république, 23 et suiv.; nouvelles expéditions contre les Barbaresques, 26 et suiv.; relations avec la côte de Guinée, la Moscovie, Siam, 28 et suiv. ; Louis encourage la réaction catholique
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pn Angleterre, 33, 3i; épouse .M"* do .Maintenon, 34; révocation do l’édit do Nantes, ce qui la précède et ce qui la suit. 37 à 66; ouverture de la succession palatine, 68; blocus do Cadix, 71 note; menaces et provocations adressées à l’empire germanique, 73; maladie du roi et sa guérison, ibid.; querelles avec le pape pour les franchises du quartier do l’ambassadeur, 78 ; pour l’archevêque de Cologne, 80 et suiv.; tarif do <667 rétabli è l’entrée des marchandises hollandaises, 83; secours indirects h Jacques it, 88; guerre à l'électeur palatin et à l’empereur, 88, 89; prise de Philipsbourg, de Mayence, de Coblenlz, etc., 93 et suiv.; guerre aux Provinces-Unies, 96; asile donné à Jacques ii, 98; dévastation du Palatinat, <04 et suiv.; Louis fait arrêter un homme qui propose d’assassiner le prince d’Orange, <06 note; empêche Louvois do brûler Trêves, <10; déclare la guerre à l’Espagne, <11; dépense trois millions pour faire élire le pape Alexandre vm, qui répond à ses avances par des hostilités, <<6; fait fondre sa vaisselle et ses meubles d’or et d’argent, <21; traite rudement le duc de Savoie, <29; siège et prise de Mons, 144; joie du roi quand Louvois est mort, < 5< ; offres modérées au duc de Savoie que celui-ci repousse, 134; siège et prise do Namur, <63, <64; fondation de l’ordre de Saint-Louis, <71; occasion manquée d'écraser l’armée du roi d’Angleterre, <72; retour du roi à des sentiments plus pacifiques, causes de ce changement, <84 et suiv.; propositions qu’il fait au roi de Danemark en invoquant sa médiation, <90; il négocie avec le duc de Savoie, <92; transige avec le pape sur la déclaration de <682, i6ùf., devient plus accommodant avec le roi d’Angleterre, 201 ; altère les monnaies, 203 ; fait un premier essai de capitation générale, 204, 203 ; montre des dispositions de plus on plus conciliantes, 210, 2<3; prépare une descente en Angleterre, 213, 214; traite avec le duc do Savoie, 216; décrète que les corsaires arboreront le pavillon national avant le premier coup do canon, 219; négociations, paix deRyswick, 220, 223, 224 à 230, 231 et suiv.; Louis continue ou achève les Invalides, Versailles, Marli, 237; pensionne Domat, 257; éloigne Fénelon de la cour en le nommant archevêque, 312, 313; dénonce au pape le mystique espagnol Molinos, 314; affaire de M" Guyon, condamnation, exil do Fénelon, 317, 319; enquête sur l’état do la France, 329 ; adoucissement du sort des réformés, 347 ; Louis veut faire monter le prince de Conti au trône de Pologne, 349; détourne le sultan de faire la paix, 350; proteste contre la création du neuvième électoral, 35<; succession d’Espagne, testament de Charles ii, que Louis xiv accepte, 334 et suiv., 361 et suiv.; instructions qu'il donne à son petit-fils, 364; il
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chasse des places belges, formanl la barrière, les garnisons hollandaises, 369; erapclche Câlinât d’occuper Trente, 376; met Villeroi à la tête de l'armée d'Italie, 377 ; prépare la defonso do la Belgique, 381; négocie pour obtenir la neutralité do la Basse-Allemagne, 382 ; reconnaît le fils de Jacques ii pour roi d'Angleterre, 383 ; refuse un nouveau moyen de destruction qui lui est offert, 398 noie; guerre civile dans les Covennos, iOI; audience h Jean Cavalier, 420; envoi d’une armée en Espagne, 431; vigoureux effort pour remonter les armées, 440; blocus de Turin, 449; prêt de deux millions h Philippe v, 452; plan do campagne mal conçu, qui amène le désastre do Kamillios, 453, 456 ; ouvertures pacifiques qui sont repoussées, 471; timidité du roi qui lie les mains à Vendôme, 476; détresse financière, expédients ruineux, 483 à 488 ; disgrâce de Vauban et do la dixme royale, 489 ; les finances à Desmaretz, 491; caresses faites à Samuel Bernard, 493 noie; plan de la campagne de 1708, 493 ; refus des offres de Marlborough, 504; perle do Lille, 505; état du royaume en 1709, 507 et suiv.; le roi demande la paix aux Provinces-Unies, qui la lui refusent, 509, 511 et suiv.; met Voisin à la placr'de Chamillart, 516; demande do nouveau la paix avec des concessions plus grandes; humiliations qu’il subit, 525 et suiv.; détresse financière, ruine universelle, 528; il conjure en vain son petit-fils de se sacrifier, 532; lui envoie Vendôme et quelques troupes, 333; négociations avec l’Angleterre, ouverture des conférences d'Utrecht, 538 et suiv., 543, 546; il donne au duc de Bourgogne une part dans le gouvernement, 349; refuse la Bastille et des juges au duc d'Orléans accusé d'empoisonnement, 553; conversation remarquable entre lui et Villars parlant pour l’armée, 559; négociation relative aux droits éventuels de Philippe v à la couronne de Franco, 559, 561 ; trêve avec l'Angleterre, 361; avec la Savoie, 571 ; traité d’Utrecht, 573 et suiv.; traité de Rastadt, 580; envoi d’une flotte et d’une armée pour réduire Barcelone, 382, 384; bons offices rendus à Charles xii de Suède, 589; il retire au prétendant Jacques Stuart l’asile qu’il lui a donné, sans abandonner tout à fait sa cause, 590; contestation avec le roi d’Angleterre pour le canal de Slardyck, 591 ; secours détournés au prétendant, 593 ; ruine de la France, 593 à 598; redoublement do persécutions contre les réformés, 598 et suiv.; contre les jansénistes, 601 à 607; faveurs qu’il prodigue à ses enfants adultérins, 609; son testament, 611; sa mort, 612 et suiv.
Louis de Fsance, dauphin, fils do Louis xiv. Sa naissance, XIII, 244 note; éducation qui lui est donnée, 244 et suiv.; son mariage. 339, 569. — Il parle au conseil contre la révocation de l’édit de Nantes,
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XIV, 46; campagne qu’il fait sur le Rhin où il prend Philipsbourg, Manheim, etc., 90 à 94; autres campagnes moins importantes, 126, 127, 179; campagne en Belgique, 194, 193; scs litres à la succession espagnole, 331; il décide son père à accepter le testament do Charles ii, 362; meurt, 548.
Louis DE France, duc do Bourgogne, petit-fils de Louis xiv. Voija Bourgogne.
Louis xv, roi do France, d’abord duc d’Anjou, échappe à la mort qui vient de frapper son père, sa mère et son frère, XIV, 531 . — Est installé à Vincennes, XV, 7; est amené au parlement pour y tenir ur lit de justice, 8; autre lit do justice, 43, 46; il est fiancé h la fille de Philippe V, roi d’Espagne, 114; on lui donne un jésuite pour confesseur, 113; son caractère, 116 note; éducation qu’il reçoit, 117; écrit ù Fleuri, qui a fait mine do le quitter, [K>ur le faire revenir, ibid.; est sacré, 118; majeur, ibid.; laisse renvoyer sa fiancée en Espagne, 133; épouse Mario Lesciinska, 135; force par un lit de justice l’enregistrement de l’impôt du cinquantième, 141; exile le duc do Bourbon qui l’a voulu séparer de Fleuri, 143, 146; déclare qu’il entend gouverner par lui-même, 147; ses goûts, ibid.; force, par un lit do justice, l’enregistrement d’une déclaration hostile aux jansénistes et lutte h ce sujet contre le parlement, 164 et suiv.; signifie aux ambassadeurs étrangers qu’il protégera on Pologne la liberté des éleclours, 176; alliance avec l’Espagne et la Savoie, guerre contre l’Autriche, 181 et suiv.; paix de Vienne, 197 à 206; pourquoi il déteste Chauvelin et l'exile, 203; ses premières maîtresses, 207 et suiv,; il pousse Fleuri à la guerre, 236; traite avec la Prusse, la Suède, le Danemark, 238; envoie deux armées en Allemagne, ibid.; déclare qu’il n’aura plus de premier ministre, 237; aggrave la disgrâce do Chauvelin, ibid. note; composition de son ministère, ibid.; il perd M'"* de Vintimille et 1a remplace par M“" de La Tournelle, qu’il fait duchesse de Châteauroux, 265; il traite avec le roi d’Espagne, ibid.; déclare la guerre à l’Angleterre et à l’Autriche, 267; traite en secret avec la Prusse, idid.,veut conduire lui-même les affaires étrangères et presque aussitôt les abandonne au duc de Nouilles, 268; fait une campagne en Flandre, 268, 269 ; va secourir les provinces do l’est et tombe malade â Metz, 269 et suiv.; perd M"* do Châteauroux et la remplace par M™* Lenormand d'Etioles, qu’il fait marquise de Pompadour, 276, 277 ; ôte les finances è .M. Orri et les donne à .M. de Macliault, 277, 278; offre la candidature impériale â l’électeur de Saxo, 278; assiste à la bataille de Fontenoi, 281, 283; adopte un moment les idées du marquis d'Ar-
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genson, puis les abandonne, Î9Î, Î94; retourne en Belgique, Î96; rejette les propositions de la Hollande, Î97; correspond avec les ambassadeurs à l’insu du ministre, 301; remplace d’Argenson par Puisieux, ibid.,- se rend encore une fois en Belgique, 3t8; revient à Versailles et offre la paix Ii la Hollande, 319 ; ses sentiments et ses procédés pour Vollaire, 402, 403; sa dépravation, ses débauches, qui le font mépriser et haïr, 432 à 436; persécutions, querelles religieuses, billets de confession, 443 à 448; correspondance secrète qu’il entretient avec les ambassadeurs, 450; sa lâche indifférence pour l’Inde, 461 et suiv.; politique française relativement au Canada, 471 et suiv.; guerre avec l’Angleterre, commencée sans déclaration et enfin déclarée, 475 il 479; succès il Port-Mahon et au Canada, 482 et suiv.; occupation de trois citadelles dans l’Ile de Corse, 488; alliance contractée avec l’Autriche contre la Prusse, 490 à 495; nouvelles querelles religieuses, 602; embarras financiers, misère du trésor, aggravation des impôts, lutte contre les parlements, 504 et suiv.; attentat de Damiens, 508, 509; renvoi do Machault et du comte d’Argenson, 510; transaction avec les parlements et le clergé, 511; rupture avec la Prusse, 512; subsides h l’Autriche et à la Russie, ibid.; alliance avec la Suède contre la Prusse, 513; second traité avec l’Autriche, 514; abandon du Canada, 525; les ouvertures do la Prusse repoussées, 526; Choiseul à la place de Bernis, 542; nouveau traité avec l’Autriche, 543; désordre prodigieux des finance.s, 557 et suiv.; cassette particulière de Louis XV dont il fait valoir les fond.s, 560; sa sévérité cruelle pour Lally, 571 , 572; préliminaires do paix signés h Fontainebleau, 593. — Son mauvais vouloir contre l'Encyclopédu, XVI, 48, 50, 51; il maintient Cboiseul aux affaires, malgré les intrigues des jésuites et du duc de La Vauguyon, 208; suppression do la compagnie do Jésus, 209 à 212, 215, 220, 222; détresse financière, oppression fiscale, lutte contre les parlements, 224 à 231; affaire La Clialotais et nouvelle lutte contre les cours souveraines, 239 à 245; nouveaux embarras financiers, 245 à 247; acquisition de la Corse, 250 et suiv.; politique de la France dans la question polonaise, 259 et suiv.; M”* Du Barri, maîtresse en titre, 274, 275; renvoi de Choiseul , 282 ; destruction des parlements , -279 à 287 ; pacte de famine, société Malissel, dont le roi est actionnaire, 293 et suiv.; comment il prend le partage de la Pologne, 304; il est rudement admonété par un prédicateur, 307; s’abîme dans la fange, 308; meurt, ibid.
Louis DE Fbance, dauphin, 61s de Louis xv, se rend auprès de son père malade et en est mal reçu, XV, 276; épouse une fille du roi
d’Espagne, 277; suit son père en Flandre et assiste à la bataille de Fontenoi, 281, 283; épouse en secondes noces une fille de l’électeur de Saxe, 301; est l'espoir des jésuites, 436. — Leur sert d’instrument dans une intrigue dirigée contre le duc de Choiscul, \VI, 207, 208; fait tout ce qu’il peut pour les sauver, 2t2; meurt, 24t.
Lot is XVI, roi de France. Son mariage, XVI, 272 ; catastrophe qui en attriste les fêtes, 279; il monte sur le trône; son caractère, ses dispotions, ses préventions contre Mario-Antoinelto, 3t0 et suiv.; ses premiers actes, son premier ministère, 315 à 321; il prend l’engagement do soutenir Turgot, 323; paie sur sa cassette une année d’arrérages des pensions, 331 ; rétablit les anciens parlements, 333 et suiv.; manque d’énergie devant une émeute, 345; réponse qu'il fait aux remontrances de la cour des aides, 339; il donne le ministère de sa maison à Malesherbas, 360; celui de la guerre au comte do Saint-Germain, 364; signe l’abolition des corvées, maîtrises, jurandes, etc., 369; rajeunit un règlement de Colbert, tendant à la destruction des lapins, ibid. note; impose au parlement l’enregistrement des édils de Turgot, 371 è 375; se sépare de ce ministre et de Malesherbes, 377 et suiv.; refuse do voir Voltaire, 394; empêche la reine d’aller l’applaudir à la Comédie-Française, 396; h'ésito sur la question américaine, 413; so décide à des secours indirects, 416; traite avec les États-Unis et reconnaît leur indépendance, 422 et suiv.; communique son traité au gouvernement anglais, 425; reçoit les envoyés américains en audience solennelle, 426; envoie aux États-Unis une escadre et un plénipotentiaire, 427; hésite longtemps h s'engager dans la guerre, 429; reste neutre entre l’Autriche et la Prusse, 433; ordonne aux marins français de traiter en allié le capitaine Cook, 440; adhère aux principes proclamés par la Russie sur les droits dos neutres, 456; paix avec l’Angleterre, 483 et suiv.; suppression de la servitude personnelle et de la main-morte dans les domaines royaux, 494; abolition do la question préparatoire, ibid.; amélioration du régime des prisons, 493; renvoi de Necker, 501 et suiv.; évêchés et grades mililairés réservés à la noblesse, 505, 506; dilTérend avec les États de Bretagne, 508; achat du domaine de Rambouillet, 511; Galonné aux llnances, 512; le Mariagtde Figaro, défendu, puis toléré, 516; Louis Xvi met è sa boutonnière des fleurs de pomme de terre, 523 nota; instructions qu’il donne à La Poyrousc, ibid. deuxième note; secours qu’il accorde aux inondés en diminuant les dépenses de sa maison, 541; il interdit à Necker le séjour de Paris, 545; protège le président Dupati contre le parlement de Paris, 548; affaire du Collier, 535 et suiv.; lit de jus-
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ticc pour forcer renrogislremcnt d'un édit d’emprunt do 80 millions, Ü57; oiil du cardinal do Rohan, 559; voyago à Cherbourg, 560; élat dos finances en 1786, ibid.; traité de commerce avec l'Angleterre, 565; avec la Russie, 567; réunion do l'assemblée des nolabics, ibid., il l’ouvro en personne, 57Î; empêche Necker de répondre par un mémoire aux accusations de Calonne, 581; renvoie Galonné et Hue de Miromesnil, exile Nccker, mot au ministère le président de Lamoignon et M. de Fourqueux, 581, 582; va présenter lui-mémo aux notables la quatrième partie des plans de Calonne, ibid.; Loménie de Brienne aux finances, 583; fin de l'assemblée des nota'oies, 585; lit de justice pour faire enregistrer deux édits qui établissent l'impôt du timbre et la subvention territoriale, 587 ; règlement qui réduit les dépenses de la maison du roi et do la maison de la reine, 588; alTairn de Hollande, où la France ne joue pas le rôle qui lui appartient, 590, 691; séance royale au parlement transformée on lit de justice, 596; exil du duc d'Orléans, 597; lutte acharnée contre le parlement, la cour des comptes, la cour des aides, le Châtelet, les provinces, 597 â 612; Louis se résigne aux États-Généraux, 613; Necker aux finances, 614; rappel des parlements, 615; seconde assemblée des nolables, 616; doublement du tiers décrété, 620; convocation dos États-Généraux, 627; ouverture des États, 651; suprême et vain effort pour empêcher la fusion des trois ordres, 653.
Loiis (abbé), conseiller au parlement, des plus infiuents, des plus libéraux, XVI, 699 nota.
Louishodrc, ville fondée par les Français en Amérique, dans l'ile du cap Breton, est prise par les Anglais, XV, 303 ; rendue par eux â la I>aix d’Aix-la-Chapelle, 324; reprise après une belle défense, 534,
Loi'ise de Savoie, sœur du duc Philibert ii, épouse le comte d’Angoulème, VII, 31 1;ses lâches procédés à l'égard du maréchal de Gié, 349; honneurs que son Dis lui prodigue, 437 ; elle est régenle, 444; son influence sur les mœurs de son temps, 478 ; elle brouille son fils avec les La Mark, 494. — Avec le connétable do Bourbon, VIII, 14; son altercation avec Scmblançai et sa vengeance, 27, 28, 95 nota,- elle s'enrichit des dépouilles du connétable, 38 ; est de nouveau régente du royaume, 43, 68; scs mesures après la bataille do Pavie, 69; elle fait alliance avec Vemse, Ferrare, Florence, 82; avec Henri vni, 85; ses concessions à Cbarles-Quint, 86, 88; elle donne à son fils une maîtresse, 92; ses querelles avec le parlement, 93, 94 noie; elle négocie le traité do Cambrai, 116; meurt, IIS.
LLOUl DES MATIÈHES.
LonsE DE Savoie, reine d’Espagne, gouverne son mari Philippe v, el fait éloigner le maréchal de Borwick, XIV, 4S0; est gouvernée elle-même par la princesse des ürsins, 495; mourl, 583.
Louise de France (Madame), fille do Louis xv, carmélite, XVI, 307; hostile à Turgot, 377.
Louisiane. Découverte de ce grand pays, XIII, 558; colonisation, .559. — Le monopole du commerce de la Louisiane est concédé à Crozat , puis à Law, XV, 39; et à une Compagni» d'Occident, 40; qui devient Compagnie des Indes, 49; actions du Mississipi, 51; procédés employés par le gouvernement pour peupler la Louisiane, 60; le code noir y est mis en vigueur, 126; elle est rétrocédée au •gouvernement par la Compagnie des Indes, et prospère immédiatement, 2H; cédée à l'Espagne et à l’Angleterre, 594. — Les Espagnols s’emparent de la partie anglaise, qui a reçu le nom do Xouvelle-Floride , XVI, 446.
Loutiierbouho, peintre, XVI, 160 noie.
Louvet, magistrat armagnac, se réfugie h la Bastille, VI, 37; est complice de l’assassinat do Jean-sans-Peur, 59; est expulsé du conseil do Charles vu, et retourne h Toulouse, <07.
Loüviers (religieuses de); leur procès, XIII, 83 nota.
Louvigni (le comte de), ami du comte de Cbalais, le livre au cardinal de Richelieu, XI, 238.
Louville, agent do confiance de Louis xiv auprès de Philippe v, XIV, 379 note. — Envoyé do nouveau par le régent auprès de ce monarque, XV, 87 note.
Louvois (marquis de), ûls de Michel Le Tcllier, XIII, 276; organise mal le service des vivres, 320; pousse Louis xiv à la guerre do Hollande, 345; est surintendant des postes , ibid. note; a l'intérim des affaires étrangères, 350; fait adopter le système dos emprunts, 377; prépare l’expédition de Hollande, ibid.; suit Louisxivà Charleroi, 380; le décide à garder les places qui ont été prises, 386; a sur le Toi une influence funeste, 392 ; le détourne d’accepter les propositions des Provinces-Unies, 396; rend les prisonniers hollandais au prix de 4 écus par tète, 406; imprime à la guerre un caractère sauvage, 412; son talent pour l’administration militaire, 421; il précède Louis xiv en Alsace, 424; est obligé de faire des excuses h Turenne, 456; contrarie le plus qu’il peut les opérations maritimes, 486; fait échouer l’expédition de Sicile, 490; mauvais conseil qu’il donne à Louis xiv, 492; il forme une armée en quelques jours, 512; organise la campagne de 1678, 622; antagonisme entre lui et Colbert, 545; il rempèche d'établir à La llougue un grand port militaire, 568; prépare et ac-
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complu la réunion de Strasbourg à la France, 581 , 5Sî; cabale avec M“' de Montespan contre M"” de Maintenon, 626; invente les sions par logemmls, ibid. et 6Î7; poursuit Colbert de délations calomnieuses, 633. — A la surintendance des bâtiments, XIV, 3; indue sur la direction des affaires étrangères, 4; complète Versailles, 5; imagine l'aqueduc de Maintenon, 6, 7; s’efforce d’empêcher le mariage du roi et do M™ do Maintenon, 35, 36; obtient la direction dos persécutions contre les protestants, et leur envoie des dragons pour missionnaires, 39 à 52; s’entend mal avec M"' do Maintenon, 64; pousse Louis xiv h la guerre, 73; le décide à attaquer l’empereur et l’électeur palatin, 88; fait ravager ofincendier le Palatinat , 104 et suiv. ; détourne le roi d’employer le maréchal de Luxembourg, 107; veut faire brûler Trêves, 410; empêche Luxembourg de tirer parti de la victoire de FIcurus, 130; traite avec une extrême dureté le duc de Savoie, 132; déclin de son crédit, sa mort, 150 et suiv.
Lowfndaiil (comte do), bâtard de Danemark, principal lieutenant du maréchal de Saxe, XV, 298; envahit la Flandre hollandaise, 316; prend Borg-op-Zoom, 319; meurt, 431.
Lowestoft (bataille navale de], XIII, 306.
Lotola (Ignace de) défend Pampelune contre les Français, VIII, 4; vient étudier à Paris, 184; son portrait, son histoire, ses doctrines , 198 et suiv.; il envoie deux de ses compagnons en Irlande, 255, fonde la société de Jésus, 313 et suiv.; dont il est général h vie, 314. — Est canonisé, XI, 31.
Lccain (les fréro-s), prédicateurs de la Ligue, sont cha$.sés de Beauvais, X, 363.
Lucas de Letde, peintre, VII, 386.
Lucienne, fille du comte do Rochefort, est fiancée à Louis le Gros, III, 210; qui rompt cet engagement, 212.
Lucois, marchand de Bruges, devient général des finances de France, VI, 527.
Lucteb, lieutenant do Vercingétorix , soulève la Gaule méridionale, I, 167; résiste aux Romains le dernier, est vaincu par Caninius, et pris,
Lude (le comte du), gouverneur du Poitou, défend Poitiers contre les huguenots, IX, 253.
Lude (le marquis du), gouverneur de Dunkerque, est blessé h mort par un boulet, XII, 497.
Ludwig ou Lodewig ni, fils de l’empereur Arnolfe, règne après lui, 11, 496; meurt, 504.
Lüern, chefarverne, son lu»e, I, 9Î.
Li'gdckaise, l'une des provinces de la Gaule romaine, I, I9i.
Luceac (le marquis de), neveu de M°" de Pompadour et pourvoyeur du roi, XV, 433.
Li'ines (Charles d’Albert, sieur de], prépare et consomme la perte du maréchal d’Ancre, XI, H 2 et suiv;; édifie sur les ruines de sa victime sa grandeur, 118; sa fortune, 123; fait périr aussi la maréchale, 124, 125; convoque les notables à Rouen, mais ne tient aucun compte de leurs réclamations, 127 et suiv.; son mariage, 131; il prend le gouvernement de ITIe de France, ibid.; maltraite la reine mère et ses adhérents, 131 et suiv.; autorise les jésuites à rouvrir leur collège à Paris, 133; rend les biens d'église du Béarn au clergé catholique, 134; éloigne le plus qu’il peut Louis xiii de sa mère, 140 et suiv.; grands services qu'il rend à la maison d’Autriche, 155; sa fortune, son orgueil, 156, 157; soulèvement des grands contre lui, promptement apaisé, 160 et suiv.; il est fait connétable, 172; guerre contre les huguenots, dirigée par lui, 174 et suiv.; sa mort, 180.
Lum, peintre italien, X, 472.
Luis (don), roi d’Espagne, fils de Philippe v^ d'abord prince des Asturies, épouse M"* de Montpensier, Bile du régent de France, XV, 114; devient roi et meurt, 131.
Ll'itprand, roi des Langobards, aide Karle Martel à conquérir la Provence, II, 212.
Li'lli, musicien florentin, s’associe à Quinault pour exploiter le privilège de l’Académie royale de musique, XIII, 193.
Lvnebouhc-Zell (George-Guillaume, duc de), défait le maréchal de Créqui à ConsaarbrUck, XIII , 481 ; combat avec succès les Suédois , 483, 484; traite avec eux, 541. — Entre dans la coalition contre la France, XIV, 386.
Lupus (saint Loup) préserve Troies de la destruction, I, 372; est emmené jusqu’au Rhin par Attila, 379.
Lupus, duc de Champagne. Son dévouement à Brunchilde, II, 73.
Lupus (saint Loup), évéque de Sens, reste Adèle à Brunehilde, II, 1 2 1 ; est exilé par Chlother ii, et convertit des païens, 130.
Lupus, Gallo-Romain, fonde on Aquitaine une puissance indépendante, II, 168 note.
Lupus, abbé de Ferrières, est fait prisonnier par les Aquitains, II, 429.
Lusignan (le comte de), lente sans succès de se soustraire è la suzeraineté du roi d’Angleterre, III, 482.
Lusignan (Gui de), roi do Jérusalem, est vaincu à Tibériade par Salah-
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EiJdin, et fait prisonnier III, üî3; est au camp devant Saint-Jeand'Acre, 510; Richard Cœur-de-Lion lui cède l'IIe de Chypre, 548.
Lc.signan (le seigneur de) fait la guerre à Jean-sans-Terro , do concert avec son frère le comte de La Marche, Fil, 57î, 573.
Lusignan (Henri do) , roi do Chypre, y reçoit Louis in , IV, ît 7 ; part avec lui pour l'Égypte, 516; entre à Damiette, 521 ; reste à la garde du camp devant Mansourah, 255; secourt et défend jusqu'au dernit'r moment Saint-Jean-d’Acre, 397.
Lusignan (Pierre de), roi do Chypre, s’efforce d’organiser une croisade contre les Turks, V, 237; descend en Égypte, et prend Alexandrie,
Lutiisr (Martin) est il Rome lors des querelles du pape avec Louis xii, VII, 394; ses antécédents, 513 et suiv.; ses prédications, sa doctrine, 516 et suiv., 523 et suiv.; lutte qu’il soutient contre les autorités ecclésiastiques, 520, 522, 525; il est retranché de l’Église, 527 ; comparait devant la diète de Worms, 528 et suiv.; son séjour à la Warthourg, 531 ; il est condamné par la Sorbonne, 532 ; suite de l’exposition de sa doctrine, ibid. et suiv. — Il remonte dans sa chaire de Wittemberg, VIII, 30; orgi^nise l’Église réformée, 33; son attitude pendant la guerre des paysans, 75 note; et lors de la diète d'Augsbourg, 102 , 163, 107; permet la bigamie au roi d’Angleterre, 167; et au landgrave de Hesse, 321 noir; approuve la persécution des anabaptistes, 197; proteste contre les concessions de ses amis h la diète do Hatisbonne, 311; meurt, 350.
Lutzen (bataille de) entre les Suédois et les impériaux, XI, 395.
Luxcubourg est bombardée par le maréchal de Créqui, XIV, 17; assiégée, prise par ce capitaine, puis fortifiée par Vauban, 18; rendue par le traité de Ryswiclc, 231.
Luxeubourg (Waleran de), comte de Saint-Pol et de Ligni, défie Henri iv, roi d'Angleterre, V, 467; est nommé capitaine de Paris, 514; s’allie à la corporation des bouchers, 515.
Luxesbourg (Louis do), évêque de Térouenne, chancelier de Franco pour Henri vi, VI, 208; prend part au procès de Jeanne Darc, 283 ; est à Paris un des chefs du gouvernement, 324; se réfugie à la Bastille, 347 et suiv.; en sort par capitulation, 351.
Luxembourg (Jean de), seigneur do Beaurevoir, assiège Compiègne avec le duc do Bourgogne, VI, 229; vend Jeanne Darc aux Anglais, 235, 238 et suiv.; va l’insulter dans sa prison, 281; ses brigandages, 362 ; sa mort, 396.
Luxembourg (Louis de), comte de Saint-Pol. Voy. Saint-Pol.
Luxembourg (Louis de), comte de Ligni, est proclamé chef de la république de Sienne, VII, Î71; est un des cliefs de l’armée d'Italie, 317; s'efforce d’y rétablir la discipline, 318; est obligé de se renfermer dans Mortara, 321, 322; reçoit l’épée de Ludovic Sforza, 32 i.
Luxembourg-Martigues (Marie de] , duchesse de Mercœur, excite son mari à l'insurrection, et soulève Nantes, X, 142, ses prétentions sur la Bretagne, 236 ; qu’elle est forcée d’abandonner, 420.
Luxembourg ( François-Louis de ) , duc do Pinei , reconnaît la royauté d’Henri iv, X, 176; est délégué par les catholiques royaux auprès du pape Sixte v, 196; négocie avec lui, 208, 209; adresse à Grégoire xiv de vives remontrances sur la violence de ses procédés, 246.
Luxembourg (comte de Hontmorcnci-Bouteville, plus tard maréchal de), est pris par les Français à la bataille des Dunes, XII, 496. — Comment il acquiert le nom de Luxembourg, XIII, 334 note; il est chargé de soumettre Salins, ibid. texte; prend position sur le Bas-Rhin avec un corps d’armée, 380; attaque Devenlor, 387; est gouverneur do la province d'Utrocht, 401; fait lever au prince d’Orange le siège de Woërden, 410; fait une tentative inutile contre La Haie, 411; est trompé par le prince d’Orange, 429; ramène on France sa petite armée, 433; prend Ornans, Pontarlier, Bcaume, 438; est fait maréchal, 480; commando l'armée des Pays-Bas, 481; tient en échec le prince d'Orange, 484; commande en Alsace, 491; ne peut sauver Philipsbourg, 496, 497; investit Valenciennes, 500; Cambrai, 502; bat le prince d'Orange à Cassel, 503, 504; lui fait lever le siège de Charleroi, 512, 513; prend le commandement de l'armée après le départ du roi, 524; va camper devant Bruxelles, 528; se replie sur Mons, 529; en couvre le blocus, et repousse le prince d'Orange, 532. — Est en disgrâce pour son peu do souplesse avec Louvois, XIV, 108 note; compromis dans l'a//'atr< des poùoiu, ibid.; commande l'armée du Belgique, 126; remporte la victoire â Flcurus, et n’en peut profiter, 127 et suiv.; prend Hall, bat le prince de Waldock à Leuse, 145; couvre le siège de Namur, 163,164; bat Guillaume iii â Steenkerke, 163, 166 ; à Neerwinden, 174 et suiv.; prend Charleroi, 178; tient Guillaume iii en échec par l'habileté de ses manœuvres, -1 95 ; meurt, 201.
Luxembourg (maréchal de), ami et hôte de J.-J. Rousseau, XVI, 127,
Luxeuil (abbaye de), fondée par saint Colomban, H, 115.
Lux (le baron de), confident du duc de Biron, X, 517; épargné par Henri iv, 518. — Est assassiné par le chevalier de Guise, XI,' 40.
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Lt'ZERNE (de La), évêque de Langres, appuie, dans l’assemblée des notables, la restitution de l'état civil aux protestants, XVI, 585.
Lczzaha (combat de), XIV, 389. — Autre combat sur le même point, XV, 189.
Lïces, nation sarmate, I, Î76; ils sont taillés en pièces par l'empereur l’robus, Î77.
Lïon, Luodunuu sous les Romains, ville fondée par le proconsul Munatius Plancus sur l’emplacement d’une bourgade ségusienne appelée Lugdun, 1, 495; son accroissement rapide et sa splendeur, 496; temple érigé près de cette ville, à Rome et à Auguste, par les soixante cités do la Gaule, 498; la première église chrétienne des Gaules y est établie, !54; première persécution contre les chrétiens, Î5ï; elle est pillée et brûlée par les soldats do Septimo - Sévère , 858. — Elle fait partie du royaume de Lorraine ou Lotherrègne, II, 448. — Caractères de son organisation municipale, III, 836. — Réunion de cette ville à la France, IV, 500. — Sa situation singulière pendant la Ligue, X, 337 ; elle rentre sous l’autorité royale, 344.
Mabillon (le Père), bénédictin, XIII, 476. — Ses travaux, sa mort, XIV, 854 texte et note.
Mabinogion (les), contes populaires kimriques, III. 357 et suiv.
Mabli (l’abbé de). Examen de ses œuvres et de ses théories politiques, XVI, 448 à 453, 295, 303 note; sa mort, 517.
Macabbe (danse), VI, 97.
Maciiavlt (M. do) est nommé contrôleur-général des finances sur la présentation de M™ de Pompadour, XV, 878 ; lui reste dévoué, 436; dispute l’influence au comte d’Argenson, 437; ses opérations financières, ibid. et suiv.; il est renversé par l’influence du clergé, dont il a menacé les privilèges, 439, 444 et suiv.; comment il accueillait la nouvelle des succès de Ôupleix dans l'Inde, 458 ; il est ministre de la marine et s’efforce do réparer la négligence de ses prédécesseurs, 484; s'oppose à toute alliance offensive sur le continent, 490, 493, 495; perd sa place, et pourquoi, 509, 514. — Est sur le point do rentrer au ministère, XVI, 316.
Machet (Gérard), confesseur de Charles vit, VI, 885.
Machiavel, agent do Florence près de Louis xii, VU, 391; ses œuvres, 473 et suiv.
Maçon (le comte de} se signale par sa valeur à la troisième croisade,
Maçon (Robert Le), chancelier du dauphin Charles et Armo^iMC, VI, S9; se réfugie à la Bastille, 37; conseiller do Charles vu, 151.
Maçon (Le), premier professeur d’éloquence latine au collège de France, VTII, 144.
Macqcer, chimiste, XVI, 20.
Macra (sainte Macre), martyre, I, 283.
Macrin, préfet du prétoire sous Caracalla, règne après lui, I, 264.
Madagascar. Commencement de colonisation française dans cette llo, XI, 428 note. — Autres essais, XIII, 14, 113, Il 4, 1 20.
Madrid (traité do), 1526, VIII, 89.
Mael-Gun (Lancelot'), type symbolique des poésies kimriqucs, III, 358 et suiv.
Maestricbt (siège de), XV, 322.
Macderourq. Siège et destruction de cette ville par les Impériaux, XI,
Magdeleine de France , fdio de François i*', épouse Jacques v, roi d’Écosse, VIII, 243 note; meurt, ibid.
Magellan, Portugais au service do l'Espagne, navigue lu premier sur l'Océan Pacilique et périt aux lies Philippines, VIII, 7.
Magiiiars, Hongrois, Odïguoors. Leur apparition en Europe, II, 504; leurs ravages en Lombardie, en Scptimanic, 510; en Champagne, 512; en Franco, Bourgogne, Aquitaine, 529. — lis embrassent le christianisme, III, 51.
Magnac (le baron de), préside la noblesse aux États-Généraux do 1588, X, 98.
Magnac, général do cavalerie, décide la victoire à Friedlingcn, XIV,
Magnentics, Frank salien, détrône Constant et le fait mettre h mort. Il est reconnu empereur par la Gaule et l'Italie, I, 302, 303 ; sa mort tragique, 304.
Magnétisée anieal, XVI, 527.
.Magm's (Olatis) représente, au concile do Trente, la Scandinavie catholique, VIII, 349.
Maçon, frère d’Annibal, vient en Italie, I, 102.
Maiiaut, fille du comte d’Artois, Robert ii, IV, 624; femme d’Othon, comte de Bourgogne, 532 ; hérite de l'Artois au préjudice de son no-
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vou Robert lii, ibid.; est attaquée pur celui-ci et liofendue par Philip|)e le Long, 534. — 5ta mort. V, 16.
Mahomet. Dispositions do l’Asie lors rie son avènement. Sa doctrine, ses succès, II, 18» et suiv.
Mahomet ii prend Constantinople, VI, 4»8. — Attaque l'Italie par le nord, VIII, Si5; par le sud, S46.
Mahomet iii, sultan, fait beaucoup d’avances à Henri iv et à ses alliés, X, 5i3; lui .accorde de grands avantages, 037.
Mahomet v, sultan, oITre sa médiation aux puissances occidentales, puis son alliance à la Franco et rencontre partout dos refus, XV, iOÜ.
Mahomet-Ali, fds du nabab Anaverdi-Klian, se retire à Tritclienapali, XV, 434; ast battu cl assiégé par Tcliunda-SaSb et les Français, 455; est secouru par les Anglais, 409; bloqué do nouveau dans Tritcbenapali et do nouveau secouru, 461.
Mahbattes, tribus indoucs, duminenl le midi do la ^iresqu’lle do l'Inde, XV, 305. — XVI, 474; négocient avec les Anglais, 475; traitent, 4S0.
Maignac, prêtre, agent secret des intrigues de Concini avec le duc de Savoie, est surpris et meurt sur la roue, XI, 41.
Maignelais (Antoinette de), épouse du sire do Villequier, succède à Agnès Sorol prés de Cliarles vu, VI, 443; son mariage, 444; coiiiment elle se maintient, ibid.; elle complote contre Jacques Cœur, 471; ce quelle y gagne, 473 ; elle se met en communication avec le dauphin. 521; devient la maîtresse du duc de Bretagne, S70.
Maillard (Olivier), cordclier, prêche contre le divorce do Louis xii, VII, 304 ; contre ses ordonnances, 310; s’enfuit en Flandre, ibid.
Maillaht (Jean), riche bourgeois, V, 205; lue Étienne Marcel et fait rentrer le régent k Paris, 2U6, 209, 211; fait partie des négociateurs do Breligni, 226.
îIaillebois (maréchal do), fils du contrôleur-général Desmarelz, entre en Weslphalie à la tête d’une armée et rtkiuit le roi d’Angleterre k l’impuissance, XV, 238, 239; repasse le Rhin, puis rentre en Allemagne et chasse les Autrichiens de la Bavière, 252; est rappelé, ibid.; fait deux campagnes on Italie, 286, 295.
Maillebois (comte de), fils du précédent, ambassadeur en Piémont,
XV, 294, 296; est soupçonné d’avoir voulu faire battre k Ilaslenbeck le maréchal d’Estréos, 555.
Maillet (de), auteur du Telllamtd, initiateur du système Xeptunien,
--ngic
Mmlli (comtesso de), maîtresse do Louis xv, XV, 208, 209; est renvoyée, 205.
Maillotins (insurrection des), V, 307 cl suiv., 387 et suiv.
Mainard, trésorier de l’église do Sens, est fait archevêque («ir le comte do Champagne et dépossédé par le roi do France, III, 03, 00.
Mainard. poète, XII, 1 23.
Maine (Charles d'Anjou, comte du) renverse du pouvoir le sire de La Trémoille, VI, 318; gouverne à sa place, 319; suit Charles vu en Champagne, 390 ; à Pontoise, 401 ; recouvre son domaine occupé longtemps par les Anglais, 408; préside la commission chargée do juger les prétentions des évêques de Bretagne, 347; assiste à l’assemblée do Tours, 352; comment il sert Louis xi contre la Ligue du Oim public, 300 et suiv. — Il perd le gouvernement du Languedoc, VII, 3; meurt, 82 note.
Maine (Charles ii, comte du), fils du précédent, VII, 82; hérite de la Provence à la mort du roi René, 146; meurt après avoir choisi pour heritier le roi de France, 147.
Maine (duc du), fils do Louis xiv et do M"" do Monlespan, lioulenantgenéral sous le maréchal de Villeroi, se fait remarquer par sa timidité, XIV, 207;. domine M"’* do Mainlenon et le roi par elle, .308; est dominé lui-mèmo par sa femme, ibid.; noircit le duc d’Orléans dans l’esprit du roi, ibid.; degrés de son élévation scandaleuse, 009; testament qu’il arrache au roi, 010, 611; il abandonne ce prince à scs derniers moments, 614. — Il renonce au commandement de la garde do Louis XV, XV, 6, 7; est membre du conseil do régence, 8 ; est dépouillé du droit de successibililo au trône, 43 note; perd la préséance sur les autres pairs, 46; proteste contre le pacte de la France avec l'Autriche cl l'Angleterre, 91; est arrêté, 96.
Maine (Louise-Bénédicte do Bourbon-Condé, duchease du], domine son mari, le lance h la poursuite des honneurs, XIV, 608. — Défend avec acharnement le droit do successibilité au trône donné au duc |>ar Louis XIV, XV, 43 note,- sa conspiration contre le régent, 93 et suiv.; son influence sur la liilératuro contemporaine, 332.
M.mneville (François do Roncherolles, sieur de), représente au traité de Joinville le cardinal do Bourbon, IX, 539. — Est un des agents les plus actifs du duc de Guise, X, 32; lui apprend la fuite du roi après les Barricades, 73; conduit h Chartres les députés du corps de ville de Paris, 82; est admis au conseil d'Élat, 88; est élu membre du conseil général de la Ligue, 134; périt au combat de Senlis, 131.
Mainmorte, hommes mainmortables, III, 227.
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Mainon dT.nvac, controleur-général des finances. XVI, Î46, 247.
Maintenon (Louis d’Angennes, sieur de), député aux États-Généraux do 1588, X, 97; parle avec force contre l'entreprise du duc do Savoie sur Saluces, 104; assiste au conseil où l'assassinat du duc de Guiso est résolu, 109; reconnaît la royauté d'Henri iv, 176.
Maintenon (Françoise d'Aubigné, veuve Scarron, plus lard marquise de) est chargée par Louis xiv et M“ de Montospan de l'éducation do leurs enfants adultérins, XIII, 607; obtient le titre de marquise, 609; est présentée chez la reine, iM.; travaille à sé|>arer le roi de M** de Montespan, ibid.; l'excite contre les protestants, 611; éloigne de Montespan et rapproche le roi do la reine, 626; approuve ses desseins contre le protestantisme, 627. — L’épouse, XIV, 34, 35; l'encourage aux persécutions religieuses, 36, 38, 39; s'adoucit à cet égard, appuie le fils et les gendres do Colbert, 64, 65 ; combat l’influence de Louvois, 73; obtient du roi qu’il emmène les dames au siège de Namur, 163; le dissuade de livrer contre le prince d’Orange une bataille décisive, 174 ; son cercle intime; elle inspire au roi des sentiments pacifiques, 185, 186; fonde la maison de Saint-Cyr, fait écrire par Racine Eslher et Alhalie, 241, 242;, accueille H^'Guyon, puis l’abandonne et Fénelon avec elle, 316, 317; fait donner les finances à Chamillart, 344; décide Louis xiv à reconnaître le fils de Jacques ii pour roi d’Angleterre, 383; lui cache la guerre civile des Cévennes, 401; abandonne Chamillart et fait prendre à sa place Voisin, 516; est insultée au faubourg Saint-Antoine, 522; ne peut désennuyer le roi, 607; lui arrache un testament trop favorable au duc du Maine, 610; l'abandonne h scs derniers moments et se retire à Saint-Cyr, 614. — Ameute les hommes do l’ancien gouvernement contre l’abbé de Saint-Pierre, XV, 47 note.
Mainte.non [aqueduc de), XIV, 6, 7.
Mairan, membre de l'Académie des sciences, XV, 351. — Découvre les vrais caractères de la langue et de l'écriture chinoise, XVI, 1 7 note; signale le premier la ctialeur propre de la terre, produite par un feu central, 31 note.
Mure (mayaur), III, 220.
Mairet, poète, XII, 131; opposé à la licence espagnole, 132; envieux do Corneille, 136.
Mairie du palais. Origine do cette institution chez les Franks. II, 59.
Maison du roi. Sa composition sous Louis xiii, en 1626, XI, 252.
Maisons (Longueil de), président au parlement, surintendant des finances, XII, 354.
MAN
Maîtrises. Législation qui s'y rapporte, XIII, ilO, III, Ii6, Iâ7. — Elles sont supprimées par Turgot, XVI, 368, 369 à 375; rétablies après la retraite de Turgot, 385.
Majorien repousse les Armoricains do la Touraine, I, 363; devient empereur. Ses victoires, sa bonne administration, sa mort, 381, 38i.
Majorité des rois Axée à 14 ans, V, 306.
Mal des Ardents ou feu Saint-Antoine, lit, 31 note.
Malacrida (le Père), jésuite portugais, est brûlé vif à Lisbonne dans un auto-da-fé, XVI, 204.
Malcolm, roi d’Ecosse, III, 468.
Maldonato, jésuite, persuade au prince de Condé d'abjurer le protestantisme, IX, 347.
Malebranciie. Exposé do sa philosophie, XIV, 267 et suiv.— Sa mort, XV, 350.
Malee-al-Saleh XEDJM-EDniN, sultan d’Egypte quand Louis ix y débarque, IV, 221 et suiv.
Malee-al-Moadham Touran-Sciiaii , fils et successeur du précédent, IV, 230 et suiv.
Malherbe. Ses poésies, son action sur la langue, X. 485 et suiv,; il chante par ordre l'amour d'Henri iv pour la princesse do Condo,
Maloiiet, député d’Auvergne; conseil qu’il donne àNecker, .\VI, 560.
Màlplaquet [bataille de], XIV, 521 et suiv.
Malte (siège de), IX, 170 nol». Ordre de Malte; voy. Hôpital de Saint- Jean DE JÉRl’SALEH.
Mamertcs, évêque do Vienne, institue les Rogations, I, 396.
Manciio.'i, notaire apostolique au procès do Jeanne Darc, VI, 248, 460.
Mancini, neveu de Mazarin; mission dont il est chargé auprès do Cromwell, XII, 497; il devient duc do Nivernais, 548.
Mancini (Marie), nièce de Mazarin, aimée de Louis xiv, XII, 516 et suiv.; renonce à lui, 520; épouse le connétable Colonna, 547.
Mancini (Olimpia). Voy. Soissons.
Mancini (Hortenso), nièce et légataire universelle du cardinal Mazarin, épouse d'Armand de La Porte, qui devient duc de Mazarin, XII, 548. — La Fontaine écrit pour elle une partie de ses contes, XIII, 205.
Mandelot, gouverneur de Lyon. Sa conduite lors de la Saint-Barthélemi, IX, 339; il soulève Lyon contre Henri iii, .547. — S'oppose à la marche de l'armée auxiliaire protestante, X, 48, 49; revient au parti royal, 57; meurt, 140.
Manfred, fils bûtard de l'empereur Frédéric ii, hérite de la principauté
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do Taronle, IV, 2i0; s'empare du royaume des Deux-Siciles, îf.O; luUe contre le [>ape, 318; est vaincu par Cliarics d'Anjou et meurt en comlwllant, 320.
Manc.ot, secrétaire d'État do la guerre et des affaires étrangères, XI, lot; chancelier, 106; destitué, 117.
Maxi, dieu de la lune chei les Germains, I, ïlî.
Mamciiéexs. Introduction de leur doctrine en France, III, S4; en quoi consiste cette doctrine, ibid., 88; persécutions qu'ils subissent, 35, 89; accusations dirigées contre eux, 89; leur réapparition et leurs progrès, 454 et suiv.; progrès plus grands, 498. — E.xposition plus complète do leurs idées, IV, 9 et suiv.; persécutions du catholicisme contre eux, 2i à 196, passim; leur extinction, 196, 197.
Mamlics, proconsul, est défait par les Euskes, I, 1Ï7.
Manlics, consul, est défait par les Kimris, I, 119.
Mann, fds do Tuisto, I, 213.
Manni (Gautier, sire de) prend l'Ile et la ville do Cadsand, V, 38; surprend le château do Thun-l'Évéque, 43; délivre Ilennebon, 62; détruit l’armée du prince Louis d’Espagne, 63; guerroie en Guienne, 74; défend Aiguillon, 80; joue un rôle important au siège do Calais, 104 et suiv.
Mans (commune du). Sa formation, sa chute, III, 1 28 et suiv.
Mansabt (François), architecte, inventeur des mansardes, XIII, 237.
Ma.nsart (JuIes-IIardouin), neveu du précédent, premier architecte du roi, directeur des travaux de Versailles, XIII, 237; achève l’église des Invalides, 243; construit le château de Saint-Cloud, 334 noie,- — Et celui do Marli, XIV, 6.
Mansfeld (Woifrad de) commande l’armée allemande après la mort du duc do Deux-Ponts, l.\, 2-30; combat à Moncontour, 2.38.
Mansfeld (le comte do) commande les forces espagnoles do Belgique, X, 304; fait une expédition en Picardie, 307, 309; no jicut empêcher Henri tv do prendre Laon, 361.
Mansfeld (Ernest, bâtard do), condottiere allemand, XI, 182; battu par les Impériaux on défendant l’électeur palatin, est congédié par ce prince cl passe en Hollande, 188, 1 89 ; arrête les progrès des Espagnols dans les Pays-Bas, 210; est battu par W'^aldstein ; meurt, 2-38.
Mansoebaii (batailles de), IV, 223 et suiv.
Mansuktes, évêque des Bretons, I, 389.
Mantes, seule ville du domaine royal à laquelle Louis le Gros ait donné une charte communale, 111, 264; sceau do la commune do Mantes, 2i0 note.
Manuel Counène, empereur d’Orienl. Ses lettres à Louis vu, III, 43.1, 43G; ses prétentions, 437; ses procèdes envers les croisés, 438 et suiv.
Manuel paléologue, empereur d'Orient, vient en France demander du secours contre les Turks, V, 453.
Mam’pacture de Lyon (soieries), VIII, 126.
Manufacture des Gorelins, fondée sous Henri iv, X, 460. — Rétablie sous Louis XIV, XIII, 141; reçoit un grand développement, 230.
Manufacture de la Savonnerie, fondée sous Henri iv, X, 460.
Manufacture de Beauvais, fondée avec l’aide de Colbert, XIII, 141.
Manufacture royale de porcelaine, établie à Vineennes, transférée à Sèvres, XV, 429.
Map (Gautier), chapelain d’Henri ii, roi d’Angleterre, III, 395, 398 Hole.
Maqueda (le duc de), général des galions, ravitaille Tarragone, XI,
Maraviclia, agent de François i" auprès du duc de Milan, VIH, 219.
.Mahreuf (.M. de), gouverneur de la Corse, XVI, 253.
Marca (de), auteur de rffi.«/oire du Bràmetdu Marca hhpanka, XII, 72.
-Marc-Aurèle. Ses guerres contre les Germains; dangers qu’il court dans le pays des Quades ou Kwads; il meurt à Vindobona (Vienne) en Pannonie; bonheur dont jouit le monde sops son règne, I, 242 et suiv.; il établit à Rome et dans les provinces des registres do l’état civil, 244; il jiersécute les chrétiens, 252.
Marcel (Étienne), prévôt des marchands, porte la parole pour le tiers étal aux États-Généraux de 1355, V, 137; scs antécédents, 157; travaux qu’il fait exécuter, 158 f lutte qu’il soutient contre le pouvoir royal, 169, 175, 178, 179, 182, 186 et suiv., 196, 201, 203 et suiv., 207 ; sa mort, 209.
Marcel (Gilles), frère d'Étienne, échevin, V, 177; est assassiné par les amis de Jean Maillart, 210.
Marcel ii, pape, VHI, 439.
Marcel, ancien prévôt des marchands. Sa coopération au massacre do la Saint-Barthélemi, IX, 320, 328. — Est envoyé h Paris par Henri ni pour disposer le corps do ville à l’obéissance, après le meurtre du duc do Guise, X, 1 13.
Marcf.llinus, complice de Magnentius, I, 302.
Marcellus, consul, tue le bronn Virdumar, I, 100.
Marcellus (saint .Marcel) fonde l’église do Chalon, I, 25,3.
Marcellus, maître de la cavalerie en Gaule, n’aide pas Julien, I, 307.
MAR
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Marchand (François), slucateur, VIII. 137 noie.
Marchand, architoclo, achève le Ponl-Neuf, X, 475 noie.
Marche (le comte de La) s'ofTorcc en vain de se soustraire & la suzeraineté du roi d'Angleterre, ”1, 482; lui vend son comté, et part pour la terre sainte, 499.
Marche (Hugues de Lusignan, comte de La), dont Jean-sans-Terre a enlevé la fiancée Isabelle d'Angouléme, demande justice au roi de France, III, 57J; fait la guerre au roi d’Angleterre, 673. — Épouse Isabelle après la mort do Jean-sans-Terre, incertitudes de sa politique, IV, 12Î, 136, 138; étendue de scs domaines, 145; il prend les armes contre Louis ix, IBS, 186, 188; qui le contraint à se soumettre, 190 ; prend la croix, 206 ; est blessé à mort en débarquant en Égypte,
Marche (Jean d’Armagnac, comte de La) , fait la guerre en Gétinais, VI, 365; est donné pour gouverneur au dauphin Louis, 377; est chassé par lui, 388; combat pour le roi contre le comte d'Armagnac son frère, 406.
Marche (Olivier de La), VI, 363; écuyer du comte de Charolais, 551.
Marcillac (l’abbé do), confident du cardinal do Richelieu, XI, 266 note; prend part aux travaux du siège de La Rochelle, 273.
Marcus, Égyptien, apporte en Espagne les idées des gnostiques, 1,
Mare clacsuu, ouvrage exposant les prétentions do l'Angleterre sur le domaine de la mer, XI, 434 note.
Maréchal (François), architecte, auteur do la cathédrale do Beauvais, Mil, 140 note.
Mareuil (le bâtard do) assassine le connétable Charles d'Espagne, V, 130, 131; fait la guerre contre la France, 246; est tué à Cocherel,
Marguerite, fille de Louis vu et de Constance do Castille, est fiancée, à six mois, au fils aîné d'Henri ii, III, 466; et mariée à trois ans,
Marguerite, comtesse de Flandre et de Hainaut, prend la crc'ix, IV, 206; scs deux mariages, et ses cinq fils qui se font la guerre, 253.
Marguerite, fille du comte de Provence, épouse Louis ix, IV, 169; scs aventures à la croisade, 215, 223, 235 et suiv.
Marguerite, fille de Hugues v, duc de Bourgogne, et femme do Louis le Hutin, est enfermée au château Gaillard d'Andeli, IV, 506; y est étoufiée entre deux matelas, 523.
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Margi'erite, sœur de Philippe le Bel, épouse Édouard i", roi d'Angleterre, IV, 418.
Marguerite de Flandre, femme de Jo.in de Montfort, soutient la guerre pendant la captivité de son mari, V, 60 et suiv.
Marguerite, fille de Louis de Mâle, comte de Flandre, épouse Philippe, duc de Bourgogne, V, Î69; son héritage, 398; elle est placée par son mari auprès de la reine Isabeau, 437; calomnie le duc d'Orléans, 441 ; dépose sa ceinture et sa bourse sur le cercueil de son mari, 470.
Marguerite , fille du roi d'Écossc , est fiancée au dauphin , fils do Charles vu, VI, 1ÎI; l'épouse, 364; meurt à vingt ans, 428.
âlARGUERiTE d'Vore, fille d'Édouard iv, épouse Charles le Téméraire , VII, 33; démarche qu'elle fait auprès de Louis xi après la mort do son mari, 121.
Marguerite d'Autriche, fille de Maximilien et de âlarie de Bourgogne, tombe au pouvoir des Gantois, VII, 148 ; est fiancée au dauphin, fils do Louis XI, 149; amenée â Paris, 150; rendue à son père, Î19, 226; épouse l'infant d'Espagne, fils de Ferdinand et d'Isabelle, et devient veuve, 284 nota; se remarie, redevient veuve, est régente des Pays-Bas, 367, 368; fait construire l’église de Brou, ibid. noie,- ses travaux diplomatiques, 369, 370; ses manœuvres contre la France, 395, 424, 426; et pour l’élévation de la maison d’Autriche, 491, 492. — Elle négocie le traité do Cambrai, VIII, 116; meurt, 163 not«.
MARGUERtTE DE FRANCE, fille do François i", est fiancée à Philibert- Emmanuel, duc de Savoie, VIII, 477; l'épouse, 501, 502. — In.spiro â son frère Henri ii le goOt des poésies de Ronsard, IX, 9, 10, 43.
âlARGUERiTE DE FRANCE, fillo d’Henri II, IX, 18; ses amours avec Henri de Guise, 273 ; négociations tendant à la marier, ibid., 275, 277, 279, 283, 293, 294; elle épouse le roi de Navarre, 306; danger qu’elle court lors do la S,vint-Barthélemi, 323; elle rédige la défense de son mari lors du complot du duc d’Alençon, 377; ses amours avec La Môle, 378; elle est conduite par sa mère auprès de son mari, 48:1; dénoncée par Henri ni comme maîtresse du vicomte de Turenne, 494; renvoyée outrageusement de la cour do France, 520; soulève Agen contre son mari, 649 note. — Est chassée par les Agénais, et so retire en Auvergne, X, 24 note; y demeure reléguée, 400; son mariage est annulé, 499 et suiv.
Marguerite, duchesse de Parme, gouvernante des Pays-Bas. IX, 26; de nom seulement, 190; traite avec les protestants, 208; tente de les exterminer, 209, 210; donne sa démission, 230.
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>lAmiïRBiTK i>E Savoie, duchcsso douairière de Mantoue, vico-rciue de J’orliigal, est arrêtée ]>ar les Portugais insurgés, et gardée en otage, XI, 332.
Margieiute de Savoie, sœur du duc Charles-Emmanuel, voyage qu’on lui fait faire dans l'espoir d'un mariage avec Louis siv, Xil, 313 et suiv.
MAnovEiuTE o’AuTmciiE, fille cadette de Philippe iv, est fiancée à l'empereur Léopold, et déclarée héritière do la couronne d'Espagne par le testament do son père, XIII, 308.
Mariage de l'iGAno (le), XVI, 516.
Mariana, jésuite. Son traité de I/i Itnyaulé, X, 329 ; est condamné par la congrégation provinciale des jésuites de France, et par le général de l'ordre, Aquaviva, 33i; autres publications qui le font incarcérer, ibid. mie.
Maric, Boïen, sa tentative d’insurrection et son supplice, I, 234.
Marie, mère du khalife llakim, fait reconstruire l'église du Saint-Sépulchre, III, 7t.
Marie de France, poète du xiii* siècle, IV, 367 note.
Marie, fille do Louis vu, épouse le comte do Champagne, et tient à Troies une cour d'amour, III, 476 note.
Marie de Lcxembocrg, fille do l'empereur Henri vu, épouse Charles iv, roi do Franco, IV, 551; meurt, 553.
Marie, fille du roi do Hongrie Louis le Grand, épouse Sigismond de Luxembourg, margrave do Brandebourg, et lui apporte en dot la couronne do Hongrie, V, 400.
Marie d’Avignon, sa vision, VI, 136.
Marie d’Angleterre, sœur d'Henri viii, est fiancée à Charles-Quint, VH, 388, 426; mariée à Louis x;i, 429. — Épouse Charles Brandon, duc do Sullolk, VIH, 431 rwle.
Marie d’Angleterre (Mario Tudor), fille d’Henri vin, est fiancée au dauphin de France, VII, 486. — Uesto soûle vivante des trois enfants do Catherine d’Aragon, VIH, 172; est garantie de la persécution anglicane par l'intervention de Charles-Quint, 430 ; devient reine d’Angleterre, 431; épouse le prince d’Espagne, 432; commet d'horribles cruautés, 433, 434; fait la guerre h la Franco, 452; meurt, 472.
.Marie d'Altriciie, sœur do Charles-Quint, est promise en mariage ii Louis, roi de Hongrie, VH, 489 noie. — Devient veuve, VIII, 113; est gouvernante des Pays-Bas, 163; négocie et traite avec le gouvernement français, 247; travaille à réconcilier l’empereur et le roi do France, 250; s’oppose à l'établissemeot de l'inquisition dans les Pays-
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Ikis, 40î; fait altaqucr la Champagne, 417; se démet du gouvernement dos Pays-Bas, 444.
Mabie Stuart, reine d’Écosso, VIII, 288; est amenée en France, pour y épouser le daiiptiin, 392; l'épouse, 464; arbore l'écusson d'Angleterre, 473. — Rôle qu'elle joue auprès de son mari devenu roi, IX, 18; elle devient veuve, 61; suit h Reims lo cardinal de Lorraine, 77; est offerte au roi do Navarre, Hl; au fils do Philippe ii, 113; retourne en Écosse, 165; scs mariages, ses crimes, sa captivité, son abdication, 213, 214 ; sa fuite de Loch-Levon, sa dernière défaite, sa captivité en Angleterre, 232 noie; complots eu sa faveur, 292. — K, 27 ; sa mort, ibid.
Marie n' Autriche, infante d'Espagne, fille do Philip|>e iii, demamiéo en mariage par Charles Stuart, prince de Galles, XI, 196.
Marie-Thérèse d'Autriche, infante d’Espagne, fille do Philippe iv, destinée par son père au fils do l’ompcrcur, XII, 342 note; demandée sans succès pour Louis xiv, 4SI, 482; lui est offerte plus tard, 51 2 et suiv.; l’épouse, 534, .535; entre à Paris, 536. — Voyage en Flandre, XIII, 318; voit lo roi lui revenir, 626. — Meurt, XIV, 6 note, 34.
■Marie-Anne d’Autriche, reine d’Espagne, régente après la mort do Philippe IV, XIII, 308; guerre que lui fait Louis xiv, et qu'elle soutient mal, 314, 316 et suiv., 323; traité do commerce avec l'Angleterre, ibid.; négociations sans résultat avec l’Empire, ibid.; pai.t a\ec lo Portugal, 338; avec la France (traité d’Aix-la-Chapelle}, ibid.; efforts qu'elle fait pour secourir la Hollande contre la France, .379, 410; alliance avec les Provinccs-L'nios, l’empereur et lo duc do Lorraine, 428; le pouvoir lui est enlevé par don Juan d’Autriche, 486, 502; elle le recouvre, 571; traité avec l'Angleterre pour garantir l’evécution du traité de Nimègue, 573; coalition contre la France, 588, 589. — Guerre avec la France, XIV, 46 et suiv.; trêve conclue pour vingt ans, 21; on la soupçonne d’avoir empoisonné sa première bru, 352; elle quitte le parti autrichien dans la question de succes.-^ion, et forme un parti bavarois, 353 ; meurt, ibid.
Marie d’Angleterre, fille du duc d’Vork fplus tard Jacques ii), destinée par son oncle Charles ii au prince d'Or.inge, XIII, 461; qu’elle épouse, 51 8. — Refuse d’approuver l’abrogation du Test décréuie par son père, XIV, 85; est proclamée reine d’Angleterre, d'Irlande et d’Écosse, 101, 102; meurt, 202.
Marie Lesczinska, fille de l’ex-roi de Pologne Stanislas, devient reine de France, XV, 135; tente de séparer le roi de Fleuri, 145; éloigne d’elle son mari par sa maladresse et son excessive dévotion, 208. —
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Fail tout ce qu’elle peut pour sauver les jésuites, XVI, SI î; meurt, S73.
Mabie-Thkresk d'Actiuche, fille aînée de rem|)creur Charles vi. Mariage projeté entre elle et don Carlos, fils de Philippe v, roi d'Espagne, XV, 137, 156; elle est fiancée à François, duc de Lorraine, qui devient grand-duc de Toscane, <99; l'épouse, SîO; hérite de tous les domaines de son père, 830; s’intitule reine do Hongrie et do Bohème, 833; repousse les propositions du roi do Prusse, 835, 837; obtient un subside du gouvernement anglais, 837 ; traite avec la Saxe, le Hanovre et la Russie, 838; repousse l'invasion des armées franco-bavaroises, grâce au dévouement des Hongrois, 839 et suiv.; reçoit des subsides de l’Angleterre et des Provinces-Unies, 848; prétend, pour traiter avec la France, que l’armée qui est dans Prague se rende prisonnière, 851 ; ses projets, ses prétentions, 868 ; traité d’alliance entre elle et le roi de Sardaigne, 863; elle veut l’Empire pour son mari, 864; le fait élire, 385; veut donner au roi de Sardaigne un territoire qu’elle a vendu aux Génois, 886; est empereur de fait, et ne laisse à son mari que le litre, 891; envoie 30,000 soldats en Italie, 894 ; soulève les Génois par l'abus qu’elle fait de sa puissance, 899 ; repousse la paix, 381 ; la subit, 383, 384 ; ses projets de vengeance contre le roi de Prusse; négociations qui amènent l’alliance de l’Autriche et de la France, 489 à 493, 495; traité secret avec la Saxe et la Russie, stipulant le partage de la Prusse, 497 ; elle fait payer par la 'France le subside qu’elle doit à la Russie, 518; adhère au traité de la France avec la Suède, 513; traité extraordinaire oii elle amène Louis xv, 514; traité avec la Russie, 564 ; elle se refuse à un congrès proposé par la France, 573; se résigne à la paix, 596. — Hésite d’abord sur la question des jésuites, puis demande au pape leur suppression, XYI, 880, 888; alfaires de Pologne, élection du prince Poniatowski, 859 et suiv.; elle conserve le pouvoir après la mort de son mari, 865; partage de la Pologne, 878, 899 à 3Ü2; dont elle se repent, 303; elle se fait céder par les Turcs la Bukowine, 305; désire que le duc de Uhoiseul rentre au ministère, 315; demande la médiation de la Russie, puis de la France, dans la question bavaroise, 439; meurt, 550.
Marie-Looise-Élisabeth-anne-Henbiette nE Fbabxe, fille aînée de Louis XV, épouse de l’infant d'Espagne don Philippe, demande ii grands cris un apanage en Italie, XV, 836.
Marie^osèphe de Saxe, épouse le dauphin de France, XV, 301 ; pousse à la guerre contre la Prusse, de concert avec M“* de Pompadour, SI 8. — Meurt. XVI, 848.
Mahie-.\ntoi^ettk d’Autriche, fille de Marie - Thérèse , reine do France, dauphine d'ahord, XVI, Î7i; catastrophe qui assombrit les fêles de son mariage, Î79 ; préventions inspirées contre elle à son époux, Hi\ son caractère, inimitiés qui la menacent, 313, 314; elle abandonne le droit d» ctinlurt de la reine, 318; fait renvoyer d'.\iguillon, 319; pousse au rappel de l'ancien parlement, 334; est hostile à Turgot, 377; sympathique à Voltaire, 394, 39C; opposée h l'alliance de la France avec les États-Unis, 423 ; prend de l'ascendant sur son mari, 438; appuie Necker, SOO; s’elTorco en vain de le retenir, 503; situation que lui font dans l'opinion ses imprudences et la malveillance, .'>13; son entourage, 514; Saint-Cloud acheté pour elle, 542; affaire du collier, 555 et suiv.; elle entre dans la ligue formée contre Galonné, 580; le fait renvoyer, 582; fait arriver successivement au ministère M. de Fourqiicux et 5f. de Briennc, 58i, 583; impopularité qui la poursuit, 589; elle fait donner k Drienne le cliapeau de cardinal, 014 note.
Marignan (bataille de), VU, 447.
Marignan (Mediebino, marquis de), assiège Metz, VIII, 423; prend Sienne, 438; meurt, 441.
Marigm (Enguerrand de), légiste. IV, 427; haute position où il arrive, 401, 515; sa chute et son supplice, ibid. et suiv.
Maeigni (Philippe de), frère d'Enguerrand , évêque de Cambrai, archevêque do Sens, poursuit et juge les templiers, IV, 490; troubles causés par ses excès, 518.
Marillac, archevêque do Vienne, fait un mémoire pour justifier la rupture de la trêve do Vaucclles, VIII, 447 note. — Parle en faveur des réformés dans l’assemblée de Fontainebleau , et demande la convocation d'un concile national, IX, 50; fait avertir les princes de Bourbon du piège qu'on leur tend, 56 note; meurt, ibid.
Marillac (Michel de), est élu membre du conseil général de la Ligue. X, 134; propose une réunion de toutes les chambres du parlement pour délibérer sur la trêve, et s’opposer à l’élection d’un roi, 321. — Est conseiller d’État, et chargé par Richelieu de l'administration des finances, XI, 206 ; cabale contre lui, 226 ; est surintendant, puis garde des sceaux, 234; instruit le procès du comte de Cbalais, 238; porte la parole aux États de Bretagne, 241 ; son discours aux notables do 1626, 247; il excite la reine mère contre Richelieu, 278; est auteur du Code Michau, que repousse le parlement, 293 et suiv.; contrarie les projets de Richelieu contre la Savoie, 329; est destitué, exilé,
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Wabii.hc (Louis do), maréchal de camp, XI, 270; cmplové au siège de La Rochelle, 274; maréchal do France commandant l'armée de ChamiKignc, 327; conspire contre le cardinal do Richelieu, 331; propose do lo faire périr, 338; commande en Piémont une des divisions do l'armée, 339; csl un moment général en chef, puis destitué, arrélé, ramené en France, 342, 346; accusé de péculat, jugé , condamné à mort, exécuté, 374 et suiv,
Mxnii.LAc, intendant du Poitou, persécuteur dos protestants, XIII, 626, B27. — Intendant do Rouen, XIV, 48 note,
M\bin, légat du pape Agapit, réunit le concile d'Ingclheiin, II, 827,
SUniNE (gardes do), écolo instituée par Colbert, Xlll, 131.
Mabixi (Camillo), ingénieur italien, fortifie la ville do Metz, VIII, 422.
Maiuotte, physicien, un des premiers membres de T.Académio des sciences, XIII, 170.
Marips, consul, est mis h la tête de l'armée romaine dans la Province, I. 120; estermino les Teutons, 121 et suiv.; les Kimris, 124 à 126.
Marips, ouvrier armurier, empereur trois mois, assassiné, I, 274.
Marivaux, auteur comique, XV, 332; romancier, 334 note.
Mark (Guillaume de La) défend la ville de Neuss contre Charles le Téméraire, VII, 91; massacre l'évéque de Liège, 148; est décapité, 149
Mark (Robert de lai), duc de Bouillon, combat à Novarre, VII, 418; procure des lansquenets à François i", 439 ; se brouille avec lui, 494. — Se révolte contre l'empereur, Vlll, 11; est dépouillé do son duché,
Mark (Guillaume de La), duc de Clèves, de Berg, de Juliers etde Gueldre par élection, épouse Jeanne d'Albret, VUI, 264; se joint à rarm(>o française qui envahit lo Luxembourg, 280; se soumet b l'empereur et voit casser son mariage, 288 et suiv.
Mark (Rolrert, comte de La), seigneur de Sedan, fait partie, sous Henri ii, du conseil privé, VIII, 360; épouse une fillo de Diane de Poitiers, 368; est maréchal de France après Du Biez, ibid.; recouvre le duché de Bouillon, 417; est fait prisonnier b Ilesdin, 429; meurt, 447 note.
Mark (do La), duc de Bouillon, gouverneur do Normandie, suspect de calvinisme, se retire b Caen et se déclare neutre, IX, 139; est dans lo complot qui a pour objet l'évasion du duc d’.Alençon et du roi de Navarre, ,374.
Mark (de La), duc de Bouillon, donne asile aux protestants, X, 23; meurt b Genève, après une campagne malheureuse, 44 et suiv.
Mark (Charlotte do La), sœur et unique héritière du duc de Bouillon ;
les Guises veulent la contraindre à épouser un prince lorrain, X, 52; elle épouse le vicomte do Turenne, 239.
Markomans, peuple germain, I, 145; appartenant à la confédération suévo, 213; leurs guerres contre les Romains sous Marc-Aurèle, 243; envahissent la Gaule à la suite des Wandalcs et des Alains, 335. Voy. SiÈVES.
Markomer tente do soulever les Franks, est enlevé par les Romains et transporté en Toscane, I, 330.
Markowèfe, suivante d'Ingobcrgho, concubine d'IIgribort, puis sa femme, II, 40.
Marlborouqh (Churchill, duc de) combat sous Turenne h Entzheim, XIII, 450. — Tente de livrer Jacques ii au prince d'Orange, XIV, 97 ; prend Corke et Kinsale, 141 ; correspond secrèlement avec Jacques ii, 156; est découvert et arrêté, 158; avertit Jacques ii et Louis xiv des projets de Guillaume iii sur Brest, 197; haute situation où l'élève la guerre do la succession d’Espagne, 384, 385, 392 ; grands succès militaires qu’il obtient, 394; honneurs et richesses qui s’accumulent sur lui, 404; campagne en Flandre et en Belgique, 405, 406; sur le Rhin et le Danube, bataille do llochslodt, 423 à 429 ; il occupe Trêves et prend Trarbach, 430; est gorgé de trésors et d’honneurs, 431; nouvelle campagne sur la Moselle, la Meuse, etc., 442 et suiv.; il obtient huit mille hommes du roi de Prusse en lui donnant la serviette, 443; les États-Généraux des Provinces-Dnios lui donnent carte blanche, 453; bataille de Ramillies et conquêtes qui en sont la suite, 456 à 460 ; il demande pour l’archiduc toute la succession d'Espagne, 471 ; détourne Charles xii d’entrer en Bohême et l’accommode avec l'empereur, 472 ; manœuvre contre Vendôme, 476; se replie sur Louvain, 497; bâties Français à Oudonarde, 498; attaque la Flandre française, 500; couvre le siège de Lille, 501 et suiv.; faitdes ouvertures pacifiques qui sont repoussées, 504 ; dégage Bruxelles assiégée, 503 ; refuse quatre millions offerts par Louis xiv et pousse à la guerre, 511 , 512 ; conquêtes en Flandre, bataille de Malplaquet, 520 à 525, 629, 530; il perd le titre de plénipotentiaire et la nomination aux emplois militaires, 537; prend Boucliain après une campagne laborieuse, 541, 542; est révoqué, 647; rétabli dans ses charges, 592.
Marlborouob (Sarah Jennings, comtesse, puis duchesse de) gouvemo la reine Anne, XIV, 385; est disgraciée, 336.
Mahlb (Thomas de), seigneur de Vervins, recueille les bourgeois do Laon, III, 235 ; les défend pendant trois années, 236 ; ses excès contre Amiens et sa lutte contre Louis le Gros, 237, 258; sa mort, 291, 292.
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Mahle (le comte de) combat à Azincourt, VI, i6; y péril, 20.
Marle (Henri do), chancelier de France, VI, 29; est pris par les Bourguignons, 37 ; et massacré, 40.
Marle [le comte de), fils aîné du connétable de Saint-PuI, est tué à Morat, VII, IH.
Marli (palais de), XIII, 241 note. — XIV, G.
Marlorat (.Xugustin), ministre calviniste au colloque do Poissi, IX, 100; est mis à mort par les catholiques, 142.
Marnix (Philippe de), seigneur de Sainlo-Aldcgonde, rédige le compromit des nobles et leurrequêle, IX, 207 nol«; soulève' les Pays-Bas, 299; rédige l'acte do déchéance do Philippe ii, G02; pousse les Provinccsüniesà offrir la souveraineté au roi do France, 537. — Défend Anvers contre les Espagnols, X, 2 note.
Maroror, Markoman; son ambition, I, 219; il reste neutre avec les llerminungs pendant la guerre des Islewungs contre les Romains, rend k ceux-ci la tête de Varus, est chassé par les Markomans, va mourir à Rome, I, 223.
Marolle, député du clergé de Saint-Quentin, .^o réunit au tiers état en proclamant la nécessité de vérifier les pouvoirs en commun, XVI,
Marot (Jean), poète, VII, 351.
Marot (Clément), VII, 479. — II est blessé et fait prisonnier à Pavic, VIII, 66 note; tourne au prolostanlisme, 147; est arrêté, 153; élargi, 4 54; se relire chez la reine de Navarre, puis chez la duchesse do Ferrare, 195 note; revient k la cour, 268; traduit des psaumes en vers et se relire k Genève, 287; meurt, 297 noie.
Marozia, dame romaine, II, 513.
Marquemont (Simon do), archevêque de Lyon, ambassadeur de Franco à Rome, XI, 209 noie.
Marquette, jésuite, arrive au Mississipi par la rivière Ouisconsin, XIII,
Marsaille (bataille de La), XIV, 179 et suiv.
Marseille. Ses institutions municipales, III, 230 et suiv, — Elle jouit d’un gouvernement républicain, IV, 100, 128; est attaquée par lo comte de Provence et sauvée par le comte de Toulouse, 155; assujettie par Charles d’Anjou, 251 et suiv. — Assiégée par les impériaux et lo connétable de Bourbon, VIII, 55, 56. — Est ligueuse, mais reste Iran ■ çaise, X, 249, 287 ; est tyrannisée par ses officiers municipaux, 359 , secoue leur joug et rentre sous l’autorité royale, 389 et suiv. — Perd scs franchises municipales, XII, 531, 532. — Est dépeuplée par la
peste, XV, 599 et suiv. — Est admise parmi les ports qui jouissent du commerce d’Amérique, XVI, SI 2, 213.
Makses, Germains istewungs, I, 2t 6.
Maksillac, gentilhomme du prince de Condé, est attaqué par son ordre et blessé grièvement pour être entré au service de la reine mi>R', XI, 79.
Marsin, officier général, commandant l’armée française en Catalogne, contraint les Espagnols à se retirer de Barcelone surl’Èbrc, XII, 212; est arrêté, 362; rétabli dans ses emplois et fait vice-roi de Catalogne, 385; quitte son gouvernement et se joint au prince de Condé, 386; dont il commande l’armée en Guienne, 398 ; est défait par le duc de Candale, 444; traite avec la cour, 447; quitte la France, 448; est condamné è mort et exécuté en effigie, 4.58. — Empêche Louis xiv de prendre Dendermonde, XIII, 318; mestre de camp général des troupes espagnoles, 32t; est battu par les Français, ibid.
Marsin, BI| du précédent, ambassadeur de France è Madrid, XIV, 379; maréchal, commande l’armée d’.MIemagne, 412; prend Passau, 413; essuie plusieurs revers, dont le plus grand est la délàito do Ilorhstedt, 423 à 429; commande l’armce d’Alsace, 440; est envoyé au secours de l’armée de Flandre, 443 ; commande un corps d’armée sur la Moselle, 455; est renvoyé dans les Pays-Bas, 466; met en délonse les places de la Sambre, 4o8 ; commande en Italie sous le duc d’Orléans, 459; en Piémont, 463; l'empêche d’agir, 464; est tué, 465.
Marston-Moor (bataille de), XII, 189.
Martelliére (La), avocat de l’Université contre les jésuites, XI, 31.
Mvrtennk (le Père Edmond], bénédictin, collaborateur et continuateur du Père Mabillon, XIV, 254.
Martial (saint), apôtre de Limoges, I, 268.
Martial de Paris, auteur des Vigiles du roi Charles le septième, VI, 92 note.
Martin (saint). Sa vie, I, 315, 316; son horreur dos persécutions religieuses, 324; sa mort, vénération qui s’attache à sa mémoire, 325.
Martin, cousin de Peppin de Héristall et son complice, II, 160; sa dé-
. faite et sa' mort, 161.
Martin iv, pape, excommunie l’empereur Michel Paléologuc, IV, 373; le roi d’Aragon, 377; meurt, 379.
Martin v, pape élu par le concile de Constance, V, 556; cherche à rapprocher le duc do Bourgogne et Charles vu, VI, 108; annule lo mariage du duc de Glocester avec Jacqueline de Bavière. 116.
Martin, un dos Seize, X, 263 ; adjoint au conseil des Dix, 263.
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Martin (François), commandant en chef des établissements français dans ITnde, XIII, 553.
Martinet, inspecteur-général de l'infanterie, invente les équipages do pont, Xin, 377 ; meurt au siège do Doesbourg, 39i.
Martinez Pasodalis, juif portugais, introduit le rite des coAriu dans certaines loges mofonmqutt, XVI, 529.
Martinique (La). Fondation de cette colonie, XI, 427 note. — Expulsion par les colons d'un gouverneur et d'un intendant, XV, 66 note; prospérité de la Martinique vers 1740, 213; les Anglais s'en emparent, B89; la rendent, 593. — Sa prospérité augmente, XVI, 235.
Martinozzi (Anne-Marie), nièce de Mazarin, épouse le prince de Conti,
Martinuzzi, évêque de Waradin, est assassiné par ordre de Ferdinand I*', roi des Romains, VIII, 41 8 note.
Masaniello, pécheur napolitain ; son étrange fortune et sa mort, XII,
Mascaron, prédicateur, XIII, 219.
Masbam (mistress) prend auprès de la reine Anne la place de lady Marlborough, XIV, 536.
Masolino, peintre, VII, 236.
Masque de fer (l'bomme au), XIII, 45 note.
Massa (le prince de) est élu capitaine-général des Napolitains insurgés, XII, 247; égorgé, 248.
Massalie (l'ancienne Marseille) est fondée par les Phocéens, I, 11; est attaquée en vain par Conan, roi des Ségobriges, 12; est secourue par Bellovèse, 16, 17; est l'alliée de RomecontreCarthage, 101; et contre la Gaule espagnole, 106; appelle les Romains dans la Gaule, 108 et suiv.; s'agrandit aux dépens des Gaulois, 127; est attaquée par eux et sauvée par Fontéïus, OM.; prend le parti de Pompée contre César, 192; est assiégée, se rend à discrétion et perd son indépendance,
192, 193; obtient sous Auguste le titre de nation alliée, 199.
Masseun (Jean), official de l'arcbevèché de Rouen,‘ auteur du Journal des États-Généraux de 1484, VII, 170; où il préside la notion de Normandie, 174, 177, 186 et suiv.
Massénie, franc-maçonnerie du moyen âge, III, 398, 41 2.
Massieu (Jean), appariteur au procès de Jeanne Darc, VI, 248, 257,
Massillon. Insinuation tirée d'un de ses sermons sur l'exploitation par les riches de la misère publique, XIV, 508 net*. — Il atteste la doc-
trine et les bonnes mœurs de Dubois, XV, 410; appréciation de son caractère et de son talent, 345.
Matebni'S, chef des désertturs; son hardi projet, sa mort, I, S56 ot *57.
Mathias, empereur d’Allemagne, d’abord archiduc d’Autriche et gouverneur des Pays-Bas, IX, 480 ; quitte ce gouvernement, 504 . — Est candidat au titre de roi des Romains, X, 544 ; est élu, 55* ; se fait un empire é lui dans les états de l’empereur son frère, 552, 553. — Monte après lui sur le trône impérial, XI, 48 ; devient ardent pour la cause catholique, 437; perd la Bohème, 438; meurt, 143.
Mathieu, second fils de Thierri, comte de Flandre, reçoit d’IIenri ii, roi d’Angleterre, le comté de Boulogne, III, 478.
Mathieu de Vendôme, abbé de Saint-Denis, est chargé de la régence pendant l’absence de Louis ix, TV, 3*6; rassemble à Saint-Denis les tombeaux disséminés des rois de France, 331.
Mathieu (le Père), jésuite, courrier de Ut Ligue, IX, 544. — X, *63.
Mathieu, historien, X, 338 note,
Mathilde, fille du comte de Flandre Baudouin v, épouse Guillaume le Conquérant, III, 84.
Mathilde, fille de Foulques v, comte d’Anjou, épouse l’héritier du trône d’Angleterre, III, *77; meurt, *8*.
Mathilde, fille d’Henri i*', roi d’Angleterre, femme de l’empereur Henri v, reste seule héritière de son père, III, *83 ; est acceptée pour lui succéder, *96; épouse GeoCTroi Plantagenet, ibid.,- son expédition en Angleterre, 424, 425.
Matignon, gentilhomme normand , dénonce les menées du connétable de Bourbon, VIH, 44.
Matignon, chef catholique, fait la guerre aux protestants de Normandie, IX, 439; empêche les catholiques de les massacrer, 340; continue à les combattre loyalement, 376, 379, 394 ; est fait maréchal, 470 ; prend La Fère, 498; est lieutenant-général du roi en Guienne et empêche les ligueurs de Bordeaux de se soulever, 548. — Aide faiblement les opérations du duc de Mayenne, X, 47, 48; comprime les ligueurs de Bordeaux et chasse les jésuites de cette ville, 439; la contient derechef après la mort d’Henri iii, 484; y fait reconnaître Henri iv, 236; apaise la sédition des Croguants, 367; préside un bureau de l’assemblée des notables de Rouen, 405.
Mattiaques, Germains istewungs, I, 244; ils passent le Rhin et saccagent le pays des Ubiens, *â5.
Mattioli (le comte), secrétaire du duc de Mantoue, XIII, 45 note; sala-
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rié par Louis xiv et par l’empereur, est enlevé par ordre de Louis et enfermé pour toujours à Pignerol, 584.
Maoger, comte de Corbeil, fait la guerre aux vassaux révoltés d’Henri i", III, 65.
Maoger, archevêque de Rouen, est déposé par un concile, III, 96.
Maogiron, lieutenant du duc de Guise, comprime le protestantisme en Dauphiné, IX, 47; en est chassé par le baron des AdreU, 438.
Maogiron. mignon d'Henri ni, tué en duel, IX, 473.
Maopeoo (de), premier président du parlement de Paris, puis chancelier, fait donner les Bnances à l’abbé Terrai, XVI, S47 ; grande révolution qu’il opère dans l'organisation de la magistrature, 279 à 287; intermédiaire entre le parti dévot et la Du Barri , 307; est renvoyé, 320 et suiv.
Maopertcis, auteur du Discours sur ta figure des astres, aide Voltaire à écrire les Éléments de la philosophie de Newton, XV, 386 ; va mesurer un degré du méridien dans la région polaire, 395. — Est jaloux de Voltaire à Berlin, XVI, 4; avance, dans un livre écrit en latin, que toutes les espèces animales sortent d’un premier animal, 38 note.
Maur (saint) introduit en France la règle de saint Benoit et fonde le couvent de Glanfeuil, II, 34.
Mai'ran (Pierre de), chef des manichéens de Toulouse, est condamné à une pénitçnce perpétuelle, III, 498.
Mai’repas. Voy. Phelippbaux de Mavrepas.
Mai'repas (la comtesse de), femme du premier ministre, fait donner la marine à Turgot, XVI, 319; à Sartine, 324.
Maurevert (Charles de Louviers, sieur de) assassine le commandant de Niort, IX, 260; blesse l'amiral Coligni, 310; fait une triste 6gure au siège de La Rochelle, 358 note; tente d'assassiner La Noue, 376; est tué, ibid. note.
Maurice de Saxe, chef do la branche cadette de cette maison, VIII, 352; envahit les États de l'électeur Jean-Frédéric, 354; en est repoussé, 355; est investi du duché de Saxe par l'empereur, 374; est trompé par Perrenot de Granvelle, 375 ; reconnaît le concile de Trente, 376; assiège et prend Magdebourg, 403 , 408; se retourne contre l'empereur et le chasse du Tyrol, 409 et suiv.; traite avec lui à Passau, 418; va guerroyer en Hongrie, 419; meurt, 442.
Maurice te Savant, landgrave de Hesse, vient en France incognito pour conférer avec Henri iv, X, 520. — Sauve sa province de l'invasion en • abandonnant l’électeur palatin, XI, 468.
Maurice de Savoie (le cardinal), frère du duc Yictor-Amédée, est
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nommé par l’empereur régent de Savoie, XI, 500 ; signe ime (rêve avec la France, 604 ; s’empare de Nice, ibid.; s'accommode avec la duchesse douairière et la France, se sécularise, se marie, obtient de grands avantages sur les Espagnols, 573, 574.
Hadrice (Ile). Abandonnée par les Hollandais, elle est occupée par les Français et reçoit le nom d’/l»-de-France, XV, 63 ; domine l’Océan indien, S40. — Sa prospérité augmente, XVI, S35; elle est rétrocédée au roi par la Compagnie des Indes, 277.
Madbonte défend la Provence contre les Arabes, II, 195; contre les Franks, 207 ; y appelle les Arabes, 209.
Mauvoisin (Samson de}, archevêque de Reims, est chargé de l'administration du domaine royal pendant la troisième croisade, III, 434.
Maxemcb, fils de Haximien, enlève l’Italie et l’Afrique à Sévère, I, 293 ; sa tyrannie, ibid.,- il provoque Constantin, sa-défaite et sa mort, ibid.
Maxime, empereur éphémère, I, 267.
Maxime, espagnol, est proclamé empereur par l’armée de Bretagne, I, 322; sa cruauté envers Priscillianus, 323, 324; il attaque Valentinien ii, est vaincu par Théodose, pris et décapité, 323.
Maxime, assassin de Valentinien iii, régne après lui pendant deux mois, I, 380.*
Maximien, principal lieutenant do Dioclétien, est associé à l'empire, I, 281; combat et réprime les Bagaudes, 282; enveloppe les chrétiens dans la répression, ibid.; ses expéditions contre les barbares, 283; il abandonne Rome et siège à Milan, 286; pousse Dioclétien è persécuter les chrétiens; 289; abdique, ibid.; sa trahison envers Constantin et sa mort, 290 et 291 .
Maximilien d’Autriche, empereur d'Allemagne. Charles le Téméraire lui offre sa fille en mariage, VII, 79; il l’épouse, 132; fait une trêve d’un an avec Louis xi, 136; envahit la Flandre française, 138; sa position difficile après la mort de sa femme, 148, 149; il obtient des Flamands la tutelle de son fils Philippe, 194, 196; est élu roi des Romains, 199; attaque de nouveau la France, 199, 200; ses disgrâces en Flandre, 210, 211; ses succès en Hainaut, ibid.; ses traités contre la France, 211; avec la France, 213; il épouse Anne de Bretagne par procuration, 215; dispute la couronne do Hongrie au roi do Bohème, ibid.; s’accommode avec lui, 218; se voit enlever Anne de Bretagne, ibid.; fait la paix avec la France, 226; devient empereur après son père, 250; entre dans une coalition contre la France, 269; fait uno campagne malheureuse en Toscane, 283; comment il marie ses enfants, 284 note; il attaque la Bourgogne, 310; lutte contre les Suisses,
3UU . TABL-E ANALYTIQUE [MAX
313; divers traites qu'il fait avec Louis xii, 320, 3S8, 333 , 349, 350; il donne à ce prince l'investiture du Milanais, 352; intrigue partout contre lui, 359, 362, 366; obtient des Flamands la tutelle de son petitfils, 367, 368 ; réussit auprès du pape, mais échoue contre les Vénitiens, 368; go coalise contre eux avec Louis xii, 370; ses mauvais succès, 377, 389; scs manœuvres contre Jules ii, 392, 393; il veut être pape, 396 ; se ligue 5 perpétuité avec les Suisses, 399 ; traite avec les Vénitiens et rappelle ses troupes de l’armée française, 404; ses concessions au pape et ce qu'il en obtient, 443, 444; il fait de nouveau la guerre à la France, 44 9, 424 , 422, 423 ; se sépare d'Henri vtii, 426 ; entre dans une nouvelle coalition, 444 ; envahit le Véronais, 454, 455; fait la paix avec Venise, 458; et avec les rois de France et d'Espagne un traité contre les Turcs, 487; scs dispositions dernières et sa mort, 489 et suiv.
MAXiHiLinis II d'Autriche, MH, 403. — Roi dos Romains, empereur après son père Ferdinand i'^, accorde à ses sujets la tolérance religieuse,
IX, 487, 205; marie sa fille Élisabeth h Charles ix, 274; verso des larmes èn apprenant la Saint-Barthélemi, 342; est élu roi de Pologne, 447; meurt, ibid.
Maximilien, archiduc d'Autriche, candidat au titre de roi dosftomains,
X, 544; renonce à ses prétentions en faveur de son frère Mathias, 552. — Puis de son neveu Ferdinand, XI, 437.
Maximilien, duc de Bavière, aspire au titre de roi des Romains, X, 544; se met à la tète de la ligue catholique allemande, 553. — Traite avec les prétendants au duché de Berg et Juliers, XI, 47, 48 ; refuse de se porter candidat à l'empire, 444; soutient l’empereur Ferdinand ii dans la guerre de Bohème, 454; commande l'armée do la ligue catholique, 456; envahit la Bohème, défait l’armée du roi Frédéric, 465; s’empare du Haut-Palatinat, 482; on reçoit l’investiture, 496; négocie, 258; devient hostile à l'Autriche, 333 et suiv.; fait alliance avec la Franco, 362; est chassé de Munich par les Suédois, 370; obligé do se soumettre à Waldstein, 372 ; épouse une sœur de l'empereur, 425.— Négocie avec la France, XII, 206, 214, 246; et trompe Mazarin, 247; obtient la paix, 218, 24 9; recommence la guerre, 255; est battu et s'enfuit à Saltzbourg, 258 ; gagne au traité de Westpbalie le Haut- Palatinat et le premier Électorat, 265.
Maximilien II ou Maximilien-Emmanuel, électeur do Bavière, XIII, 569; entre dans une coalition contre la France, 589. — Va secourir Vienne attaquée par les Turcs, XIV, 45; est liattu devant Bude, .30; projets de mariage et d'agrandissement que Louis xiv fait échouer.
39; il bat les Turcs, 67; entre dans la ligue d'Augsbourg, 72; bat les Turcs à Mohacz, 77; envahit les provinces rhénanes, 107 ; prend Mayence, 109; commande en chef Tarmée impériale, 427; négocie avec le duc de Savoie, 430; l'appuie, en Piémont, d’un nombreux corps auxiliaire , 446 ; est gouverneur des Pays-Bas espagnols, 163; commande un corps d'armée sous le prince d’Orange, 206 ; renouvelle son adhésion à la grand» alliance contre Louis xiv, 210; proclame Philippe v en Belgique, 363; expulse des places belges les garnisons hollandaises, qu’il remplace par des garnisons françaises, 370 ; attire son frère, l’électeur de Cologne, h l’alliance française, 381 ; négocie l'union des neutres entre les cercles de la Basse-Allemagne, ibid. ; prend Clm, 396; occupe le cours de l’iller, 398; traité secret où Louis XIV lui promet ia Belgique, 407 note; prend Neubourg sur le Danube, 407; bat les impériaux, occupe Ratisbonne, 408; campagne qu’il fait avec le maréchal de Villars, victoire do Hochstedt, prise de Passau, etc., 408 à 413; autre campagne avec Marsin et Tallard, défaites de Donaverth et de Hochstedt, perte do la Bavière, 425 et suiv. ; .il se réfugie dans les Pays-Bas, 430 ; commande on Flandre le corps d’armée espagnol, 440; prend Hui, occupe Liège, 442; est mis au ban de l’empire, 455; défaite de Ramillies, et suites qu’elle entraîne, 457, 458 ; il demande, au nom do Louis xiv, des contérences au duc do Marlborougb et aux États-Généraux des Provinces- Unies, 471 ; tient tète, en Souabc, à l’électeur de Hanovre, 497 ; assiège sans succès Bruxelles, 505; recouvre la Bavière et le Haut-Palaünat, 580; traité secret par lequel la France s’oblige à (aire passer l’empire dans sa maison, ibid. noie.
Maximilien-Joseph, électeur de Bavière, XV, 278; s’accommode avec PAutriebe, 279; s’allie à cotte puissance contre la France, 291. — Chasse les jésuites, XVI, 220; meurt, 437.
Maximilien d’Actbiciie, archiduc, est élu coirijuteur do l’archevêque de Cologne, XVI, 549.
Maximin, assassin d’Alexandre Sévère, lui succède, son règne, sa mort, I, 266 et 267.
Maximin Daza, créature de Galerius, I, 289; règne sur l’iVsie, la Syrie et l’Égypte, I, 293.
Matennk (Geoffroi do), tuteur de Hugues, comte du Maino. Sos démêlés avec la commune du Mans, III, 128 et suiv.
Mayenne (le marquis, puis duc de), frère cadet du duc Henri do Guise, concourt à la défense de Poitiers contre les huguenots, IX, 253; fait une campagne maritime contre les Turcs, 288; commando
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l'armée royale, 4i5; jure, malgré lui, d'observer l’édit de pacification de 1576, 437; est gouverneur de Bourgogne, 453; se montre ennemi acharné des huguenots, 457, 463; commande avec succès l'armée de la Charente, 463 et suiv. ; assassine Saint-Hesgrin, 473; pacifie le Dauphiné, 498; fait des avances aux huguenots, tétd. nota; est forcé de vendre sa charge d’amiral, 606; traita avec le roi d’Espagne, 539; s’insurge, et s'empare de Dijon, 543; envoie au parlement d’Aix le manifeste de la Ligue, 547 ; traite avec la cour, 55t. — Tient tète en Guienne, et médiocrement au roi de Navarre, X, 4t, 47 et suiv. ; conspire à Paris, sans succès, 31, 3i; trame, à Lyon, un complot contre le duc d’Ëpcmon, 36 ; commande les catholiques conjointement avec son frère, 46 ; est chargé de conduire la guerre en Dauphiné, 96; se retire en Bourgogne, 417; la soulève contre Henri iii, 430; délivre Orléans, anime Chartres è la rébellion, 43t; réorganise la Ligue à Paris, 433 et suiv. ; à Rouen, 435; est proclamé lieutenantgénéral du royaume, 435, 436; tient la campagne contre Henri iii sur la Loire et en Beauce, 445 et suiv.; prend Alençon et Montereau, 452; implore l’assistance espagnole, 453; négocie avec le pape, 454, 455; est menacé dans Paris par l’armée royale, 4,57; reconnaît lo cardinal de Bourbon pourrai de France, 474; refuse de négocieravec Henri iv, 478; est battu par ce prince à Arques, 480, 483, 484; revient à Paris, 485, 188; sa position dans Paris vis-à-vis de l’Espagne et do la Ligue, 49t et suiv.; campagne autour de Paris, bataille d’Ivri, 498 et suiv.; il se retire à Soissons, tOS; refuse des places de sûreté aux Espagnols, S45; en reçoit quelques renforts, làid. ; s’établit à Meaux, tt4; rentre à Paris, 234; prend Provins et Corbeil, 232, 233; reçoit dans Paris des troupes espagnoles, 244; prend Cbàteau- Thierri, 247; négocie, 248; laisse prendre Noyon, 257; abat la faction des Seitt, 259 et suiv. ; confère avec le duc de Parme, 272 et suiv. ; va secourir là ville de Rouen assiégée par Henri iv, 277, 280 et suiv. , 285; fait à ce monarque, pour le reconnaître, dos conditions inacceptables, 294; convoque les États-Généraux de la Ligue, 295; rélo qu'il y joue d’abord, 297, 300, 302, 303, 307; il fait des maréchaux, 304; prend Noyon, 307, 309; confère à Reims avec le duc de Lorraine, 344; revient agir sur les États-Généraux, 346, 329 et suiv., 332, 333; fait échouer à Lyon les projets du duc de Nemours, 337 ; quitte Paris, 347; se maintient à Laon, Soissons, etc., 359; se rend en Belgique, 360; perd Laon, 364; Amiens, 363; la Bourgogne, 375; traite avec le rai, 377, 378, 387, 388; s’entretient avec lui à Monceaux, 393 note/ le rejoint au siège de La Fère, 393 ; l’accompagne au
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siège d’Amiens, 44 4, 446, est membre du conseil de régence, 565.
.Matenme (Henri de Lorraine, duc de), fils du précédent, et, de son vivant, duc d'Aiguillon, gouverneur de Normandie, X, ST5; de Bourgogne, 388; y renonce, et devient grand chambellan, ibid. — Va demander pour Louis xiii la main d'Anne d’Autriche, XI, 37; se révolte h plusieurs reprises, et, chaque fois, y gagne un accroissement de fortune, 42, 46, 94, 98, 404, 404, 405, 408, 440, 420 ; échange le gouvernement de l'Ile-de-France contre ceux de la Guienne et du Château-Trompette, 434; cabale avec la reine mère, 139; se retire dans son gouvernement, 459; meurt au siège do Montauban, 479.
Mazarin (Giulio Mazarini), gentilhomme romain, agent diplomatique, rencontre le cardinal de Richelieu, XI, 323; services diplomatiques rendus par lui au gouvernement romain, 332, 344, 359, 424, 546; il s’attache au cardinal de Richelieu, 516; est fait cardinal, 518; négocie un traité entre le gouvernement français et le prince Thomas de Savoie, 544; appuie Richelieu auprès du roi, 564; suit le roi h Paris, 567 ; négocie avec le duc de Bouillon l’abandon de Sedan à la Franco, 570; est appelé au conseil par Louis xiii, 582 ; lui inspire des mesures de clémence, 583 ; est membre du conseil de régence, 584 ; y renonce, 588 ; est premier ministre, 589. — Fait recevoir la bulle qui condamne Jansénius par le clergé de France, XII, 102; et par le parlement, 407; impose le formulain aux gensd’Èglise, 4 47 ; sa position auprès d’Anne d’Autriche, 458 ; il gagne le duc d'Orléans et le prince de Condé, 459; résiste aux prétentions des princes, des grands seigneurs, 469; et des grandes dames, 470; échappe à une embuscade du duc de 'Beaufort, 474; met Turenne à la tête de l’armée d’Allemagne, 174; son administration financière, 477 et suiv.; ce qu’il fait pour le roi d’Angleterre engagé dans la guerre civile, 487 et suiv.; il raccommode le duc de Parme avec le pape, 194; envoie le duc d'Enghien en Brisgau, 494; fait dominer la France sur la rive gauche du Rhin, 497, 498; fait accepter à la Suède et au Danemark la médiation do la France, 498; vend à la Franche-Comté la neutralité moyennant une rente de 40,000 écus à son profit, ibid.; embarras financiers où il tombe et commencement de sa longue lutte contre le parlement, 200 et suiv.; il rond h la duchesse de Savoie les places occupées par les troupes françaises, 204; traite avec la Hollande, 24 1 noie; suspend les opérations militaires de Turenne, 246; traite avec la Bavière, 249; envoie contre les possessions des Espagnols on Toscane une expédition qui échoue, 220 et suiv.; ses prétentions au congrès de
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Weslphalie, 1ï4,,î30; négocialions pour les soutenir, Î30 à Î37; il envoie le duc d'Enghien, devenu prince doCondé, en Catalogne, ibiJ. et suiv.; intervient dans l’insurrection napolitaine d'une manière insuffisante, Ïi9 et suiv.; suite des négociations de Weslphalie, S53 ; il rappelle Condé de Catalogne ; comment il le remplace, *56 ; revers en Flandre, puis grands succès, *39 et suiv.; paix do Weslphalie, 263 et suiv.; nouveaux embarras financiers, nouvelles discussions avec le parlement, commencement de la Fronde, *72 et suiv., *88 et suiv.; arrestation du conseiller Broussel et de deux présidents, et suites de celte mesure, *94, *96, *99, 300; il s’installe à Ruel avec la reine, 30* ; exile Châleauneuf, emprisonne Chavigni, 303 ; il est peu estimé, pourquoi, 309, 310; plan de campagne qu’il adopte contre Paris, 31 1; il se relire à Saint-Germain, 31*; arrêt du parlement contre lui, 313; convocation sans résultat des États-Généraux, 318 ; moiarinadet. 31 9 ; conférences do Ruel , 3*6 ; paix do Ruel, 3*9 et suiv.; entreprise avortée sur Cambrai, 335; il rentre à Paris, 339; discussions avec le prince de Condé, querelles, raccommodements, intrigues, nouvelles querelles, 340, 345 etsuiv.; il le fait arrêter et emprisonner avec son frère et son beau-frère, 347, 348; va pacifier la Normandie, 350; la Bourgogne, ibid.; va h Compiegne, 354; rentre à Paris, 355; part pour laGuicnne, ibid.; s’arrête à Libourne, 357 ; entre à Bordeaux, 361 ; revient à Fontainebleau, 36*; refuse le chapeau do cardinal au coadjuteur, ibid.; se rend à l'armée devant Relhcl, 363; rentre h Paris, 365; est attaqué plus vivement que jamais, ibid. et suiv.; se retire à Saint-Germain, 368; va délivrer les princes, puis sort de France, 370, 371; conseille la reine du fond de son exil, 376, 377; déclaration royale contre lui, 380; est chargé de négocier avec l’Espagne, 383; lève des soldats et rentre en France, 388 et suiv.; arrive à Poitiers et reprend la direction des affaires, 393, 394; ramène la cour à Angers, 395; à Blois, h Gicn, 397; à Sulli, 400; h Sens, Melun, Corbeil, Saint-Germain, 40* ; à Melun, 406; à Saint-Denis, 410; voit de Charonne le combat du faubourg Sainl^Antoino, 41 î; établit la cour à Pontoise, 4*0, '4**; se rend à Bouillon, 425; fait une campagne avec Turenne, puis revient à Paris, 441, 44*, 444; est-il l’époux secret d’Anne d’Aulriebe? 451 nota; son avidité, ses concussions, 451 , 45* ; il marie une de ses nièces avec le prince de Conti, 458; prend le gouvernement de l’Alsace, 459 ; donne au duc de Guise les moyens d’attaquer Naples, 464; désordre où il laisse tomber les finances; expédients qu’il emploie, 460 et suiv.; traité de paix et de commerce avec l’Angleterre, 478; négociations avec l’Espagne, 480 et suiv.; nouveaux embarras Cnan-
ciers, 485 etsurv.; alliance offensive avec l'Angleterre, 488; il spécule sur la nourriture des troupes, 494; flatte Cromwell, 497; veut se lliire passer pour un grand capitaine, ibid.; traite avec l'électeur de Brandebourg et l’électeur palatin, 503 ; campagne diplomatique pour l'élection de l'empereur, 505 et suiv.; alliance du Rhin pour le maintien delà paix de Westphalie, SIO, 514; négociations préparatoires do la paix des Pyrénées. 511 et suiv.; il empêche le roi d'épouser Marie Mancini, 5(6 et suiv.; négociations do l'Ile des Faisans, 518 et suiv.; il asservit la municipalité do Marseille, 531; fait raser les fortifications d’Orange, 533; médiation entre le Danemark et la Suède, 537 et suiv.; il envoie au secours des Vénitiens une expédition qui échoue, 541 ; fait contre Alger et Tunis une démonstration sans résultat, 54!; prépare Louis xiv à régner, 544; rend le Barrois au duc de Lorraine, 547 ; son testament, ibid.; sa mort, 549.
.Mazariis (Michel), frère du ministre, archevêque d’Aix, n'obtient pas le cardinalat, Xlf, !19; commando pendant trois mois l'armco de Catalogne, !56.
Mazamki (Armand do La Porte, duc de), fils du maréchal de La Mcilleraie. Mariage d'où lui vient son duché et sa fortune, XII, 548.
Meaux adopte la constitution communale do Soissons, III, !Gt. — Est occupée par les Jacques et reprise par le comte do Foix, aidé du captai de Buch, V, 197. — Prise par le roi d'Angleterre Henri v, VI, 78, 79, 80, 81; reprise par les Français, 377. — Voit tes premiers succès de la Réforme religieuse, la première persécution et le premier bûcher, VIII, 148 et suiv.
Meaux (traite do) entre Louis ix et Raimond vu, comte do Toulouse, IV, 148.
Médavi, chef d'un corps d'armée français, bat le prince de Hesse ù Castiglione et concourt è la défense du Milanais, XIV, 4G6.
Médicis (Côme de), VII, !3i. .
Mkdicis (Laurent de), VH, Î3Î, 248, 44!.
MÉnicis (Pierre de) succède à son père Laurent, VII, !49; s’allie au roi de Naples, ibid.; refuse le passage aux Français, i'ii\ leur livre la Toscane, !59; est chassé par les Florentins, ibid.; meurt, 34G.
Médicis (Julien de), frère de Pierre, rentre à Florence, VII, 410, 411; commande l’armée du pape, 443; négocie avec François i", 451.
Médicis (Hippolyte de) est chargé du gouvernement de Florence, VIII, 49 nota; est chassé do cette ville, 10!; rétabli, et devient grand-duc héréditaire, 120 et suiv.
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Mkdicis [Alexandre dej, neveu de Clément vu, YIII, 49 noU; e^l chassé de Florence, lOî.
MÉnicis (Jean do), dit le grand diable, YIII, 63.
Médicis (Catherine de) épouse Henri, second 61s do François i", YIII, 478, 179; devient reine; sa position à la cour, 361; elle est régente l>ondant une expédition d'Henri ii, 413; harangue l'assemblée du peuple à l'hôtel de ville, 437. — Sa position après la mort d'Henri ii, LX, 19; sa conduite dissimulée, S4, 43; elle fait donner les sceaux à Michel do L'Hospital, ibid.; parti qu’elle prend entre les Bourbons et les Guises, 60; elle est régente, 63; scs premiers arrangements, 64; son grand moyen d'influence sur les princes, 78; elle conduit Charles ix & un sermon huguenot, 80; réconcilie le prince de Condé et le duc de Guise, 85; incline vers la tolérance, 87; colloque de Poissi, 96 et suiv.; ses efforts pour prévenir la guerre civile, H1, IIS; elle se relire avec ses enfants à Melun, à F'ontainebleau, ibid.; est ramonée à Yincennes par les catholiques, U7; entrevue de Thouri, 428; négociations, 129; elle suit l'armée catholique 4 Bourges, 434; négocie avec le prince de Condé, 444 ; sa disposition d'esprit pendant la bataille de Dreux, 448; elle s’efforce d'apaiser la guerre civile, 149 ; sa conduite après la mort de François do Guise, 453 et suiv.; traité d’Amboise, 455; difflcile à exécuter, 459 et suiv.; recouvrance du Havre, 163; elle fait déclarer la majorité de Charles ix, 166; incertitudes de sa politique, 477, 479; long voyage qU'elle fait avec son Qls, 483 à 489; conférences de Bayonne, 489 et suiv.; elle donne des secours au duc d'Albe, 24 4 ; se retire à Meaux devant les protestants insurgés, 216; y est bloquée, 218; demande des secours à l’Espagne, 219; fait donner la lieutenance-générale du royaume au duc d’Anjou, 223; se rend au camp des catholiques, 225; paix de Longjumeau, 227; elle éloigne le chancelier de L'Hospital, 237; commence la troisième guerre civile, 239 ; se rend en Lorraine, 248 ; en Poitou^ 259 ; retourne sur la Loire, 264; négocie, 262 et suiv.; paix de Saint-Germain, 263 ; ses dispositions après ce traité, 274 ; veut marier le duc d'Anjou avec la reine d'Angleterre, 278; demande pour lui la main de Marie Stuart et celle d'Élisabeth pour le duc d’Anjou, 294; scs procédés envers Jeanne d’Albret, 293; lutte d’influence entre elle et Coligni, 302 , 303; elle résout la Saint-Bartbélemi, 309; son rôle dans ce drame, 313 à 330; ses variations après le crime, 337, 345 et suiv.; accompagne jusqu’en Lorraine son &ls Henri parlant pour la Pologne, 366; rêve pour lui la seigneurie des Pays-Bas, 367; convoque une assemblée de notables 4 Saint-Germain, 372; lente de surprendre La
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Rochelle, 373; fait refuser au duc d'Alençon la lieutenance-générale, ibid.; complot de ce duc, La Môle et Coconas, 375 et suiv.; elle est de nouveau régente, 379; ce qu’elle fait pour l'industrie et les ans, 384
, et suiv.; ses premiers actes après la mort de Charles ix, 401 ; elle pousse Henri ni à la guerre, 407; veut faire étrangler deux maréchaux, 419; ramène le duc d'Alençon au devoir, ibid., 420,421, 426; s'installe au château de Blois, 439; revient aux idées pacifiques, 461; conférences de Nérac, 483, 483; voyage en Dauphiné, 486; en Guienne, paix de Fleix, 499; elle prétend au trône de Portugal, 310 et suiv.; fait envoyer des secours au duc d’Anjou en Brabant, 513; est gagnée par Henri de Guise, 534; pousse à la guerre contre l’Espagne, 537; négocie avec le duc de Guise, 544, 347, 532. — Avec le roi de Navarre, X, 21, 23, 24; se livre aux Guises et s’emploie pour eux, 51, 58, 60, 63, 70, 72; reste à Paris après la fuite du roi, 75; fait disgracier d’Épornon, 89; ce qu’clio dit à son fils après l’assassinat d'Henri do Guise, 113; sa mort, 116.
Ménicis (Côme de), duc de Florence, tente de surprendre Sienne, VIII, 438; reçoit de Philippe ii le territoire de cette république, 477 noie. — Envoie des secours aux catholiques de France, IX, 230.
Ménicis (Fernand de), grand-duc de Toscane; ses opérations do banque, X, 133, 393 note, 398 note; bons otBces qu’il rend à Henri iv, 134, 310, 379; il essaie de s’en payer en prenant les Iles de la rado de Marseille, et n’y peut réussir, 411, 417; voit ses bénéfices de banquier réduits par Sulli, 438; se réconcilie avec Henri iv, 497; est soupçonné d’avoir fait empoisonner Gabrielle d’Estrées, 502; négocie le mariage d’Henri iv avec sa nièce, Marie de Médicis, 504; l'épouse au nom do ce prince, 509.
MÉoicis (Jean de), frère du grand-duc de Toscane, s’empare du château d’If, X,411.
Mtcnicis (Marie de), nièce de Fernand, grand-duc de Toscane, X, 501; épouse Henri iv, 504, 509; sa situation entre son mari et la duchesse de Yemeuil, 511; ses amours, sa faiblesse pour Concini et Léonora Dori, 512, 555; elle noue des intrigues avec l'Espagne, 564; est nommée régente en cas d’absence du roi, 565; est sacrée à Saint- Denis, 567. — S’empare de la régence dès que Henri iv est mort, XI, 3,4,0; prodigue les faveurs aux grands de la cour, 7; désavoue le parlement qui a soutenu les droits du roi contre le pape, 14; abandonne la politique extérieure d’Henri iv, 15 et suiv.; rappelle Sulli, qui s’est éloigné, puis le renvoie, 21 et suiv.; prépare une double alliance de la famille royale de France avec celle d'Espagne, 33 et
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8uiv.; ses faiblesses pour Concini, 41, 55; et pour les princes révoltés, qu’elle soumet néanmoins quand elle est poussée à bout, 44 et suiv.; son attitude pendant les Étals-Généraux de 1614, 55 à 86; et en face du parlement, qui fait des remontrances, 90; elle accomplit les mariages espagnols, 92 et suiv.; négocie et s'accommode avec les princes insurgés, 97; se sert des uns contre les autres, 101 et suiv.; son attitude après la mort do Concini , 117; sa retraite et son séjour à Blois, 120, 131, 139; elle s’évade, puis s’accommode, 140, 142; se fixe i Angers, 143; y devient le drapeau et le chef d’une guerre civile, 159, 160; traite avec le roi, 162; reprend place au conseil, 182; où elle est l’organe de Richelieu, 183, 184, 194, 199; accompagne en Picardie sa fille, Henriette-Marie, devenue reine d’Angleterre, 218 nota; cabale contre Richelieu, 277, 278, 290; est gouvernante, pendant l’absence du roi, des provinces situées au nord de la Loire, 292; maltraite fort le cardinal, 309; s’oppose autant qu’elle le peut à la guerre contre la Savoie, 328, 329; se ligue avec Anne d’Autriche contre Richelieu , 331 ; spécule sur la mort de son fils , qu’elle croit prochaine, 337; succombe h la Journit det Dupn, 342 h 348; va à Compiégne, puis s’enfuit en Belgique, 349, 354, 355; intrigue avec l'Espagne et tous les mécontents de France, 373, 374, 406, 409, 458; se relire en Hollande, puis en Angleterre, demande h rentrer en France, et ne l’obtient pas, 492, 493 ; cabale avec les mécontents réfugiés en Angleterre, 539 ; meurt à Cologne, 571 .
Médicis (Jean Gaston), grènd-duc de Toscane, le dernier des Médicis, XV, 159, épuisé par la débauche, 199; meurt, 205.
Medika-Sidonia [le duc de), amiral de l'invincible Armada, X, 92 et suiv.
Meuina-Sidoma (le duc de), capitaine-général d’Andalousie, prépare une insurrection dans cette province, XI, 539.
Médina ( le duc de), vice-roi de Naples, opprime et ruine ses admini»liés, XII, 245.
Mébéhet IV, sultan. Difficultés entre lui et la France, XUI, 591. — Il est renversé du trône par son armée, XIV, 77.
Mêbémet-Effendi, ambassadeur du sultan en France, XV, 104, 105.
Meigbet, philologue, VIII, 143.
Meilleraie (de La), grand-maître de l’artillerie après Sulli, assiège Dole, XI, 447, 448; prend Hesdin, 495; est fait maréchal, 496; prend Arras, 522 et suiv.; prend Aire, mais ne peut la conserver, 549; prend Collioure, assiège Perpignan, 558, 559; a le gouvernement de Bretagne, 582, 586. — Fait une campagne en Flandre avec le duc
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d’Orléans, XII , 191; va prendre en Italie Piombino et Porto Longone, 121 , 111 ; est surintendant des finances, 189; combat les émeutes dans Paris, 195, 196, 197, 198 ; quitte les finances, 3i4; prend Vaires, en Guienne, et en fait pendre le commandant, 357; attaque Bordeaux, 359; est chargé de garder à Nantes le cardinal de Retz, son cousin, et le laisse évader, 465.
Mélanchtbon s'unit à Luther, VII, 515. — Assiste à la diète d'Augsbourg, VIII, 463, 464; correspond avec la reine de Navarre, 481; approuve la persécution des anabaptistes, 497; représente les luthériens h Ratisbonne, 340; autorise la bigamie du landgrave de Hesse, 314 note; dénonce le livre de Michel Servet au sénat de Venise, 483 ; approuve son supplice, 486.
Melander , général en chef de l’armée autrichienne , est battu et tué h
• Zusmarshausen, XII, 158.
Meldes. Leur territoire est compris dans la province lugdunaise, I, 496; peuple autonome, 199.
Mblendez'de Avila [D. Pedro) détruit les établissements français dans la Caroline, IX, 186 note.
MéusiNDE, fille de Beaudouin ii, roi de Jérusalem, épouse Foulques v, comte d’Anjou, III, 196; régente après la mort de son mari, demande les secours de l’Occident, 417.
Mello (don Francisco de), gouverneur de la Belgique, bat le maréchal de Guiche h Honnecourt, XI, 664, 565; ne profile pas de ce succès, 574. — Investit Rocroi, XII, 461; est défait par le duc d'Enghien, 463 etsuiv.
Melun. Siège et prise de cette ville par le roi d'Angleterre Henri v, VI, 70.
Melun (Guillaume de), dit le Charpentier, est délivré par Godefroi de Bouillon, III, 477; quitte l’armée des croisés su siège d’Antioche, 485; est ramené par Tancrède, 486.
Melun (Charles de), bailli de Sens, confident intime de Louis xi , VI , 557; lieutenant-général dans l’Ile-de-France, 560; est destitué, 565. — Heurt, VII, 4 1.
MéLUSiNE, IX, 445.
Ménage, linguiste, XII, 4 16.
Ménager, membre du conseil du commerce, porte les propositions do Louis XIV è Londres, XIV, 540; est ambassadeur è Utrccht, 548.
Ménapes, peuple belge. Ils entrent dans la ligue contre César, I, 448; prennent part au soulèvement de l’Armorique, 4 51 ; leur territoire est
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envahi par les Germains, 156; dévasté par les Romains, 164; auxquels ils se soumettent, ibid.
MENDELSSonN (Mosès), philosophe juif, XVI, 565 note.
BIexdoça (Bernardine do), ambassadeur d’Espagne k Paris, IX, 530 note, 54Î; somme Henri iii de repousser les offres des Provincesünies, .'iiî; somme les Guise d’exécuter le traité de Joinville, 543.
X, 79; s’éUiblit au quartier-général de la Ligue, 133; est révoqué
ostensiblement, mais reste k Paris, 153; conseille au duc de Mayenne de proclamer le cardinal do Bourbon roi de Franco, 171; offre qu’il fait k la Ligue, au nom de son maître, 193; il rend le courage au duc de Mayenne, Î04; secours qu’il donne au peuple de Paris affamé, Ï18; il invente les pains d’ossements broyés, Sîl; obtient 1 iolroduclion dans Paris des troupes espagnoles , 444 ; va conférer k Reims avec les chefs de la Ligue, Î48. •
Menooça (don Inigo de), docteur en droit, annexé k l’ambassade espagnole, X, 307, 313; argumente contre la loi salique, 317.
Men-Hibs, I, 149 et suiv.
Mentzel, partisan autrichien, envahit la Lorraine, et périt devant Sarrebrück, XV, *63, S6û.
ItlEBCAnEB, routier basque, se met au sen'ice do Richard Cœur-de-Lion, 111, 554; assiège lo'chàteau do Chalus, le prend, et fait pondre l’arbalétrier qui a tué le roi d’Angleterre, 556, 557; est mis k mort par les bourgeois do Bordeaux, 560.
Merci, général wallon au servie© de la Bavière, défait les Français en Sou!ibo,Xll, 174; prend Frey^urg, 194; est repoussé par le duc d Enghien et le vicomte de Turenne, dont il ne peut arrêter les progrès. 195 k 198; bal Turenne k Marienthal, Î06; est tué k Nordlinghon, *08, *09.
Mebci (général comte de) passe le Rhin, est battu en Alsace, rotoumo en Souabe, XIV, 518, 519. — Descend on Italie, k la tète d’une armée impériale, et y trouve la mort, XV, 185, 186.
Mebcieb, maître d’écolo, suspect de calvinisme, est poignardé par deux ligueurs, X, 76 nota.
MencoEVR (le duo do), de la maison do Lorraine, IX, 533; est gouverneur do la Bretagne qu’il soulève contre Henri iii, 546. — Attaque le Poitou, d’où le prince de Condé le repousse, X, 1* ; se soulève do nouveau contre le roi, 14* ; bat le comte do Soissons, 15*; appelle les Espagnols en BreUgno, *36, *37 ; bat les princes de Conli cl de Dorobos, *86; continue la lutte après le sacre d’Henri iv, 359, 360;
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signe une trêve, 378; recommence la guerre, 410, 414; se soumet définitivement, 417, 420.
Merc(KIIr (le duc de), fils aîné de César de Vendôme, XI, 539, 583. — Est du parti des Importants, XII, 160; son père demande pour lui la main d'une nièce de Mazarin, 336; il est envoyé en Catalogne avec le titre de vice-roi et n'y brille pas, 362; épouse Anne Marlinozzi, 389; est gouverneur de Provence, 436 ; attaque les franchises municipales de Marseille, 533.
Mercoëcr (duc de), fils du précédent, petit-neveu de Mazarin, XII,
Mercuriales, VIII, 495 deuxièmt mots; mercuriale de 1559, 495 et suiv.
Mercurino de Gattinara, Piémontais, dirige les affaires espagnoles, VIII, 6; refuse de sceller le traité de Madrid, 89; convoque la diète d’Augsbourg, 162; meurt, 163.
Méré (Poltrot de), gentilhomme de l’Angoumois, assassine le duc François de Guise, IX, 151, 152; son procès et sou supplice, 153, 155.
Merlin, Merzin, Merzen, Mercure gaulois, 1, 73, 71. — Transformation de ce type par le néo-druidisme, III, 358 et suiv. — Prophétio de Merlin appliquée à Jeanne Darc, VI, 136.
Merlin, ministre protestant, attaché à l’amiral Coligni, IX, 322.
Méroracd ou MÉLOBAun, chef d’une trihu franke et comte des domestiques de l’empereur Gratien, ses services à la bataille d'Argentaria, I, 32’1 ; il devient consul, ibid.; puis maître des milices, et périt avec Gratien, 323.
Méroflède, suivante d’Ingoberghe, concubine du roi Ilaribert, puis sa femme, II, 40.
Mérowig, Mérowingiens. Puissance de celte famille, I, 365.
Mérowic, roi de la principale tribu salienne, I, 370; combat avec Aétius contre les Huns aux Champs catalauniques, 375.
Mérowig, fils do Ililpcrik, épouse Brunehilde, II, 63; se fie èson père, ibid.; qui veut le faire ordonner prêtre, sa fuite, ses aventures, sa mort tragique et mystérieuse, 65 à 68.
Mérowig, fils do Cblother ii, est pris à la bataille d’Étampes et mis il mort, II, 1 10.
Mersenne (le Père) dénonce les progrès de l’athéisme en France, XII, 5; publie quelques ouvrages de Galilée, 16.
Méru (le seigneur de), fils du connétable Anne de Montmorenci, propose le mariage de Marguerite de France avec le roi de Navarre, IX, 273 ; a du penchant pour les huguenots, .369. ‘
toî TABLE ANALYTIQUE [MIC]
Mesmer, médecin allemand, importe en France le Vagnétismt animal, XVI, 5Î8.
Mesmes (Henri de), seigneur de Malassise, négociateur du traité de Saint-Germain, IX, Î70.
Mesmes (de), lieutenant civil, député do Paris aux États-Généraux de 4CI4, y fait décider qu'on demandera l'abolition complète de la vénalité des chargos,Xl, 57 ; soutient la dignité du tiers éUt contre l’arrogance de la noblesse, 60, 61; pK-sidenl au parlement, y fait une violente sortie contre le cardinal de Richelieu, 453. Se récrie contre la proposition d'ouïr au parlement l’envoyé espagnol, XII, 3ÎÎ; décide le premier président Molé h signer la paix de Ruel, 330.
Mesmes (de), premier président au parlement de Paris, reçoit le testament de Louis xiv, XIV, 611. — Est partisan du duc du Maine, XV, 3; veut faire des remontrances au lit do justice de 1718 et ne peut se faire écouter, 46.
Massagêtes. Ils chassent les Scythes do la Ilaute-Asie, 1, 1 3.
Messance, statisticien. Son évaluation de la population de la France , XVI, Î36.
Messier, astronome, publie le Catalogue des Nébuleuses, XVI, 19. Métezeau, architecte do Louis xiii, imagine la digue de La Rochelle, XI, S74.
Mbtiiwen (Methuen), ambassadeur d'Angleterre en Portugal, négociateur du traité de commerce qui porte son nom, XIV, 574.
Mettrie (La), médecin de Frédéric ii, athée, combattu par Voltaire, XVI, î.
Metz. Forme de l’élection des magistrats municipaux dans cette ville, III, ÎÎ8 note, 5Î0 note. — Elle est réunie à la France, VIII, 414; assiégée sans succès par Charles-Quint , 421 et suiv. — Chambre de réunion instituée par Louis xiv, XIII, 578.
Meulan (le comte de), III, 198 nota; soutient les Normands révoltés contre le roi d’Angleterre, 284.
Meü>g (Léon, châtelain de), est vaincu par Louis le Gros et tué, III,
Mecsmer, savant français, XVI, 520.
Meyrargves, gentilhomme provençal, est condamné à mort pour haute trahison, X, 541 .
Mézerai (Eudes do), historien, XII, 72 note.
Mézières (siégé de), VIII, 12.
Miciiau (code), XI, 293, 294.
MicuAi'DiÈRE (La}, statisticien. Son évaluation de la population de la Franco, XVI, 836.
Michel le Bègue, empereur de Constantinople. Sa démarche contre le culte des images, II, 379.
Michel Paléologue, empereur grec, reprend Constantinople sur les Latins, IV, 3t7; réunit l'église grecque à l’église latine, 334; est excommunié par le pape Martin iv, 373.
Michel de Céline, général des franciscains, adopte les opinions des ipirituels. Y, 49; est déposé, 84.
Michel-Ange, peintre, sculpteur, architecte et poète iLalicn, VU, 466 et suiv. — Défend glorieusement sa patrie assiégée, VIII, 4 21.
Michel Fedorowitz, tzar do Russie, est contraint par Gustave-Adolphe à signer une trêve do quarante ans, XI, 313; fait un traité de commerce avec la Franco, 317.
.Michel Wiesnowiczki, roi de Pologne, XIII, 324 note; épouse une sœur de l'empereur, 338; se montre indigne du trône, 384.
Midi (Nicole), docteur do l’Université, VI, 250; un dos juges de Jeanne Darc, 275, 284, 297; harangue, au nom de l’Université, Charles- vu entrant à Paris, 367.
Mignard (Pierre), peintre, décore lo dôme du Val-de-GrJco, XIII, 229. — Portraitiste, directeur de la peinture après Lebrun, XIV, 236.
Mignon (Nicole) conspire contre Henri iv, X, 507 note.
Mignot (l’abbé), neveu do Voltaire, fait inhumer le corps de son oncle dans l’abbajo de Scolliércs, XVI, 397.
Miguel (dom), fils du roi do Portugal et petit-fils do Ferdinand le Catholique, meurt en bas âge; conséquences do sa mort, VII, 332.
Mil (l’an). Croyance populaire touchant cette date et scs effets, III, 37 et suiv.
Miles de Dormans, chancelier; harangue qu’il adresse aux bourgeois de Paris, V, 343.
Milice. Ce qu’elle était sous Louis xivctsa réorganisation en 4726, XV, 440. •
Milon, légat à lalere du pape Innocent iii, absout d’abord lo comte do Toulouse, IV, 29 et 30; puis l'excommunie et jette l’interdit sur ses domaines, 39.
Miltitz, cliambellan du pape, porle au duc de Saxe la Itoie d'or, cl confère avec Luther, VII, 522.
Minard, président do la grand'chambre, trahit le secret des délibérations du parlement, VIII, 498. — Est assassiné, IX, 30.
Minas (Las), général portugais, entre en Espagne et s’empare de Madrid,
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XIV, iô5; se retire à Valence, 4G9; est battu et blessé à Almanza ol se replie vers les bouches de l'Èbre, 473, 474.
Minguetièrr (le capitaine La], envoyé par Coligni aux Antilles, est dénoncé aux Es|iagnols, surpris par eux et accablé, IX, 302 noie.
Miollans, chambellan de Charles viii, travaille à la délivrance du duc d'Orléans, VII, ÎI6.
Mirabeau (le marquis de), économiste et persécuteur de son ûls, XVI, 180 nota; fait de vains efforts pour attirer Rousseau dans le camp économiste, Ï93; comment il qualiüe Maurepas, 317; comment il traite son fils aîné, 536; son opinion sur la réunion de l'assemblée des Notables, 568 noie. *
Mirabeau (comte de), fils du précédent, élève et victime de son père, XVI, 180 note; ce qu'il écrit sur J. -J. Rousseau, 40J, note; adversaire vicient de Necker, 491 note; il attire Lagrange on France, 518; Lettre sur Cagliostro et Lavater, écrite par lui è la demande du roi do Prusse, 534 note; parti qu’il croit pouvoir tirer de la franc-maçonnerie, 535; son génie ses vices, ses malheurs, ses premiers ouvrages, ses projets, ibij. et suiv.; il soutient Calonne de sa plume, 538; reproche qu'il lui fait, 539; il amène par des brochures la baisse des actions do trois compagnies financières, 546; voit supprimer deux de ces brochures, ibid; voyage en Prusse, et y décide le roi è l'émancipation civile des juifs, 565; suggère è Calonne l'idée d'assembler les Notables, 568; attaque Necker avec virulence, 582 ; excite les parlementaires à exiger la convocation des Etats-Généraux pour 1789, 594; croit la Révolution facile, 606 note; écrit qu’il publie sur les questions débattues préalablement aux élections, 624; élections de Provence; repoussé par la noblesse, il est élu par le tiers état, 630 et suiv.; combat la théorie des mandata impératifs, 651 note; fait voter par le tiers une adjuration au clergé, 653; lui propose de s'intituler: Assemblée des représentants du peuple, 656.
Mirabel, Mirabello (le marquis de), ambassadeur d’Espagne, XI, 225, 275 note; cabalè contre Richelieu, 331, 345; reçoit défense de sa présenter chez la reine, 347.
Miraubeau (le seigneur de], député de la noblesse de Saintonge aux États-Généraux de 1576, et le seul huguenot qui s'y rende, IX, 445 note; y proteste contre le vote de son ordre sur la question religieuse,
Mirandole (Pic de la), VH, 232.
Mibepoix (le duc de), lieutenant-général du Languedoc. Marché qu'il olîre k un protestant mis au bagne, XV, 444.
Mirlavai'D, trésorier des grains au compte de sa Majesté, XVI, 298.
Miron, médecin du duc d'Anjou, roi de Pologne, IX, 309, 419, 534.
UiRON (Fran(ois) , prévôt des marchands sous Henri iv, achève l'holel de ville de Paris, XI, 52.
Miron (Robert), frère du précédent, prévôt des marchands après lui, préside le tiers aux États-Généraux de 1614, XI, 52; attaque les privilèges du clergé et de la noblesse, 54 note; soutient l'article du tiers qui établit l'indépendance de la couronne, 72; son discours en présentant le cahier de son ordre, 84.
MiSSI DOMINICI, 11, 277.
Mites (Richard), bourgeois de Rouen, meurt victime de son attachement à la cause française, VI, 218.
Mocemgo, doge de Venise, y reçoit Henri iii revenant de Pologne, IX, 404.
Mocenigo (Jean), ambassadeur de Venise en France, X, 189.
Moeurs des Gaulois, I, 30 à 87; 91 et suiv.; 133 et suiv., 202, 203; des Germains, 207 à 216; des Gaulois au ii* siècle, 244 et suiv. — Moeurs chevaleresques, III, 333 à 400 passim. — Mœurs de la Provence et du Languedoc vers la fin du xii' siècle, IV, 16 et suiv. — Mœursdu clergé au commencement du xvi* siècle, VII, 465; mœurs de la cour et des grands, 478, 479. — Au xvii* siècle, XII, 120 et suiv. — XIII, 155 et suiv. — Au xviii* siècle, XV, 52, 53, 337 et suiv. — XVI, 154.
Mokranowski (Ic.s), magnats polonais. Ce qu'ils veulent pour la Pologne, XVI, 256.
Molai (Jacques de), grand-mattre du Temple, est attiré è Paris par Philippe le Bel, IV, 471; son arrestation, 472; son interrogatoire, 486 et suiv.; son jugement et son supplice, 504, 505.
Molanus, directeur des églises consistoriales de Hanovre, sa correspondance avec l'évèquo de Neustadt et Bossuet, XIV, 291 .
Molard (le sire du), l’un des chefs de l'infanterie française, VII, 372, combat à Ravenne, et y périt, 405, 406.
.Mole (de La) porto au comte de Tende l'ordre de massacrer les huguenots de Provence, IX, 341; sa part dans la conspiration du duc d'Alençon, son procès, sa mort, 375 et suiv.
Mole, conseiller au parlement, est élu procureur-général après l'épuration des Seize, X, 1 28. — Oppose la loi Salique aux propositions espagnoles, 316; en défend le principe avec énergie, 322; négocie la reddition de Paris à Henri iv, 349 note.
Mole (.Mathieu), procureur- général, XI, 123 note ; est réprimandé
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par Louis xiii, pour avoir voulu arrêter le duc de Luyncs dans ses cruaulés, 13Î noie; travaille au code Michau avec le garde des sceaux Marillac, Î94 note; revendique pour le parlement l’instruction du procès du maréchal de Marillac, 375. — Poursuit et fait bannir des physiciens qui ont combattu la doctrine d'Aristote, XII, 13; premier président, 201; résiste d'abord aux conseillers des enquêtes, puis se joint à eux, ibid.; cherche en vain h concilier les prétentions do la cour et celles du parlement, 281 ; conduit au Palais-Boyal la députation du parlement, 283; demande le retour des conseillers arrêtés, 298; obtient des concessions à la suite d’une émeute, 299, 300; signe l’arrêt du parlement contre Mazarin, 314 court de grands dangers dans une émeute, et y échappe par son sang-froid, 323; signe la paix malgré le parlement, et la lui fuit accepter, 330, 331; intervient en faveur des princes de Condé, 365, 367; dénonce les menaces do l’assemblée de la noblesse, 374; est un moment garde des sceaux, 373; blâme sévèrement la conduite du prince do Condé, 378; et, on général, CÆlle des princes du sang, 388; met une émeute en fuite par sa seule vue, ibid.; va rejoindre la cour à Poitiers, 390; se présente à la tête du conseil du roi, à la porte d’Orléans, et n’y peut entrer, 396; est garde des sceaux, 419; préside la fraction du parlement qui siège à Pontoise, 425; vend sa charge, 438 noie; meurt, 486 noie.
Molé, fils du précédent, pré.sident de la grand’chambro, complimente Mazarin, au nom du parlement, sur la paix des Pyrénées, XU, 536.
Molière (Poquelin do) fait jouer, au théâtre du Petit-Bourbon, les Précieuses ridicules, XII, 537. — A Vaux, les Fâcheux, XIII, 30; est pensionné par Louis xiv, 160 noie; sa vie, scs œuvres, 180 à 187, 196 et suiv.; curieuse appréciation de Tartufe par un curé, 638.
Molière, musicien français, XIII, 194 note.
Molina, jésuite, auteur du livre intitulé : Uberi arbitra cum gratiœ donis concordia, X, 531. —XII, 80; est malmené par Biaise Pascal. 105.
Molinet, chroniqueur poète. Vil, 351 .
Molinisme, XII, 80 et suiv.
Molinos, mystique espagnol, est dénoncé à Rome par Louis xiv, et condamné à une prison perpétuelle, XIV, 314.
Monaco (prince de) chasse les Espagnols, se met sous la protection de la France, est fait duc de Valentinois, XI, 530.
Moncade (Hugues de), amiral espagnol, est battu par André Doria et l'amiral de La Fayette, VIII, 56 ; iwr le marquis de Saluces, et pris, 61 ; est vice-roi de Naples, 108; battu et tué près do Salerne, 109.
Moncontol'r (bataille de), IX, 256 et suiv.
MON
Mondejeü, gouverneur d'Arras, défend bravement celte place, XII, 46t.
Moneins (le comte de), lieutenant du roi de Navarre dans le gouvernement de Guienne, est assassiné à Bordeaux dans une révolte, VIII,
Monge, savant français, XVI, 5t9, 3î0.
Monk, amiral anglais, XII, 473 ; général, restaure la royauté en Angleterre, 640, 541. — Est battu sur mer par Ruyter, XIII, 310; revient à la charge avec un meilleur succès, 3tt.
Monhodth (duc de), fils naturel de Charles ii, amène h Louis xiv une brigade anglaise auxiliaire, XIII, 392; soutient et excite le parti de l'opposition, 572. — Est emprisonné, achète lâchement son pardôn, et se retire en Hollande, XIV, 31 ; tente de soulever l’Angleterre, échoue, est décapité, 32, 33.
Monnaies. Gauloises, I, 90, 138 noie, 153 note, 167 noie. — Mérovingiennes, II, 22; carlovingiennes, 240. — Réforme des monnaies sous Louis IX, IV, 311; opérations sur les monnaies de Philippe le Bel, 405, 463, 464, 502, 503, 504. — De Philippe vi, V, 12, 68, 116; du roi Jean, 120, 121; valeur de la livre en 1355, 138 no/«; que le roi s'engage à ne plus altérer, 140; altérations nouvelles, 218. — Variations des monnaies sous Charles vu, VI, 375; on remet un peu d'ordre dans le système monétaire, 426. — Monnaies sous François r', VIII, 128. — Sous Henri iv, X, 440. — Opérations de Chamillart, XIV, 484 et suiv. ; do Desmaretz, 595. — Du duc de Noailles, XV, 18; de Law, 41, 42, 57, 58; la monnaie fixée pour toujours, 58.
Monnerat, victime innocente des agents de la ferme des gabelles et du conseil d'Ëtat, XVI, 355 note.
Monot (le père), jésuite, confesseur de la duchesse de Savoie, cabale contre le cardinal de Richelieu, XI, 474; excite sa pénitente contre la France, 481 ; est mis en prison, 500.
Mons est assiégé et pris par Louis xiv en personne, XIV, 144; rendu à l’Espagne par le traité de Rysvvick, 231 .
Mons-en-Puelle (bataille de), IV, 455 et suiv.
âloNsiEUR. Première apparition do ce titre, IX, 472.
HonSigni, compositeur do musique, XVI, 157.
Mont-de-Piétë institué h Paris par Necker, XVI, 391 .
Montagu (Pierre de), évêque de Laon , provoque l'expulsion des oncles de Charles vi, V, 416 ; est empoisonné, 417.
Montagu (Jean, sire de) administre le royaume après l'expulsion des ondes de Charles vi, V, 417; s’enfuit, se réfugie à Avignon, 437;
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devient surintendant des finances; son luxe, son procès, son supplice, 604 et suiv.
Montagu, arclievèque de Sens, est tué à la bataille d’Azincourl, VI, ÎO.
Montagu, agent du roi d’Angleterre Charles ii, fait décréter d’accusation le lord chancelier, XIII, 57*. — Chancelier de l'échiquier, fonde la banque et réforme les monnaies d’Angleterre, XIV, *03, *04; relève le crédit, **l.
Montaigne (Michel de). Son œuvre, IX, 396 et suiv. ; il est maire de Bordeaux. 848. — Son opinion en matière de foi, X, *91 ; il conTertit Charron è sa philosophie, 490 no(«/ meurt, ibid.
BIontaigd, agent du duc do Buckingham et de la duchesse de Cl^ vreuse, est enlevé, par ordre du cardinal de Richelieu, sur le territoire lorrain, XI, *6* nolt.
Montal (de), gouverneur de Charleroi, défend vigoureusement cette place contre le prince d’Orange, XIII, 4tl ; bloque Mons, 631.
Montalehbebt d'Essé, capitaine français', défend Landrecies contre Charles-Ouint, VIII, *90 ; débarque en Écosse, 39* ; défend Térouenne et y périt, 4*8.
Montanvs. Sa doctrine hérétique, 1^*33. i
Moktabgis, assiégée par le comte de Warwick, est délivrée par Dunois et La Hire, VI, t1*, 1 13. -jii
Montaubas (siège de), XI, 177 et suiv.; démolition des fortifications de Montauban, 306.
Montaodan (Artus de), favori du duc de Bretagne, VI, BM.
Montacdan (le sire de) est fait amiral par Louis xi, VI, 517 ; prend la fuite & Montihéri, 66*; entre à propos dans Paris avec des troupes,
UoNTACBAN, chancelier de Bretagne, cqmbal le projet do mariage de la duchesse Anne avec Alain d’Albret, Vn, 21*; est témoin de son mariage avec Charles VIII, *19.
Montaosieb (duc do), type de Yhonnéu homnu, XII, 1*4. — Gouverneur du dauphin, fils de Louis xiv, XIII, *44; jadis huguenot, 267 nota.
Hontbabd, patrie de Buffon, XVI, *2.
Hontbakrei (prince de), ministre de la guerre, XVI, 428; est congé* dié, 451.
lioNTBAZON (la duchesse de) insulte la duchesse de Longueville, cabale et se fait exiler, XII, 170, 171 .
Montbéliabo (le comte de], se met sous la protection de la France, XI, 406.'
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Montbebon (le seigneur de), GU du connétable Atine do Montmorenci, est fait prisonnier à Saint-Quentin, VIII, 455. — Tué à Dreux, IX, 146.
Moktbrun, capitaine huguenot, soulève les paysans du Comtal Yenaissin contre le légal du pape, 47 ; se réfugie à Genève, 52 ; bat h Vauréas le comte de Suze, 437; arrête le baron des Adretr, 150; soulève le Dauphiné, 375; son irrétérenco envers Henri ni, 409 ; sa mort, 416.
Montbrün (Saint-André do), capitaine huguenot, défend Privas contre Louis XIII, XI, 301, 302.
Montcalm, général français, envoyé au Canada, XV, 482; enlève les trois forts d'Oswego, 486; prend le fort William-Henry, 525; repousse une armée anglaise très-supérieure en nombre, 535; demande des secours au gouvernement français dans les termes les plus pressants, 548, 349; meurt les armes à la main, en défendant Quebec, 550 et suiv.
Mo.ntciial, archevêque de Toulouse, président de l'assemblée du clergé, on est expulsé par décision royale, XI, 517. — Déclare authentique la possession des religieuses de Louviers, XIII, 83 noir.
Montchevreuil, témoin du mariage de Louis xiv avec M”" de Uaintenon, XIV, 35.
Hontclar (baron do), lieutenant-général, XIII, 510, 537; décide la reddition de Strasbourg au roi de France, 581 .
MONTEE AR, général espagnol, marche do la Toscane sur Naples, XV, 185; en chasse les Autrichiens, 191 ; se joint à l'armée franco-sarde pour assiéger Hantoue, 1 96 ; se replie sur Parme et la Toscane, 201 .
Mo.nte-Marciano (le duc de), général du pape, amène des auxiliaires au duc de Mayenne, X, 258 ; marche au secours de Rouen, qu'IIenri iv assiège, 277.
.Monteci'culi (Sebastiano do), échanson do dauphin François, est accusé de l'avoir empoisonné; son procès et son supplice, VIH, 239.
MoNTEceccLi (le comte de), officier italien au service de l'empereur; combat avec éclat à Zusmarsbausen, XII, 257. — Fait une campagne en Transylvanie et en Hongrie contre les Turcs, XIII, 294, 297; une campagne sur le Rhin, de concert avec l'électeur de Brandebourg, 408, 409, 410; autre campagne contre Turenne et avec le prince d'Orango, 430, 434 ; quitte le commandement pour cause de maladie, 440; le reprend, campagne contre Turenne et ses lieutenants, 473, 474 et suiv., 478, 481 ; campagne en Alsace contre le prince de Condé,
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Monteleone (lo due do), ambassadeur d’Espagne; travaille b la chute des ministres Yilleroi et Jeannin, XI, tOO; applaudit 'a ravenemont de Richelieu, 106.
Montelon (le seigneur de), chef de brigands, VIII, 41.
Monteuaïob, auteur do la Diana, X, 480.
Montereau. As.sassinat de Jean-sans-Peur sur le pont de cette ville, VI, 58 et suiv.; prise de la ville et du château par les Anglo-Bourguignon.s, 69 ; l'un et l'autre est repris par Charles vu, 365.
Montkreï, gouverneur des Pavs-Bas espagnols, prohibe l’importation dos e.iux-de-vio et produits manufacturés de la France, XIII, 36Î; décide son gouvernement b secourir la Hollande, 410; et b déclarer la guerre b la France, 43Ï; est battu en Roussillon, 514.
Montespan (M“ do), Xlll, 457 ; se fait donner lo revenu du monopole du tabac, que Colbert lui fait retirer, 469, noie; fait nommer son frère maréchal, 480; u’influc pas sur les affaires publiques, 607; se sépare de Louis xiv, puis s’on rapproche, 610; voit baisser son ascendant. ibid.; le perd tout b fait, 626.
MoNTESqciEU (Charles de Secondât, baron do). Ses penehanLs, ses facultés; son génie, XV, 365; son rang dans la magistrature, ses premiers travaux, 366; Lettres persanes, 367; il entre b l'Académie française, 370 ; le Temple de Gnide, ibid.; il voyage, ibid.; revient au château de la Brède, 407 ; Grandeur et décadence des Homains , Esprit des Lots, Essais sur le goût. Pensées diverses, mort do Montesquieu, 408 b 425. JIoNTESQEiou, assassin du prince de Condé, IX, 246.
Montesoliou (maréchal do) commande l’armco du Nord pendant la maladie du maréchal do Yillars, XIV, 529; lui suggère l’idée d’attaquer Denain, 565.
SIoNTFAUcox (le père), savant bénédictin, XIV, 254 — Son Anliguiié expliquée, XV, 351 ; ses Honuments de la monarchie française, ibid. Montferrand (Pierre de) , souldich do l'Estrade, VI, 451 ; conspire en faveur des Anglais, 480; est banni b perpétuité do la Guienne, 485. Montferrand, gouverneur de Bordeaux, y dirige lo massacre des protestants, IX, 339.
Montferrat (Guillaume, marquis de) va par mer b la troisième croisade, III, 440.
Montferrat (Conrad, marquis de) , prince do Tyr, est fait prisonnier avec Gui do Lusignan b la battaille do Tibériade, III, 526; dispute b Gui doLusignan le trône deJérusalom, 540, 544; sa mort attribuée par Philippe Auguste b Richard, 540.
Montferrat (Boniface, marquis de), chevalier errant, 111, 388 • est élu
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•chef (le la cinquième croisade, J568; devient roi de Macédoine, 571 ; est tué par les Bulgares, ibid., note.
MontpebiIat (Blanche de), régente de Savoie, reçoit Charles vin à Suze, VII, 257.
Montkebbat (le marquis do) marche avec Louis xii contre Gènes, VII,
Montfort (Amauri, comte de), guerroie alternativement pour et contre le roi de Eranco et le roi d’Angleterre, III, 214, 219, 275, 276, 279, 281, 284, 287.
Montfort (Simon, comte de) prend la croix à Arcis-sur-Aubo, III, 568. refuse de marcher sur Constantinople, et se rend directement en Palestine, 569, note. — Se croise contre les Albigeois, IV, 32 ; accepte les domaines du vicomte de Béziers, 37; ses succès et ses cruautés, 42 et suiv.; il bat à Muret le roi d’Aragon, 50 et suiv.; s’empare de tout le domaine du comte de Toulouse, 55; qui lui est adjugé presqu'en entier par le concile de Latran, 63 ; reçoit de Philippe-Auguste l’investiture du comté do Toulouse et du duché do Narbonne, 64; l>erd Beaucaire, 101 ; so venge sur Toulouse, 102, 103; la (lerd aussi, et périt en l’assiégeant, 104 et suiv.
Montfort (Amauri de), fils do Simon, est proclamé comte de Toulouse et vicomte do Béziers, IV, 1 07 ; ses revers, 1 08 et suiv., 1 1 7 et 1 1 8 ; il cède tous ses droits à. Louis vin, 118, 124; devient connétable do France, ibid.; prend la croix, 174; est fait prisonnier par les Sarrasins, 178.
Montfort (Simon de), fils du chef do la croisade contre les Albigeois, comte de Leicester, repousse les Pastoureaux de Bordeaux, IV, 247; réduit les Gascons insurgés, 255; son insurrection contre Henri ni, ses succès et ses revers, 316, 317.
Montfort (Jean do Bretagne, comte de) prétend à l’hériUigo do son frère Jean ni, duc de Bretagne, V, 56; s’en empare do force, 57; est cité devant la cour des pairs, comparait, s'enfuit, 58; traite avec Édouard ni, 59; défend Nantes, est fait prisonnier, 60; s’échappe, 73; meurt 74.
Montfort (Jean’de Bretagne, comte de). Dis du précédent. (Voy. jean iv.)
Montgolfier (les frères de), premiers inventeurs do la navigation aérienne, XVI, 520, 521 ; Joseph de Montgolfier y adapte un réchaud et une nacelle, ibid.
Montcouueri (Guillaume de) assassine Osbem, sénéchal de Normandie, et périt sous les coups de Barnon de Glotc, III, 81.
Montgouueri, seigneur de Lorges, blesse François i", VII, 503.
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Montgommeri (le comte de), fils du précédent, capitaine des gardes de Henri ii , le lue dans un tournoi, VIII , 801 . — Commande les protestants assiégés i Rouen, IX, 141; s'échappe quand la ville est prise, 14Î; est envoyé contre Pontoise, MO; sa campagne en Béarn, *38; arrêt rendu contre lui, 855; il se rallie à l’armée calviniste battue à Moncontour, 868 ; échappe à la Saint-Barthélemi, 388 ; tente de secourir par mer La Rochelle assiégée, 387 et suiv.; son expédition en Normandie, 375; sa captivité, sa mort, 379, 401, 408.
Montholon, garde des sceaux sous François i", X, 95 nota.
Montholon, fils du précédent, est fait garde des sceaux, X, 95; rend les sceaux à Henri iv, 178.
Montigni ( le maréchal de ) réduit la duchesse de Nevers à la soumission, XI, 110.
Moxtigni, géomètre, travaille avec César-François Cassini è la carte de France, XVI, 18.
Montjai (le seigneur de) s’unit au comte de Chartres contre Louis le Gros, 111, 818.
Montliiéei. Danger que la reine Blanche de Castille et Louis i\ courent auprès de celle ville, IV, 138. — Bataille de Monlihéri, VI,
Montujc (Biaise de) est envoyé en mission près de François i", VHI , 393; défend la ville de Sienne contre les impériaux, 438; la Campagne de Rome contre le duc d’.Mbg, 448 ; est fait colonel général de l’infanterie, 467. — Va pacifier la Guienne, et y commet des atrocités, IX, 106; combat avec succès les protestants à Toulouse, 187; en Guienne, 133, 136; organise contre eux une première ligue, 160; s’entretient avec le duc d’Albe, 198 nota; dénonce à la cour les mouvements des huguenots ,815; s’entend mal avec Danville, 863; se retire dans scs terres, 349; est fait maréchal par Henri iii, mais refuse de servir, 407 ; meurt, ibid. nota.
Montlvs (Jean de), évêque de Valence, ambassadeur de France, traite avec les insurgés d’Écosse et la reine d’Angleterre, IX, 48; défend, ii Fontainebleau, la cause des réformés, 50; fait un sermon calviniste, 80 ; rédige, pour la reine mère, une lettre adressée au pape, et tendant è la tolérance, 87; transige avec les docteurs calvinistes sur l’eucharistie, 100; va négocier à Orléans avec les protestants insurgés, 188; est cité devant le tribunal do l’inquisition, 169; son ambassade en Pologne, où il fait élire le duc d’Anjou, 306 note, 335, 345, 361, 368; accord qu’il fait conclure entre les protestants et les catholiques du Languedoc, 469.
SI
.Mumlic (Pierrc-Berlrand de), fds de Biaise. Son e.vpcdilion on Afrique, et sa morl, I.\, 407 note.
•Momluc do Balagm, bàlard de l'évôquc do Valence, gouverneur do Cambrai, chef ligueur, est ballu à Senlis, X, taO, 131 ; va renforcer le duc de Mayenne en Normandie, 180; négocie avec Henri iv, 34 i; se joint à lui pour assiéger Laon, 361 ; devient prince do Cambrai, 363; abuse de cotte position et la perd, 383, 386.
Montmob [do], conseiller d'Élat, tient chez lui des réunions scientifiques qui sont lo berceau de l’Academie dos sciences, XIII, 161 noie.
Momtmobenci [Boucliard, seigneur de). Plainte portée contre lui par l'abbé do Saint-Denis, son procès, guerres qu'il soutient contre le roi de France, III, 207, 213.
Montmobenci (lo siro de ) est au siège de Saint-Joan-d'Acre, III, 54fl.
Montuorenci [Mathieu de), connétable do Franco sous Louis viii, IV,
Montuorenci [Anne, seigneur de), maréchal, fait avec François i" la campagne de Pavie, VHI, 50 noie; où il est pris, 66; est chargé d’une mission près de Charles-Quint, 82; est racheté, 88; mauvais conseil qu'il donne à François i*',1IO; s’associe à la |>oIitique intolérante do Uuprat, 157; pousse le roi vers l'alliance autrichienne, 161; l’excite contre les protestants, 222, 223 noie; campagne défensive en Provence, 237, 238; campagne en Artois, 247 ; en Piémont, 248; il s'elTorce do réconcilier le roi et l’empereur, 250 ; assiste aux conférences d’Aigues- Mortes, 233; est fait connétable, 234; son influence, ibid.; il escorte Cliarlcs-Quint traversant la France, 238 et suiv.; est disgracié, 263 et suiv.; est remis à la tète des affaires et exploite la position, 360, 361, 306; ses cruautés à Bordeaux, 383 et suiv.; expédition on Lorraine, 414; en Alsace, 416; en Belgique, 436, 437; il décide Henri ii à une trêve, 446; campagne en Vermandois, bataille de Saint-Quentin, 433 et suiv.; il négocie le traité du Cateau-Cambrésis, 409; est en faveur plus que jamais, 471 , 473 ; ses violences contre le parlement et la Réforme, 499, 301. — Sa position après la mort d'Henri II, IX, 19, 21, 22; il rapporte au parlement l’affaire d’Amboisc, 42; assiste à l'assemblée des notables do Fontainebleau, 49; court à Orléans sur la nouvelle do la maladie do François ii, 01; reprend la direction des atfaires militaires, 64; empêche un violent éclat du roi do Navarre, 77, 78; triumvirat, 79, 81; il obtient du clergé un subside, 101; se relire de la cour, 103; s’empare de la personne du roi, 117; détruit les prêches protestants de Paris, ibid.; prend Bourges, 134; sauve Bernard de Palis^i, 136 note; ramène do Normandie à Paris l'arméo
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catholique, 1S3; esl fait prisonnier à Dreux, 146; men<^ à Orléans, 4 47; négocie le traité d’Amboise, 155; se réconcilié avec les Cliâtillon, 103; campagne en Normandie, 104; en Bric, ÎI6, 217, 219; bataille de Saint-Denis, où il est tué, 321.
Montmore.vci (François, duc de), Gis aîné du connétable Anne, défend Téroucnne, VIII, 428; échappe au désastre de Saint-Quentin, 455. — Est fait maréchal, IX, 22 ; prend, à la cour, le parti des Châtillon, 103, est gouverneur de Paris, 187; sa querelle avec les Guise, ibid.; qui est apaisée, 197; son ambassade auprès des chefs protestants, 210; il rétablit la bataille, à Saint-Denis, après la mort de son père, 222; est du parti des poli/iquM, 265; propose le mariage de Marguerite de France avec Henri de Navarre, 273; va protéger les huguenots do Rouen, 277; persuade à Coligni de se rendre 4 la cour, 283; est envoyé en ambassade auprès de la reine d’Angleterre, 294 ; empêche le massacre des huguenots dans l’Ile de France, 340; appuie les prétentions du duc d’Alençon, 373 ; est enfermé à Vincennes, 376; à la Bastille, 378, 419; travaille au rétablissement de la paix, 420; son mariage, ibid. noie, 426; sa mort, 471 nota.
Montmorenci (le duc de], d’abord seigneur de Damville, deuxième Gis du connétable Anne do Montmorenci, fait prisonnier, à la bataille de Dreux, le prince Louis de Condé, IX, 146; est gouverneur du Languedoc, où il persécute les huguenots, 187; combat ù Saint-Denis, en qualité de maréclml, 222 ; agit avec mollesse contre les huguenots du Midi, 354, 373; échappe aux embûches et au poison do la reine mère, 376; se ligue avec les protestants, et s’arme contre la cour, 402, 405; prend Saint-Gilles, Aigues-Mortes, est élu protecteur général des protestants et catholiques unis, 411 ; recouvre tous sus biens et charges par la paix de Moneiextr, 427 ; proteste contre les élections de 1.576, 439; reprend les armes, 452; repasse au parti do la cour, 46-5; s’empare du château de Beaucaire par trahison, 469; prend le titre de duc de Montmorenci-Damville, 498 ; se rapproche des protestants, 548. — Combat le parti catholique, X, 19 ; soutient la cause d’Henri iv, 192, 238; est fait connétable, 375; délivre la ville de Lyon, 376; assiège La Fère, 395 ; réclame sa Glle Charlotte, princesse de Condé, qui s’est enfuie ù Bruxelles, 556; est nommé membre du conseil de régence, 563. — Appelle Sulli au Louvre, après la mort d'ilcnri iv, XI, 5; meurt, 53.
Montuorenci (Henri, duc de) est baptisé à Paris, X, 409. — Gouverneur du Languedoc après son père, XI, 53 ; se range du coté du roi contre le parlement, 90; est amiral de France, et bat la ûolto
[mon; des matières.
rochclloise, 220, 221; vend sa démission do l'amirauté, 237, 2U; fait la guerre sans succès contre le duc de Rolian , 272 ; révèle au duc de Savoie les desseins du cardinal de Richelieu, 323; fait contre ce prince une brillante campagne, 329, 330; est fait maréchal, 3i6; sa rébellion, sa défaite et sa mort, 373, 37.i, 380, 383, 384, 388, 389.
Monthorenci (Charlotte do), épouse le prince Henri de Condé, est aimée d’Henri iv, et emmenée par son mari hors do France, X, 533, 536. — Cabale contre le cardinal de Richelieu, XI, 232; implore en vain la grâce de son frère, 389; est marraine de Louis xiv, 585. — Demande et obtient satisfaction pour sa fille insultée, XII, 170; s’échappe de Chantilli et vient demander au parlement do Paris que ses fils soient mis en jugement, 352; meurt, iftid.
Moxtmorenci-Bobtteville (le sieur de), vice-amiral do France, député aux États-Généraux do 1614, demande que l’on tienne dos vaisseaux armés sur les côtes de l'Océan, XI, 601 .
Monthorin (comte de), ministre des afiaires étrangères, XVI, 372; tente sans succès de faire rentrer Necker aux finances, 582, 583 ; soutient mal l'intérêt et l'honneur de la France dans la question hollandaise, 591, 592.
Montpellier. Institutions municipales de cette ville au moyen âge, III. 233. — Le roi d'Aragon D. Pedro ii en acquiert la seigneurie, IV, 20; Philippe tv se l’approprie, 400. — Louis xiii l'assiégo en personne; elle se rend et perd ses fortifications, XI, 189 et suiv.
âloNTPELLiER (le Seigneur de) est de la première croisade, III, 179.
Montpensier (Louis de Bourbon, duc de), Vlll, 303; court à Pierrepont pour s’opposer aux Espagnols, 453; est fait prisonnier à Suint- Quentin, 433. — Se livre au parti de Guiso, I.\, 36; faveurs qu’il en reçoit, 57; ombrasse le parti des triumvirs, 82 note; est gouverneur de r.Anjou et s'y couvre do crimes, 126, 133; lieutenant-général du roi en Saintonge, 136; encourage dans le Maine les excès des catholiques contre les protestants, 186; son entrevue avec le duc d’Albe, 192 note; il commande un corps d'armée contre les calvinistes, 241 ; combat â Jarnac, 245; à Moncontour, 257, 259; son rôle à la Saint-Barthélemi, 319, 324, 340; fait la guerre en Poitou, 376, 406, 415; est envoyé auprès du roi de Navarre et revient moins intolérant, 461, 462; meurt, 515.
Montpensier (François de Bourbon, d’abord dauphin d'Auvergne, puis duc de) signe la requête desGuises contre Coligni,IX,168;commando un corps de l’armée royale en Dauphiné, 376 ; opine au conseil on faveur de la tolérance, 402; va secourir en Flandre le duc d'Anjou, 313;
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échoue contre Orléans, 346; dissipe dans lo Poitou les levées do la. Ligue, 349. — Commande un corps d’armée contre les huguenots, X, 37; est fait gouverneur de Normandie, 83; assiste h la séance d'ouverture des seconds États do Blois, 100; bat les ligueurs en Normandie, 149; se rallie à Henri iv, 174, 176; lo suit on Normandie, 179; combat à Ivri, ÎOO; assiège Chartres, 244; meurt, 286.
Montpensier (la duchesse do), fille du duc François de Guise, femme en secondes noces, puis veuve de Louis do Bourbon, duc de Montpensicr, IX, 533; sa main est offerte au cardinal de Bourbon, ibiil.; — Sa haine, ses menées, ses entreprises contre Henri iii, X, 51, 52, 58; elle décide le duc do Mayenne à prendre les armes, 130; lettre écrite par elle sur le duc d’ Aumale et surprise par les huguenots, 132 noie; scs relations prétendues ou présumées avec Jacques Clément, 139; elle annonce par les rues de Paris le meurtre d’Henri iii, 168; presse le duc de Mayenne de prendçe la couronne, 170; le ramène h Paris après la bataille dTvri, 204; inspire les prédicateurs do la Ligue, 209 ; presse le retour do son frère après lo meurtre du président Brisson, 208 ; joue aux cartes avec Henri iv, 353 ; pousse lo duc de Guise, son neveu, è traiter avec ce prince, 364.
Montpensier (lo dernier duc de), d’abord prince de Dombes, gouverneur de Bretagne, reconnaît la royauté d’Henri iv, X, 191; combat lu duc do Mcrcœur, 237; est vaincu par lui et change le gouvernement de Bretagne contre celui de Normandie, 286; se rapproche du cardinal de Bourbon, 289; propose au roi de reconstituer l’ancienne féodalité, 397; préside un bureau de l’assemblée des Notables de 1597, 405. — Meurt, XI, 7.
Montpensier (M“* de), fille du précédent et son unique héritière, épouse Gaston, deuxième fils d’Henri iv, XI, 232, 238; meurt en couches,
Montpezat défend vaillamment Fossano contre l’armée impériale, VIII,
Montpoiill.vn (lo marquis de), fils du duc de La Force, entre dans la conspiration contre le maréchal d’Ancre, XI, 113; est écarté de la cour par do Luines, 139; meurt, 186, 187.
Montréal. Fondation de cette ville, XIII, 13. — Les Anglais s’en em- |>arcnt, XV, 333; la France la leur cède, 393.
Montrésoh, confident de Gaston d’Orléans, anime son maître contre lo cardinal de Richelieu, XI, 445.
Montrevel (maréchal de), envoyé contre les Camisards, ravage et dépeuple le Haut-Languedoc, XIV, 401, 417; détruit presque entière-
mpnl les corps commandés par Roland et Cavalier, 418; est rappelé, ibid.
Mombeville, amba.ssadeur de France en Écosse, XII, 190.
Montbose, chef écossais, soutient le parti do Charles i" contre les Covenanlers, XII, 190.
Monts (do), vice-amiral, fondateur et gouverneur do la colonie du Canada, X, 405.
Montsebi, un des Quaranle-Cihtj, porte le premier coup au duc Henri de Guise, X, 113.
Mobat (bataille de), VII, 110.
Mobbalm, général anglais, mis en jugement pour avoir manqué l’occasion do détruire Rochefort, XV, 32i.
Mobeal’ (le futur général Moreau), étudiant en droit, insurgé contre la noblesse de Bretagne, XVI, 622.
Mobellet (l'abbé], publie le Trailé des délits et des peines, de Beccaria, traduit et remanie, XVI, 1 37 note; le Manuel des inquisiteurs, ibid.; une brochure contre le privilège de la compagnie des Indes, 278; écrit une réponse aux Dialogues do l'abbé Galiani, dont l'abbé Terrai empêche la publication, 297.
Mohelu, bourgeois huguenot de Paris, excommunié par ses coreligionnaires, IX, 121 note.
Mobelli, auteur du Code de la nature, XVI, 1 47 ; esprit de son livre, ibid.
Morenne (de), curé, se rend à Saint-Denis auprès d’Henri iv, X, 32.5; écrit en faveur do ce prince et contre la Ligue, 334.
Moreo, représentant de Philippe ii au pacte de Joinville, IX, 539. — Offres qu'il fait au nom de son maître au duc de Guise, X, 53; h la Ligue et aux Seise, 1 93 ; il va demander des secours au duc do Parme après la bataille d'Ivri, 204.
Morébi (l’abbé), auteur du Dictionnaire historique, XIII, 177.
Mobet (Jacqueline do Beuil, comtesse de], maltresse d'Henri iv, X, 539. — Voit ses biens confisqués, XI, 355.
Mobet (le comte de), fils d’Henri iv et de Jacqueline de Beuil, complice de Gaston d’Orléans, est décrété do lèso-majesté, XI, 350 ; frappé do confiscation, 355 ; conspire de nouveau et périt à Castelnaudari, 383,
Mobhier (Simon), prévôt de Paris, marche au secours des Anglais qui as.siégenl Orléans, VI, 127; son attachement obstiné au parti anglais, 208, 348, 350, 370.
Mobicq, maître des requêtes de l'hôtel, informe contre le maréchal de Marillac, XI, 375.
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Murin, mystique, est brûlé vif, XIII, S63 not<.
Murins. Peuple belge; leur rôle pendant les guerres de César, I, M8, 15Î, 137; révoltes étouffées sous Auguste, 197.
Morisques. Leur extermination, X, 559 et suiv. — Ceux qui se sont réfugiés en France en sont expulsés, XI, 18.
Morman ou Murvan-lez-Breiz, roi ou chef breton, se révolte contre Lodewig le Pieux; sa mort, II, 375, 376.
Moh.nai (du Plessis-), se signale d’abord par des écrits politiques, IX, 300, 388, 519 noie. — Mission qu'il remplit auprès du roi do France, de la part du roi de Navarre, 522, 523, 524; dresse la déclaration de ce dernier contre les attaques des ligueurs, 549; autres écrits politiques, 551. — X, 4; nouvelles missions diplomatiques, 21, 144; il est fait gouverneur do Saumur, 181; transfère le cardinal do Bourbon de Chinon à Fontenai, ibid.; combat è Ivri, 200; négociations diverses, 206, 276, 280, 290; il demande au roi le rétablissement de l'édit de 1562, 373; dispute contre le cardinal du Perron sur l’eucharistie, 521 noie. — Préside l’assemblée protestante do Saumur en 1611, . XI, 27, 28 ; publie une histoire do la papauté que la Sorbonne censure, 31; s’efforce de calmer les passions huguenotes, 38, 95; siégo en 1617 à l’assemblée des Notables, 127; prêche la modération à ses coreligionnaires, 149, 171; est dépouillé par Louis xiii du gouvernement de Saumur, 174; meurt, 175.
Morone (Jérôme), chancelier du duc de Milan, entreprend de délivrer son pays des Espagnols, VIII, 86; est dénoncé, arrêté, 87; délivré par le connétable de Bourbon, à qui il conseille l’expédition de Rome, 99 noie.
Morone, légat du pape, IX, 173.
Morosim, légal du pape, X, 144 ; intermédiaire entre Henri iv et le duc de Mayenne, 145.
Mortagne (Jeanne de Vendôme, dame de), accuse calomnieusement Jacques Cœur VI, 472; est forcée de lui faire amende honorable, 473.
Mortemart (duc de), gentilhomme de la chambre, inspire à Louis xv le courage de rappeler Fleuri, XV, 143.
. Mortimer, amant de la reine d'Angleterre, IV, 560, 561 . — Son châtiment, V, 27.
Mortiz-Ali, est fait par Dupleix nabab du Carnatic, XV, 461.
Morus (Thomas), sa théorie sociale, ôu Utopie, VII, 511. — Il est garde des sceaux après le cardinal Wolsey, VIII, 173; meurt, 256.
Morville (Hugues de), l’un des assassins de Thomas Becket, III, 489.
MOT
Morvilliers (Philippe de), premier président au parlement de Paris, VI, 79.
Morvillikrs (Pierre de), est fait chancelier par Louis xi, VI, .5J8 ; son ambassade auprès du duc de Bourgogne, S.ïl. — Il perd sa charge, VII, 4.
Morvilliers (Jean de), évêque d’Orléans, négociateur pour la France au Câloau-Cambrésis, VIII, 469. — Garde des sceaux après Michel de L'Hospital, IX, Î38; parle dans le conseil en faveur du maintien de la paix avec l’Espagne, 300; suggère à la cour l’idée d’un procès posihume contre les victimes de la Sainl-Barihélemi, 334; rédige le discours prononcé par Henri ni, à l’ouverture des États de lîlois,
Morvilliers, gouverneur do Rouen piur le parti protestant, donne sa démission en apprenant que le Havre a été livré aux Analais, IX, UO.
Mothe-Levaïer (Li), sceptique prudent, précepteur du duc d’Anjou, frère de Louis xiv, XII, 4.
Motiie-Caxillac (le vicomte de La) est condamné h mort pour meurtre, et exécuté, XIII, 7î.
Motme (comte do La), lieutenant-général favori de Chamillart, est battu honteusement dans une t>scarmoucho, XIV, 503; est gouverneur de Gand, et rend la place sans combat, 506.
Motte-Goxdrin (La) lieutenant du duc de Guise au gouvernement du Dauphiné, est pris, à Valence, par les réformés, et pendu, IX, Jï3.
Motte-Dariès (La), second consul de Marseille, perd la vie en essayant de soulever" cette ville en faveur de la Ligue, IX, 047,
Motte-Hocdancoürt (La), maréchal de camp, XI, 501 ; aide le comte d'Harcourt à Casai 519; h Turin, 520, 521; commande l’armée de Catalogne, 536 et suiv.; défait deux fois l’armée espagnole, 559 ; est fait maréchal, 560; bat les Espagnols devant Lorida, devient duc de Cardona, vice-roi de Catalogne, 572, 573. — Autres campagnes en Catalogne et en Aragon, XII, 175, 176, 199; il est destitué, emprisonné, mis en jugement, acquitté, 200; élargi, 315; se fait frondeur, ibiil.; amène d’Étampes à Paris un grand convoi, 320; retourne en Catalogne, 386; défend Barcelone avec énergie, et ne peut la sauver, 434, 435; échoue devant Gironne, secourt Roses, défait les Espagnols,
MoTTE-lloctiART (La), ennemi des vers, XIV, 250.
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Motte-I’iquet (La), chef d'escadre, commande à Ouessant, sous le duc de Charircs, la troisième division de la (lotte, XVI, 430, 43(; combat, avec trois vaisseaux, quatorze vaisseaux anglais, 446; poursuit l'arrière-garde do la (lotte anglaise qui vient de ravitailler Gibraltar,
Motte-V,u.ois (comtesse de La), son intrigue aviy; le cardinal de Itohan {affaire du collier), son procès, sa condamnation, X\*l, 53o et suiv.
Motte (comte do La) est condamné au fouet, à la marque cl aux galères, comme complice de sa femme dans l'affaire du collier, XVI, 5o9.
Motteville (M"‘" de), XII, 138 noie. — Xlll, 210.
Mocciii (de), inquisiteur, est commis au jugement de Du Bourg cl consorts, VIII, 500.
Moiiux, protestant, est brûlé en place de Grève, VIII, 153.
Moulins (assemblée do), IX, 190 et suiv.
MouNtEii, juge royal à Grenoble, chef du mouvement dauphinois, XVI, CIO; secrétaire des États do Dauphiné assemblés h Vizille, en dirige les délibérations, 6(1 ; fait le rapport sur lequel les États, réunis de nouveau, votent le doublement du tiers et la délibération en commun des trois ordres, 621 ; député aux États-Généraux, propose quo le tiers envoie quelques-uns de ses membres aux autres députés pour
. les inviter è délibérer en commun, 632; titre qu’il propose au tiers état d'adopter, 655 noie.
Motaxo ou Amibatiii, sultan des Turcs, traite avec Henri iii , IX, 340 note. — Heconnalt Henri iv, et lui adresse une lettre curieuse, X, 190 noie.
Mcubet, musicien français, XV, 334.
Moi'Bgues (Mathieu de), écrivain, défend contre Richelieu la cause do la reine mère, XI, 331 .
MoissxiE (La), aide de camp du duc d'Enghien è Rocroi, et historien de cette bataille, XII, 163.
Molstieb, échevin de Marseille, s’illustre par son courage et son dévouement pendant la peste, XV, 599, 600.
Mocvans, capitaine huguenot, s’insurge en Provence, IX, 47 ; se réfugie à Genêt e, 52; porte secours aux Vaudois du Piémont, 84; sauve, à Sisteron, les protestants provençaux, 138; arrête le baron DesAdretz, 150 ; est surpris, défait et tué, 241.
Mot (de), commandant à Xiort, est assassiné par Maurevert, IX, 260.
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Mor DE Gomeron, commandant de la ciladellc de Ilam, est dupe des Espagnols et leur victime, X. 3S4. ■ '
Mozart, compositeur allemand, XVI. 1.39.
Mit (comte de), ministre do la guerre, XVI, 319; meurt, 364.
Mileï-el-Gcalid, empereur du Maroc, fait un traité avec Eouis xiii , XI, 367 tio/«.
Ml'Ley-Isuael, empereur du Maroc, obtient la pai.v de Louis xiv, XIII,
MvLnAOSEN, ville libre, se met sous la protection de la France, XI, 406. — Bataille de Mulhausen, XIII, 454.
Mi'.<iholus (Éonius), comte d'.Vuvcrre, patrico des Burgondes, défait les Langobards, II, 50; les Saxons, 51 ; les Poitevins, 52; les Langobards encore, 64, 65; reconquiert rAquilaino sur les Neustriens, i6id.; se retire dans Avignon avec sa famille, 74; prend parti pourGondovvald, s’insurge, est assiégé avec lui dans la cité des Convenes, et le livre, $2 à 84 ; sa mort, ibid. >
Muxatiis Plancis, proconsul, fondateur de Lyon, I, 195.
Mi'mcii, Allemand au senico do la Russie, XV, 176; assiège Dantzig, 178; songe 5 .“oulever les Grecs contre les Turcs, 221 ; discipline l'armée russe, 222; gouverne la Russie, et promet au roi de Prusse do rester neutre, 235 ; perd le pouvoir, 237.
Municipal (régime), scs transformations successives et diverses, III, 222 et suiv.
Munster (évéquo do) fait la guerre aux Provinces-Unies, XIII, S09; s’allie contre elles il Louis xiv, 360, 361 ; attaque Deventer, 387 ; traite avec l’empereur, 437; s’unit à l’électeur de Brandebourg contre les Suédois, 484; traite avec eux, 541 ; fait un pacte avec le roi do Danemark et l’électeur do Brandebourg afin d'empêcher la guerre entre la Franco et l’Empire, 589. — Adhère h la grande alliance', XIV,
Muret, philologue, IX, 2.
Murrat (le comte de), fils naturel do Jacques v, roi d’Ecosse, est régent après l’abdication de Mario Stuart, IX, 214 note; défait les partisans
• de cette reine, 232 note; est assassiné, 270.
Murzapiia-Jung, petit-fils du soubadhar du Dckhan, réclame l'héritage de son grand-père, XV, 453; s’associe avec un autre prétendant indien. et bal le nabab Anavordi-Khan, ibid.; promet Masulipatam à Dupleix, 454; est mis dans les fers par son oncle Nazir-Jung, qui est en même temps son compétiteur, 4.55; passe des fers sur le troue, et bientôt après est assassiné, 436, 457.
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Mlsciattü, négociant florentin, rormier général sous Philippe le Bel, IV, 395, 396; concourt à raltenliil commis contre Boniface viii, 450.
Mustapha, sultan, bal les impériaux, XIV, 213 ; l’électeur de Saxe, 220; perd Azof, ibid.; est battu par le prince feugéno de Savoie, et fait une paix désastreuse, 330.
Mustapha, sultan , déclare la guerre h la Russie, XVI, 267; ses revers, ses pertes, 26S, 270, 271, .304, 305.
Mvstùres, V, 463 nutt. — IX, 555.
Namur. Siège et prise de cette ville par Louis xiv (1692), XIV, 163; elle estrepri.se par Guillaume iil (169.5), 207, 209.
Namur (Jean do], fils de Gui, comte de Flandre, défend Courtrai contre I’hilip|)C le Bel, IV, 415; sans succès, 416; est fait prisonnier, 418; commande une colonne flamande à Mons en Puelle, 456; revient avec une nouvelle armée, 457.
Naxci tombe au pouvoir do Charles le Téméraire, VII, 100, 101 ; est reprise par le duc do Lorraine René, 1 1 4 ; assiégée par Charles, ibid. ; bataille de Nanci, lia.
Nann, roi des Ségobrigcs, accueille les Phocéens et donne sa fille à leur chef, I, H.
Nannenus, maître de la cavalerie, I, 326.
Nannètes (druidesses), leur séjour, I, 63, 64; leurs rites, 72.
Nantes est assiégée par les Franks, I, 418. — Par les Normands, II, 427, 441. — Sa municipalité, III, 265. — Siège do cotte ville par Charles de Blois, V, 59, 60.
Nanteuil, graveur, XII. 154 note.
Narbonne, ville des Ligures occidentaux, I, 23; les Romains en font une colonie, 113; elle s'agrandit aux dépens des peuples gaulois de la Province, est attaquée par eux, et sauvée par Fonléius, 127 ; elle est assiégée par les Burgondcs, 451 . — Prise et pillée par les Arabes,
II, 192; rentre sous le sceptre des rois franks, 242. — Sa municipalité, III, 230, 233.
Narbonne (le vicomte de) périt dans une bataille contre les Maures,
Narbonne (le vicomte do) prend la croix sous l’orme des conférences, 111, 528.
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Nabbonne (levlcomle de), l’un des assassins de Jean-sans-Pcur, VI, 5ü; guerroie sur la Loire, 8Î; sur la Seine, 93; scs dernières opérations et sa mort, 99, 100.
Nabbonne (le vicomte de) siège aux États-Généraux do 1484, VII, 173; est beau-frère du duc de Bretagne, 199; entre dans la ligue des princes contre Anne do Beaujeu, ÎOO ; commande l’arrière-garde française h Fomovo, 273; repousse les impériaux de la Bourgogne, 310.
Nabsès. Ses exploits en Italie contre les Ostrogoths et les Franks, II,
Nasidius, lieutenant de Pompée, commandant une escadre, est battu par D. Brulus, I, 192, 193.
Nassau (le comte de) amène un renfort à Charles le Téméraire, VII,
114; épouse Anne de Bretagne au nom de Maximilien d’Autriche,
Nassau (le comte de), lieutenant de Charles-Quint, rax'age le duché de Bouillon, VIII, 12; assiège sans succès Mézicres, et se voit repoussé de la vallée de l’Escaut, ibid. et suiv.; prend Guise, 238; assiège Péronne, 242; rentre aux Pays-Bas, 243.
Nassau (Guillaume de), le Taciturne, prince d’Orange, VIII, 444; porte à Ferdinand d’Autriche les insignes de l’empire, 445 ; négocie le traité du Câteau-Cambrésis, 470 ; est un des otages qui en garantissent l’exécution, 497. — Est souverain d’Orange, IX, 137; s’entremet entre le gouvernement espagnol et la noblc-sse dos Pays-Bas, 208; se retire en Allemagne, 210; refuse de comparaître devant le conseil des troubles, 230; ,
embrasse le calvinisme et prend les armes, 231; campagne en Brabant,
243 ; en Bourgogne, 248; est à la tête do 20,000 Allemands, 299; perd cette armée, 342 ; se naaintient dans le nord dos Pays-Bas, 34p ; traite avec le gouvernement français, 360; avec les Pays-Bas catholiques, 478; est proclamé Wfu)a«nl à Bruxelles, 480; élu gouverneur de Hollande etZélande,50l ; échappe à une tentative d’assassinat, 509; conduit le duc d’Anjou à Bruges et à Gand, 310; découvre le complot do Salcède, 513; se retire en Zélande, 535 ; est assassiné, 536.
Nassau (Louis de) défait le comte d’Aremberg, IX, 231; est défait par le duc d’Albe, ibid.; entre en Bourgogne avec le duc de Deux-Ponts,
248; combat à Moncontour, 257; se retire è La Rochelle, 275; demande un prêt d’argent au duc do Florence, 278; confère avec le roi de France, 279, 281, 290; traite avec lui, .295; fait une expédition en Hainaut, à la tète d’un corps français, 299; signe un traité secret avec le roi do France, 360; s’abouche, en Lorraine, avec le duc d’Anjou, 367 ; son dernier combat et sa mort, 476. *
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Nassau (Adolphe de) , frère de Guillaume, périt au combat de Heiligherlee, IX. Î31.
Nassau (Guillaume de), neveu de Guillaume l« Tacilumf, est élu gouverneur hcrt'dilairo de Frise, IX, 537.
Nassau (Maurice de), fils du Tacilume, est élu gouverneur héréditaire de Hollande et de Zélande, IX, 337. — Surprend Breda, menace Nimégue, X, Î15; prend Zutphen, Devenlcr, Huist, Nimègue, Ï5I ; est stathoudor, 419; défait, en Flandre, l'archiduc Albert d'Autriche, 497; prend l'Écluse, 536; s’oppose à la paix, 548, 530. — Se fait Gomariste, XI, 148; opprime les Arméniens et Barneweldt, 149, 150; devient prince d'Orango par la mort do son frère aîné, 189 noie: meurt, îlO.
Nassau (Philippe de) envahit le pays de Liège, et se joint au duc de Bouillon, X, 374.
Nassau (Justin do), négociateur pour la Hollande à Vervins, X, 4î7.
Nassau (Frédéric-Henri do), prince d’Orango, arrête les progrès des Espagnols dans les Pays-Bas, XI, 210; prend Bois-le-Duc, 3il ; Mac'stricht, 380; le Limbourg, 397; commando l’armée franco-hollandaise, et fait une campagne en Belgique, 432, 433; prend Schonk, 449 ; Breda, 471 , 472 ; échoue devant Gueldre, 495 ; est repoussé de la Flandre, 522; attaque les Espagnols dans le pays de Clèves, 547; appuie Richelieu auprès de Louis xiii, 560. — Prend le ï^as-de-Gand, XII, 193; manœuvre sur la Lys et l’Escaut, 213; devient fou, 214.
Nassau-Siegen (le comte de), général au service de l’Es[iagne, est battu par le maréchal do La Force, XI, 483.
Nassau (le comte de), lieutenant du duc Bernard de Saxe-Weimar, entre ■au service de la France, XI, 498.
Nassau (Guillaume ii de), prince d'Oningo, stathouder de Hollande, traite avec Mazarin, et meurt bientôt après, XII, 433.
Nassau (Guillaume iiide), prince d’Orange, fils du précédent (l'oy. Guillaume ni, roi d’Angleterre).
Nassau (Frison de), statliouder de Frise et do Groningue, XIV, 385; commando les Hollandais à Malplaquet, 523; meurt, ihid. note.
Nassau (Guillaume iv de), prince d’Orango, devient stathouder héréditaire de toutes les Provinces-ünies, XV, 317; meurt 487.
Nassau (Guillaume v de), prince d’Orange, stathouder héréditaire des Provinces-Unies, XV, 487. — Trahit son pays au profit de l’-Angloterre, XVI, 454, 464, 479; il est suspendu de ses fonctions, et restauré par les armes de la Prusse, 591, 592.
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Nation allile; sens de ce litre, accordé par les Romains à certains peuples de la Gaule, I, <99.
Nai'dé (Gabriel), philosophe sceptique, XII, 4; écrit h ilascurat pour la défense du cardinal Mazarin, 339; est bibliothécaire de ce ministre, voit vendre ses livres par arrêt du parlement, et en meurt, 391.
Navailles (duc de). Son expédition dans l'ile de Candie, XIII, 364; il prend Grai, V'esoul, Lons-le-Saulnicr, 434 ; est fait maréchal, 480; commando en Roussillon, 491 ; défait les Espagnols, 514; prend Puicerda, 528.
Navarbete (bataille de), V, 260.
Navarro (Pedro), ingénieur espagnol, réduit les châteaux do Naples, VII, 338; les villes de Bougie et do Tripoli, 398 noie; est capitaine général de l’infanterie espagnole, et amiral, 399; combat à Ravenno, et y est pris par les Français, 405 et suiv.; se met au senico do France, 439; commando l’infanterie, aide au pas.sage des Alpes, 444, 445; combat à Marignan, 449; opère en Milanais, 453; en Vénétie, 454. — Amène de Franco des renforts h Lautrec, VIII, 23; est pris a Gènes, 27; conseil malheureux qu’il donne â Lautrec, 108; il est pris de nouveau par les Espagnols, et décapité, III.
Navigation (acte de), XII, 431.
Nazir-Jdng so fait proclamer soubahdar du Dekhan, XV, 453 ; son expépédilion contre scs compétiteurs et les Français alliés do ces princes, 434, 455; sa mort, 456.
Nebisgast ou NEBiOGAST,rdsdu roi dcsllamaves.prisot sauvé par Julien, I, 308; est assassiné par ordre de Sare, lieutenant de Slilicon, 338.
Necker, banquier genevois établi h Paris, défend dans une brocimro le privilège do la Compagnie des Indes, XVI, 278 ; combat les théories économistes, 293 ; écrit l'Eloÿe de Colbert, 340; un Traité de la lérjislalion des grains, 340 et suiv.; est nommé Directeur du trésor royal, 386; refuse les appointements dus à sa place, 387; son caractère ibid.; ses premières opérations, 388; il est nommé directeur-général des finances, 389; suite do ses opérations, 390, 391 ; il fait mettre M. de Castries au ministère do la marine à la place de M. de Sartine, 451 ; suite de ses opérations et améliorations, 490 â 493; Compte rendu des finances, qu’il écrit et qu’il publie, 498; ses amis et ses ennemis; intrigues, cabales qui amènent sa démission, 500 et suiv.; marques d’estime et do regret qu’il reçoit, 504; son livre do l’Administration des finances, cl succès qu’il obtient, 545, 546; attaques dirigées contre lui parCalonne, réfutation qu’il leur oppose, cl qui le fait exiler, 581, 582; il rentre aux finances, et y rend de grands services, 614, 615; convoque les
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Notables pour décider la question du doublement du tiers état, 616; congédie cette assemblée, et fait décréter, malgré son vote, le doublement, 6Î0; lettre do convocation des Élats-Généraux, réglement sur la forme des élections, 627; conseil bardi de Malouet, qu’il repousse. 630; son discours é l’ouverture des Élats-Généraux, 632; terme moyen qu'il propose sur la question du vote en commun, 634.
Nixker (M'”') tient un salon hanté iwrics philosophes, XVI, 387; fonde l'hospice qui porte son nom, 391 ; a des relations amicales avec l'archovéquo do Paris, 500.
Neerwindes (bataille de), XIV, 173 et suiv.
Neimiieidh, père commun des Gaëls et des Kimris, I, 30
Néuèdes, I, 50.
Némètes, peuple germain, I, 143.
Nemours (Jacques d’.Vrmagnac, comte do la Marche, comte, puis duc de) cabale contre Charles vii, VI, 402 ; assiste à l’assemblée do Tours, 532; se soulève contre Louis xi, 557; traite avec lui, 558; se soulève de nouveau, 564; ce qu’il arrache au roi, 570. — S’insurge encore, puis se soumet, VII, 51 ; son arrestation, son procès, son supplice, 133 et suiv.
Nemours (le duc de), de la maison de Savoie, prend part à la défense de Metz, VIII, 422 note; est fait commandant des chevau-Iégers, 467. — Fait prisonnier le baron do Castelnau, IX, 37; tente d’enlever le duc d’Orléans, puis quitte le royaume, 103; est gouverneur du Lyonnais, 1 23 ; prend Vienne sur les protestants, 1 38 ; est repoussé de Lyon, 156; épouse la veuve du duc François do Guise, 216; pousse à bout les prolcslants do Lyon et do Grenoble, 232; commande l’armée de l’Est, 248, 249; rejoint le duc d’Anjou, 230; est forcé par Henri iii de jurer l’édit do paix do 1576, 437.
Nemours (le duc do). Dis du précédent et d’Anne d’Este, veuve de François de Guise, X, 71 ; le gouvernement du Lyonnais lui est promis, 89; il est arrêté après la mort d’Henri do Guise, 114; s’échappe, et va à Paris, 130; à Rouen, 135; joint l’armée de Mayenne en Normandie, 180; combat h Ivri, 200, 202; est nommé gouverneur de Paris, 205; qu’il défend vigoureusement contre Henri iv, 209, 214, 223 et suiv.; se démet, et va faire la guerre à Lyon, 240; prend Vienne, 287, prétend à la royauté, 300; essaie de se rendre indépendant à Lyon, et se fait incarcérer, 337 ; s’échappe', et guerroie contre Lyon , 339 ; est repoussé par le maréchal de Montmorenci, 376; meurt, 378.
Nemours (le duc de), d'abord marquis de Saint-Sorlin , fait soulever la ville de Lyon, X, 344; devient duc do Nemours par la mort do son
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frère, et Iraile avec Henri iv, 389. — Se môle aux intrigues tlo Marie de Médicis, XI, Io9.
Nemoubs (le duc do) part pour le Berri avec le prince de Condé, XII, 381 ; déserte à l’onnemi avec les soldats du prince, 394; rentre en France à la télé d'une petite armée, 393; se prend de querelle avec le duc de Bcaufort, son beau-frère, 398; est blessé au combat du faubourg Saint-Antoine, 414; est tué [«r le duc de Bcaufort, 4î4.
Xemocbs (la duchesse do), auteur do .Mémoires historiquos, XIII, îlO ; marie sa fdle au roi de Portugal, 309.
Neuocrs (M“* de) épouse Alphonse vi, roi de Portugal, XIII, 309; détrône son mari, le fait enfermer, et épouse son beau-frère, 338 noie.
Nepveu (Pierre), architecte, construit le château de Chambord, VIII,
Nébet, échevin de Paris, s’emploie activement h ramener cette ville sous l'autorité royale, X, 349 noie, 330.
Nbbon, empereur ; ce qu’il fait pour Lyon, et sa mort, I, 231 et suiv.
Nebva reçoit en Séquanie la nouvelle de son élévation à l’empire, I, 240.
NEBVtENS, peuple belge; ils fournissent cinquante mille hommes contre César, 1, 147; leur défaite sur les bords de la Sambre, 150; ils se soulèvent sans succès, 161, 163; se soulèvent do nouveau pour défendre Alésia, 181; peuple autonome sous les Romains, 199; leur insurrection provoquée par Julius Civilis, 238.
Nesle (le sire do) est au siège de Saint-Jean-d’Acre, III, S40.
Nesle (Simon do), comte do Ponthieu, est chargé do la régence pendant la seconde absence do Louis ix, IV, 326.
Nesle (Raoul de), connétable, bâties Aragonais, IV, 382; s’empare, au nom de Philippe le Bel, des villes et châteaux d'Aquitaine, 403; y fait la guerre, 407;ainsi qu’en Flandre, 416; racurtàla bataille do Courtrai, 439.
N'ksuonii (de), chef d’escadre; scs exploits contre les Hollandais, XIV, 219, 227 note.
Nestobiüs, patriarche do Constantinople; son hérésie, II, 319.
N'ecbol’rg (le comte palatin do), prétend h l'héritage du duc doClèves, Berg et Juliers, X, 533, 534. — Traite avec les électeurs de Bavière et de Brandebourg, XI, 18; se brouille avec ce dernier, se fait catholique, et appelle les Espagnols, 136.
Necbourg (duc de) se met en pos.<cssion du Palatinat, XIV, 68; querelle que lui fait Louis xiv, où il a bientôt pour lui presque toute l'Europe. C8 cl suiv.; Ligue d'Augsbourg, 72; il s'enfuit de Heidelberg devant
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les trou|)es françaises, 93; itiario sa fille au roi d'Espagne, 190; proteste contre l'élévation du duc de Hanovre au rang d'électeur, Î09, paix de Ryswick, Î33; il recouvre le haut Palalinat confisqué jadis sur sa famille, STO ; le |icrd, 580.
Nkubocbg (princesse de), fille du précédent, épouse Charles ii, roi d'Espagne, X'\', 190; le fait tester en faveur do l'archiduc Charles d'Autriche, 353; devient impopulaire, 351; revient au parti autrichien qu'elle avait quitté, 359.
Niii'FciiATEL (le sire de), maréchal do Bourgogne, arrive à Péronno avec des troupes, peu après Louis xi. Vil, 36; excite contre ce roi Charles lo Téméraire, 39.
Nf.ciioff (Théodore, baron de) est proclamé roi de Corse, XV, 2î4; va chercher des secours contre l'invasion française, ibid.
Neiilli (de), président en la cour dos aidi>s, instigateur de la Ligue, I.\, 532. — Envoyé par sa compagnie auprès d'Henri lit, retiré à Chartres, propage la Ligue en celle ville, X, 81 ; est député aux États- Généraux de 1588, 96 ; supplie en vain le duc do Guise de quitter Blois, 1 11 ; est arrêté après le meurtre de ce prince, 1 1 1 ; élu, quoique absent, membre du conseil général do la Ligue, 134; rançonné par son geôlier Du Guast, 14! ; nommé, par le duc de Mayenne, président au parlement de Paris, 269.
Neess. Siège dé celle ville par Charles le Téméraire, Vil, 89.
Neutres (droits des) dans les guerres maritimes, établis par le toaité d’Ulrecht, XIV, 573. — Viole par les Anglais, XVI, 453, 454; principes proclamés par la Russie et accepics aussitôt par la France, l'Espagne, la Suède et le Danemark, 456; reconnaissance des droils des neutres par l'Angleterre au traité do 1786, 563.
Nevers (François deClèvcs, duc de) est du conseil d'État sous Henri ii, VHI, 361; gouverneur deChampagne et général en chef, 453; échappe au désastre de Saint-Quentin, 455; réunit à Laon les débris de l'armée, 457; fait une marche habile pendant le siège do Calais, 460; porte la parole pour la noblesse h ra."isemblce des notables de 1358,
Nevers (duc de), fils du précédent, gouverneur de Champagne, IX, 143 ; est blessé mortellement à Dreux, 147.
Nevers (Ludovic de Gonzague, duc de) amène au secours des catholiques un corps d'armée soldé par lo pape, IX, 226 ; prend une grande part à la Saint-Barlhélemi, 315 et suiv., 323; au siège de I.a Rochelle, 35.5, 338 ; refuse d'évacuer les places du Piémont données par Henri tu au duc de Savoie, 404 ; scs Mémoires et son Journal, 442
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note; ardeur do son zèle cutholique, 449, 462 ; il est lloutcnant-génora! du duc d'Anjou, 463; position qu’il prend quand la Ligue s'organise, 641, 342, 548. — X, 6 note, 23, 57; maintient Amiens et autres villes sous l'autorité du roi, 84; commande l'armce royale en Poitou, 95 ; en Touraine, t3t; la quitte lorsqu'elle est réunie à celle du roi de Navarre, i 45 note; reste neutre d'abord entre la Ligue et Henri iv, 196; se décide pour celui-ci, 218 ; se rapproclio du cardinal de Bourbon, 289; est ambassadeur à Rome, 339 et suiv.; gouverneur do Champagne, 364; s'emploie en faveur des jésuites, 368; commando en Picardie et ne peut sauver Doullens, 385; meurt, 386; après avoir présidé le conseil des finances, 398.
NEvens (la duchesse de), maîtresse de Coconas, se fait apporter sa tète et l'embaume, IX, 378.
Nevebs (le duc de), fils du précédent, d'abord dbc de Bethetois, X, 386. — XI, 39; se jette dans Casai et défend cette ville contre le duc do Savoie, 40; se révolte contre Marie de Médicis, 42; en obtient la survivance du gouvernement do Champagne, 46 ; insulte grièvement et impunément un oflicier public, 56; prend le parti du parlement contre la cour, 90; intervient entre celle-ci et les princes révoltés, 97; se révolte à son tour, 105 et suiv.; perd le Rethclois, 109; rentre dans le devoir, 1 20 ; rêve l'empire d'Orient et fonde un ordre de chevalerie, 213 note; devient duc de .Mantoue, 277, 296 et suiv.; perd sa capitale et se retire dans les Élats romains, 330; reçoit l’investiture do l’empereur, 359; traite avec la France pour l'invasion et le partage du Milanais, 424 ; meurt, 466.
NrtvEBs (la duchesse de) soulève le Nivernais, XI, 109, HO; envoie au roi les clefs de Nevers après la mort du maréchal d'Ancre, 1 20.
Newc.vstle (Pelham, duc de), ministre anglais, amène Georges ii h consentir à la paix avec la France, XV, 322 ; commence la guerre du Canada de la manière la plus déloyale, 475; traite les habitants français do f .\cadie et du Canada avec barbarie, 477 ; déclare tous les ports de France bloqués fictivement, et tous les bâtiments expédiés pour ces ports de bonne prise, 487.
New ton fait adopter au chancelier de l'échiquier une réforme des monnaies qui en rétablit le poids, XIV, 204; publie le Calcul des (luxions, 260; les Principes mathématiques de la Philosophie naturelle, 262. — Occupe de hauts emplois après la Ilévolulion do 1688, ,XV, 373 ; ses funérailles, ibid.
Nice assiégée et prise par les Français réunis aux Turcs, VIII, 291.
Nicêe (siège et prise de), par les croisés, III, 182, 183.
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Nicétas, évtVjue des manichéens, tient un concile au château de Saint- Félix-de-Caraman, prés Toulouse, III, 459.
Nicolaï (do), premier président de la chambre des comptes, expose aux États-Généraux de 1576 le fumi drs finances, IX, 454.
Nicolaï (do), premier président de la chambre des comptes, attaque le contrôleur-général des finances, et manque de courage au moment décisif, XVI, 579.
Nicolas i", pape. Son intervention dans l’alTairo des deux mariages do laither ii, II, 455; comme il agrandit le pouvoir papal, 450 mie.
Nicolas ii, pape. Décrétale relative à réloclion des papes, qu’llildebrand lui fait rendre, 111, 98 ; sa mort, t04.
Nicolas ni, pape. Cause de sa haine contre Charles d'Anjou, IV, 370; embarras qu’il lui suscite, ibiJ.; sa mort, 373.
Nicolas iv, pape, délie Charles ii d'Anjou de ses serments, et le couronne roi de Sicile, IV, 387; fait de vains effurts en faveur des chrétiens d’Orienl, 397, 398.
Nicolasv, antipape, V, ïl; ses fautes, son arrestation, sa renonciation, sa captivité, ibid.
Nicolas v, pape, est élu après Eugène iv, et obtient la renonciation de son compétiteur, Félix v (Amédéo vu, duc de Savoie), VI, 395; s'oppose à la révision du procès de Jeanne Darc, 456, 457 ; écrit à Charles VII en faveur de Jacques Cœur, 475; qu’il recueille à Home, 478.
Nicolas te Flamand, bourgeois do Paris, V, 382; est décapité, 389.
Nicolk, auteur do la Logique do Port-Royal, XII, 89; de la Perpêtuilé de la foi dans rEucharislie (de moitié avec Arnaud), 108. — XIII, Î65; attaque le théâtre avec virulence, 19i; ses Essais de morale,
Nicolo de Vise, architecte et sculpteur, VII, 234.
Nicolo DEL Abbate, auxiliaire de Primaticcio, VIH, 136.
Nicopolis (bataille de), V, 4.50.
Nicot, auteur du Trésor de la langue française et introducteur du taiiac, X, 488.
Nigel, baron normand, bat lo duc de Bretagne Allan ni. IH, 70.
Nimègle (Paix de), négociations qui la préparent, XIII, 493, 497, 507, 517, 518, 527 et suiv.; conclusion et clauses du traité, 530 cl suiv., 534, 535, 540, 542. ^
NIjies, principal établissement des Volk-Arécomikes, I, ^3 -, 'colonie de droit latin sous Auguste, 169; monuments érigés danscette ville par l'empereur Adrien, 241 ; elle durihc lo jour à rempereur Anloiiin, 2 42. — Sa municipalité, 111, 233.
NO A
Nithard, historien de Karle le Chauve, combat pour lui h Fonlenailli-s, II, 4U.
Nithabd (Nidardo, Neilhard), jésuite, confesseur de la reine douairière régente d’Espagne, XIII, 308; est chassé par don Juan d'Autriche,
Nitiobiuges, peuple de la Gaule méridionale. Leur chef amène un renfort à Vercingétorix, I, 171.
Nivelecrs, parti révolutionnaire en Angleterre, XII, 431.
Nivelle, libraire do l’ünion catholique, aide les jésuites h repousser les soldats d'Henri iv, X, 230.
Nivelle de la Chaussée, auteur dramatique, inventeur du drame bourgeois, XV, 339 noie.
Nivernais (duc do), pair et ministre d’État sans portefeuille, s’efforce de calmer le parlement, XVI, 389.
Noailles (le seigneur de) accompagne Jean-sans-l’eur à Montereau, VI, 58; y est assassiné, 39.
Noailles (do), ambassadeur de France en Angleterre, VIH, 433.
Noailles ( le comte de ) publie en France quelques ouvrages de Galilée, XII, 16.
Noailles (abb(% plus tard cardinal de) soutient en Sorbonne une thèse contre l'infaillibilité du pape, XIII, 617. — Évêque de Chàlons, ami de madame de Maintenon, XIV, 65; archevêque do Paris, condamne la version de l'Ancien Testament do Richard Simon, 295; condamne la doctrine de M"' Guyon, 317; no trouve rien à reprendre dans les Uaximes des Sainte, 318; cardinal, 346; conseille la tolérance envers les protestants, ibid., 3-17; n'est point ami des jésuites, 601; sévit contre les Jansénistes et Port-Royal, ibid., 603; affaire du père tjuesnel et de la bulle Vnigenitue, ibid, — Il préside le conseil de conscience, XV, 10; repousse la bulle Unigenitus, et Cnit par l’accepter, 108, 109, 111; ses dernières luttes et sa mort, 161 et suiv.
Noailles (duc de), lieutenant-général du Languedoc, dirige des troupes contre les calvinistes du Vivarais, XIII, 631. — Gouverneur du Bas-Languedoc, et persécuteur des protestants, XIV, 44; Fait la guerre en Catalogne, 111, 1Î6; prend Urgel, 147; Roses 181; autres succès, 199, 200; demande son rappel, 211.
Noailles (duc, plus tard maréchal de) conduit les operations militaires dans le Roussillon, XIV, 453; chasse les Anglais d’Agde et de Cette, 531; prendGironc, 534. — Révèle au duc d'Orléans les dernières
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(lisposilions do Louis xiv, XV, 3; préside le conseil des Qnances, 9; détourne le régent des idées de Saint-Simon, t5; son administration financière et son rapport sur l'éUit des finances de la France, 16 à j S7; il se démet de la présidence du conseil des finances, 28; lutte contre l'inlluenco et les idées do John Law, 39, 40; conseille au régent de laisser rentrer les protestants expatriés, 107; aide Fleuri à circonvenir le cardihal de Noailles, son oncle, 162; commande l’armée d’Italie, 1 95; ministre d’Etat sans portefeuille, aspire à la direction générale dos affaires, 257; campagne d’Allemagne, bataille de Ôettingen, 260 et suiv., 264 ; négociation qu’il entame avec les princes allemands, 266; il est chargé de diriger la diplomatie, 268; fait nommer le comte do Saxo maréchal, ibid. ; commande avec lui l’armée de Flandre, ibid. et 269; se porto dans l’Est avec le roi, ibid.: ))oursuit mollement l’ennemi, 272; prend les villes forestières du lihin et Freybourg, 273 ; fait refuser l’alliance offensive offerte par le sultan, 290; fait rejeter les propositions des Hollandais, 297; ambassadeur en Espagne, fait renvoyer le marquis d'Argenson, 301; fait bâtir une des premières peliles maisons, 335 noie; demande qu’on envoie au Canada des colons militaires, 471 note; conseille au gouvernement des démonstrations qui trompent l’Anglclerro, 481, 4S2.
Noblesse, place qu’elle occupe dans les institutions féodales, III, 10.
Nogabet (Guillaume de), son ambassade à Rome, IV, 427; il devient chancelier, 444; sa requête contrôle pape, ibid.; ses intrigues en Italie, 448; son attentat, 450 et suiv.; il envahit le Temple et arrête les Templiers, 472; soutient l’accusation intentée à la mémoire de Boniface vin, 481 ; son rôle dans le procès des Templiers, 485.
Nogest (le sire de) rentre aux affaires après l’expulsion des princes du sang, V, 417;- est mis en accusation par leur ordre, 437 ; et sauvé par Charles VI, 440.
Noimel (de), ambassadeur de France h Constantinople; traité avantageux qu’il conclut avec la Porte, XIII, 126, 366, 370.
N’omesoé, chef imposé aux Bretons par Lodevvig le Pieux, II, 382 ; envahit la Marche de Bretagne, 410; rend hommage à Karle le Chauve, 411 ; lève l’étendard de l’indé(iendance, '427; ses démêlés avec Karle, 432; il achète la retraite des Normands, 434; défait Karle à Ballon, 435, 430 ; se fait roi des Bretons, 437 ; sa mort, 439.
Numinvlisue, 307, 311.
Nobbebt (saint), abbe de Prémontré, III, 327.
Nobülingex (bataille de), XII, 208 et suiv.
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Norfolk (Raoul de Gaël, comte de) se révolte contre Guillaume le Conquérant, III, 143.
Norfolk (le duc de) assiège Montreuil, VIII, 300.
Norfolk (le duc de). Gis du précédent. Sa conspiration et sa mort, IX, Î9Î.
NonuAND, maire d’Angoulême, périt dans une entreprise contre la personne du duc d'Épernon, X, 89.
Noruands. Caractère de leurs guerres contre la cbrclienté, II, 333, 425; leur façon de faire la guerre, 426; leurs nombreuses expéditions, 40.4 à 491 ; leur établissement en Neustrie, 498. — Mœurs do la noblesse normande au xi* siècle, III, 130.
Normands (charte aux), IV, SI 9.
Norris, marin anglais. Scs expéditions en Espagne, en Portugal, X, 453 note; en Bretagne, 360.
North (lord), premier ministre d’Angleterre, met le port de Boston en interdit, XVI, 407; plan d’accommodement do l’Angleterre et des États-Unis qu’il présente au parlement, 425; il est ébranlé un moment, mais réussit à se maintenir, 454 ; émeutes è Londres sous son administration, 452; violences exercées contre les neutres, 453 et suiv.; guerre déclarée à la Hollande, 4.56; il se retire, 467; se coalise contre ses successeurs avec Fox et les amis de Fox, 473; rentre au pouvoir, 485; ratiGe le traité négocié par son prédécesseur, ibid.
Northcmberland (le comte de) sollicite l’assistance française pour Édouard, comte de Marcb, prétendant au trône d’Angleterre, V, 479.
Nortuuuberland { le comte de ) échoue dans une tentative d’insurrection catholique en Angleterre, IX, 270 note.
Noue (La), chef protestant, est fait prisonnier à Moncontour, IX, 259; campagne en Saintonge, 265; en Ilainaut, 299; il rend Mons aux Espagnols par capitulation, 351 ; est député par le roi aux insurgés do La Rochelle, où il reste comme commandant général, 351 , 352, 356 ; retourne au camp catholique, 357; est élu général des provinces poitevines, 373; y prend plusieurs places, 375; y essuie quelques revers, 413; porte à Montpellier la nouvelle de la |>aix de Bergerac, 465. — Bat les ligueurs à Senlis, X, 150, 131 ; va chercher et amène h Saint- Cloud les auxiliaires suisses, 157; combat devant Paris, 487; va guerroyer en Picardie, 189; revient devant Paris, 210; attaque .sans succès les faubourgs Saint-Denis et Saint-Martin, 211 ; meurt, 257.
Noureddin, sultan des Turks, Gis d’Amadcddin, III, 443.
Novarre (bataille do), VII, 417 et suiv.
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Novembre (ft'lo du 1") chez les Gaulois, I, 71, 7i.
Novion (le président de) propose le renouvellement de l'arrêt du parlement défendant aux étrangers de s'immiscer dans l’administration du royaume, XII, 303.
Novion (président de) , auteur présumé d’un pamphlet contre les ducs et pairs, XV, -43 note.
Noyon. Couronnement, dans wllo \ille, du premier roi de la troisième race, 11, Îi47. —< Commune de Noyon, III, Ï48 etsuiv. V
Ni'ds-pieds (les), révoltés do Normandie, obéissant à la direction du prétendu générai Jean-nuds-pieds, XI, 505, 506.
Nuremberg (diète do), VIII, 31 et suiv. — Comment l’industrie de la sculpture sur bois a été transplantée de Saltzbourg en cette ville, XV, 139 nota.
Nuza (don Juan de La), justicia-major d’Aragon, lutte rentre Philippe li, et perd la tête, X, 574.
Nvstadt (traité de), qui pacifie le nord do l'Europe, XV, 102, 103.^ U
O (François, seigneur d’), meslre de camp du régiment des gardes, mas.sacrour à la Saint-Barthélemi, IX, 324; est fait surintendant dos finances, 470; livre Caen au duc d’EIbeuf, 546. — Se rallie à Henri lit, X, 57; combat à Paris le jour des barricades, 64 et suiv.; expose aux États-Généraux les besoins du gouvernement, 105; invite Henri iv à embrasser la religion du royaume, 173; le sert mal, 206; se rapproche du cardinal do IJourbon, 289; recouvre le gouvernement de Paris et de l’Ile-de-France, 353 ; s’entremet en faveur des jésuites, 368; meurt, 388.
O (Marquis d’), empêche le comte do Toulouse et le maréchal do Cœuvres do compléter leur succès b Velez-Malaga, XIV, 434; est mis auprès du duc de Bourgogne pour le diriger, 494; funestes conseils qu’il lui donne, 499, 500.
Oates (Titus) dénonce au conseil du roi d'Angleterre une prétendue conspiration papiste ayant pour but l’assassinat de Charles ii, l'intronisation du duc d’Vork, et l’extermination des protestants, XIII, 571. — Est rais au pilori comme calomniateur, XIV, 31 .
OsoAM, général hollandais battu b Eckeren par le maréchal de Boulllers, XIV, 405.
Obebc, général allemand battu par Chevert, XV, 529.
DES MATIËRES.
OUI
OciiiNO, pmbrasso la Réforme, puis le socinianisme, VIII, 311; après avoir été le chef des capucins, 313.
OcKAM (Guillaume d’), franciscain anglais, spirituel, V, 19; se retire auprès de l’empereur, 21.
OcTO.NViLLB (Raoul d’), assassine le duc d'Orléans, V, 482.
Odaucre, un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pont, assaillie par les Normands, II, 481.
Odénat, mari do Zénobic, I, 274.
OüciwE, femme de Karle le Simple, s’enfuit en Angleterre avec son fds Lodewig, II, 509; vient le retrouver à Laon, 518.
Odile, duc de Bavière. Son ambition et ses intrigues. II, 218, 221 ; il est vaincu par Karloman et Peppin, 222 ; sa mort, 226.
OniLON, abbé de Cluni, III, 50, 69; refuse l’arclievèché do Lyon, 76; travaille à la réforme de l'Église, 93; est le maître do Grégoire vu, ibid. note.
Odin, dieu des Scandinaves. Son identité avec le VVoden des Germains, I, 215.
Odowaeer renvoie ^ l’empereur Zénon les insignes de la dignité impériale, et demeure roi d'ilalio, I, 398; cède à Ewarik tous les droits do l’Empire sur la Gaule et sur l'Espagne, ibid.; est détrôné par Tliéoderik, 1, 422.
Odyck, négociateur hollandais, signataire du traité de Nimèguo, .KIII, 530.
(XcoLAUPADE, un dcs chefs des Socramenlairej, VIII, 114 unie.
Ogeros (D’), gouverneur do Saint-Domingue, obtient pour sa colonie une sorte do liberté commerciale, et civilise les llibustiers, XIII, 123, 124.
OiiEiM, colonel dans l'armée du duc Bernard do Saxe-'Weimar, se met au service de la France, XI, 498.
Oiseleur (Nicolas I’), rend d'infâmes services à Pierre Cauchon et aux Anglais, VI, 249, 280, 284, 296.
OlaUs, roi do Norwège, vient en Franco, appelé par le duc de Normandie, et se fait chrétien, III, 49.
Oliicastle (John), lord Cobham, VI, 3.
Olier, fondateur du séminaire de Saint-Sulpice, XII, 68 note.
Oliva, savant italien, se donne la mort pour échapper aux tortures do
* l’inquisition, XII, 16.
Olivabez, ambass.adeur d’Espagne â Rome, X, 209.
Olivarez, premier ministre sous Philippe iv, roi d’Espagne, XI, 170; cause do sa mésintelligence avec le duc de Buckingham, 198; signe
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avec la France un traité d'alliance offensive contre l'Angleterre, ÎGI ; dont il donne secrètement avis au duc de Buckingham, Î6Î ; presse avec obstination le siège de Casai, S9Î; goûte et caresse Vincent Voiture, 383; amène, par les violences do son administration, le soulèvement de la Catalogne, 5î8 et suiv. ; celui du Portugal, 53t et siiiv.; fait faire au général marquis de Povar une campagne malheureuse, 539. — Est renvoyé, XII, 161, IGÎ.
Olive (D'), conduit les premiers colons do la Guadolou]>e, XI, 4S7 note.
Olivier It Daim intrigue en Flandre au profit de Louis xi, VII, 121; échoueàGand, 1S9; introduit les Français dans Tournai, 131; jouit de la confiance intime de Louis xi, 1 16 ; est pendu après la mort de son maître, 168.
Olivier (François), seigneur de Lcuvillc, est chancelier après Poyet, VIII, 269 ; refuse do sceller l'ordre d'exterminer les Vaudois de Provence, 332 ; est envoyé près do Charles-Quint, comme amba.ssadeur, 311; réforme l'administration de la Justice, 318; est du conseil privé sous Henri ii, 361; tombe en disgrâce, 396; son œuvre législative, ibid. et suiv. — Est rappelé après la mort d'Henri ii, IX, 23; appuie les réclamations de Coligni en faveur des réformés, 36; meurt de douleur et do honte au spectacle des exécutions d'Amboiso, 40.
Olmèql'es, peuple d'Amérique, VIII, 8 ool«.
Oltbril's, empereur de la façon do ilikimer, I, 391; sa mort, ibid.
OsiAR, émir, tente de secourir Narbonne assiégée par les Franks, il est vaincu et tué. H, 211.
OuBRES, ou Amuka, voljfz Auhra. Ils implorent lo secours des Gaulois contre les Romains, I, 95.
Onate (le comte d’), vice-roi de Naples après le duc d'Arcos, s'cmp.nrcde cotte ville, XII, 251.
O'Neil, ou O'Neale (Hugh), chef d'une insurrection irlandaise, d'abord vainqueur, X, 196; puis vaincu, 513.
Opuam (d’), amiral hollandais, saute en l'air avec son vaisseau â la bc-L taille de Lowestoft, XIII, 306.
Oppède (Jean Mcinier, baron d'). Son rôle dans le drame de Cabrières et de Mérindol, VIII, .330, 332 333 et suiv.; son procès, son acquittement, sa mort, 371, 372.
Oppède (d'j, premier président au parlement de Provence, pousse le duc de Mercœur, gouverneur do cette province, â attaquer les franchises communales de Uarseille, XII, 531 ; amène leur destruction, 532.
Oquendo (don Antonio d’), amiral espagnol. Son expédition dans la Manche, et son désastre, XI, 491.
ORI
Orange, ^ille et principauté des Nassau, indépendantes du royaume de France, XII, ‘633 ; Louis xtv en fait raser les fortilications, ibid. — Elle est réunie à la France, XIV, 375.
Orange (Raimbaud, comte d'} prend la croix, III, IG4; arrive à Constantinople, 179.
Orange (le prince d') appuie les prétentions de Louis xi sur la Bourgogne, VU, IJÎ; se soulève contre lui, 4Î8, 4Î9; recouvre ses terres confisquées, 168; son rôle dans la ligue formée contre Anne de Beaujeu, SOO, iOi, 203, !05 ; il est pris à Saint-Aubin du Cormier et enfermé au ebéteau d'Angers, 203, 207; combat le projet do mariage d'Anne de Bretagne avec Alain d'Albret, 212 ; s’entremet entre cette princesse et Charles viii, 218; est témoin de leur mariage, 219.
Oratoire (ordre de 1') fondé par le père de Bérulle, XI, 1 41 . — XII, 67,
Ordonnances (grandes), (1337), V, 172; (1413), 333. — (2 novembre 1439), VI, 382 et suiv. — Kéformation de la justice, sous Louis XII, VII, 307. — Grande ordonnance d'Orléans, IX, 73 et suiv.; grande ordonnance do 3Ioulins, 199 et suiv.; ordonnance de 1379, 487 et suiv.
Ordonnance civile, ou Code Lolts, réglant la procédure civile, XIII, 78.
Ordonnance criuinelle, réglant l'instruction criminelle, XIII, 84.
Ordonnance de la marine, œuvre de Colbert, XIII, 561, 562. — Perfectionnée, développée par Seignelai, XIV, 143.
Ordre du tableau, XIV, 132.
Ordre du Saint-Esprit. Sa fondation, IX, 474.
Ordre de Saint-Louis, fondé par Louis xiv, XIV, 171.
Ordre des avocats. Date do cotte qualiOcalion, XV, 165 note.
O'Reillt, Irlandais au service d’Espagne, capitaine-général de la Louisiane, XV, 595; comment il en prend possession, ibid.
Oresue (Nicolas), conseiller de Charles v. Ses oeuvres, V, 299.
Obeste, favori d’Attila, puis patrico; chasse Julius Népos, et met sur le trône d'Occident son fils Romulus Augustulus; sa mort, I, ^97, 398.
Orgemont (Pierre d’), chancelier, demande la suppression do la régence et le sacre do Charles vi, V, 339 ; son réquisitoire après la rentrée du roi à Paris, 391.
Orgétorix, chef helvète, entreprend de sauver la Gaule, son plan, son insuccès, sa mort, 1, 137 et suiv.
Oriflamme, III, 283.
Origène, docteur chrétien, s'efforce vainement d’cntraliicr l'Église hors de la voie étroite, XII, 74.
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OliLriANS, autrefois Genabum, doit son nouveau nom à l’empereur Aurélien, qui Icrige en cüé, I, Î7.ï, 276 ; est assiégée par Attila, et sauvée par Aétius, 373.— Manicliéens brûlés dans cette ville, 111, 53 et suiv.; son organisation municipale, 229; elle se donne une commune, et la perd immédiatement, 418; elle est exemptée de tout im|>ét direct, 519. — Siège d'Orléans par les Anglais, et délivrance do cette ville |iar la Pucellc, 'N'I, 119, 121 û 131, 161 û 170. — Elle devient le quartier-général des calvinistes, IX, 119 et suiv.; est assiégée par le duc de Guise et l’armée catholique, 149.
OuLÉANS (Philippe, duc d’), second Bis de Philippe de Valois, marche avec son père au secours de Calais, V, 102 ; a pour héritage le comté de Valois, 117; no brille pas à Poitiers, 149, 151; est remis aux .Anglais, comme otage, pour rançon du roi Jean, 230 ; rachète sa liberté,
OiiLKANS (Louis, duc d’), d’abord duc do Touraine, épouse Valentine de Milan, V, 423 ; devient duc d’Orléans, 428; comte de Blois, 429; ses légèretés, 431, 437, 439; accusations répandues contre lui, 441, 454 ; influence funeste qu'il exerce, 459 ; accroissement de sa fortune et de sa puissance, ibid. et suiv.; lutte d’influence entre lui et le duc Philippe de Bourgogne, 461 et suiv.; cartel qu’il adresse au roi d’Angleterre, 466; il vole à main armée le trésor de l'Ëlat, 469; son intimité avec la reine, 470; ses mesures après la mort du duc Philippe, 471; sa lutte contre Jean-sans-Peur, scs excès, sa mort, 473 a
OacÉANS (Chartes d’], Qls aîné du duc Louis, épouse Isabelle, fille de Charles VI, V, 479; demande justice du meurtre do son père, 492; luttes de son parti contre le parti bourguignon, 497, 507, 611, 513, 519 et suiv., 523, 525, 538, 542. — Le duc de Guienne l’exclut des affaires, VI, 3; il se rend à l’armée malgré le conseil du roi, 13; combat à Azincourt, 15, 16, 19; est fait prisonnier, 20; reconnaît le traité de Troies, 75; son talent poétique, 117 ; est amené en France, 370; est racheté, son second mariage, 399; il s’unit aux mécontents, 402; grâces qu’il reçoit du roi, 404; il prend part aux négociations de Tours, 407; ses prétentions sur le duché de .Milan, 549; ses derniers actes et sa mort, 552.
Orléans (Louis d’), avocat au parlement de Paris. Son pamphlet intitulé : Advertissemenl d'un catholique anglois aux cathoUquet français, X, 16; il est élu député aux États-Généraux de 1588, 96; s’échappe de Blois, après le meurtre du duc do Guise, 114; est élu avocat-général au parlement de Paris épuré par les Seiis, 129 ; résiste aux viulenoes
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(le cette faction, 368 ; les attaque au parlement, 397 ; les combat avec énergie, 333; publie le Banqtut du comte d’Arèlt, 336.
Orléans (Gaston, duc d'), d’abord duc d’Anjou, second Gis d’Henri iv, X, 558. — Réclame une place au conseil, XI, 304; conspire contre le cardinal de Richelieu, 331, 337; épouse l’héritière des Montpcnsier, 338; préside l’assemblée des Notables de 1636, 346; devient veuf, 363 ; commando l’armée envoyée contre La Rochelle, 367 ; refuse le commandement de l’armée du Montferrat, 393; se retire en Lorraine, 308, 309; rentre en France, 310; est nommé lieutenant-général à Paris, en Champagne et Picardie, 337; cabale contre Richelieu, 331 ; se rend à Lyon, 337; est ramené h Richelieu par scs confidents, après l» journée des Dupes, 347; rompt avec lui do nouveau, cherche i soulever la Bourgogne, échoue, et s’enfuit en Lorraine, 348etsuiv.; écrit contre le premier ministre, 333 ; a recours aux armes, et se fait battre, 338; épouse en secret Marguerite de Lorraine, et se retire à Bruxelles, 369; conspire avec le duc de Montmorenci, 373, entre en Bourgogne les armes h la main, pénètre jusqu’en Languedoc, 379, 380; est vaincu, se soumet, puis s'enfuit à Bruxelles, 383 et suiv.; rend son mariage public, 406; fait un traité avec l’Espagne, 414 ; se réconcilie en apparence avec le roi, voit annuler son mariage, et feint d’y consentir, 416 et suiv.; est mis à la tète de l’armée de Picardie, 454; complote l’assassinat de Richelieu, et n'ose en donner le signal, 455; s’enfuit à Blois, 457; se soumet, 458; intrigue avec Cinq-Mars, 541, 5.'i5 et suiv., 563; avoue ses mené^, et dénonce ses complices , 567 ; est exclu par déclaration royale de tout droit politique, 583 ; est relevé des effets de cette déclaration, 583; est lieutenant-général du royaume, 584 ; se démet, 588. — Est gouverné par l’abbé de La Rivière, XII, 159; exploite les faiblesses do la régente, 168; obtient le gouvernement du Languedoc, 1 71 ; prétend au commandement de l’armée de Flandre, et n’en obtient que l’apparence, 1 93 ; appuie la régente contre le parlement, 301; va de nouveau guerroyer en Flandre, 313 et suiv.; sa conduite politique au début de la Fronde, 383, 388,393, 399, 303, 304, 308, 313; il prend part è l’attaque do Charenton, 330 ; aux conférences de Ruel, 330, 335, 336, 331 ; conjure le parlement do réprimer l’audace des libelles, 338; et la reine de rentrer à Paris, 339; abandonne le prince de Condé à la vengeance de Mazarin, 347, 348; est gouverneur de tout le pays au nord de la Loire, 355; propose pour terminer la guerre civile do Guienne une transaction qui n’est point acceptée, 358 ; transfère les princes do Condé h Marcoussis, 359; les laisse transférer au Havre, 363; se re-
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met de leur parti, et ?e brouille avec la cour, 36t, 364, 366 et suiv.; prend le parti du clergé contre le parlement, 372; hésite entre lo parlement et la noblesse, 373; rôle indécis et très-peu brillant qu'il joue au milieu des intrigues de cette époque, 375, 377 et suiv., 388; il tourne les régiments qui dépendent de lui contre la cour, 392 ; s'engage à respecter la neutralité de Paris, 396; sa conduite équivoque à l'egard du prince de Condé, 400; pendant le combat du faubourg Saint-Antoine, 443; et dans les jounéa suivantes, 443 et suiv., 448 et suiv.; il est nommé, par le parlement, lieutenant-général du royaume, 420, 4!4 ; fait, dans le parlement, une déclaration conditionnellement pacinque, 423; donne des passe-ports è ceux qui veulent aller au roi, 427; se retire à Blois, 429, meurt. 530.
Orléans { Philippe de Franco, d'abord duc d'Anjou, puis duc d'), second fils de Louis xiii, sa naissance, XI, 525. — La reine l'emmène à Saint- Germain, XII, 342; le charge de vaincre la résistance de la chambro des comptes au rétablissement illimité des acquits au comptant, 442 ; il assiste au sacre de Louis xiv, 460. — Épouse Henriette d'Angleterre, et devient duc d'Orléans, XIII, 279; sa vie intérieure, soupçon qui pèse sur lui, 353, 334 ; il se remarie, 335; suit Louis xiv à Charleroi, 380; prend Zutphen, 393; assiège Bouchain, 492; Sèint-Omer, 502; prend cette ville après avoir battu le prince d'Orange, 503 et •suiv. — Meurt, XIV, 459 no/«.
Orléans (Anne-Marie-Louise d'), fille de Gaston, duc d'Orléans, frère de Louis xiii, duches.se de Montpensier, occupe la ville d’Orléans, XII, 396, 397; préside un conseil de guerre, 398; passe une armée en revue, 403; sauve les troupes du prince de Condé par le canon de
la Bastille, 443. — Auteur do Mémoires historiques, XIII, 210.
Épouse du comte do Lauzun, XIV, 440. '
Orléans (Charlotte-Élisabeth de Bavière, princesse palatine, duchesse d’), XIII, 353. — Prétentions que Louis xiv élève en son nom sur la succession do l’électeur palatin son frère, XIV, 68; règlement do cette affaire, 233. — Elle conjure son fils de ne pas employer Dubois, XV, 80.
Orléans (Marie-Louise d’) épouse Charles ii, roi d'Espagne, Xlll, 574. — Offre ses -diamants pour payer les 500,000 écus réclamés par Louis XIV, XIV, 74 note; meurt, 490.
Orléans (Philippe, duc d’), d'abord duc de Chartres, fils du précédent, combat béro'iquement à Steenkerke, XIV, 466; esprit fm, 231; duc d’Orléans et gendre du roi, va commander l'arnice d’Italie, 459; la ramené on Piémont, est blessé devant Turin, 463 et suiv.; se retire
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vers Pignerol, 466; va commander en Espagne, prend Valence, 474; Lérida, 475 ; Tortose, 495 ; se compromet dans une intrigue tendant à l’élever sur le trône d’Espagne, 516, 517; est accusé d’avoir empoisonné ses cousins et demande des juges, 55S ; correspond intimement avec Fénelon, 608 note; position que lui fait le testament de Louis xiv, 611. — Sa position après la mort do ce prince, XV, 3; séance du parlement et lit de justice où le testament de Louis xiv est annulé, 5 et suiv.; organisation de la Régence, 8 et suiv.; il élargit les jansénistes incarcérés, 10; prend des mesures utiles aux arts et aux sciences, 11 nota; caractère de son gouvernement, influence qu’il exerce sur les mœurs publiques, 11, 12; état où il trouve les finances, 13; mesures financières que lui fait adopter le duc de Noailles, 16 à 24; il le quitte pour prendre Law, 28; l’autorise à créer une banque dont il consent à être le protecteur, 38; et dont il préside une assemblée d’actionnaires, 39; décrète une refonte des monnaies malgré le parlement, dont il abat l’opposition par des coups d'autorité, 41 à 45; rétablit l’ancienne organisation du gouvernement, 46, 47; application du système de Law, 48 à 74; conduite ambiguë qu’il tient d'abord entre le roi d’Angleterre et le prétendant, 76; il se décide pour le roi et fait alliance avec lui, 80 et suiv.; traite avec la Prusse et la Russie, 85, 86; ses desseins, hostiles è l’Espagne, favorables è l’Aufricbe, 87 ; intrigue et négociation avec l’Espagne, ibid.; pacte avec l’Angleterre et l’Autriche contre l’Espagne, 90, 91 ; conspiration de Ceilamare et guerre d’Espagne, 95 à 99; insurrection de la noblesse bretonne, durement réprimée, 100; paix avec l’Espagne, 101; proposition de mariage à lui faite par le tzar Pierre et qu’il élude, 103; sa conduite à l’égard des protestants, 106; des jansénistes, 108 è 111; traités avec l’Espagne; il marie deux de ses filles à deux infants et fiance Louis xv k une infante, 114; dislocation du conseil de régence.l 15 ; il s’installe k Versailles, exile Yilleroi, fait Dubois premier ministre, 1 1 5 k 1 1 8 ; position qu’il prend k la majorité du roi, 118; il succède k Dubois comme premier ministre, 120; meurt, 121; appréciation de la Régence, 122.
OnLKANs(duc d'), d’abord duc de Chartres, fils du régent, XV, 103; entre au conseil d'État, 1 1 8 ; se retire, après la mort de sa femme, k l’abbaye de Sainte-Geneviève, 131 note; le curé de Saint-Etienne du Mont lui refuse les sacrements k l'heure de la mort, 444.
OnLÉAKS (Louise-Éllsaheth d’), Mademoiselle de Montpensier, fille du régent, épouse le prince des Asturies, fils de Philippe v, XV, 1 14 ; est fêtée par le spectacle d’un auto-da-fé, 115; est reine un moment et scandalise l’Espagne par scs folies, 131 ,
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Orléans (ducd'), petit-flisdu régent, présente au roi la protestation des princes du sang cl des ducs et pairs contre la défense qui leur a été faite de répondre à la convocation du parlement, XV, 503. — Proteste contre la suppression du parlement, XYl, 286; demande grâce, 290; se renferme dans la vie privée, 315; est salué au sortir du Palais do justice par les acclamations populaires, 336; fait une ovation à Voltaire, 397; témoigne hautement son regret de la retraite de Nocker, 504; vend Saint-Cloud â la reine, 543; meurt, 576 noie.
Orléans (Philippe-doseph, duc d'), d'abord duc de Chartres, ûls du précédent, manifeste avec éclat sa sympathie pour le duc de Choiseul, XVI, 282, 283; proteste contre la destruction des parlements, 286; demande à rentrer en grâce, 290; son caractère, ses mœurs, 313; proteste contre les changements apportés à l'organisation du parlement reconstitué, 336; sa campagne maritime d'Ouessant et suites qu'elle a, 430 et suiv.; il témoigne hautement son regret de la retraite de Necker, 504 ; est grand-maltre de la franc-maçonnerie, 532 ; préside un des bureaux de l'assemblée des Notables, 576; proteste contre une violence faite par Louis xvi au parlement, 596 ; est exilé à Villers-Cotlerets, 597.
Orlopf (Alexis], un des assassins de Pierre iii, XV, 587. — Commande la flotte russe, bal les Turcs à Tchesmè, manque le moment d'attaquer Constantinople, XVI, 270.
Orsiéb (compagnie de 1'). Sa lutte contre le parlement de Bordeaux, sa puissance dans cotte ville, XII, 437 et suiv.; sa décadence et sa fin. 445 et suiv.
Oruesson (d'), maître des requêtes, juge rapporteur au procès de Fouquet, conclut au bannissement, XIII, 44.
Oruesson (d’), conseiller d'Etat, puis conirôleui^général des finances, XVI, 510, 5H.
Orhond (duc d') remplace Marlborough à la tète de l'armée anglaise, XIV, 547; évite toute opération agressive, 362; sc sépare des Hollandais et des impériaux, occupe Gand, Bruges, Dunkerque, 563; contribue à faire destituer le comte d'Ovford, 591; est révoqué, 593; conspire, puis se réfugie en France, ibid.
Ornano (San Pietro d') s'efforce de donner la Corse â la France, VHI,
ORNANo(Alphonsed’), lieutenant du roi en Dauphiné, bat les Suisses auxiliaires des huguenots, X, 44; pousse Henri ni à faire périr lu duc do Guise, 60; participe au meurtre de ce prince, 109, 112; est envoyé à Lyon pour arrêter le duc de Mayenne, 115; est lieutenant-général du
[OSM’
Daiipliiné, qu'il mainlient sous l'autorité royale, 140; traite avec Lesdiguières, 4 44; soutient de concert avec lui la cause d’Henri iv, 192 note; est fait prisonnier par le duc de Savoie, Î38; est appelé à Lyon par les royalistes, 344.
OnN ANo(d’), fils du précédent, colonel des Corses au service de Louis xiii, annonce à ce prince la mort du maréchal d' Ancre, XI, 4 IG; est fait lieutenant-général de Normandie, 431; est mis à la Bastille par La Vieuville, S04; élargi par Richelieu, 806; conspire contre ce dernier, 234 et suiv.; est mis à Vinconnes, 234; y meurt, 239.
Ohri, inquisiteur à Lyon, persécute Étienne Dolel, VIII, 343; et Michel Servet, 484.
Orei, contrôleur-général des finances; expédients auxquels il a recours |)Our faire face aux frais de la guerre de 4733, XV, 206; ses qualités, ses défauts, 257 ; il est renvoyé à cause de son économie, 277.
OastNt, légat du pape, vient complimenter la cour de France sur le massacre de la Saint-Barthélemi, IX, 344.
OastNi (Yirginio), cousin de Marie de Médicis, passe pour avoir été son amant, X, 642.
Orte (le vicomte d’). Belle lettre à lui attribuée, que l'on conteste, IX, 344 ; mais le fait, sinon la lettre, est authentique, 465 note.
Orval (le seigneur d’), gouverneur de la Bourgogne, repousse de la Champagne le comte de Furstemberg, VIII, 47.
Orval (le comte d'), fils puîné du duc de Éulli, s'enferme dans Monlauban, XI, 477.
Orves (d’), chef do l'escadre française des Indes, se retire à l'Ile do Franco, XVI, 475; repart pour l’Inde avec Sulfren, 476; meurt,
OnviLLiERS (d’J, beau-frère du gouverneur do Ilam, y introduit les Français, X, 384.
Orvilliers (d'}, commando la flotte française et combat avec gloire à Ouessant,XVI, 430,434; son expédition contre l’Angleterre, qui échoue par la faute d’autrui, sa retraite, 444 et suiv.
OstiEHN, sénéchal du duc de Normandie, est assassiné dans la chambre môme de ce duc, III, 81.
OsiDS, évêque de Cordoue, rédacteur du symbole de Nicée, I, 296.
OsKEBi, chef normand, pille Rouen, II, 429; l'Aquilainc, ièid.; les deux rives de la Basse-Seine, 440.
Osman, sultan des Turcs, attaque sans succès la Pologne, XI, 483 note; rend l'église du Saint-Sépulcre aux religieux francs, 213 nota.
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UsMOND enlève de Laon le petit duc de Normandie Richard , fils de Guillaume Longut-Èpie, II, 6îi.
0.-<NABiiUcK (c\èquc d’) bal les Français à ConsaarbrUck, XIII, 481 ; se porto au nord de l'Allemagno, 383; combat avec succès les Suédois, 481 ; Iraito avec eux, 541 ; entre dans une coalition contre la France,
OssAT (Armand d’), secrétaire du cardinal de Joyeu.se, X, 154 note, négocie la réconciliation d’Henri iv avec Rome, et reçoit pour lui les coups de baguetto du pape, 379 et suiv.
OssiAN, XV, Î89 note.
U.SSINA (le duc d'), vice-roi de Naples, veut se faire roi des Deux- Siciles, échoue, et meurt en prison, XI, 135.
OsTBOooTBS. Ils deviennent vassaux des Huns, I, 3i0; leur situation au commencement du v* siècle, 335; ils se ruent sur l'ilalie, ünd.; sont défaits par Slilicon , ibid.; s’affranchissent après la mort d’Attila , ce qu'ils deviennent, 395, 42S..
Othe-Gbillaiue, fondateur de la comté de Bourgogne (Franche-Comté), 111, Î9; ses accroissements, 50.
OrniiAN, émir, défend Narbonne avec succès contre les Franks, II, î 1 0,
Othvan-Ben-Aboc-Nessa, chef Imrbère, traite avec Eude et obtient la main de sa fille, II, 197 ; sa défaite et sa mort, 199.
Otiion, proclamé empereur à Rome, est vaincu et se donne la mort,
O I iioN 1*', b Grand , roi de Germanie. Étendue de sa puissance, II, 51 8 ; ses succès contre Lodewig d’Outro-Mer, 580; en faveur de ce prince, 581 ; son expédition en France, 586 ; il se saisit de la couronne impériale, 531 ; meurt, 635.
Otiion, fils de Hugues le Grand, est investi du duché de Bourgogne,
II, 589; é[iouse l’héritière du comte de Dijon, Md.; perd Dijon et le recouvre bientôt, 538.
Otiion h, fils et successeur d’Othon le Grand. Sa querelle avec le roi Lolher, II, 536; son expédition contre Paris, 537; il se réconcilie avec Lolher, 539; se lie avec Hugues Capet, ibid,; meurt, 541.
Otiion de Vermandois, fils du comte Albert, fait une campagne dans le Ilainaut contre le comte de Flandre et le duc de Basse-Lorraine, II ,
Otiion iii, fils d'Olhon ii, roi do Germanie, II, 541 ; est arraché h sa mère par son cousin Heinrik, duc de Bavière, ibid.; retiré de ses mains, 548. — Donne à Gorbort l’archevêché de Raveniie, 111, 33 ; im-
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pose un pape aux Romains, ibid.; sa perfidie et sa cruauté envers Crescentius, ibid.; sa mort, 47.
Othon, fils aîné de Karle, duc de Basse-Lorraine, succède à son père, puis meurt sans enfants, III,
OTiiotf DE Brunswick est porté au trône impérial par le parti guelfe, III, 555. — Ses entreprises contre Frédéric de Sicile et ses querelles avec le pape Innocent iii, IV, 66, 67 ; il se met 5 la tète d'une coalition contre la France, 74; sa défaite à Bovines, 82; sa fuite, 83; sa retraite dans le Hartz, 88.
Otto, gouverneur de Sighebert ii, dispute à Grimoald la dignité do maire du palais, II, 147; est tué parle duc des Allcmans, 148.
Otto (le rbingrave) est battu par le duc Charles de Lorraine, XI, 421 ; évacue la Haute-.AIsace devant les Français, ibid.
Ot'DRi, peintre, XVI, 161 noie.
OuESSANT (bataille navale d’), XVI, 430.
OxENSTiEBNA (Axol), chancelier do Suède, XI, 397, 398; directeur du parti protestant en Allemagne, 399; renouvelle l'alliance de la Suède avec la France, ibid.; vient conférer avec Richelieu, 426; nouveau traité avec la France, 444; il refuse de reconnaître Ferdinand ni pour empereur, 462; reconnaît le duc de Bragance pour roi de Portugal , 633 ; nouveau traité avec la France, 552. — Guerre contre le Danemark, XII , 186; paix, 210; politique de la Suède au congrès de Westphalie, 225, 230 ; paix de Westphalie, 265.
OxENSTiERNA (Benolt), fils du précèdent, représente la Suède 5 Osnabrück, XII, 223.
OxiBES, Celto-Ligurieiis. Ils sont vaincus par les Romains et assujettis à Massalio, I, 103 et 109.
PvciiEco (Maria), femme de D. Juan de Padilla, VIH, 3; défend Tolède contre les troupes de Charles-Quinl, 5; se retire en Portugal, 6.
Pacte de famine, ou Pacte constitutif de la société Malisset et Compagnie, XVI, 293 h 298; émeutes amenées par la cherté dos grains, en partie l'œuvre do cette société, 305, 306; Turgol fait cesser ses opérations, 332.
Pactes de famille entre les Bourbons de France et d'Esp.igne, XV, 266, 576 et suiv.
TA^iLK A N A LY TI QU F. [PAN]
pAniLL\ (D. Junn de), embrasse lo parti des comuneros do Castille, et en devient le chef, VIII, 3 ; succombe, 4.
pAGAMNl, statuaire modénais, amené on France par Charles viii, \TI, 289 note.
Pains ou Paten est constitué, par les rois de France cl d'Angleterre, gardien de Gisors, III, ÎI7.
' Pairs de France {cour des). Origine de cette institution, 111, 503, üOl.
Paix de Diec, III, 68, 69.
Paix {Institulioa de), III, 239, 262.
Palais (les comtes du), condamnés b mort pour meurtre aux grands jours d'Auvergne, XIII, 73 texte et note.
Palatinat (Haut et Bas), situation géographique de ces deux provinces, XI, 182 note.
pALERME (bataille navale de), XIII, 489 et suiv.
Palestrina, compositeur italien, X, 472.
Palisse (Jacques de Chabannes, sire de La), est placé en observation devant B.irlette, VII, 235; est forcé dans Ruvo, et fait prisonnier, 336; délivré, 346 ; est blessé au siège de Gênes, 364; secourt les impériaux contre les Vénitiens, 377; combat b Ravenno, 405; commande l’armée aprt'S Gaston do Foix, 408; est nommé gouvemeu'rdu Milanais, qu’il évacue, 409; rentre en France, 410; accompagne le duc de Valois en Navarre, 412; est battu b la joum^ des éperons, 422; est fait maréchal, 438. — Dég;igo Fontarabio, VIII, 30; commande en Provence, 5.5, 57; dissuade François i" d’une campagne d’hberen Italie, 58; lui conseille do lever lo siège de Pavie, 62; commando l’aile droite b la bataille de Pavie, où il est tué, 64.
Palissi (Bernard de), IX, 13 et suiv. ; est sauvé de la mort b Bordeaux par le connétable Anne de Montmorenci, 136 note; échappe b la Saint- Barthélemi, 328 note; meurt en prison, X, 76 nota.
Palladio, architecte italien, X, 472.
Palldaü (le comte de), gouverneur de Courlrai, sage conseil qu’il donne b Mazarin, XII, 239.
Palsgrave, anglais, auteur do la première grammaire française, MU,
Pancarte (la), impôt du sou pour livre, établi en 1397, X, 408; supprimé en 1602, 441 ; rétabli en 1640 sous le nom d’imiWt du vingtième, XI, 510.
Pancirola, nonce du pape b Turin, XI, 323; négocie la paix entre la Savoie, l'Espagne et la France, 359.
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Pandolfe, légat du pape. Sa mission auprès de Jean-sans-Terre et de Philippo-.AugUftc, IV, 70, 71.
Pamcarola, évêque d’Asti, accompagne en Franco le cardinal légat Caietano, X, 197; prêche en italien, 318 note; danger qu'il court pendant le siège do Paris, 335 note; il est rappelé par le pape, 333.
Pamn, premier ministre en Russie, amène Catherine ii à la proclamation du droit des neutres en temps de guerre maritime, XVI,
Panxetier, marin français, combat à La Hougue, XIV, 1.59.
Paxnoniexs. Ils se soulèvent contre l'empire romain, I, 319.
Paoli (Pascal), dirige l’insurrection de l’Ilo do Corso, XV, 488. — La gouverne, la défend contre la France, puis se retirp en Angleterre, XVI, 350 et suiv.
Paolo de Novi, teinturier en soie, est élu doge de Gènes, VII, 3C'Î; défend cotte ville contre Louis xii, 363; est décapité, 365.
Papacuix, amiral espagnol, refuse de saluer les vaisseaux français commandés par Tourville, qui l'y contraint, XIV, 37.
Papier (découverte, fabrication, emploi du), VII, 159.
Papiers peints. L'usage s’en introduit en France, XVI, 531 note.
Papillon, un des familiers de Marguerite d’Angoulême, VIII, 154.
Papin (Denis), mérlecin de Blois, protestant, chassé do France [lar la persécution, invente la machine à vapeur, XIV, 63.
Papinibn, préfet du prétoire et grand jurisconsulte, est proscrit par Caracalla, I, 358.
Papirius, consul romain, sa perfidie et sa défaite en Norique, I, 116.
l’APPËNiiEiu, décide le général Tilli h livrer la bataille de Leipzig, XI, 364; fait la guerre en Basse-Saxe et en Westphalie, 380; rejoint ■yValdstein, 395; est tué h I.utzen, 396.
Paracelse, méviccin et naturaliste, IX, 13 note.
Paraclet (abbaye du), fondée par Abélard, 111, 320, 331 ; dirigée par Ilèlo'ise, 338.
Paradisio (Paolo), professeur d'hébreu au collège royal, VIII, 144.
Parc aux Cerfs, XV, 433, 433, 434.
Pardaillan, du parti des Guises, est tué par La Renaudio, I.\, 38.
* Paroaillan, victime de la Saint-Barthélonii, XI, 334.
Pardo, officier espagnol, gouverneur de Gand, rend aux Français la ville et b citadelle, XIII, 533.
Paré (Ambroise), chirurgien, MH, 143; extrait un fer de lance du visage de François de Guise, 340; prend part à la défense de Metz, 423 note. — Ses livres, I.\, 11; sa religion, 16; déclare François ii perdu,
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(.0; panse et opère Coligni blessé par Maurevorl, 311; est sauvé par Ctiarles ix du massacre do la Saint-Barlhclemi, 3S8.
Parfait uonarque (le), ouvrage do l’éconoraislo Lanjuinais, est décrété par lo parlement, XVI, 376.
Paris. Siège de cette ville par les Normands, II, 480 à 481. — Développements et embellissements de Paris sous Philippe-Auguste, III, 5ïl etsuiv. — IV', C6. — Agrandissement de l'enceinte et travaux do défense. sous la direction d'Ëlienne Marcel, V, 158; couleur du blason do la ville, 18i ; constructions de Charles v, 300. — Population de Paris au xiv* siècle, VI, 44 note. — Dénombrement et organisation des corps de métiers de la ville de Paris sous Louis xi, VII, 21. — Massacre de la Saint-Barthélemi, IX, 309 et suiv. — Journée des barricades, X, 62 et suiv. ; siège do Paris par Henri iv, 209 et suiv. — Émeutes et guerre de la Fronde, XII, 295 et suiv., 313 à 333, 396, 412 et suiv., 415 et suiv., 418, 428. — Organisation de l'a.ssistanco publique et de la police municipale sous Colbert, XIII, 84, 85; agrandissement et embellissements de Paris à celte époque, 87, 234. Accroissement de la population, suite du mouvement imprimé par lo tyslime de Law, .XV, 53; et que la chute du système n’arrète pas, 73, 116. — Construction du nuir d'octroi, XVI, 580 note.
Paris (traités de) (1763), XV, 593. — (1778), XVI, 423; (1783), 486.
Paris (les frères), banquiers; travaux et opérations dont ils sont chargés sous la' Régence, XV, 17, 18, 68.
Paris-Düvernei, l'un d'eux, exerce une grande inQuence sur M“* de Prie et sur le gouvernement, XV, 124; mesures violentes qu'il inspire, 125, 126; réorganisation de la milice, 140; impôt du cinquontième, ibid.; révision des pensions accordées depuis la mort île Louis XIV, 1 44 ; il est mis à la Bastille, 1 46; recouvre de l'inQuencc, et la rend utile, 322; donne au comte d'.Vrgenson l'idée de l'École militaire, 430; inspire M"" de Pompadour, et lui donne un plan pour accabler le roi de Prusse en deux campagnes, 517; propo>o de détruire les fortiCcations de Mabon, 593 note.
Paris, diacre janséniste. Sa mort. Choses étranges qui se passent sur son tombeau, XV, 168 et suiv.
Parises, peuplade gauloise. César translëre chez eux l’assemblée générale de la Gaule, I, 163; ils prennent part au soulèvement provoqué par Vercingétorix, 167; leur territoire est compris dans la province lugdunai.se, 196.
Parlement de Béar.v, formé do la réunion des doux cours souveraines de Pau et de Saint- Palais, XI, 164. — Expulse les jésuites, XVI, 213;
dissensions dans son sein, 138; il est dissous, 287; rétabli, 337 ; résiste aux ordonnances du 8 mai 1788, 608.
I’aslehent de Bobdeaux. Rôle qu'il joue dans la révolte de 1348, YIII, 382, 383, 385. — Dans les troubles de la Fronde, XII, 356 et suiv. — Il abolit deux impéLs décrétés par Louis xiv, XIII, 470 ; est exilé h Condom, 472. — Condamne aux galères les calvinistes coupables d’avoir assisté aux assemblées, XIV, 106. — Refuse d’enregistrer l’édit qui établit l’impôt du cinquantiim$, XV, 142 ; supprime la Ugmde d» stânt Hitdtbrand, 163 ; lutte contre le gouvernement à propos des attributions du grand conseil, 505; et de l’aggravation des impôts, 506. — Expulse les jésuites, XVI, 213; proteste contre l’outrage fait parle duc de Fitz-James au parlement de Toulouse, 228; forme une commission pour réprimer les agents du 8sc, ibid.; appuie les parlements de Paris et do Bretagne contre la cour, 244 note; s’unit à eux contre d’Aiguillon, 281; est dissous, 287; rétabli, 337; demande les États-Généraux, 546 nota; défend à l'assemblée provinciale du Limousin de se réunir, 594; est exilé à Libourne, et refuse d’enregistrer les lettres de translation, ibid.
Pablement de Bbetagne. Sa fondation, VIII, 436 nota. — Il repousse les mesures financières du cardinal Mazarin, XII, 486. — Est exilé è Vannes, XIII, 473. — Enregistre la protestation de la noblesse bretonne contre de nouveaux droits d’entrée décrétés par le régent, XV, 99; refuse d’enregistrer l’édit qui établit l’impôt du cinquanlièm» 142; supprime h Ugmde di saint Hildibraad, 163; appuie le parlement de Paris dans l’affaire des billets de confession, 447, 511, 512. —Expulse les Jésuites, XVI, 213; lutte contre le gouverneur de Bretagne duc d’Aiguillon, affaire de La Chalofais, 237 è 245, 279, 280; sa suppression, 287; son rétablissement, 337; sa résistance aux édits du 8 mai 1788, 608.
Pablehent de Dauphiné bannit les jésuites sous Henri iv, X, 372. — Les ménage sous Louis xv, XVI, 215 ; s’oppose aux excès financiers du gouvernement, 228, 247 ; est dissous, 287 , rétabli, 337 ; s’oppn.-o autant qu’il le peut è l’égalité établie par Necker dans la perception des vingtiimes, 501 note; est suspendu, exilé, réinstallé, et s’éclipse prudemment, 609.
Pablehent de Dijon fait des remontrances contre l’existence simultanée de deux cultes en France, IX, 160.— Lit de justice tenu par Louis XIV, XII, 513. — Il refuse d’enregistrer l’édit du cinguanliéme, XV, 142.— Ménage les jésuites, XVI, 215; est dissous, 287; rétabli,
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Pablkuent PE Douai, favorable aux jésuilcâ, XVI, 213; est dissous, ÎS7; n^bibli, 337.
Pablumem de Fbanche-Comtk. Siège à Dole, au grand déplaisir de Besançon, XIII, 33S, 336; y est maintenu par Louis xiv, après la conquête, 439. — Appuie !e parlement de Paris contre le gouverncmcnl et voit emprisonner huit do scs membres, XV, 311. — Est favorable aux jésuites, XVI, 215; s’oppose aux excès financiers de l’abbé Terrai, 22S ; appuie les parlements de Paris et de Bretagne contre le duc d’Aiguillon, 281; est dissous, 287; rétabli, 337; repousse les mesures financières do Joli de Fleuri, et demande les États-Généraux, 508, 546 note,- proteste contre les coups d'autorité du ministère, 593 ; prend le parti de la noblesse et du clergé contre le tiers état, est mis en fuite par le peuple soulevé, 623.
Pablement de .Metz. Sa création, XI, 406. — Chambre de réunion formée dans son sein, XIII, 578. — Il supprime la Légende de saint nUdebrand, XV, 163. — Expulse les jésuites do son ressort, XVI, 213; refuse do recevoir M. de Galonné, intendant do la province, 2S0 ; est dissous, 287 ; rétabli, 3,37.
Pablesiëntde Pabis; est institué, IV, 292 etsuiv.; réorganisé sous Philippe le Bel, 394; installé au Palais de Justice, et réorganisé de nouveau, 446 note; réglement de Philip|>e v, 539. — Comment Charles v paie les gages des « gens du parlement », V, 304; zèle du parlement pour la dignité do la couronne, 527 note. — Inamovibilité des olliccs décrétée par Louis xi, VI1,32; résistance à l’édit du parlementde François I" sur la cha.sse, 464 note. — Vénalité dos charges introiluito par ce prince et le chancelier Duprat, VIII, 23; lutte du |>arloment contio ce ministre et la régente Louise de Savoie, 93 note; disposition du parlement à l’égard des doctrines de Luther, 1 48 ; il provoque et dirigé les premières persécutions contre les partisans des idées nouvelles, 131 et suiv., 160, 161, 345; chambre ardente formée au parlement pour la poursuite des hérétiques, 398; laquelle n’est pas maintenue, 494; réaction au sein do celte compagnie, remontrances contre les persécutions, 489, 492, 494 ii 499 ; arrestation d’Anne Du Bourg et do six autres conseillers, 500. — Procès et supplice d’Anne Du Bourg, IX, 29 et suiv.; le parlement repousse les réformes du chancelier de L’Hospital, 76, 77 ; s’oppose à la publication d’un édit contre les troubles causés par le lanatisinc, 82; s’oppose autant qu’il le peut à ia Pacification d'Amboise, 160, 167, 168. — S’inquiète dos progrès de la Ligue, X, 10; lui résiste, 1 4, 1 5, 77 ; est mis on masse à la B.istille, 127; te scinde en doux fractions, dont une devient l’instrument de lu Ligue,
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I2U; décrète une information sur le meurtre des deux Guise.s, Mil ; eSaco le nom du roi de l’intitulé de scs actes, 136; l'autre fraction du parlement siège à Tours, 189; a une succursale é Châlons-sur- Marne, Î32; arrêts contre les bulles du pape hostiles à Henri iv, ibid., 233; arrêt du parlement ligueur contre toute élection d'un prince étranger au trône de Franco, 322; sa réhabilitation, mesures qu'il décrète aussitôt contre la Ligue, 333 et suiv. ; arrêt qui bannit les jésuites, 372; institution de la propriété boréditaire dos charges, et de la Paulette, 443. — Arrêt qui défère la régence à Marie do Médicis, XI, 4, 3; arrêt qui ordonne la saisie du traité du cardinal Bellarmin sur la Puissance du souverain pontife sur le temporel, 14; prétention déclarée â intervenir dans les alfaires d’État, 87 et suiv.; il lutte contre le garde des sceaux Michel de Marillar, et repousse le Code Michau, 293; lutte contre Richelieu, 330; proteste contre les commissions judiciaires, 373; s'oppose à l'institution de l’Académie française, 430 note; prétend aviser â la sûreté do Paris menacé par l'ennemi, et reçoit défense formelle de le faire, 433; intervient en faveur des rentiers non payés, et n'a pas plus do succès, 479; prend parti contre le clergé pour Richelieu, 316; qui abat rudement scs prétentions, 543; casse lo testament do Louis xiii, 588. — Condamne au bannissement trois adversaires d’Aristote, défend, sous peine de mort, « d’enseigner aucunes maximes contre les auteurs anciens et approuvés », XII, 14, 15; fait échouer la combinaison financière basée surl'Ëditdu toisé, 180; est anobli en masse, 181; réduit un emprunt forcé décrété par lo gouvernement, ibid.; continue à entraver scs mesures financière.s, lutte â ce sujet, lit de justice, etc., 201 et suiv.; opposition du parlement au tarif, 274 et suiv.; è divers édits bursaux, 278; au rétablissement du droit annuel, 279, 280; organisation du parlement on 1648, 280 noie; lutte ardente contre la cour, arrêt d'union, arresbition de Broussel, émeutes, guerre de la Fronde, terminée par la paix do Ruel, 280 à 333; remontrances on faveur do la Guicnno et du parlement de Bordeaux, 356; démonstrations en faveur des princes incarcérés, 3C4, 363, 367; requêtes à la reine réclamant l’éloignement de Maxarin, ibid.; arrêt qui l'exile ainsi que sa famille, 368; informations décrétées contre lui, 371; déclaration imposée à la reine, excluant du gouvernement les étrangers et les cardinaux, ibid., 372; lutte contre l'assemblée de la noblesse, 372ot suiv.; opposition obstinée au retour de Sla/.arin,387 à 393; émeute contre le parlement, 409, 410 ; déclaration qui le transfère à Pontoise, à laquelle il n’obéit qu’en partie, 424, 423; lit de justice où les deux fractions du parlement sont réunies; toute délibé-
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ration sur les affaires politiques et financières lui est interdite, 4t9, 430 ; résistance de cette compagnie aux mesures financières de Mazarin ; lit de justice oè Louis xiv siège en habit de chasse, 467, 468, 486; il complimente ce ministre sur la paix des Pyrénées, 535. — Fixation du prix des offices sous Louis xiv, XIII, 5S ; le parlement perd le titre de Cour touveraiae, remplacé par celui de Cour supérieure, 53 ; ne reconnaît plus de sorciers, 83; rend un arrêt contre le commerce des grains, 95; perd le droit de remontrance efficace, 446; rend un arrêt violent contre une bulle du pape Innocent xi, 649. — Un autre, tendant à séparer l’Église gallicane de l'Église romaine, XIV, 80; est excommunié, 8i; enregistre la bulle Unigenitus avec réserves, 605. — Annule le testament de Louis xiv, XV, 6 et suiv.; s'oppose à la refonte des monnaies, 44 , 42; interdit à Law do s'immiscer dans le maniement des deniers royaux, 44, 45; lit de justice et coups d'autorité qui surmontent sa résistance, 45, 46; il s’oppose à la confirmation des privilèges de la compagnie des Indes, 65; est exilé è Pontoise, ibid.; rappelé, 67; lutte à propos de la bulle Unigenilus, 408, 409, 444; à propos de l’impôt du einquantiime, 444; autre lutte è propos de la bulle, 462, 463 et suiv.; à propos des billets de oonfiMiititi, 444 et suiv., 502, 503, 506 et suiv., 544, 542; contre les attributions conférées au grand conseil, 503 ; contre l’augmentation des impôts, 504 ; contre les édits financiers de H. de Silhouette, 560 et suiv.; qu'il enregistre sous son successeur, 563; procès et condamnation de Lally, 572. — Arrêts contre l’Encyclopédie, XVI, 50, 52; contre J.-J. Rousseau, 428; confirmation do la sentence des juges d’Abbeville contre La Barre, 444; procès et expulsion des jésuites, 208, 209, 243, 245, 216, 249; opposition énergique aux excès financiers de l’abbé Terrai, 225 et suiv.; affaire du gouverneur du Languedoc et du parlement de Toulouse, 229, 230; nouvelle lutte à propos de la bulle Unigenitus, 238 ; lutte contre le despotisme royal, 242, 243, 279 et suiv.; destruction du parlement, 283 et suiv.; sa restauration, 333 à 337 ; son intervention dans la Guerre des farines, 346 et suiv.; son opposition aux réformes de Turgot, 369 è 376 ; condamnation de l'Histoire philosophique des deux Indes, 506 ; réforme demandée des frais de justice et des épices, 548 ; poursuites commencées contre le président Dupati, ibid.; procès du Collier, 555 et suiv.; opposition è l’emprunt de 80 millions que veut émettre le contrôioui^général de Galonné, 557; adoucissement apporté au sort des protestants, 674; opposition à l’impôt du timbre, déclaration qu’aux États-Généraux seuls appartient le droit de voter les subsides, exil du parlement à
PAR
Troies, 586 et suiv.; son rappel, 594; lutte violente contre les mesures financières de Brienne, les lettres de cachet, etc., lits de justice, organisation nouvelle décrétée, le parlement mis en vacances, 596 à 605; il est réinstallé, 615; ordonne des informations contre les dernières émeutes, ibid.; perd toute sa popularité, 615, 616 ; s'efforce de se réhabiliter dans l’opinion, et n’y réussit pas, 618, 619.
Pahlemekt de Pbovence, institué, VII, 309. — Ses cruautés contre les Vaudois, VIII, 3Î9 et suiv. — 11 refuse d’enregistrer l’édit de tolérance de 1562, IX, 109; repousse l’édit de pacification d’Amboise, 160. — Ses démêlés avec le gouverneur de Provence et le cardinal Mazarin, XII, 316, 317, 337; il redevient royaliste, 436. — Décrète la réunion à la France d’Avignon et du comtat Venaissin, XIII, 290. — Défend, sous peine de mort, aux Marseillais de sortir de leur territoire, XV, 599 nota; appuie le parlement de Paris dans l’affaire des billets de confession, 447. — Expulse les jésuites, XVI, 213; proteste contre l’outrage fait par le duc de Fitz-James au parlement do Toulouse, 228; est dissous, 287; rétabli, 337.
Pablement de Roussillon, expulse les jésuites de son ressort, XVI, 213; est dissous, 287; rétabli, 337.
Parlement de Rouen, ce qui en tient lieu d’abord, IV, 395. — Sa création, VII, 309. — Lit de justice où est proclamée la majorité de Charles ix, IX, 166. — Ce corps s’unit au parlement ligueur de Paris, X, 135; est disloqué par les ligueurs, 136; bannit par un arrêt les jésuites, 372. — Se joint au parlement de Paris contre la cour, XII, 317; repousse les mesures financières de Mazarin, 486. — S’obstine à poursuivre les sorciers, et rend contre eux des arrêts qui sont réformés par le conseil du roi, XIII, 83, 84; persécute avec acharnement les calvinistes, 603 note. — Appuie le parlement de Paris dans ses luttes contre le gouvernement, XV, 447, 504, 506, 511, 512. — Expulse les jésuites, XVI, 213; s’oppose aux excès financiers du gouvernement, 227, 228; soutient contre lui les prétentions de la magistrature, 243; demande la convocation des États- Généraux, 286; est dissous, 287 ; intervient dans la crise des céréales, 291, 293, 294 ; est réUibli, 337 ; repousse autant qu'il le peut l’égalité établie par Necker dans la perception des vingtièmes, 502 noU; résiste aux ordonnances du 8 mai 1788, 607.
Parlement DE Toulouse, institué par Philippe le Hardi, IV, 349; supprimé par Philippe le Bel, 394not«; rétabli, 446. — Rétabli de nouveau, VI, 352 note. — Approuve le premier essai de ligue catholique; repousse l'édit de pacification d’Amboise, et le mutile en le publiant, IX, 160.—
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S'unit aux parlements ligueurs de Paris et de Rouen, X, <38, <39. — Appuie le parlement de Paris dans la querelle que font éclater les billets de confession, XV, 447 ; attaque les corvées dans ses remontrancr's, et déplore la misère du peuple, 506. — Atrocités catlioliquas commises par cette compagnie (Calas, Sirven), XVI, <40, <41; elle expulse les jésuites, ÎI3; s’oppose aux excès financiers du gouvernement, ÎÎ8; sa querelle avec le duc de Fitz-James, gouverneur de Languedoc, 2Ï8 etsuiv.; elle appuie les parlements de Paris et de Rennes contre le duc d'Aiguillon, tSI; est dissoute, 287 ; rétablie,
Pableuent Macpeou, XVI, S8S, 33S.
Pabiie (liataille de), XV, <87.
Parhentieb (Jean), navigateur dieppois, VIII, <30.
Parmentieb, propage la culture de la pomme de terre, du maïs, et perfectionne la fabrication du pain, XVI, 523 note.
Parry (William), membre de la chambre des communes, est condamne à mort pour avoir conspiré contre la reine Élisabeth, IX, 536.
Parthénics, persuade à Tbéodebert do soumettre toutes les terres à l'impôt, il est lapidé par les Franks, 11, 24.
Parties casuelles, trésorier des [lartics casuelles, XllI, 22 note 2*.
Pascal, neveu du pape Adrien, conspire contre Léon iii. II, 333; est exilé en France, 338.
Pascal i", élu pape éprès Étienne iv, sa lettre à Lodexvig le Pieux. H, .37 < ; enquête dirigée contre lui, comment il se tire d'affaire,
Pascal ii, pape, successeur d'Urbain ii, III, 200 ; scs démêlés avec Henri v, roi de Germanie, et son voyage en France, 2<<, 2<2; est fait prisonnier par l’empereur Henri v, et contraint à des concessions bientôt révoquées, 2< 2.
Pascal (Biaise), sa vie, ses premiers travaux, XII, 90 è <01 ; les Proviiicialw, <03 à <06; les Penséts, <08 et suiv.; il écrit à sa sœur, M“* Perier, pour la détourner de marier sa fille, <<6; meurt, <<7.
Pascal (Jacqueline), XII, 94, <00; meurt à Port-Royal, <<7.
Paschase-Radbert, écriten faveur de la présence réelle et de la transsubstantiation, H, 470. — Avance le premier que la Vierge a été conçue sans la tache originelle, III, 403.
Paskwiten, comte de Vannes, renverse son beau-père Salomon, et veut régner è sa place, sa mort, II, 462.
Pasquerel (Jean), chapelain de Jeanne Darc, VI, <53, <59.
pAsquiER (Étienne), avocat au parlement de Paris, plaide contre les jé-
suites, IX, Î03; son livre des Itechfrrhes de la Fra:ice, 300; sa lettre au président Brissnn, 490 note. — Fut un des savants illustres du XVI' siècle, X, 488. — Sou opinion sur le système de Copernic,
Passau (traité de), dit Tratlé de la paix publique, VIII, 419.
Passebat, un des auteurs do la Satire iféaippée, X, 482.
Passevin, jésuite, promoteur d’une persécution contre les Vaudois, IX, 8i
Pastoureaux (insurrection des), IV, 86 note; seconde insurrection des Pastoureaux, Î41 et suiv.; troisième, 541.
Pastrama (le duc de), ambassadeur d'Es|>agne, vient demander la main de la princesse Élisabeth pour le prince des Asturies, XI, 37.
Pataudière (La) assassine le général des finances du Poitou pour avoir sa place, I.X, 326.
Patérixs, sectaires du xii' siècle. Origine do cette dénomination, 111,
PatiSo (José), premier ministre en Espagne, XV, 153; éclaire la reine sur la fourberie du cabinet autrichien, 156; reprend Oran sur les Maures, 172; assure par un traité avec la France les Deux-Siciles à l'infant don Carlos, Parme et la Toscane à l’infant don Philippe, 181, 182; meurt, 202; éloge que fait do lui l’amba.'sadeur d’Angleterre, 225 note.
Patrice (saint) convertit l’Irlande au christianisme, II, 1 14.
Patru, avocat, XIII, 75 note.
Paul, apôtre do Narbonne, 1, 268.
Paul, diacre langobard, auteur do l’/7isloir« des Langobards, attaché à Charlemagne, II, 288.
Paul ii, pape, VI, 556. — Fait mourir sous ses yeux un platonicien dans les tortures, VII, 231.
Paul iii, pape, VIII, 221; se déclare neutre entre François i" etCharles- Quint, 232; s’efforce do rétablir Tunité de l’Église, 249; de réconcilier le roi do France et l’empereur, 250, 251, 252; lance une bulle do déchéance contre le roi d’Angleterre, 255; tente do ramoner les dissidents, puis rompt les conférences, 310, 311; institue de nouveaux ordres monastiques, 313; traite avec Charics-Quint, 352; se retourne contre lui, 355, 376; plaide la cause du baron d’Oppède, 372; sa douleur après l’assassinat do son fils, 377; sa fin, 400, 401.
Paul iv, pape, d’abord cardinal Caraffa, fait partie d’une commission chargée de l’amendement do l’Église, VIII, 309, 310; devient le chef de la réaction catholique, 311; fait établir l’inquisition à Rome, 312;
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fonde Tordre des théatins. 313 ; est élu pape, 439; tend à l’expulsion des Espagnols, 440; traite avec la France, 446; ses incertitudes lors do I expédition du duc de Guise en Italie, il traite avec Philippe ii, 4i9 et suiv.; ses maladresses avec la reine d’Angleterre, 473, 474; il institue par une bulle l’inquisition en France, 491. — Se soumet lui-mème à ce tribunal, IX, Î7; meurt, ibid.
Paix v, pa]^, X, 645; sa querelle avec le gouvernement vénitien, tbid. et suiv.; il refuse de s’associer à l’extermination des Morisquos SGO; s’efforce d’empècher la guerre entre la France et l’Espagne’ 1)66. - Comment il prend la mort d’Uenri iv, XI, 16 nota,- il inter-^ vient dans les affaires de France, 93, entre l’Espagne et la Savoie iîb-, entre Louis xiii et sa mère, 141; accorde un subside à Ferdinand Il pour la guerre de Bohême, 154; meurt, 170.
Paul (le capitaine), chef réel de la flotte française qui bat les Espagnols devant Barcelone, XII, 471 . — Dirige les opérations du duc de Beaufort contre les Algériens, XIII, J93.
Paulet, partisan, X, 438; imagine le droit annuel sur les offices de judicature, qui, pour cette raison, s’est appelé U PauUtlt, 443.
PAtxETTE (la), droit annuel sur les offices de judicature établi par Sulh, X, 443.
Paulin, évêque de Trêves, exilé par Constance, I, 305.
Paulin, patriarche d'Aquilée, soutient contre Félix etÉlipand ledogmo de la divmilé de J.-C. ^
Paulin (le vicomte de), chef huguenot, IX, 307.
Paulus, chef indépendant, siégeant è Angers, I, 388; arrête les Wisigoths, est tué en défendant Angers contre les Saxons, 39î, 393 Pavanne (Jacques), protestant, est brûlé en place de Grève, VIII
PaviÉ (siège et prise de), II, î6î, S64. - Siège et bataille de Pavie, >UI, 59 etsuiv.
Pavilli (Eustache de), carme, docteur en théologie, porte la parole Tni Tl!T^ ' ’ ' par les
Pavillon (Du), major-général do la flotte, inventeur d’un nouveau svsterne de signaux, XVI, 430 nota,- meurt les armes à la main, 469 ' Patsans (guerre des), VIII, 74 et suiv.
Peccuet anatomiste, XIII, 170; découvre les fonctions du canal thore-
Cl{|UOj
Pèdre (don), fils de Jajme, roi d’Aragon, hérite du royaumed’Aragon aeiice et Catalogne, IV, 359; ses succès contre les Mores, 360;
contre Charles d'Anjou, 373 et suiv.; il est couronné roi de Sicile, 375; singulier cartel échangé entre lui et Cliarles d’Anjou, 376; guerre qu’il soutient contre la France, 378 et suiv.; sa mort, 383.
Pedro ii (don), roi de Portugal après son frère don Alfonse vi, dont il prend le trône et la femme, XIII, 338 noie. — Prétend è la succession du roi d’Espagne Charles ii, XIV, 352; entre dans la coalition formée contre la France et l’Espagne, 422; meurt, 569 nota.
Pedro iii (doii), roi de Portugal, XVI, 437 noie; tente sans succès d’échapper h la compression anglaise, 456 note.
Peiresc, savant français, X, 489. — Conseiller au parlement de Provence, protecteur de Gassendi, XII, t5 note; grands services rendus par lui à la philosophie, aux sciences, h l’agriculture, 16, 17.
Pelage. Son véritable nom, sa doctrine, sou inQuence dans la Gaule, I, 347, 348. — XII, 75.
Pelage, chef des chrétiens des Asturies, II, 231.
Peliiah (Henri}, ministre anglais, amène George ii h faire la paix malgré son goût pour la guerre, XV, 322; réduit successivement les intérêts de la dette publique, 451; meurt, 499.
Pellegrino (Francesco da), sculpteur italien, VIII, 136 note.
Pelletier (Julien), curé, député aux États-Généraux de 1588, X, 96; est élu membre du conseil général de la Ligue, 134; du conseil des Dix, 265; participe au meurtre du président Brisson, 266; tente de faire assassiner Henri iv, 335; est condamné à mort et exécuté en oITigie, 368.
Pelletier de Souzi, intendant de la Flandre française, XIII, 342.
Pelletier (Le), contrôleur-général des finances, XIV, 3; ses premières opérations, 8 et suiv.; les embarras croissant, il se retire, 119.
Pelletier de La Houssaie (Le), contrôleur-général des finances, XV, 67; ses expédients pour sortir du cabos financier où Luw a laissé la France, 68, 69.
Pelletier de Saint-Fargead (Le) , avocat-général au parlement de Paris, conclut à la confirmation de la sentence rendue par les jugesconsuls contre les jésuites, XVI, 208.
Pellevé (le cardinal de), archevêque de Sens, patronne le projet de l'avocat David, l.\, 442. — Demande la réunion des États-Généraux, et l'élection d'un roi catholique, X, 248; député de Reims aux Étals de 1593, répond au discours d’ouverture au nom du clergé, 302; préside le clergé, 304; s’efforce de faire refuser par les États la conférence proposée parles royalistes catholiques, 305; répond è l'aio-
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bassadeur d’Espagno aù nom des trois ordres, 308; jure do no traiter jamais avec le roi, 323; meurt de rage, 353.
Pellevé (le marquis dej, sévèrement réprimande par Louis xiv, pour avoir battu un paysan, XIII, 404 note.
Pellissieb, évéquo de Montpellier, naturaliste, commentateur do Pline, VIII, 443; rapporte de Venise dos manuscrits grecs, hébreux, syriaques, 447 note.
Pellisson avertit Fouquet des dangers qu'il court, XIII, 27; fait un prologue à la comédie dos Fâcheux pour la fête do Vaux, 30 ; est arrête, 34 ; défend le surintendant Fouquet dans un Discourt au roi, 44 ; arrive au cabinet du roi et à son intime confidence, 208; abjure le calvinisme, 267; administre le commerce des conversions, 270, 606; suit Louis XIV en Hollande, en qualité d'historiographe, 384 note. — Meurt, XIV, 214; est soupçonné d'avoir fait retour au protestantisme avant de mourir, 294 note,
PÉMANS, peuple germain de l'Ardenne, I, 448.
Penabanda (le comte de), chef de l'ambas-sado espagnole h Münster, XII, 230; négocie avec les Frondeurs, 321 ; représente I'Es[>agne prés la diète électorale, 508 et suiv.
Pexn, amiral anglais, échoue contre Saint-Domingue, et prend la Jama'ique, XII, 476.
PenN (William) , chef des quakers , est chargé par Jacques ii d'une mission auprès du prince d'Orange, XIV, 85.
Pensionnaibe (Grand) do Hollande, XIII, 302 note.
Pentuievbe (Allan, comte de) méconnaît l'autorité du duc de Bretagne, III, 405; lui fait la guerre, 443.
Pentiiièvbe (Jean de Blois, comte de), gendre du connétable do Clisson, V, 455.
Penthièvbe (Jeanne do), nièce de Jean t:t, duc de Bretagne, épouse Charles de Blois, V, 32; est déclarée par la cour des pairs droite héritière de Bretagne, 58; fait la guerre en personne, 409; s'arrange avec Jean de Montfort après la bataille d'.Aurai, 252 ; proteste contre la confiscation de la Bretagne, prononcée par Charles v, et s'unit contre lui è Jean de Montfort, 324 et suiv.
Pe.ntuièvbe (Olivier de) épouse une fille de Jean-sans-Peur, V, 508. — S'empare par trahison de la personne du duc de Bretagne, VI, 65 ; est chassé de la Bretagne, 66; recouvre ses seigneuries, 450; guerroie en Périgord, 4SI; en Guienne, 482; assiste à l'assemblée do Tours, 552.
Pentuievbe (duc de), fils du comte do Toulouse, vend à Louis xvi lo
domaine de Rambouillet, XVI, 511 ; préside un bureau de l’assemblée des Notables, 576.
Pepis (Guillaume), prédicateur d’Évreux et théoricien politique, VU,
Peppin (deLanden), seigneur austrasien, opposé à Brunehilde, II, lîO; est maire du palais sous Dagobert, 13î; emmené par lui enNeustrie, 141 ; redevient maire du palais à Metz, 146; meurt, 147.
Peppin (de Iléristal], petit-fils du précédent et du duc Arnulf, conspire contre Dagobert II, et le fait périr, II, 160; est battu par Ebroïn, 161 ; bat les Neustriens, et gouverne tous les Franks, 165, 166; sa fortune et sa puissance, ibid.; ses guerres contre les Frisons, les Saxons, les Allemans, les Bavarois, 170, 17Î, 173, 174; ses deux femmes, divisions dans sa famille, 175; ses chagrins et sa mort, 176.
Peppin, deuxième fils do Karle Martel, est envoyé par son père auprès deLuitpmnd, roi des Langobards, qui l’adopte. II, 215; sa part d'héritage, 216; son premier acte après la mort de son père, 217; ses mesures concertées avec son frère, 218 et suiv.; expédition en .Aquitaine, 220; en Bavière, 221; guerre contre les Allemans, 222; il confine les enfants de son frère Karloman dans un monastère, et s'empare de tout l’empire, 226; nouvelles guerres contre les Saxons et les Bavarois, soulevés par Grippo, ibid. ; il se fait sacrer roi è la place du dernier Mérovingien, qui est enfermé dans un monastère, 228; conquiert en partie la Septiroanie, 231 ; bat les Saxons, 233; soumet la Bretagne, 234; ses relations avec le pape Étienne ii, 235 et suiv.; comment il traite son frère Karloman, 236 ; ses victoires en Langobardie, 236 et suiv.; donation qu'il fait au pape, 239; il achève la conquête de la Septimanie, 242; réunit l’Aquitaine è son royaume, 243 à 250 ; comment il partage ce royaume entre ses deux fils, 250, 251 ; sa mort, lèid.
Peppin, second fils do Charlemagne, II, 285; est baptisé et oint roi d’Italie par le pape Adrien, 286 ; est établi à Pavie, ibid.; heureuse diversion opérée par son armée dans la guerre contre les Huns, 31 1 , 31 2 ; il soumet le duc de Bénévent, 315; défait les Huns, 326; est sacré do nouveau par Léon ni comme roi d’Italie, 338 ; part qui lui est assignée dans la succession paternelle, 350 ; sa mort, 356.
Peppin (le Bossu), fils naturel de Charlemagne ; sa conspiration, son chétiment, II, 313, 314; sa mort, 360.
Peppin, second fils de Lodewig le Pieux. Son père le fait roi d’Aquitaine, II, 369; son réle dans le soulèvement contre l'empereur, 389; il se rallie à lui, 390; s’agite de nouveau, 392; est dépouillé de son
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royaume et envoyé prisonnier à Trêves, 393; s'évade, se remet on possession de l’Aquitaine et la défend contre son père, iéid.; vient le comlrattre à Rotbfeld, 394 ; se remet de son parti contre Lolher, 400, 402 ; sa mort, 406.
Peppin h (dit l'Apostat), filsde Peppin I", roi d’Aquitaine, est proclamé roi par le parti national do ce paya, II, 407; part qu’il prend aux dissensions carolingiennes, 412, 414, 432; il livre Toulouse aux Nor> mandSj 438; est livré à Karle le Chauve, et enfermé dans un monastère, 440; s’échappe, 441 ; ses entreprises criminelles, 443, 450; sa fin, 451.
Peppin, fils de Bernard, roi d'Italie, passe du parti de Rarlo le Chauve à celui de Lother ii, II, 410; est comte de Yermandois, 492; prend le parti do Karle le Simple contre le roi Eudes, ibid.
Pebcevel de Cagni, VI, 213.
Perche (Rotrou, comte du), prend la croix, III, 164; se croise de nouveau contre les musulmans d'Espagne, et devient prince de Tudela,
Perche ( le comte du ) conspire pour mettre Robert do Dreux sur lo trône h la place de Louis vu, III, 450.
Perche (le comte du), fils du duc d’Alencon, aide le maréchal do L<v héac h s'emparer d'Alençon, VII, 29; siège aux États-Généraux do 1468, Md,; est enfermé par Louis xi dans une cage de fer, 145; sort de prison et recouvre son duché, 167; siège aux États-Généraux de 4 484, 475; recueille lo duc d'Orléans, et prend les armes avec lui ,
PÉRÉUDR, type druidique, III, 338, 360.
Pereira travaille à l'instruction des sourds et muets, XVI, 42.
Pbrez (Antonio), ses aventures, X, 573.
PéaiER (M***), soeur de Biaise Pascal, et son historien, XII, 91.
PÉBIEB (Marie), fille de la précédente, guérie miraculeusement d’une fistule lacrymale h Port-Royal, XII, 407 nota.
PÉRIERS (Bonaventure Des), VIII, 147; valet de chambre de la reine do Navarre, auteur du livre intitulé Cymbalum tnundi, se perce do son épée, 287.
PÉniGDEUx. Sa municipalité, III, 233.
PÉRIODE TRENTENAIRB DES DRIUDES, I, 68, 474.
PÉRON OU Perron de Liège, VII, 7, 28.
PÉRONNE. Commune de cette ville , III , 520 note. — Entrevue do Louis XI et de Charles le Téméraire, traité qui en est la suite, VU, 36 et suiv.
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Perpignan. Municipalité de cette ville, III, 233, !3i. — Elle est engagro à Louis XI, VI, 637. — Lui échappe, sauf le château ; est assiégée sans succès par l'armée française; singulière transaction dont elle est l’objet, VII, 84, 83; elle est rendue à l'Aragon, 2Î3. — Prise par Louis XIII, XI, 559, 672.
Perradlt, un des premiers membres de l'Académie des sciences, physicien, médecin, architecte, XIII, 170; fait le plan de l'Observatoire, 173; des trois dernières façades du Louvre, 233.
Perrault [Charles), premier commis des bâtiments, donne à son frèro Qaude l'idée première du plan du Louvre, XIII, 234. — Scs travaux littéraires, XIV. 246 et suiv.
Perreal (Jean), dit Jean de Paris, peintre, concourt à l'ornementation de l’église de Brou, VU, 368; suit Louis xii en Italie, 387.
Perrenot de Granvellb, ambassadeur d'Espagne, est arrêté par ordre de François i", VIII, 103; devient chancelier de Cbarics-Quint, IC3; assiste aux conférences d’Aigues-Mortes, 253; amène, par un stratagème, la reddition do Saint-Dizier, 301.
Perrenot de Granvellb, CIs du précédent, évêque d’Arras, plénipotentiaire de Cbarles-Quint, VIII, 376; son entrevue avec le cardinal de Lorraine, 463; négociations du Céteau-Cambrésis, 470. — Il est conseiller de la gouvernante des Pays-Bas, IX, 26; archevêque do Malines, ibid.; cardinal , et gouverne la Flandre, 190; se retire en Franche-Comté, d'où il correspond activement avec Philippe ii, 191 et suiv.; extraits de sa correspondance avec Morillon, 342 note.
Perrenot db Chantonnei, ambassadeur d'Espagne en France, IX, 81 nol«.
Perreusb (Hector de), prévét des marchands, s'cITorce en vain d'empêcher les barricades, X, 62 ; est mis à la Bastille, 77.
Perrin Marc, apprenti changeur. Sa querelle avec Jean Baillct, trésorier du duc de Normandie; sa vengeance, sa mort, V, 184.
Perrinet Leclerc ouvre Paris aux Bourguignons, VI, 36.
Perron (Jacques Davi du), conQdent du cardinal de Vendôme, l'excite à intriguer contre Henri iv, X, 245; se vend à ce prince, 255; étourdit ses scrupules touchant l'abjuration, 310, 327 ; est évêque d’Êvreux, ibid.; ambassadeur à Rome, et reçoit pour le roi les coups de baguette du pape, 379 et suiv,; écrit une RMtorique française, 485; dispute avec Mornai sur l'Eucharistie, 520 note; prend le parti de Molina contre les dominicains, 631; est membre du conseil de régence, 565. — Archevêque de Sens, XI, 32; fait censurer un livre gallican par les évêques de sa province, 33 ; est représentant du clergé aux
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Ëlals-Généraux de ICI 4, 51; combat l’arliclo voté par lo tiers, qui tend à rendre la couronne indépendante de l'Êgiisc, 74 et suiv.
l’enriNAX, empereur, massacré par les prétoriens, pourquoi, I, 257.
l’ÉacGiN, peintre, VU, 244 note.
l’KRi'stt (La), introduit 1e vers alexandrin dans la poésie dramatique, IX, 555 note.
Pescaire (Fernand d’Avalos, marquis de), combat à Ravenne, VII, 405; y est fait prisonnier, 407. — Cnm[>agne en Milanais, combat de la Bicoque, VIII, 48, 49, 25, 26; campagne en Provence, 57 et suiv.; nouvelle campagne en Milanais. 58 à 65 ; il écoule les propositions de la ligue italienne, puis les révèle à Charles-Quint, 86, 87; meurt, 88.
pEscEXNius Niger, général romain, est envoyé contre les déserteurs, I, 257; prend la pourpre en Orient, et succombe sous les coups deson comi>élitcur Seplime Sévère, I, 258.
Pesret (Ambroise) , sculpteur, auteur pour moitié des bas-reliefs du tombeau de François i", IX, 47 note.
Peste xoire, première invasion do ce lléau, V, 409 et suiv.; seconde invasion, 233.
PÉTAU (le père], savant jésuite, autour du Docirina lemporum, XII, 69.
PETERBOROEGn, ambassadeur d’Angleterre à Vienne, presse l’emi>ereur Joseph I" do transiger avec les Hongrois, XIV, 539.
Petis de lA Croix, orientaliste, XIII, 178.
Petit (Jean), cordclier, soutient la légitimité du meurtre du duc d'Orléans, V, 488 ; sa doctrine est condamnée après sa mort, 545.
Petit (Guillaume), dominicain, évêque de Troies et do Senlis, confesseur de François i", VIII, 447; traduit lc.s Heurte en français, 484.
Petit, poète satirique, est brûlé vif, XIII, 263 note.
Pétition de droit, acte de la Cliambro des communes qui restreint l'autorité royale, et que Cliarles i" est obligé de sanctionner, XI,
Petitot, do Genève, peintre sur émail, XIII, 228 note.
Petits-MaItres (les), jeunes nobles qui entourent le duc d'Engliien , XII, 237.
PÉTRARQUE, V, 440 noie.
PÈTHE, jésuite, Irès-inlluont sur Jacques ii, roi d'.Vngleterro, entre au conseil privé, XIV, 85; est renvoyé, 98.
Pétrucci (1e cardinal) est étranglé par ordre do Léon x, VII, 452.
Peyrèle (Esclariiiondo de) , fille du soigneur de Montségur, est brûlée vive avec d'autres Albigeois, IV, 496.
Petrouse-Lamotte (comte do La), envoyé en Pologne, avec 4 500
hommes, au secours du roi Stanislas; campagne qu’il y fait, XV, 179, 180.
PEvaocsE (La), capitaine do vaisseau, détruit les établissements des Anglais dans la baie d'Hudson, XVI, 47l; fait un voyage do circumnavigation où il périt avec son équipage, 5Î3 nota.
Pevssonel constate l'existence animale chez les coraux et mada'pores. XVI, 21.
Pezrun ( le père), auteur d’un TraiU de l'antiiptUi de la nation et de la langue des Celles ou Gaulois, XV, 354 note. *
PiiARAUOND, ce qu’il faut penser do ce personnage, I, 353 note.
PiiABE de Gessoriacum (Boulogne), élevé par ordre de Caligula, I, 2JG.
PuAELKOK (Constance), Grec, ministre du roi do Siam, noue dos relations avec la France, XIV, 28 ; est massacré, 29.
Phelippeaüx DE CiiATEAEXEUF, Secrétaire d’État aux alTaircs do la religion prétendue réformée, consulte des hommes compétents sur la méthode à suivre pour accélérer les conversions, XIII, 611.— A des conférences sur ce sujet a\ec le roi, XIV, 39.
PiiELipPEADX DE PoNTCDAETBAiN , Contrôleur- général des finances, assure immédiatement au tn>sor quatre-vingt-quinze millions de ressources extraordinaires, XIV, 120; expédients désastreux auxquels il a recours, 121 et suiv.; il réunit la marine aux finances, 141; force Tourvillo ù se mettre en mer dans de mauvaises conditions, 157; altère les monnaies, 203 ; diverses autres mesures financières prises par ce ministre, 204, 205, 222; il fait réunir en un corps 'd'ouvrage les ordonnances des rois de la troisième race, 255; refuse d’écouter Bois-Guillebert, 335; nouveaux expédients financiers qu'il emploie, 343; il quitte la marine et les finances et devient cliancelier, 344; conseille la tolérance à l'égard des protestants, 346 ; concourt à la rédaction d un édit moins dur pour eux que les précédents, 347 ; assiste au conseil tenu sur le testament de Charles il , mais ne donne point • d'avis, 361 ; veut la paix à tout prix, 511 ; se retire, 599.
PuELipPEADx DE PoNTCUABTBAiN (Jérôme) , filsdu précédent, lui succède à la marine, XIV, 344; actes odieux dont il se rend coupable, 433; la marine créée par Colbert péril entre scs mains, 435.
PuELiPPEAUX DE Maubepas, fils du précédent, ministre do la marine, gouverne le ministre des affaires étrangères, XV, 203, 258; persuade ù Louis XV de conclure avec Philippe v le pacte de famille, 264 ; comment il administre la marine, 302 et suiv. ; il fait cesser l’exil de Voltaire, 378; est renvoyé du ministère pour scs épigrammes, 448; ses projets do restauration de la marine, 450. — Il devient ministre diri-
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géant, XVI, 3t6; fait appeler Turgot au ministère dfl la marine, 319, 3î0; fait renvoyer Maupeou et Terrai, nommer Hue de Miromesnil et Sartine, 3Î0, 3îl ; décide Louis xvi è reconstituer les anciens parlements, 33i; fait maintenir dans le serment du sacre l’engagement d'exterminer les hérétiques, 351; comment il accueille les remontrances de la cour des aides, 359; il fait donner à Malesherbes le ministère de la maison du roi, 360 ; celui de la guerre au comte de Saint- Germain, 364; renverse Turgot et Malesherbes, 3T7 etsuiv.; prend le titre de chef du conseil des finances, 383 ; donne celui de contrôleurgénéral h M. de Clugni, 384; puis à Taboureau des Réaux, et la direction efi'ective h Necker, 386 ; hésite sur la question américaine, 413 ; se décide à secourir indirectement l'Amérique, 416; s’oppose à une alliance avec les États-Unis, 4ÎÎ; s’y résigne, 4Î3; prend le parti de la neutralité dans l’affaire de la succession bavaroise, 438; donne quinze millions h l’Autriche, ibid,; maintient la paix entre la Turquie et la Russie, ibid.; lutte de finesse avec Necker, 451 ; le met dans la nécessité de donner sa démission, 501 et suiv.; meurt, 504, 507.
PnELippEAOx DB Saist-Fiorbntin, plus tard duo de La Vrilliere, ministre des affairts da prétendus réformés , des lettres de cachet, de la maison du roi, XV, 258; recommence les droÿonmnJM, 442. — Accuse La Chalotais d’avoir écrit les lettres anonymes adressées au roi, XVT, 239 ; empêche Louis xvi de rappeler M. do Macbault au ministère, 31 6; est renvoyé, 360.
Phéniciens, leurs relations avec les Gaulois, I, 9 et 10.
Phiubeht, duc de Savoie, VII, 102.
Philibebt-Euuanuel, duc de Savoie, commande l’armée impériale, prend Hesdin, VIII, 429; est nommé gouverneur des Pays-Bas, 444; entre en France, assiège Saint-Quentin et y détruit l'armée française, 452 et suiv.; est fiancé à Marguerite de France, 477; recouvre ses États, ibid., et IX, 138. — Ses noces, VIH, 501, 502. — 11 persécute les Vaudois, puis leur accorde la liberté religieuse, DC, 83, 84; demande l'acceptation par la France du concile de Trente, 177; met en prison la veuve de l’amiral Coligni, 348 noie; se fait rendre par Henri iii les dernières places possédées en Piémont par la France, 404; ses intelligences avec Bellegarde et ses convoitises, 486 ; sa mort, 520.
Philippe, Arabe et chrétien, empereur, missions chrétiennes envoyées de Rome en Gaule sous son règne, I, 268.
Philippe i", roi de Franco, est sacré, III, 100; succède à son père, 101; refuse d'aider à l’envahissement de l’Angleterre, 115; sa campagne contre Robert le Frison et son mariage, 132, 133.— Accusations
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portées contre lui par Grégoire vu, <33, 134; sa querelle avec Guillaume le Conquérant, 143; son divorce, son second mariage et suite de ce mariago, 151, 15Î, Î05, Î08, S09; il défend mal son domaine, 195; l'agrandit du comté de Bourges, 201; et du Vexin, 205; meurt, 213.
Philippe, fils de Philippe i" et de Bertradc de Montfort, III, 209 ; épouse la fille du seigneur de Montihéri et reçoit en échange du château de Montihéri la ville de Mantes, 210; recouvre Montihéri, 214; perd tous ses domaines, iind.
Philippe, fils aîné de Louis le Gros, est sacré roi du vivant de son père, III, 292; sa mon, 293.
Philippe, autre fils de Louis le Gros, III, 301.
Philippe, comte de Flandre, a pour tuteur le roi d’Angleterre Henri ii, III, 467; son expédition contre la commune de Reims, 474; il prend les armes contre son ancien tuteur, 496 ; accroissement de sa puissance, 505; son influence sur Philippe -Auguste, 506; ses démêlés avec lui , 507 ; comment il devient veuf, Md. et 386 ; son second mariago, réclamations de Philippe-Auguste, guerre qui en résulte, 513 et suiv.; son zèle contre les hérétiques, 517; il prend la croix, 528; est au siège d'Acre, 540; y meurt, 544.
PiiiLPPE II (Philippe-Auguste), roi do France. Sa naissance, III, 479; son couronnement, 502 ; son premier mariage, 506 ; scs démêlés avec sa mère et ses grands vassaux, 506, 507, 513 et suiv.; ses rigueurs contre les jurements, les hérétiques, les juifs, 516, 5t 7; sa conduite envers les communes, 519 et suiv., 535; il embellit Paris, 521 et suiv.; scs entreprises contre Henri ii, roi d'Angleterre, 523 et suiv., 528, 530 et suiv.; il prend la croix, 528; son départ, son voyage, 536, 537; siège d’Acre, 542 ; son retour, 544 ; il échoue dans une entreprise sur la comté de Flandre, 545; ses mauvais procédés envers Richard Cœurde-Lion, 546, 548, 550 ; plusieurs guerres consécutives entre ces deux princes, 550 et suiv.; guerre contre Jean-sams-Terre, 559; traité qui la termine, ibid. ; son second et son troisième mariage , lutte avec l’Église, où il succombe, 560 et suiv.; ce qu’il fait pour l’université, 565 et suiv. ; il cite Jean-sans-Terre devant la cour des pairs et lui fait la guerre, ses conquêtes, 672 à 581. — Son habile politique à l’intérieur, IV, 65, 66 ; ses projets sur l’Angleterre et leur avortement, 68 et suiv.; guerre contre la Flandre, 71 et suiv.; campagne contre Othon et l’armée coalisée, bataille de Bovines et ses conséquences, 77 et suiv.; Philippe refuse la cession du Languedoc ofTerte par Amauri de Montfort, 110; son testament et sa mort, 112 et suiv.
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Philippe, duc de Souabe, est porté au trône impérial par le parti gibelin, III, 5."5.
Philippe Hurrprl, fils puîné do Philippe-Auguste, devient comte de Boulogne, IV, 87; insulta le comte do Cham[Kigne, 136; se met à la tète des malcontents, 138; sa haine contre Thibaud de Champagne et sa mort, tC8.
Philippe iii, h Hardi, roi do France, épouse Isabelle, fille du roi d’Aragon, IV, Î6I; prend la croix, 324; succède à son père, 331; revient en France, 332 et suiv.; est couronné, 348; réunit le Languedoc au domaine do la couronne, ibid.; remet au pape le comtat Venaissin, 355; échoue dans une entreprise contre la Castille, 359; rançonne les banquiers italiens, 360; son second mariage et chute do son favori Pierre de La Brosse, 362 et suiv.; donne un grand tournoi, 371; rend l'Agénais à Édouard i" et l'investit du Ponthicu, 372; accepte pour son second fils la couronne d’Aragon déférée par le pape, 377; guerre amenée par cette résolution, 380 et suiv.; mort du roi, 383.
Philippe iv, dit U Del, second fils do Philippe le Hardi, est fiancé à l'héritière de Champagne et de Navarre, IV, 357; l’épouse, 377; est sacré h Reims, 384 ; ses concessions au roi d’Angleterre, ibid.; guerre contre l’Aragon, 387, 388 ; caractère de son gouvernement, ses règlements, ses lois, ses mesures financières, 390 et suiv., 404 et suiv., 4H, 412, 441, 445, 446, 454, 455, 402 et suiv., 502 et suiv.,' 508; sa politique envahissante et peu scrupuleuse, 400 et suiv., 406 et suiv.; ses succès contre le roi d’Angleterre, 408 ; coalition contre lui, 414; comment il yfait face, 415; conquête do la Flandre, 416 et suiv.; querelle avec Bonifaco viii, 423 à 434, 443, 450 et suiv.; réunion des premiers États-Généraux, 428 ; perte de la Flandre, 434 et suiv., 442 ; do Bordeaux, iiid.; restitution do la Guienne à Édouard i", 447; do la liberté au comte do Flandre, 453; acquisition du comté do La Marche, 454; campagne de Flandre, bataille do Mons-en-Puolle, traité avec les Flamands, 453 et suiv.; marché conclu avec Bertrand do Goth, qui devient Clément v, 458 et suiv.; affaire dos Templiers, 470 et suiv., 486 et suiv., 504, 505; procès posthume de Boniface viii, 484 et suiv., 494; réunion do Lyon à la Franco, 500; les brus de Philippe le Bel, 506 ; nouveau différend avec la Flandre et ce qui en résulte, 508, 509; grand mouvement à l’intérieur contre le roi, 509 à 511 ; sa mort, 51 1 .
Philippe v, dit le Long, second fils de Philippe iv, est fiance à Jeanne,
I fille du comte do Bourgogne, IV, 399; est armé chevalier, 501; est comte de Poitiers, 507; pair, 529; est chargé de faire élire un pape
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et comment il s’y preml, il/id.; question de succession résolue k son proCt, 530 et suiv.; ordonnances rendues par lui, 538 et suiv.; paix avantageuse avec la Flandre, 340; États-Gcnéraux à Poitiers, 546; malheurs de son règne et sa mort, 547 et suiv.
Pmi.ippE, fils do Gui, comte de Flandre, commando las Flamands devant Lille, IV, 433; guide une colonne à la bataille de Mons-en-Puelle, 4.56 ; .se jette dans Lille après la bataille, 437.
Philippe vi (Philippe de Valois), roi de France, fils do Charles, comte de Valois, guerroie en Aquitaine, IV, 539 ; est régent après la mort do Charles iv, 564 ; dont il fait pondre le trésorier, ibid.; monte sur le trône, 563. — Abandonne à Philippe d’Évreux la Navarre et garde la Champagne et la Brie, V, 2; subjugue la Flandre et abuse de sa victoire, 3 et suiv.; actes de son administration intérieure, 1 1 et suiv.; procès de Robert d’Artois, 1 5 et suiv. ; croisade projetée, 23 et suiv. ; il secourt David Bruce, 27 ; se prépare à la guerre contre les Anglais, 32 ; la commence, 35; la soutient en Guienne, 38, 39; en Picardie, 43; ravage le llainaut et la Flandre, 47; perd sa Hotte, 49 et suiv.; campagne en Flandre, 33 et suiv.; sa decision sur la succession de Bretagne et ce qu’elle amène, 58 et suiv.; la gabelle, 67 ; chaos financier, 68 et suiv.; acquisition du Dauphiné, 71; massacre de plusieurs barons bretons et normands, 72; campagne contre Édouard iii dans l’Ile-de-France et la Picardie, 82 et suiv.; bataille de Créci, 87 et suiv.; perte do Calai.s, 102 et suiv.; trêves, 108, 109; il entre en possession du Dauphiné, 116; acquiert Montpellier, ibid.; son second mariage et sa mort, 117.
Philippe, do llainaut, femme du roi d’Angleterre Édouard iii, prend une part active aux affaires do son mari, V, 40; commande une armée anglaise et bat les Écossais, 98; vient au siège do Calais, 100; sauve Euslache de Saint-Pierre et scs compagnons, 106.
Philippe, comte do Bresse, fils du duc de Savoie, se soulève contre son père, est arrêté par Louis xi et incarcéré h Loches, VI, 349. — Entre dans Peronno avec des troupes, peu après l’arrivée de Louis xi, VII, 36; recouvre scs terres confisquées par ce prince, 168; est fait gouverneur du Dauphiné, 196.
Philippe t« Beau, fils do Maximilien d’Autriche et do Marie de Bourgogne, tombe aux mains des Gantois, VU, 1 48 ; épouse Jeanne d'Aragon, 284; traite avec Louis xi, 310, 311; ses dispositions à l’égard de la France, 329; traités négociés par lui, 336, 350; dispute à son beaupère Ferdinand la régence do Castille, 332; son naufrage et sa captivité en Angleterre, 354; il devient régent do Castille; ses projets, 358 ; sa mort, 359.
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Philippe, landgrave de Hesse, propage ardemment la Réforme, VIII, 97 note; proteste contre le décret do la diète de Spire, 1 15 ; signe la confession d'Augsbourg, 165; traite à Paris avec François i", 18i; rétablit le duc do Wurtemberg dans ses États, 18.3; épouse une seconde femme du vivant de la première, 3S1 note; est mis au ban de l’Empire, 35î; quitte l'armée protestante pour défendre son domaine envahi, 35i; tombe par trahison au pouvoir de Charles-Quint, 375; recouvre la liberté, 419.
Philippe ii, roi d'Espagne, sa naissance, VIII, 102; il est investi du duché de Milan, 265; épouse Marie Tudor, reine d'.Angleterre. 432 et suiv. ; Charles-Quint lui cède tous scs États d'Italie, 441; les Pays- Bas et la Bourgogne, 443, 444; l'Espagne et les Indes, ibid. ; trêve conclue avec la France, 446 ; rompue, 447; traité avec le pape, 450; campagne en Picardie, victoire de Saint-Quentin et ses suites, 452, 456, 458, 459; il veut épouser la reine Élisabeth, 473; paix de Citeau-Cambrésis, 475; il épouse Élisabeth do France, SOI. — Ses cruautés contre les hérétiques, IX, 25; il con.seillo à Catherine do Médicis d’éloigner les Guises, 43; leur fait des avances, 53; impuissance, indigence de son gouvernement, revers subis par sa flotte, 54, 55; il appuie le parti catholique en France, 107, 127; prend le parti du pape contre les évé<iup3 espagnols, 173; conférences de Bayonne, 189 et suiv. ; sa conduite envers ses sujets des Pays-Bas, 207 et suiv.; envers son fils don Carlos, 229; il secourt faiblement les catholiques do France, 262, 263; son quatrième mariage, 274; bataille do Lépante, 289; il conspire contre la reine d'Angleterre, 292; sa joie à la nouvelle do la Saint-Barthélemi, 342; guerre des Pays-Bas, 476 et suiv. ; il offre 25,000 écus d'or à qui assassinera lo prince d’Orange, 509; s’empare du Portugal, 510; ses machinations contre Henri iii, 512, 520, 522, 539. — Guerre contre l'Angleterre et catastrophe de l'Invinciblt Armada, X, 10, 16 note, 26, 90 et suiv. ; il avertit le duc de Guise de son danger, 95; soutient le duc de Mayenne contre Henri iii, 153; approuve la royauté du cardinal do Bourbon, 172 note; intervient activement dans les alTaires de la France, dont il convoite le trône pour sa fille, 193, 215, 237, 238, 249, 2.50, 272, 292 note, 300, 308, 318; change do politique après l'abjuration d’Henri iv, 360 ; soutient mal la guerre contre co prince, 374, 376, 389, 390; fait banqueroute, 415; demande la paix, 417 à 427 ; donne les Pays-Bas h sa fille , 428 ; meurt, ibid.
Philippe iii, roi d’Espagne, X, 496 ; frappe d’un droit de 30 pour 100 toute marchandise entrant ou sortant, 535 ; en exempte les mareban-
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di.^s anglaises, ibid.; puis les françaises, S37 ; négocie en France des Iraliisons, 538, 539 ; signe une trêve de douze ans avec les Provinces- Unies, 549 et suiv. ; extermine les Morisques, 560 et suiv. — Renonce à ses prétentions à l'Empire au profit de Ferdinand ii, XI, 137 ;
PiiiLippu IV, roi d'Espagne, d'abord prince des Asturies, est Gancc à Élisabeth do France, XI, 35, 36, 37; l'épouse, 95; monte sur le trône, 170; alTaire de la V'alteline, 183, 185, 193 et suiv.; il offre sa flotte, contre La Rochelle, à Louis xiii, qui la refuse, 199; inliiguo en Italie pour faire diversion aux succès du gouvernement Irançais, Î77; traite avec le duc de Rohan, 300; traite avec la France, 359; recommence la guerre, 426; pousse la Catalogne au désespoir, 528 et suiv.; perd le Portugal, 531 et suiv.; veut faire la guerre en personne, 571. — Renvoie Olivarez, XII, 161; se met à la tète de son armée do Catalogne, 175, 176; prend Lerida et Balaguer, menace Barcelone, 199; retourne à Madrid, 200; négocie à Munster, 230 et suiv. ; traite avec les Provincos-Unics, 235; épouse une fille do l'empereur, 342 ; traite avec le prince de Condé, 385; a des succès en Catalogne, ibid.; négocie avec Cromwell sans résultat, 475, 476; fait saisir dans les ports d'Espagne les biens et personnes des Anglais, 477; demande la paix à la France, liU; traite des Pyrénées, 534, 535; il s'acharne à la guerre contre le Portugal, 541 mie. — Est obligé de céder le pas à la France, XIII, 283; n'ose soutenir le pape contre Louis xiv, 289; fournit des subsides à fempercur contre les Turcs, 297 ; demande aux Provinces-Unies de lui garantir par un traité la possession dos Pays-Bas catlioliqucs , 304; ses derniers revers et sa mort, 307, 308.
Philippe v, roi d'Espagne, d'abord duc d'Anjou en France, second Gis du dauphin, XIV, 22; est appelé au trône d'Espagne par le testament do Charles ii, 361 ; est déclaré roi à Versailles, 363; proclamé en Espagne, Belgique, Milanais, ibid.; prend possession, 361, ,365; fait une expédition en Lombardie, 387 et suiv.; reconnaît le fils do Jacques ii comme roi d'Angleterre, 390 ; envahit le Portugal, 431 ; est gouverné par la reine sa femme, 450; assiège sans succès Barcelone, 453, 454; retourne à Madrid, que l'ennemi l'oblige de quitter, 455; voit les populations se soulever en sa faveur et obtient des succès, 468 et suiv.; dont le plus brillant est la victoire d'Almanza, 473; perd le royaume de Naples, 477; est gouverné par la princesse des ürsins, 495; devient ennemi personnel du duc d'Orléans, 517; essuie do nouveaux revers que suivent de nouveaux succès, 531 à 534; renonce à
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ses droits éventuels au trône de France, 859, 561 ; transfère à une compagnie anglaise le privilège de l’ajimlo ou traite des nègres, 571 , 572; traités avec l’I’Anglcterre, 576; 2* l’empereur, 580, 581 ; 3* le Portugal, 882 note,' il perd sa femme, se remarie, et abandonne la princesse des Ursins, 583; traite avec la Hollande, ibid.; recouvre Barcelone et les lies Baléares, 584, 885; prête 1,200,000 livres au prétendant Jacques Stuart, 593. — Aspire en secret au trône de France, éventuellement, XV, 77 ; est gouverné par sa seconde femme comme par la première, ibid.'; envoie une escadre au secours des Vénitiens, 87; guerre à l'Autriche, conquête do la Sardaigne, 88, 89; sa maladie, sa guérison, 90; expédition en Sicile, 94; guerre avec la France, où une grande partie de la marine espagnole périt, 97 et suiv.; il renvoie Alberoni et le persécute, 101 ; perd la Sicile et la Sardaigne, ibid., 102; demande au pape le chapeau de cardinal pour Dubois, 112; traités avec la France et l’Angleterre, 1 14 ; il fiance sa fille à Louis xv, et marie deux de ses fils à doux filles da régent, ibid.; abdique, puis reprend la couronne, 131, 132; refusela grandesse à M. do Prie, 133; insulte que lui fait le gouvernement français, ibid.; il se réconcilie avec l'Autriche, 135 et suiv.; guerre avec l’Angleterre, 153 et suiv.; congrès deSoissons, où il réclame inutilement Gibraltar, 155; rupture de l’alliance autrichienne, traité avec la France, l’Angleterre et la Hollande, mal exécute, 156 et suiv.; alliance avec la France et la Savoie, guerre h l’Autriche, 181 et suiv.; paix do 1736 (don Carlos h Naples, don Felipe à Parme), 197 ii 206; guerre à l’Angleterre, 225, 226; il veut avoir une part dans la succession d’Autriche, 231 ; envoie deux armées en Italie, 253; conclut avec la France le pacte de famille, 266, meurt, 296.
Philippe (don), infant d’Espagne, second fils de Philippe v et d’Êlisabelh Farnèse, épouse la fille aînée du roi de France, XV, 226, 227; attaque le Piémont par Nice, est repoussé, envahit la Savoie, 255; enlève les gorges de la Stura, 270 ; occupe Plaisance et Parme, marche sur Milan, 286, 287; campagne qui finit par l’abandon subit de l’Italie, 295, 296; le traité d’Aix-la-Chapelle le fait duc do Parme, 324. — Il en chasse les jésuites, XVI, 220.
PiiiLiPSBOL’RG. Origine du nom de cette ville, XI, 370 note; elle reçoit garnison française, 370; est prise par les Espagnols, repri.se par les Suédois, remise de nouveau à la Franco, protectrice do l’évêché de Spire, 421. — Prise par Turenno et Condé, XII, 197; reste , par la l>aix do Westphalie, sous la protection et la garde de la France, 269. — Est prise par le duc de Lorraine et farmée impériale, XIII. 496, 497.
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— Par le dauphin , XIV, 89 à 93. — Par les maréchaux de Berwick et d’Asfeld, XV, 193, 194.
PhilolaUs, philosophe grec, connaît la sphéricité de la terre et son mouvement de rotation, XII, 9.
Philosophie au ix' siècle, II, 4G8 et suiv. — xi* et xii* siècles, III, 303 à 33î. — xiii* siècle, IV, Î63 et suiv. — xv* siècle, VII, 156. — XVII» siècle, XII, 1 à 8, 18 h SG , 90 à 418. — XIII, 246 el suiv. — XIV, 267 à 312, 386, 387.— XVI, 7 à 16, 34 à 40, 42 à 39, 60 à 132, 133 à 140, 142 à 154.
Phocéens. Ils fondent Massalie, 1,11; relèvent les comptoirs des Rhodiens et des Phéniciens, ibid.
PiiTSiocRATlE, XVI, 169 note.
PiBRAC (Gui du Faur de) , conseiller au parlement do Paris, est mis à la Bastille pour un discours courageux, VIII , 499. — Perd son office et le recouvre, IX, 31 noie; est conseiller d’État, juge-mage de Toulouse, ambassadeur de France an concile do Trente, autour dos Quatrains, 171 note; avocat-géréral, demande la fin des excès de laSaint- Barlhélemi, 334 note; on écrit l’apologie, 333; est envoyé par Henri m on Pologne, 417.
Picard, cordonnier, sergent de la garde bourgeoise, presque assommé par ordre du maréchal d’Ancre, XI, 101 ; so venge par le pillage do l'hôlel du maréchal, 104.
Picard (l’abbé), géographe et astronome, XIII, 170, 173, 174.
Picardie. Première apparition do ce nom dans Thi-stoiro, et difficulté de trouver son origine, IV, 161.
PiccOLOxiNi , général de l’empereur, lui révèle les projets do Waldstein , XI , 420 ; combat à Nordiingen , 421 ; va secourir la Belgique, 433; attaque Liège, 449, envahit la Picardie, ibid., 450; prend Corbie, 454; conduit des renforts en Belgique, 471 ; délivre Saint-Omer, 483; défait les Français devant Thionville, 495; assiège en vain Mouzon, et ne peut sauver Hesdin, 495, 496; fait une campagne heureuse en Allemagne, 518; est battu à WolfenbUttel, 552; à Breitenfeld, 574. — Va diriger en Espagne les opérations de Philippe iv, XII, 176; revient défendre la Belgique, 192, 214; la Bavière, 238.
PicQUiGNi ( le sire de ) , vidame d’Amiens , consent h prix d’argent à la charte communale de cette ville, III, 256.
PicQuiGM (Jean, sire do), appuie Étienne Marcel, V, 175; délivre le roi de Navarre, 179 ; lui sert d’ambassadeur, 1 85 ; surprend et défait les
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milices picardes, JI6; lente de s’emparer d’Amiens, ÎI7; est assassiné, iïl.
PicQvicM (d’Ailli de), vidame d’Amiens, proteste contre la nomination d’Antoine de Créqui à l’évéché de celle ville, IX, 178 noie.
PiCTES, leurs irruptions en Bretagne, I, 389.
PiCTONs, peuple gaulois, d’abord alliés des Romains, I, 153; ils se soulèvent avec Vercingétorix, 167; leur territoire est annexé à l’Aquitaine, 195.
Pie II, pape (Æneas Sylvius Piccolomini), d’abord secrétaire du concile de Bâle, VI, 393; puis de l’ompereur, 413; est élu pape, 309; négocie l’abolition de la pragmatique, 334; prépare une croisade, 343; meurt,
Pie III (Francesco Piccolomini), d’abord cardinal de Sienne, son élection, Vil, 34î; sa mort, 343.
Pie IV, pape, succède à Paul iv, IX, 27; promet la reprise du concile de Trente pour éviter la réunion d’un concile national en France, 33; tente d’empècher ou do faire avorter le colloque do Poissi, 95; fait décréter par l’inquisition la reine do Navarre et plusieurs prélats français. 169; son mot sur le mariage des prêtres, 172 note./ et sur le cardinal de Lorraine, ibid. texte; il envoie une ambassade en France, 177; négocie avec diverses puissances, 186, 187; meurt, 206.
Pie V (saint), pape, d’abord cardinal d’Alexandrie et grand inquisiteur, IX, 206; contribue aux frais de la guerre civile en France, 226; accorde au roi do France la permission d’aliéner des biens d’Église, 234 ; lui envoie des troupes auxiliaires ; ordonne d’égorger les prisonniers et tout hérétique, 250; radeaux qu'il fait au duc d’Albe, 259; son opposition à la paix de Saint-Germain, 266, 270; au mariage d’Henri de Navarre avec Marguerite de Valois, 289; sa participation aux complots contre Élisabeth d’Angleterre, 292; sa mort, 295.
Pie VI, pape, croit que son prédécesseur Clément xiv est mort empoisonné, XVI, 222; suspend le cardinal de Rohan des honneurs du cardinalat pour avoir reconnu la compétence du parlement de Paris, 535; les lui rend après qu’il a protesté, ibid.
Tiennes (le sire do), gouverneur de Picardie, manque l’occ<ision do prendre Henri viii, V’II, 421 ; est battu à la journée des Éperons, 422.
PiERCE (Alice), maîtresse d’Édouard iii, V, 314.
Pierre de Pise, Toscan attaché à Charlemagne, II, 288; lui enseigne la grammaire, 291.
Pierre l’Ermite, son origine, son voyage à Jérusalem, mission
PIE
qu’il se donner, III, 156 et suiv.; ses prédications, 158, 162; il conduit la seconde bande de croisés; son voyage à travers la Hongrie et la Bulgarie, 167, 168; il se joint, en Bilhynie, à la grande armée des croisés, 181 ; son désespoir au siège d’Antioebe, 186; comment il est reçu par les chrétiens de Jérusalem, 190; son retour en Europe et sa retraite, 191, 192.
PiERHE le Vénérable, abbé de Cluni, donne asile h Abélard, III, 330; son opinion sur les juifs, 432; sur l'hérésiarque Pierre de Bruis, 456.
Pierre le Lombard, évêque de Paris, auteur du Livre des sentences, III, 459 note.
Pierre de Bruis, sa doctrine, sa fin tragique, III, 453, 456.
Pierre de Blois, archidiacre de fiath, réclame violemment contrôla dime saladine, III, 529.
Pierre de Valence, professeur de droit, III, 566 note.
Pierre ii, roi d’Aragon, zélé catholique, IV, 20; tente do sauver le vicomte de Béziers, 34; et le comte de Toulou.se, 41, 49; s’arme en faveur de ce dernier, et périt à la bataille de Muret, 50 et suiv.
Pierre de C,ipoue, cardinal légat d’innocent iii, envoyé pour connaître de l’appel d'Ingeburge contre l’annulation de son mariage, met le domaine do Philippe-Auguste en interdit, III, 062 et suiv.
Pierre de France, quatrième fils de Louis ix, prend la croi.x, IV, 324; reçoit en apanage les comtés d'.Vlençon et du Perche, 325; est tué par les Siciliens, 378.
Pierre le Cruel, roi do Castille, é|X)uso Blanche do Bourbon, V, 128; l'empoisonne, 235; sa lutte contre Henri de Trastamare, 258, 261, 266, 270
Pierre de Bretagne, frère du duc François, règne après lui, VI, 512.
Pierre de Valence, architecte employé au chéteau de Gaillon, VII, 384 note. ,
Pierre (La), soldat de la garnison de Saint-Martin, dans l’Ilc de Ré, porte à Louis XIII, en nageant, les dépêches du gouverneur, XI,
Pierre i", tzar, règne seul après la mort do son frère Ivan et s’allie à l'empereur, XIV, 220; prend Azof, ibid.; appuie la candidature de l’élcclcur de Saxe au trône do Pologne, 349 ; traite avec le sultan, qui lui cède Azof, 350; est défait par le roi do Suède, 367; le défait è son tour à Pultava, 539 note; son expédition sur le Pruth, qui lui coéle Azof, 589; résultat de sa lutte contre Charles xii, ibid. — Il offre à Law la direction des finances russes, XV, 67 ; révolution qu’il opère en Russie; position qu’il prend on Europe, 83; son voyage à
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Paris; traité qu'il conclut avec la Prusw et la France, 84 et suiv. ; il fait ravager les côtes de Suède, fOî; traité de Nystadt, où il gagne la Livonie, l’Ingrie, la Carélie, et partie de la Finlande, 103 ; il prend le titre d’empereur, ibid.; offre la main do sa fdlo, pour le duc de Chartres, au régent, qui n'accepte pas, ibid.; meurt, <33.
PiEHRE II, |ietit-fds de Pierre i", écarté du trône do Russie par Catherine I", XV, <33 ; y monte après la mort do celle-ci, <37; meurt, <7i.
Pierre iii (de Holstein-Gottorp), empereur do Russie, d’ahordjmiKfdiic héritier, emploie son influence on faveur du roi de Prusse, XV, 519; monte sur le trône, s'allie à ce prince, se dépopularise, est détrôné, assassiné, 585, 58C.
Pierre (église de Saint-), de Rome, VII, 470 et suiv.
PiERRONNE, visionnaire do Basse-Bretagne, est brûlée à Paris par l'inquisition, VI, Î42.
PiG.vLLE, sculpteur, XV, 336. — .\VI, 139; est chargé de la statue de Voltaire, 394.
PiGENAT, curé de Saint-Nicolas-des-Cliamps, membre du conseil-général de la Ligue, X, <34, <33, 204.
PicENAT (Odot), provincial des jésuites, meurt d'épuisement pendant le siège do Paris, X, 219.
PiEATRE deRoeier, physicien, exécute la première ascension en ballon, XVI, 52< ; périt dans une exjiériencp subséquente, 522.
PiLOX (Germain), sculpteur, IX, <7, 385. — X, 474.
PIMENTEE, amiral espagnol, battu par l'amiral do Brézé, XII, 220.
PIMENTEE (don Antonio), secrétaire d’Élaten Espagne, envoyé extraordinaire de Philippe iv, XII, 314; discute les bases du traité des Pyrénées, 515.
PiNAiGRiER, do Chartres, peintre sur verre, VII, 477 note.
Pingre (le Père), Génovéfain, astrohomc, XVI, J 8.
Pinto Ribeiro, intendant du duc de Bragance, soulève le Portugal, et donne le trône 5 son maître, XI, 332.
PiRON, poète comique, auteur de la Métromanie, XV, 333.
PisAN (Thomas do), astrologue do Charles v, V, 241.
PisAN (Christine do), sa fille, V, 240, 241. — VI, 192.
PiSANi (Jean de Vivonne de Saint-Goar, marquis de), ambassadeur en Espagne, IX, 441 . — A Rome, X, 6 note; quitte Rome, <53 ; confère avec le cardinal Caetano, 219; retourne il Rome pour négocier la réconciliation d’Henri iv avec le pape, 293; qui noie reçoit pas, 294.
PisnoE (Martin) entreprend de venger Étienne Marcel, son supplice. Y,
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PIT
i^l’isE. Situation do cotte ville au moment où Charles vni descend en Italie, VU, J58 ; elle est livrée aux Français par Pierre de Médicis, 239; s’onranchit du joug florentin, ibid.; le repousse par les armes, 271 ; reçoit une garnison française, 272, 273; est faiblement protégée (wr la France, 277; lutte contre Florence, 283 ; contre les Français qui l'épargnent, 327 ; retombe sous le joug de Florence, 378 noie; concile do Pise, 395, 397.
Pistolet. Apparition do cette arme, VIII, 303 nolt.
PiTiioü (Pierre), VIII, 496 nol«. — IX, 390. — Il réunit clici lui les Politiques en conciliabule, X, 322; fait, en collaboration avec son frère, un Traité de la grandeur et prééminence des rois de France, et un Traité des libertés de l'Église gallicane, 342 note; est procureur-général par intérim, 335; travaille à la Satire Ménippée, 358 note,- édite les Lois des M'isigoUis, 488; meurt, ibid.
PiTBOu (François), IX, 390. — Publie, on collaboration avec son frère Pierre, les deux traités susdits, X, 342 note; publie seul la première édition de la Loisalique, 488.
PiTiGLiANo (le comte de), général vénitien. Sa prudence ot ses revers à Agnadel, VII, 373, 374.
PiTT (William) entre au ministère malgré Georges ii, XV, 499 ; ranime et met en œuvre toutes les forces do l’Angleterre, ibid. et suiv. ; fait exécuter l'amiral Byng, 501; sort du ministère, y rentre, fait annuler la capitulation de Klostor-Zeven et mettre le prince Ferdinand do Brunswick à la place du duc do Cumberland, 323 ; envoie une flotte contre Rochefort, 524; efforts, sacrifices qu’il obtient des Anglais, 526 ; il redouble les moyens d'attaque contre le Canada, 533 ; fait envahir les côtes de Bretagne et de Normandie, 540, 511 ; offre Gibraltar au roi d’Espagne, s’il veut l’aider ù reprendre Minorquo, 544; refuse la médiation de l’Espagne, 566; fait enlever Belle-lsle, 574; négociation avec la France, sans résultat, ièid. et suiv., 579; il donne sa démission, 580; fait allouer à ses successeurs un énorme subside pour soutenir la guerre, 582; combat le traite do paix conclu avec la France, 596. — Prend le titre de lord Chatam. ot rentre un moment au ministère, XVI, 254 ; appuie les réclamations do l'Amérique, 405 ; se retire, 406; combat la mise en interdit du port do Boston, 407; prêche en vain la conciliation, 409; s'oppose h ce que l'.Angletcrro reconnaisse l'indépendance des États-Unis, 426; meurt, 427.
PiTT (William), fils du précédent, XVI, 426, 467 ; devient ministre, 473 ; veut suspendre les négociations entre l'Angleterre et la France, 485; premier ministre, traité do commerce qu’il fait avec la France,
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cl raison qu’il en donne au parlement, 565 el suiv.; il pousse les Turcs à la guerre contre la Russie, 590; soutient 1e stalliouüer Guillaume v contre les Hollandais, 591. •
PizARRE (Francesco), s'empare du Pérou, VIH, 8; en devient gouverneur, 9.
Place (Pierre de La), victime de la Saint-Barlliclemi, IX, 331.
Placentis, enseigne le droit à Montpellier, III, 566 noie.
Placirie, sœur d'Honorius, rapproche Alaillf de son frère, I, 343; é|>ouso ce roi wisigoth, 344; mère do Valentinien in, 363.
Plasian (Guillaume de), légiste, IV, 4Î7 ; .«a requête contre Boniface viii, 447; dont il poursuit la mémoire devant le concile de Lyon, 484; son rôle auprès Jacques do Molai, 486.
Plectride, épouse de Peppin de Iléristall, H, 171 ; son entreprise audacieuse après la mort de son mari, et ses revers, 177 et suiv. ; elle se réfugie à Cologne, 178; se rend h Karlo Martel, 18î.
Plélo (comte de), colonel breton, ambassadeur à Copenhague, va attaquer, avec 1500 hommes, l’armée russe qui assiège Dantzig, et meurt criblé do balles, XV, 179.
Plessis (Du), conduit les premiers colons do la Guadeloupe, XI, 127 noie,
Plessis-Praslin (Du), maréchal de camp, XI, 501; coopérateur du comte d’Harcourt à Casai , 519; à Turin, 520, 521. — Combat les Espagnols en Piémont, XII, 173, 199; en Catalogne, 203, 204; est fait maréchal, 205; retourne faire la guerre en Italie, ibid., 220, 221, 253, 236; soumet Montpellier, et arrache aux États de Languedoc le don gratuil, fait la guerre aux Bordelais, 342 ; défend le cours de la Somme et de l’Oise contre les Espagnols et Turenne, 354; défait ce dernier h Hethel, 363; prend Sainte-Mcnehould, 437; Orange, 333.
Plessis-Besançon (Du), négocie un traité avec les Catalans, XI, 530; un second traité, qui les réunit à la France, 534.
PoBLACioN, professeur de mathématiques au collège royal, VHI, 143.
PocART, potier d’étain, chef de ligueurs, poignarde un maître d'écolo soupçonné do calvinisme, X, 76 noie.
PoDiEBRAO (Georges), VI, 577; traite avec Louis xi, 5S9.
. PcEOXics s’oppose îi Majorien qui le défait, I, 382. .
Poésie kimrique, III, 356 et suiv.
Poixci, gouverneur des Antilles françaises, prend possession de Plie de la Tortue, XI, 428 note. — Achète do la Compagnie des Iles le monopole du commerce à Saint-Christophe, Sainte-Croix, etc., Xlll, 13 noie.
PoiNTis, chef d’oscadre, fait coniro los colonies espagnoles <ine expédition heureuse et lucrative, XIV, iîl ; bloque Gibraltar, iS.o ; combat avec sept vaisseaux, 35 vaisseaux anglais ou espagnols, ibid.
Poissi, séjour favori du roi Robert, III, 588. — Colloque de Poissi, IX, 86, 87, 95 et suiv.
PoiTiEBS {batailles dej, entre les Franks et les Arabes, II, 20J b Î06. — Entre les Français et les Anglais, V, loi et suiv. — Commune do Poitiers, III, Î63. — Siège de Poitiers par los protestants et Coligni, XIII, Î53.
PoiTiEBS (Philippe de], député de la noblesse de Champagne aux États- Généraux do 1484, opinion émise par lui, VII, 189.
Poitiers (Diane de], VII, 4SI. — Sa liaison avec François y, VIII, 45; avec le dauphin Henri, Ï6I, Ï67, Î6S; sa haute fortune quand son amant est sur le trône, 3CI, 362, 366; sa haine contre les protestants, 398, 429 nota; position qu’elle prend entre les Guises et les Montmorenci, 464; extrémités où elle pousse Henri ii, 498 et suiv. — Sa position après la mort de ce prince, IX, 19; elle ramène le connétable do Montmorenci au parti des Guises, 80.
Poi-ET, sulpicien, confesseur do Fleuri, l’excite contre les jansénistes,
Poi.i, chimiste italien, offre ù Louis xiv un nouveau moyen do destruction, XIV, 398 2* note.
PouGSAC (duchesse de], amie compromettante de Marie -.\ntoinette,
XVI, 514; est insultée en effigie par le peuple de Paris, 594.
PoLiCNAC (comité), société de la reine et du comte d’.Arlois, XVI, 653.
Pologne. Décadence progressive de cette république, XllI, 294, 324
noie; Sobieski la relève un moment, 539. — Elle regagne Kaminiek sur les Turcs, XIV, 350. — Affaire do Thorn, qui soulève l’opinion de l'Europe contre elle, XV, 138; immixtion de la Russie et do l'Autriche dans l'élection du roi, 176; elle no peut empêcher uno armée russe do traverser son territoire, 515. — Profond abaissement où elle tombe, XVI, 256; doux plans pour la relever, soutenus par deux partis opposés, ibid.; plans de Catherine et do Frédéric contre elle, 258; élection du dernier roi do Pologne, 259 et suiv.; anarchie qui la suit, 263, 264; confédénition de Bar, 266 et suiv.; négociations, intrigues, qui aboutissent au premier démembrement, 299 et suiv.
PoMBAL (marquis de), premier ministre en Portugal, ré.sistoaux sommations do la France et de l’Espagne, et fait obslacio à leurs entre-
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prises, XV, 590. — llail les grands et les jésuites, XVI, 203 ; accuse ces derniers devant le pape, les expulse du Portugal, en fait brûler un tout vif, 203, 201 ; propose au roi d’Espagno de s'unir à lui pour obtenir du pape l'abolition do la société de Jésus, 220.
PoupAnoi’B (Jeanne Poisson, marquise de), maîtresse do Louis XV, 27C, 277; fait renvoyer le controleur-général Orri, qu’elle trouve trop économe, et le remplace par JL de Macliault, 277, 278; fait renvoyer le marquis d’Argenson, et lo remplace par .M. do Puisieux, 301; prodigue les faveurs à Voltaire, puis le prend en haine, 403; dame du palais do la reine, amie du roi, confidente do ses plaisirs, 432; prend lo parti des molinistes contre les jansv'nistes, 416; fait renvoyer Jlaurepas du ministère, 418; amène l’allianco do la Franco avec l'Autriche, et la guerre contre la Prusse, 490 et suiv., 495; est éloignée un moment do la cour, 509; reprend sa puissance, renvoie M. de M.u'hault et lo comte d'Argenson, 510, 511 ; pousse h la guerre contre la Prusse, 512 ; réserve l'honneur do délivrer la Saxo au prince de Soubise, 520; lui refait une armée 529; lui donne le béton do maix'chal pour une victoire que Chevert a gagnée, 530; met Choiscul h la place do l’abbé do Demis, 542; met Soubise à la tête de l’armée d'Allemagne, 582; lui adjoint lo maréchal d'Estrées, 588. — Parle morale et religion, XVI, 50 note; travaille contre les jésuites, 212; meurt, 232.
Pompée, bat OEinilius Lépidus, et soumet la Province insurgée, I, 127,
PoMPÉnANT (le seigneur de), complice du connétable de Bourbon, s'enfuit avec lui, VIII, 45; sauve François i" à la bataille de Pavio, et lo fait prisonnier, CG.
PoMPoNACE (Pierre), docteur de Padouc, VU, 472.
PoMPoxxE (Hugues de), est assiégé dans Gournai sur Marne par Louis le Gros, III, 212.
Pomponne de Dellièvre, ambassadeur do France en Suisse, explication qu’il y donne do la Saint-Barthélemi, IX, 344 ; il est attiré vers la Ligue |Mtr la reine-mère, 534; y pousse Henri m, 532. — X, 10; est chargé par ce prince d’intercéder auprès de la reine Élisabeth |)Our Jlario Stuart, 28; de négocier avec le duc de Guise, 58; échoue, 61 ; est disgracié, 95; fait partie, sous Henri iv, du conseil des finances, 398; négocie le traité de Vervins, 419, 426; est chancelier, 620 note; approuve le rappel des jésuites, 532.
Pomponne Dq Beixièvre, achète de .Mathieu .Molé la charge de premier président, XII, 458 note; instruit contre le prince de Condé, ibiJ.
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Ifsie; excite le parlement contre la cour, 4G8; est ramené par Turenne, ibid.; meurt, 486.
PosiPTixis, préteur, soumet définitivement les AUobroge.«, I, 139.
Ponce (Paul), sculpteur italien, l'un dos décorateurs du Louvre, VIII, 362 note.
PoNCE-J.vcoi'lo, sculpteur, IX. 18 note.
PoNcET, prédicateur, attaque Henri ni, qui rc.xilc, IX, 518. — Meurt, X, 30 note.
PoxciiER (Étienne), évéque do Paris, VH, 370.
PoNcHER (François), neveu du précédent, aussi évêque de Paris, propose au duc do Vendôme la régence du royaume pendant la captitilé do François i"’, VHI, 69; est poursuivi, et meurt en prison, 152 note.
PoNciiER (Jean), aussi neveu d’Étienne, général des Cnapccs, est pendu, VIII, 95 note.
PoNDiciiKRi, comptoir français dans l’Inde, prospère rapidement, XV, 210; est attaqué par les Anglais, et victorieusement défendu jiar Dupleix, 314; assiégé de nouveau et pris,*570; détruit (les Anglais n’en rendent que la place), 593. — Reconstruit et repris, XVI, 433 ; rendu, 487.
PoNi.vTOvvsKi (Stanislas-Auguste), ancien amant do Catherine ii, est |)orté par elle au trône do Pologne, et agréé comme candidat par le roi do Prusse, XVI, 258; incidents qui précèdent et accompagnent son élection, 259 et suiv. ; réformes opérées [wr lui, 263 ; il veut épouser une archiduchesse et rendre la couronne héréditaire dans sa famille, ibid.; la Russie et la Prusse minent le trône sous ses pieds, ibid.; il reste neutre entre la Turquie et la Russie, 268; est attaqué par les confédérés de Bar, hiessé, pris, 300; s'échappe, ibid.; démemhrement de son royaume, 301, 302.
Pons, fils do Berlnmd, comte do Toulouse, hérite do la principauté do Tripoli de Syrie, III, 203, 221.
Pons de Balvgner, chevalier do Malte, plante son poignard dans une porto d’.Mgor, VIH, 277.
Pons (.M"' de), fille d’honneur d’Anne d’.Autriche, XII, 248.
Pont (le marquis do), fils de Jean d’.Vnjou, duc de Calabre, et petitfils du roi René, siège aux États-Généraux de 1468, VII, 29; conduit les troupes royales contre les Bretons, 33; devient, par la mort de son père, duc titulaire de Calabre et de Lorraine, 61 ; se détache du parti royal ibid.; meurt, 79.
PoNi-CoiRLAi (Wigiierod ou Yignerot de), neveu du cardinal do Riche-
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lieu, bal, en vue de üènes, une escadre espagnole, XI, 48î, 483; est destitué pour son inconduite, 520.
PoNT-GnAVii (Du), Malouin, accompagne le vice-amiral De Monts en Amérique, X, 466.
Pont-Saint-I’iebhe (le baron Du), orateur do la noblesse aux États- Généraux do 1614; sa harangue, offensante pour le tiers, XI, 54.
PoNTiiiEu (Gui, comte do) se saisit de Harold, roi des Anglo-Saxons , naufragé sur les côtes do son comté, III, 408 ; s’associe h l’entrepriso de Guillaume le Conquérant contre l’Angleterre, 14 3.
Pontifes (frères), faiseurs do ponts, III, 413 note.
PoNTis. Scs mémoires, XI. 487 note.
Pontoise, surprise par les Anglais, VI, 55; reprise par Charles vu,
Pontoise (assemblée do), IX, 73, 87 à 94. 401, 402.
PooLE (Réginald), cardinal, représente l’Angleterre au concile de Trente, VIII, 349; est légat du pape auprès de Mario Tudor, et dirige la réaction catholique, 454.
PoPELiNiÈnE (La), historien, député des huguenots, IX, 431 ; son livre, 466 note.
PüPPE, chef élu en Frise par le parti païen, II, 207; est battu parKarlo Martel, est tué, ibid.
PoPiLATioN iiE LA FRANCE au XIV* sièclc, V, 36. — Mesures prises par Louis XIV pourraccroltro, XIII, 88. — Population de la Fronce en général, et de quelques provinces en particulier, vers 4700, XIV, 330.
— Vers 1770, XVI, 236; vers 1789 et 4791, ibid. note.
PoRciiiER (Étienne), auteur du Jtosier des guerres, VH, 154 .
PoRcoN DU Badinais. Sa captivité, son ambassade, sa mort héroïque, XIII, 293.
Port-Roval (abbaye de), XII, 84, 86; ordre aux solitaires do fermer leurs pel/l» écoles, et aux religieuses de renvoyer leurs élèves, 4 03; dispersion des solitaires, 417 — Leur réintégration, XIII, 265. — Destruction de Porl-Royal-des-Champs, XIV, 603.
Pobt-Maiion (siège et prise par escalade do) , XV, 482 et suiv.; que rAngleterre-recouvro à la paix, 593; — Les Espagnols reprennent la ville, XVI, 438; et le fort Saint-Philippe, 465, 466; qui leur restent à la paix, 487.
Portail, premier président au parlement de Paris, XV, 166.
Porte (La), conseiller au parlement, est mis à la Bastille, VIII, 300.
— Manque do courage, IX, 31 note.
POU
Porte (La), valet de chambre d'Anne d'Autriche, et son courrier do dépêches, XI, 475; est mis à la Bastille, 476; >ts Mémoires. — Accusation portée par lui contre Mazarin, XII, 516 note.
Porte du Tiieil (La), savant français, XVI, 151 nota.
PoRTUAisE, cordelier, théologien, prédicateur do la Ligue, X, 357 nota.
PoRTLAND (Bentinck, comte de) négocie secrètement à Hall, avec le marquis de BoulBcrs, XIV, S26.
Porto-Carrero, gouverneur espagnol de Doullens, surprend Amiens, X, 409; meurt en défendant cette ville contre Henri iv, 414, 415.
Porto-Carhero, cardinal, archevêque de Tolède, hivorable aux prétentions du roi de France sur la succession d'Espagne, XIV, 3.55; fait tester Charles II en faveur du prince de Bavière, 357; revient au parti français, 359; décide Charles ii à tester en faveur de 1a maison de Bourbon, 360; est colonel des gardes, 391.
PoRTSROUTii (duchesse de), maltresse de Charles ii et son agent diplomatique, reçoit de Louis xiv une'belle terre, XIII, 353.
Poste (pelile), fondée à Paris, XIII, 1 0 nol«. — XV, 561 noie.
PosTEL (Guillaume), professe au collège de France l'arabe, lochaldéen, VIH, 144; les mathématiques, 145; ses tendances religieuses, 447; son livre De l’uniU dans le monde, 213 note.
PosTiii'iius refoule les Franks au delà du Rhin, I, 269 ; est proclamé empereur par les légions; règne sur la Gaule, repousse les Franks et les Allemans; est massacré par scs soldats, 271 à 273.
PoTEMK^î, un des assassins du tzar Pierre ni, XV, 587. — Favori do Catherine ii, partisan do l'alliance anglaise, XVI, 455.
PoTtilKR, juriste, XVI, 156 note; 193 note.
PoTUiM (saint) fonde à Lyon, avec saint Irénéc, la première église des Gaules, I, 251; subit le martyre, 252.
Potier, évêque de Beauvais, candidat au ministère, soutenu par la cabale des Importants, XII, 161.
Potier de Blancmesnil, president aux enquêtes, est mis à Vincennes, XII, 294; délivré, 300; fait une proposition hostile h Mazarin,
PoTocEi (les). Comment ils entendent reconstituer la Pologne, XVI, 256.
PouLAi.N (Nicolas), lieutenant-général de la prévôté de Paris, histoçion de la Ligue et un dos premiers ligueurs, IX, 530, 532 note. — Dont il révèle à Henri iii les complots, X, 26, 31, 55, 56, 58; s'enfuit de Paris après la journée des Barricades et perd son office, 78.
Poi'ssiM (Nicolas), peintre français, sa vio. et ses œuvres, XII, 147 et suiv.
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PorTRiN'coi'HT, lieutenanl du vice-amiral de MonU, explore les côles de l'Amérique septentrionale, X, 406.
PovAR (le marquis de), général espagnol, franchit les Pyrénées, est battu et fait prisonnier, XI, 559.
PoTET, président au parlement de Paris, son ambassade à Turin, Vltl, 229; est chancelier après Dubourg, 2G3; poursuit l'amiral Chabot do Brion, ibid.; sa disgrâce, !68; son œuvre législative, 27t.
PoTXET, évéquo anglican, soutient que le meurtre d'un tyran est légitime, IX, 48 nota.
Praco.ntal, ofBcier-général français, concourt à la victoire do Spire,
XIV, 4U
Brades (l’abbé de}, collaborateur de l'Enci/chipedie, soutient en Sorbonne une thèse maUonnante, est censuré, se réfugie à Berlin, XVI, 48.
Pb ETEXTATiis, évéquo do Rouen, marie Mérowig et Brunohilde, II, 63 ; vengeance de llilperik, 67, 68 ; il est rétabli sur son siège par Gonthramn, 87 ; vengeance de Frédégonde, ibid.
Praguatique-Sanction (en faveur des libertés gallicanes); do saint Louis, IV, 310. — Do Charles vu, VI, 393; Louis xi l’abolit, 534. — Les Etats-Généraux de 4 484 en demandent le rétablissement, VII, 475, 181; qu'opère l'assemblée do Blois, 307; elle est remplacée par le Concordat do François i*', 460.
Praghatiqoe-Sanction, acte destiné à assurer la transmission de la monarchie autrichienne dans son intégralité aux filles de l'empereur Charles vi, XV, 435; elle est garantie successivement par l'Espagne, 437; la Russie, 154; la Prusse, ièid.; l’Angleterre, 159; acceptée et cautionnée par la diète do Batishonne, malgré la protestation des électeurs de Saxe et do Bavière et do l'électeur palatin, 472; garantie par le Danemark, ibid.; acceptée par l'électeur do Saxe Auguste lit, 477 ; garantie par la France, 205.
Prague est prise par escalade pendant la nuit par les Français, que dirige le comte de Saxe et que conduit 1e lieutenant-colonel Chevert,
XV, 243; l'armée française y est assiégée par les Autrichiens, 251, 252; retraite de Prague, 253; bataille de Prague, gagnée par Frédéric II, roi de Prusse, sur les Autrichiens, 546.
Praci’erie (la), VI, 386 et suiv.
Préacx (le chevalier de) conspire contre la sûreté do la France et a la tète tranchée, XIII, 459.
Pbéjeax de Bidodlx, capitaine do mer, combat les Génois, VII, 3G2 ; les Anglais, 449, 420.
Presbttérianisme, Mil, 492.
Présidiai'x. Organisation et compétence de ces tribunaux, MH, -407.
Prksli: (Raoul dej, avocat-général au parlement sous Philip]» le Bel, est incarcéré sous Louis Hutin, IV, 313; réintégré dans sa charge sous Philippe le Long, 537.
Prel'illi (GeotTroi de), législateur des tournois, III, 338; sa trahison et sa mort, 385.
Precilli, chef d’escadre, XIII, 489.
Prévost, curé do Saint-Séverin , instigateur de la Ligue, IX, 530. — Son ambassade auprès du roi de Navarre, X, 4; il est élu membre du conseil général do la Ligue, <34; se refroidit, iilinote; prêche contre les Seize, 204 noie.
Prévost (l’abbé), romancier, auteur de Manon Lescaut, XV, 333, 334.
Prévost de la Tocche (Le), commandant de la garnison de Gingi, dans l’Inde, défait, avec 3,800 hommes, une immense armée d’indigènes, XV, 430.
Prévost de Beaumont (Le) communique au parlement de Rouen le pacte constitutif de la société Malissol et disparaît soudain ; on le retrouve, vingt-doux ans plus lard, à la Bastille, XVI, 293, 294.
Prévôté de Paris. Ce qu'était, sous Louis ix, cette magistrature, et comment il la reforma, IV, 296, 297.
Prie (marquis do) , mari do la maltresse de Monsieur le duc, XV, 432.
Prie (marquise do), maltresse du duc do Bourbon, le gouverne, et, par lui, la Franco, XV, 4 24; hérite de la pension anglaise du cardinal Dubois, 132; em|>écho Monsieur le duc de s’allier à l’Esjagne contre l’Angleterre, ibid.; d'épouser la fille du tzar, Wid.; no peut obtenir la grandesse pour son mari, ibid.; fait refuser par monsieur lo duc la main de Marie Lesezinska, 434 ; fait épouser cette princesse à Louis xv, 435; est exilée en Normandie, et s’y empoisonne, 440.
Prières ( l’abbaye de) , en Bretagne, est attaquée par les Espagnols, et les repousse, XI, 457.
Prierio, moine dominicain, écrit une réfutation de Luther, VH, 320.
Priestley, chimiste anglais, découvre l’échange des gaz entre le règne animal et lo règne végétal, XVI, 549; la partie respirable de l’atmo- S[)hère, 520.
Prieur, sculpteur, IX, 4 8 noie.
Primaticcio, artiste bolonais, VIII, 136. — Sa mort, IX, 387.
Primoglet (Hervé), amiral de Bretagne, sa mort héroïque, VII, 420.
Prior, poote et diplomate anglais, apporte à Versailles les propositions de r.VngIcterre, XIV, 539; est ambassadeur en France, 591.
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Pbiscilliam's. Son hértfsie, persécutions dont il est l'objet, son sui>plice, I, 3i3, 324.
Probi's, empereur. Grandes choses qu’il fait, scs victoires sur les Franks, les Wandales et Burgondes, les Lygcs, conditions qu'il impose aux vaincus, il étouffe doux révoltes successives en Gaule, y établit la libre culture de la vigne, I, 276 à 279.
Fbocioa (Jean de), part qu’il prend à la délivrance do la Sicile, IV, 372, 375, 389.
Pbocope (les deux), chefs bussites, VI, 576, 577.
Pbocili's, lieutenant impérial en Gaule, prend la pourpre h Cologne, est battu par Probus, et livré par les Franks, I, 278.
Pboms fonde le fort Dauphin à Madagascar. XIII, 14.
Pbospeb (.saint) fait un poëme sur la Prédestination, I, 350.
Pbotadil's, amant de la reine Brunehilde, II, 109; il devient maire du palais en Burgondie, esprit de son administration, 111; sa mort, 112.
Pbotestants. Origine de cette dénomination, VIII, 1 1 4, 1 1 5.
Pbovence (Louis-Stanislas-Xavier do France, comte de), frère de Louis XVI, XVI, 314; est opposé au rétablissement des parlomont.«, 334; publie une brochure anonyme contre Turgot, 377; n'est pas moins hostile à Necker, 500 ; veut faire payer ses dettes par l’État , 611 ; l’obtient de Galonné, 542; préside la seconde séance de l’assemblée des notables, 575 ; préside un bureau de cette assemblée, 576; rôle nouveau et libéral qu’il yjoue avec affectation, 577 etsuiv.; il est applaudi par le peuple en allant faire enregistrer à la cour des comptes les édits financiers repoussés par le parlement, 589.
Pbovince tbansalpine. Comment elle est formée, I, 112 et suiv.; agrandie, 126; elle se soulève, est réduite par Pompée, et cruellement châtiée, 127, 128.
Pbovin'ces-Usies. Préliminaires de l’insurrection des Pays-Bas, IX, 207 etsuiv., 210, 211, 230, 231, 243, 279 et suiv., 295; soulèvement de la Hollande, de la Zélande, etc., guerre contre l’Espagne, 299 et suiv., 345 , 475 etsuiv.; Union d’Utrecht, 500; déchéance proclamée du roi d’Espagne, 501 , 502; le duc d’Anjou, 500, 509, 510, 515 et suiv.; mort de Guillaume le Taciturne, 536; la souveraineté des Provinces- Unies offerte en vain au roi de France, 537, 542, 643. — Chute de la Flandre et d’Anvers, X, 2 ; secours envoyés à Henri iv par les Provinces-Unics, 242, 277; derniers incidents de leur guerre avec l’Espagne, 418, 497; leur indépendance est reconnue, 548 et suiv.; traité do Hall, 557. — Flotte hollandaise envoyée au secours de Venise, XI, 125; troubles religieux, mort de Barncweldt, 255 et suiv.; traités avec
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l'Anglelerro et avec la France, 203,812; vaisseaux hollandais envoyés contre La Rochelle, 216; grands succès contre l’Espagne, 360, 378; traités avec la France, 401, 423, 454; traité avec le Portugal, 633. — Traités avec la France, XII, 185, 211 nota; politique des Provinces- Unies au congrès de Weslphalie, 226; leurs envoyés traités sur le même pied que ceux des grandes puissances, 231 ; traité séparé avec l'Espagne, 235, 254; guerre désastreuse avec l’AnglotciTe, 473 et suiv.; guerre avec la Suède, 504 , 537 et suiv. — Traité avec le Portugal, XIII, 280; avec la France, ibid.; causes d'antagonisme entre cette puissance et les Provinces-Unies, difficultés diplomatiques, 300 et suiv.; guerre avec l’Angleterre, 305; bataille de LovvestoR, 306; guerre avec Tévèquede MUnster, 309; négociations, paix imposée à l’Angleterre, 324, 325; négocialion avec la France, 329; avec le gouverneur des Pays-Bas catholiques, 330; avec l’Angleterre, traité de La Haie, 331, 332; traité d’ Aix-la-Chapelle, 338 et suiv.; causes de la haine de Louis xiv, 342 et suiv.; guerre déclarée, 370 et suiv.; faiblesse militaire de la république, 378; cETet moral produit par le passage du Rhin, 383 et suiv.; révolution qui rétablit le stathoudérat, 398 ; inondation do territoire hollandais, 399 ; rejet des propositions de la France, ibid.; de celles de l’Angleterre, 401 , 402 ; coalition contre la Franco, 428; le prince d’Orange stalhouderhérédibiirc, 433; armement d’une flotte puissante, 457, expédition malheureuse dans la Méditerranée, 485 et suiv.; traité défensif avec l’Angleterre, 519, 525; traité de Nimègue, 528 et suiv.; traités pour garantir l'exécution de ceux de Nimègue et de MUnster, 588, 589. — Traité avec la Suède, XIV, 70; grandi alliancé contre la France, 107, 210; paix de Ryswick, 230; traités de partage de la monarchie espagnole, 355, 357 ; négociations avec la France, 368 et suiv. ; alliance avec l’Angleterre et l’empereur contre la France et l’Espagne, 379, 380; guerre à la France, 385, 390 ; Lille, Mons aux députés des États- Généraux, 504, 525; conférences de Bodegrave, 510; conférences do Gerlruydenberg, .526; paix d'ütrecht, 546, 563, 569, 573 et suiv. — Alliance avec la Franco et l’Angleterre, XV, 82; avec ces deux puissances et l’Autriche contre l’Espagne, 92, 97 ; difficultés avec l’empereur sur le traité do la Barrièr» et sur le port d’Ostende, 136 ; médiation entre la France et l’Autriche, et paix de 1736, 197 et suiv.; subside fourni à Marie-Thérèse, 248; secours de vingt mille hommes promis k cette princesse, 2.59 ; stathoudérat et grandes charges héréditaires dans la maison de Nassau, 316; décadence politique et économique dos Provinces-Unies, 317 noie; elles restent neutres pendant
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la guerre de Sept Ans, 486, 487. — Violences de l’Anglelerre à leur égard pendant la guerre d’Amérique, XVI, 454, 455 ; elles adhèrent aux principes proclamés par la Kussie touchant les droits des neutres, 456; guerre avec l’Angleterre, ibid., 457, 471 ; paix de 4783, 48î; quercllo avec l'empereur Joseph ii, et transaction qui la termine, 553, 553; alliance avec la Franco, ibid.; suspension du slathoudcr Guillaume v, qui est restauré par les armes de la Prusse, 591, 593.
Provisions d’Oxford, IV, 315 et suiv.
Prudence, évêque de Troies, soutient la doctrine de la doubU prédestination, II, 469.
Prud'houues, magistrats municipaux, III, iii nott.
Pruneaux {Jean), capitaine gantois, surprend et démantèle Oudenarde, V, 359; est banni, livré au comte de Flandre et décapité, ibid.
Prusse (prince Henri do), frère de Frédéric ii, commando l’armée prussienne en Silésie, d’où il repousse les Busses, XV, 556, 567 ; est refoulé au delà des montagnes do la Saxe, 584; fait dans ce pays une campagne heureuse, 588. — Décide l’impératrice Catherine ii au partage de la Pologne, XVI, 299.
Ptoléhée Cbraunus, roi do Macédoine, est défait et tué par les Gaulois Tectosages, I, 24.
Ptoléhée, astronome grec. Son système du monde, Xllf 40.
PocELLE (abbé), conseiller au parlement, membre du conseil de conscience, XV, 10; est exilé, 465.
PuGATSCHEW, Cosaque , se fait passer pour Pierre iii, Mulève les cosaques du Don et du Ja’fk, XVI, 304.
PuGET (Pierre), constructeur de navires, peintre et statuaire, XII, 445.
— Va chercher en Italie les marbres destinés au château de Vaux , XIII, 30 ; fait une statue d’HercuIe pour le parc do Sceaux, 545 noie.
— Passe sa vie en Provence ou à Gênes, XIV, 236; ses principaux ouvrages, ibid.; sa mort, 237.
PuiSET (le sire Du) met l’évêque de Chartres en prison, 111, 452.
PuiSET (Hugues le Beau, seigneur Du) , i impie déprédateur a, est cité par Louis le Gros devant un parlement, fait défaut, est assiégé dans son manoir, pris, et jeté dans une tour, III, 245; délivré, sa déloyauté, 249.
PuLAWSKi (Casimir), gentilhomme polonais, donne en Podolie le signal de l’insurrection contre les Russes, XVI, 265 ; va combattre on Amérique, 416 , meurt au siège de Savannah, 445.
PïssoRT, conseiller d’État, XIII, 77; prépare l’onfunnanc» civile, réfor-
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mant la procedure, ibid.; Vordonnanct crimintlle, 82; est membre du conseil de marine, 137.
Por-LACBENS, confident de Gaston d'Orléans, XI, 310; se vend à Richelieu et devient duc, 347; cabale, conspire, pousse son maître à des folies, s'enfuit avec lui, est décrélo de lèse-majeslé, 318 et suiv. ; veut commander l'armée insurrectionnelle, 383; obtient sa grice et Ven remplit pas les conditions, 386; s'enfuit, 390; est condamne à mort par contumace. 393; manque d'être assassiné, 414; ses dernières trahisons, son arrestation, sa mort, 417, 418.
PurHOHEAU, gentilhomme do Barbezieux, chef des insurgés contre la gabelle, VIII, 381; est décapité, 383.
PüY-SÉGCB (les frères) déterminent par l’action magnétique un somnanbulisme artificiel, XVI, 528.
PïBBNÉES (traité dd8), XII, 511 h 523.
PmiAGORE, philosophe grec, devine la forme et le mouvemeut do rotation de la terre, XII, 9.
Qi’AnES. Voy. Kwades.
Quaomvium. Les quatre arts mathématiques, II, 290 nota.
QvArrrEPiÉ ou Qoatbepieds, chef d’une insurrection contre les Anglais, VI, 323.
Qvarantaine-le-Roi, IV, 298, 299.
Qi'éBEC. Siège et prise de cette ville par les Anglais, XV, 550 et suiv. ; la Franco la leur cède à la paix, 593.
Qdesnai (François), médecin du roi, un des premiers économistes, XVI, 165, 167; sa doctrine, 168 et suiv.; examen de cette doctrine, 174 à 182; meurt après avoir vu Turgot contréleur général des finances, 321.
Quesnel (le Père), oratorien. Irritation que font naître dans l'esprit de Louis XIV ses écrits saisis à Bruxelles, XIV, 602; sort de son livre intitulé : RéfltxUms morala sur U Nouveau Testament; troubles, persécutions, violences dont il est le prétexte, 602 et suiv.
QfiKRBT (Hugues), amiral, est battu et tué à l'Écluse, V, 49 et suiv.
QeirrriSME, XIV, 313 à 320.
Quimavlt, poète, s’associe à Lulli pour exploiter le privilège de l’.Académie royale do musique, appixtciation de son talent et de sa réputation, XIII, 193.
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Quintana, secrélaire do Ferdinand le Catholique, conclut un traite matrimonial entre son maître et Louis xii, VII, 4i8.
Qointianus, évêque de Rhodez, après avoir conspiré en faveur des Franks, prend la fuite avec son clergé, I, 446. — Devient évêque de Clermont, II, 15.
Qüintin (Jean), orateur du clergé aux Etats-Généraux d’Orléans, IX, 67, 68.
Qcintincs. Son expédition au delà du Rhin, et son désastre, I, 316. Quintinus (saint Quentin), apôtre du Vermandois, martyr, I, 283.
Rabardeao (le Père), jésuite, écrit en faveur de" l’établissement d’ua patriarche en France, XI, 516.
Rabavo, ministre protestant, XV, 444.
Habadd-Saint-Étiennk, protestant, est nommé député aux États -Généraux par la ville do Nîmes, XVI, 631 noie.
Rabelais (François), médecin, VIII, 141; scs tendances religieuses, 147; son histoire, caractère et influence de son œuvre, 206 et suiv.; il est protégé par le cardinal Jean de Lorraine, 346; meurt, 484 note.
Rabutin (François de) , seigneur de La Y’au, président de la noblesse aux Étals de 1593, X, 304.
Racan, poêle, fréquente rhôtcl Rambouillet, XII, 113, 131.
Rachat (édit de), XII, 276, 277.
Racine (Jean) célèbre le mariage de Louis xiv par l’ode intitulée ta Kymphe de la Seine, XII, 537. — Son œuvre dramatique, XIII, 190 et suiv., 201 , 202; il défend le théâtre contre Nicole, 194; comparaison de Racine et de Corneille, 202 et suiv. — Il renonce au théâtre et devient historiographe du roi, XIV, 240; écrit Etlher et Athalie, 242, 243; défend les anciens contre les modernes, 249; désire vivement devoir réformer l'État, 306; écrit un mémoire qui déplaît au roi, et meurt, 342.
Radagbis, chef des Sarmates, Ostrogoths et Germains du Nord, envahit l'Italie, I, 335; est battu par Stilicon, 336.
Radbod, doc ou roi des Frisons, est battu par Peppin de Iléristall, II, 170, 172; pourquoi il refuse de se laisser baptiser, 174 nota; il attaque l’Austrasie et défait Karle Martel, 179; sa mort, 183.
Radegonde (sainte), princesse thuringicnne, et quatrième femme do Chlother. Son histoire, II, Il à 13.
Radonvilliebs, ex-jésuitc, ancien précepteur du roi, XVI, 316.
Raoclf, duc de Thuringe, se soulève contre la domination des Franks autrasiens, et les bat près de l'Unstrudt, II, 147, 148.
Raes, chef principal des Liégeois insurgés contre le duc de Bourgogne, VII, Î6.
Raghemaher, roi frank. Territoire qu'il occupe, I, 409; s’associe à Chlodowig pour dépouiller Syagrius, 410; sa chute et sa mort, 439,
Ragiienfrio, Frank nenstrien, élu maire du palais par l’armée neustrienne, la conduit en Austrasie, II, i78 ; est vaincu par Karle Martel, 480 et suiv. ; vaincu derechef, 483, 184; reste comte d’Angers, ibid.
Ragnar ou Ragner Lodbrog, chef des Danois qui pillent Paris en 844,
Ragnold, comte du Mans, ne reconnaît pas Lodewig le Bègue, II, 471 ; est tué par les Normands, 479.
Raimond, comte de Toulouse, est chassé de son fief, II, 450 ; y rentre,
Raimond-Pons iii, comte de Toulouse, chasse les Hongrois de la Gaule méridionale, II, 510; reçoit de Raoul l'investiture du duché d’Aquitaine, du comté d’Auvergne, du marquisat de Gothie, 513, meurt,
Raimord-Bérenger II, comte de Barcelone, se fait vassal du saint-siège,
Raimond de Saint-Gilles, comte de Toulouse, III, 141; il prend la croix, 162; étendue do sa domination lors de son départ, 164; il commande les guerriers delà France méridionale, 17î; son voyage et ses démêlés avec Alexis Comnène, 180, 181; il combat à Gorgoni, 183; à Ascalon, 191 ; ee fait une petite principauté en Syrie, 192 ; se fixe auprès d’Alexis Comnène, SOI; se joint à la seconde croisade, ibid., SOS, meurt, S03.
Raimond, QIs do Guillaume, comte de Bourgogne, va guerroyer en Espagne, et devient comte de Galice, III, 142.
Raimond-Bérenger iii, comte de Barcelone, acquiert par mariage une partie de la Provence et le Gévaudan, III, 220 ; intervient sans succès en faveur de Guilhom ix, duo d’Aquitaine, 294; son traité do délimitation avec Alphonse-Jourdain, comte de Provence, ibid.
Raimond-Bérenger iv, comte de Barcelone, suzerain do Carcassonne et de Rhodez, monte sur le trône d’Aragon, III, 295; soutient la prépondérance de sa maison en Provence, 426; se ligue avec Henri ii d’An-
490 TABLK ANALÏTlOüE 'lBAI]
glolcrro contre le comte de Toulouse, 467; abat la puissance de la maison des Baux; 469; sa puissance, ibid.; sa mort, 470.
Raimond de Poitieiis, frire de Guillicm x, dernier duc d'Aquitaine, épouse la petite-fille do Boémond, et devient prince d'Antioche, III. 445; donne de grands soucis au roi Louis vu, 446; sa mort, 451.
Raimond v, comte de Toulouse, épouse la sœur do Louis vu, 463 ; est attaqué par Henri ii, et défendu par Louis vu, 468; se reconnaît vassal du roi d'Angleterre, 491, 492 ; révèle à ce prince les projets criminels de ses enfants, 493; apjxlio les armes du roi de Franco contre les hérétiques de ses États, 498 ; est attaqué par Richard Cœur-de-Lion, 530; meurt, 552 note.
Raimond -BÉRENGEn te Jeune, comte do Provence, est tué en assiégeant Nice, III, 470.
Raimond vi, ûls do Raimond v, comte do Toulouse, succède à son père et traite avec Richard Cœur-de-Lion, III, 55î note/ condamne, en cour des pairs, Jean-sans-Terre, 583. — Opinions et mœurs qu’on lui impute, IV, 19; il est excommunié par Pierre de Castelnau, !6, 27 ; su faiblesse à l'approche du danger, 28 et suiv. ; il est excommunie de nouveau, son voyage h Rome, 39; nouvelles faiblesses, 40; conditions qui lui sont faites par les légats, 41; guerre qu'il soutient contre Simon de Montfort, 44 à 53; il se remet à la discrétion du cardinal légal Pierre do Bénévent, 64; com|>aratt devant le 4* concile de Latran, qui consomme sa ruine, 62, 63; recommence la lutte contre Simon, 100 et suiv.; rentre dans Toulouse, 1U4; sa mort, 111.
Raimond vu, fils de Raimond vi, comte do Toulouse. Intérêt qu'innocent III lui témoigne, IV, 63; il se remet en possession des domaines de sa famille, 99 h 111; cède aux exigences du pape, 119; est attaqué de nouveau, 124 h 128 ; scs dernières luttes et sa soumission au roi de France, 146 ù 150; il secourt Marseille contre le comte de Provence, 155; son abaissement h Toulouse, 156; évolutions diverses do sa politique, et tentative d'affranchissement, 183, 184, 185, 191 et suiv.; il rentre en grèce auprès du saint-siège, 195; déception qu il subit, 204, 205; il s’accommode définitivement avec Louis ix, 212; fait brûler vifs quatre-vingts hérétiques, 249; sa mort, ibid.
Raimond-Bérenger, comte do Provence. Ses entreprises contre les villes du Midi, IV, 155, 156; il marie sa fille Marguerite à Louis ix, 169; est du parti du pape contre l’empereur, 183; sa mort, 203; ses dernières dispositions et conséquences qu’elles entraînent, ibid. et suiv.
Rainal (l'abbé), auteur do l'I/isloire philosophique des deux Indes, XVI,
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144; on signe la seconde édition, est condamné par le parlement, et * obligé do quitter la France, Ü06.
Rainald, comte de Nantes et do Poitiers, est vaincu et tué par Lantbert,
II, 4J
Raineval (Gérard do], ministre plénipotentiaire do Louis xvi auprès du congrès américain, XVI, 427, 428.
Rakocïi (Georges), prince de Transylvanie, envahit la Hongrie dont il chasse presque entièrement les Autrichiens, XII, 193; parcourt en vainqueur la haute Hongrie, et menace Presbourg, 205; assiège Briin sans succès, puis traite avec l’empereur, 211; envahit la Pologne, 504 ; est battu par les Tartares, par les Turcs, et meurt en combattant, 508.
Raeoczi (François), arrêté par ordre du gouvernement autrichien, s’évade et soulève la Hongrie, XIV, 412; menace Vienne, 426; est proclamé duc et chef suprême de la confédération magyare, 439; fait déclarer par la diète hongroise le trône de Hongrie vacant, 472; succombe et se réfugie en France, 539 note.
Raubodillet (Nicolas d'Angennes, sieur de). Missions que Catherine de Médicis lui conGe, IX, 180 nota. — Il assiste au conseil où est résolu l'assassinat du duc de Guise, X, 109; reconnaît Henri iv pour roi de France, 1 76 ; assiste, comme commissaire royal, aux conférences de Suresnes, où il nie sa participation au meurtre d'Henri de Guise, 311.
Rambouillet (Charles d'Angennes, marquis de), XII, 121 nota.
Rambouillet (Catherine de Vivonne, marquise de). Son inOuenco sur les mœurs de son temps, sur le mouvement intellectuel, .\H, 121 et suiv.; et sur l'architecture, 144, 143.
Rambouillet (hôtel de). Société d'élite qui s’y rassemble; inOucnccdo ces réunions, XII, 121 et suiv.
Rameau, compositeur de musique et théoricien, XV, 334.
Ramillies (bataille de), XIV, 456, 457.
Ramire, moine, frère d'Alphonse, roi d’Aragon, règne après lui, III, 295. note.
Ramnulfe, comte de Poitiers, prend Peppin ii, roi d’Aquitaine, II, 450; combat les Normands, 452; se déclare contre Lodevvig le Bi‘gue,
Ramnulfe h, comte do Poitiers, se fait proclamer roi. H, 486; se reconnaît vassal du roi des Français, 489; meurt empoisonné, 492.
Rauus (Pierre de La Ramée). Ses travaux, sa carrière de savant, IX, 5 et suiv.; sa religion, 16; son mémoire sur la réforme do rUniversité,
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203 tioU, 331 nott; son opinion sur l’Eucharistio opposée à celle de Calvin, 277 note; ses dernières années et sa mort tragique, 331.
Rancogne (GoolTroi do), baron poitevin, compromet par son imprudence l’armée croisée, III, 342.
Ranconnet, conseiller au parlement do Paris, VIII, 496 note. — Écrivain légiste, IX, 3.
Randan (le seigneur ou comte de), ambassadeur de France en Écosse, IX, 48. — Gouverneur de l'Auvergne, X, 139; embrasse le parti do la Ligue, ibid.; est battu et tué près d’Issoire, 207 note.
Rangonb (Guido), condottiere au service de la France, guerroie en Piémont avec succès, VIII, 243.
Rantzao (le maréchal de), d'abord colonel, défend vigoureusement son quartier attaqué au siège d’Arras, XI, b24. — Est cerné et pris par les impériaux dans Tuttlingen, XII, 174; ses campagnes en Flandre où il gagne le bâton, 192, 212, 243; autres campagnes moins houreuses, 242 et suiv., 259.
Raocl, duc de Bourgogne, beau-frère de Robert de Paris, II, 606; est sacré roi de France, 508; â quel prix il obtient l'bommage du duc d'Aquitaine, 509; sa campagne contre les Normands, 514, 542; ses démêlés avec les grands vassaux, 543; ses succès, 54 4, 545; sa mort,
Raoul, comte de Cambrai, fait hommage à Lodevvig d’Outre-Mer,
II, 518; est vaincu et tué par les hommes d'armes du Verinandois,
Raoul, évêque de Laon, siège au concile d'Ingelheim, II, 528.
Raoul ni, roi d'Arles et de Provence après Conrad. Sa faiblesse et son indigence, III, 28 ; à quel prix il achète ,1a protection de l'empereur contre ses sujets, 73.
Raoul 1« Chauve (Radul fus GlaberJ, historien, III, 38 et suiv.; son opi-
, nion sur les limites du pouvoir papal, 44.
Raoul Drengott, baron normand; 'son voyage è Rome et ses exploits en Italie contre les Grecs, III, 56.
Raoul, comte d’Évreux. Comment il étouffe la conspiration des vilains de Normandie, III, 59.
Raoul, grand chambellan de France, conduit une expédition contre lo duc de Normandie, III, 85.
Raoul, comte de Valois, d'Amiens, etc., assiste au sacre de Philippe i",
Raoul le Verd, archevêque de Reims, célèbre une messe expiatoire h Laon ; sermon qu'il y prononce, III, 255.
Raoul, habile orrévre, est anobli par Philippe iii, IV', 360.
Raphaël, peintre ilalien, VII, 466 et suiv.
Rapin (Nicolas], un des auteurs de la Sab'rt Ménippée, prévût de la connétablie, X, 41 1, 482.
Rapin, jésuite, poëte en latin, XIII, 178.
Rapin-Toieas, protestant émigré, auteur d’une histoire d’Angleterre, XIV, 61.
Rapime (Florimond), député aux États-Généraux de 1614, XI, 57.
Ratbam.ne, moine do Corbie, soutient la doctrine de la double prédestination, U, 469; scs opinions sur l'eucharistie, 470.
Rasats, protestants et catholiques unis de Provence, IX, 416.
Rasilli (le chevalier de] fait un essai de colonisation dans l’Ile de Maragnon, XI, 129 note; est repoussé par les Rocbellois et bloqué dans le port do Brouage, 184.
Rastadt (traité de) entre la Franco et l'Autriche, XIV, 680; signé à Baden en Argovie, 581.
Ratisbonne (diète do), en 1630, XI, 333 et suiv.
Radcoux (bataille de), XV, 297.
Rauoiens (bataille des Cliamps) où Marius extermine les Kimris (Cimbres) et les Tughènes, I, 124, liS.
Rauking, duc de Boissons, conspire contre Hildebert, II, 89; sa perversité, 90; il échoue, sa mort, ibid,, 91.
Raulin, prédicateur, VU, 304 note; fait de l'opposition contre les réformes de Louis xii, 310.
Racbaees, Gaëls du Haut-Rhin. Ils se joignent aux Helvètes, I, 141.
Ravaillac (François), assassine Henri iv, X, 568; son procès, son supplice, XI, 9 et suiv.
Ravenne (bataille de], VII, 405 et suiv.
Ravenstein (Philippe de Clèvos, sire de), est nommé gouverneur de Gènes, VII, 320; commando la flotte envoyée contre Naples, 330; fait une expédition malheureuse contre les Turcs, 333; sa conduite dans les troubles de Gènes, 360, 361 .
Rb (Ile de), occupée par le chef huguenot Soubise, XI, 215; reprise par le duc de Montmorenci, 220, 221.
Réalisue, III, 307, 311.
Réachur, physicien, chimiste, naturaliste, inventeur du thermomètre, XVI, 20.
Rebiba (cardinal), légat du pape Paul iv à Bruxelles, VIII, 447, 448.
Rebours (.Vl"'j, maîtresse du roi de Navarre, IX, 624 noie.
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Régale (droit do), IV, 423, 426.
REGUl^HER (Rcgnier), comte do Hainaut, renverse du trône Zwentibold, roi du Lotherrôgne. II, 496.
Régis, propagateur de la philosophie carlfeiennc, XIV, 266, 267.
Regnard , comte de Sens, protège les Juifs , et guerroie contre le roi Robert, III, 52.
Regnard, poCle comique, XIV, 238.
Regnauld de Chartres, archevêque de Reims, chancelier de France, est envoyé par Charles vu au duc de Bourgogne, VI, 106; sort d’Orléans avec le comte de Clermont , 129 ; est associé et complice de La Trémoille, 150; signe la déclaration des docteurs réunis à Poitiers on faveur de Jeanne Darc, 157 ; l’accompagne à Blois, 159; prend possession de son siège archiépiscopal, 187; négocie avec le duc de Bourgogne, 205 , 208 , 227; sa conduite à l’égard de Jeanne Darc, 219, 234; échoue dans une entreprise contre Rouen, 306; revient à la diplomatie, 330, 333; porte la parole aux États-Généraux d’Orléans,
Régnault d’Aci, avocat- général, est massacré rue de la Juiverie, V, 186.
Recnier-ao-Long-Coo , comte de lions, est expulsé du Hainaut par Bruno, duc du Lotherrégne, II, 532 ; meurt, 535.
Régnier, fils de Rognier-au-Long-Cou , dépossédé du comté de lions, le reconquiert les armes à la main, II, 535, 536.
Regnier, moine de Clteaux, chargé par Innocent iii de poursuivre les hérétiques du Languedoc, IV, 22.
Regnier de la Planche, historien, IX, 20 note, est attiré par Catherine de Médicis à la cour, 43.
Regnier, chef protestant du Querci, est sauvé du massacre de la Saint- Barthélomi par son ennemi Vezins, IX, 341 note; décide la ville de Montauban à l’insurrection, 349.
Regnier, astrologue de Catherine de Médicis, IX, 386 note.
Regnier (llathurin), poKte français, X, 483.
Regvlus (saint Rieul), apôtre do Scniis, martyr, I, 283.
Reims. La commune, III, 228 note, 261, 419; lutte soutenue par ses bourgeois contre l’archevêque Henri, le roi de France et le comte do Flandre, 474. — Nouvelle lutte contre l’archevêque Henri de Braino, IV, 165 et suiv. — Émeute provoquée par l’énormité des impôts, sous Louis XI, VI. .532.
Reinie (La), premier lieutenant de police de Paris, XHI, 86. — V ménage
REN
les protestants, XIV, 52; fait pendre un imprimeur et un relieur pour des libelles sur le mariage du roi et de M”* do Maintcnon, <74 note.
Rekkahed, fils de Loowigild , ombrasse la religion ratholique, 11, 98 ; demande la main de Clilodostvinthe , fille de Bruneliilde, ibid.
Relingve, capitaine do vaisseau, lutte héroïquement, pendant tout un jour, contre une flotte de galères espagnoles, XIV, 23 note; lieutenantgénéral, a la cuisse emportée par un boulet à la bataille de Velcz- Halaga, 434.
Remedius ou Reuigius, fils de Karlo Martel, archevêque de Rouen, II, 217 noie,
Reui, archevêque de Lyon, partisan de la double prédestination, et adversaire de Ilinkniar, II,- 409.
Reui, moine de Fccamp. Marché qu'il fait avec Guillaume le Conquérant, III, 114.
Reui (Pierre) , trésorier de Cliarles iv, est pendu après la mort de ce prince, IV, 564.
Reuigius (saint RemiJ , évêque de Reims. Lettre do lui à Chlodowig, I, 409; son influence sur Chlodowig, 412 et suiv. ; il baptise ce prince, 424.
Renaissance (époque do la), VI, 490 et suiv.; progrès do ce mouvement sous Louis XI, VII, 155 et suiv.; son influence sur les idées politiques, 180.
Renart (Simon), ambassadeur do Charles-Quint en Angleterre, VIII,
Renau (Bernard), dit le PelU-Henau, améliore la forme des navires, XIII, 560 ; invente les galiotes h bombes, et les conduit contre Alger, 592, 593. — Suggère à Louis xiv le plan de l’expédition contre la flotte de Smyme, XIV, 181; enlève à l'abordage un vaisseau anglais portant pour 500,000 livres sterling de diamants, 199; est chargé de réorganiser la marine espagnole, 391; dirige les travaux du siège do Gibraltar, 435. — Se charge d’essayer à scs frais l’application des thcxiries financières do Vauban dans quelques élections, XV, 27 noie.
Renaud, comte de Bourgogne, est fait prisonnier par le comte do Chalon-sur-Saône, et délivré par le duc de Normandie, 111, 63.
Renaud, comte de Bourgogne. Sa querelle avec l'empereur Lother, III, 296; il marie sa fille à l'empereur Frcdéric-Barberousse, 471.
Renacd-fils-d'Ours ou Fitz-üuse, l’un des assassins de Thomas Decliot, III, 489.
Renaud de Dammabtin. comte de Boulogne, déiKiuillé do ses fiefs par
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Philippe-Auguste, se met au service du roi Jean, IV, 69; bat la flotte française, 72; travaille à former une coalition contre la France, 74; combat à Bovines, 83; est pris, 84; et enfermé à Téronne, 83; sa mort, 136.
Renai'die (Godcfroi de Barri, ou du Barri, sieur de La), gentilhomme pcrigourdin. Sa conjuration et sa mort, IX, 34 et suiv.
Renavdot (Théophraste), médecin, fonde la Gazelle de France, XI, 356.
Renée ne France, seconde fille de Louis xii, VII, 427; est promise en mariage h Charles- Quint, 440; défiancée, 456. — Demandée par Henri viii, VIII, 163; épouse le duc do Fcrrare, et devient calviniste, 193 nota,- fragment de ses lettres à Calvin, ix, 214, 297 nota.
Renel (marquis du), prend Lurc, Luxeuil et Faucognei, XIII, 439.
Rennes, municipalité de cette ville au moyen âge, III, 265. — Lutte armée, dans ses murs, de la bourgeoisie contre la noblesse, qui est forcée de quitter la place, XVI, 622.
Réolus, évéque do Reims, son respect pour les reliques, II, 161.
Repnin (prince), ambassadeur russe en Pologne, XVI, 206.
Requesens (don Luis do), est gouverneur des Pays-Bas après le duc d'Albe, IX, 476 ; meurt 477.
Resnel (le marquis de), victime do la Saint-Barthélemi, IX, 326.
Rességi'ier (De), chevalier de Malle, est enfermé au mont Saint- Michel dans une cage do for pour des vers satiriques, XV, 446 note.
Retz ou Raiz (Gilles de Laval, sire do), marche avec Jeanne Darc au secours d'Orléans, VI, 161 ; la trahit probablement sous les murs de Paris, 212; ses crimes, son procès, son supplice, 397.
Retz, coy. Gündi.
Rei’ciilin, savant allemand, advor.-aire des dominicains, VII, 510.
Reux (.Antoine de Croï, comte de], envahit la Picardie, et prend Guise, VIII, 238; assiège Péronne, 242; joint ses troupes à l’armée anglaise, 300; s’en sépare, 307; ravage la Picardie, 423.
Revardière (La), navigateur, reconnaît l’ilo do Caïenne et les côtes voisines, XIII, 115.
Réveillon, fabricant do papiers peints du faubourg Saint-Antoine; émeute qui détruit sa fabrique et dont il accuse un abbé, son ennemi personnel, XVI, 632.
Révol, secrétaire d'État, vient appeler le doc de Guise, au moment de l'assassinat, X, 113; assiste comme commissaire royal aux conférences de Suresno, 313.
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Riiémes, peuple belge. Ils s'allient aux Romains, et leur ouvrent leur cilé, I, <47; intercèdent pour les Carnutes, 1 63 ; refusent d’entrer dans l’insurrection générale contre César, 18< ; sont battus par les Bellowakes, 188 ; fta/io» olbV» sous Auguste, 199; restent inébranlables dans leur attachement aux Romains, 237.
Rhin ou Run (langue des), langue des mystères druidiques, I, 66.
Rhodan, chef langobard, envahit la Burgondic, met le siège devant Grenoble, est battu par Mummolus, II, 64.
Rhodes, prise par les Otiiomans, VIII, 30.
Riiodiens, ils fondent une colonie entre les Bouclics-du-Rhôno, I, 10.
Riuavu (Jean), navigateur dieppois, scs doux expéditions dans la Caroline, l.\, 28."), 286 note.
Ricard commente la coutume do Senlis, XIII, 179.
Ricarvillb s’empare du cliitoau do Rouen, VI, 313; est forcé do so rendre, et décapité, 314.
Ricci (le Père), général des jésuites, refuse d’acquitter les dettes du père Lavalotte, XVI, 206; est cité devant le parlement de Paris, 208; sa lettre au duc de Choisoul, 209; il ^ refuse à toute modiGcalion des statuts de son ordre, 211 ; fait recevoir à coups do canon les vaisseaux espagnols porteurs des jésuites bannis d’Espagne et des Indes, 218; est enferméau chétcau Saint-Ange, 222.
Riccio (David), aventurier piémontais, sa fortune et sa mort, IX, 214 noie.
Ricciis Varcs, persécuteur des chrétiens sous Maximicn, I, 283.
Richard, duc do Bourgogne, fait la guerre au roi Eudes, II, 492; reconnaît pour roi Karle le Simple, 494 ; délivre Chartres assiégée par les Normands. 499.
Richard i" (dit Sans Peur), duc do Normandie, fils do Guillaume Longuc-Épee, tombe au pouvoir de Lodowig d’Outre-Mcr, et bientôt lui échappe, II, 521 et suiv.; est attaqué par lo roi Lother, les comtes do Flandre, d’Anjou et do Chartres, 533; bat ce dernier, ibid.; est secouru par lo roi do Danemark, 534. — Bons offices qu'il rend il Hugues Capot, III, 19; sa mort, 20.
Richard ii, duc do Normandie, fils du précédent, lui succède, III, 29; scs démèiés avec le comte de Chartres, contre lequel il appelle les Scandinaves, 49; il secourt loroi Robert contrôle comte de Bourgogne, 50; lui dénonce les manichéens d'Orléans, 54; conjuration des paysans sous son règne, 58 et suiv.; sa mort, 63; son expédition contre Hugues, comte do Châlon-sur-Saône, ibid.
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Rtr.iiARD III, duc de Normandie après son père Richard ii ; sa mort, 111, 63.
Riciiari), chef normand, reçoit on Ocf, du pape, la principauté do Capoue, III, 87.
Richard, prince do Salerne, prend la croix, III, 178.
Richard, fils d'Henri i", roi d'Angleterre, comhat à Brennevillo contre les Français, III, 278; meurt, 282.
Richard l", dit Coeur-<le-Lion, roi d'Angleterre, second fils d'Henri ii, duc d'Aquitaine du vivant de son père, III, 481 , 497; sos torts envers lui, 493, 508, 632 ses querelles avec ses vassaux et sos voisins, 497, 530; il prend la croix, 528; monte sur le trône et part pour la croisade, 534 et suiv.; ses violences à Messine, 539; son mariage, ibid.; il s'empare do l'ile de Chypre, .542; sa cruauté après le siège d'Acre, 543 ; son arrogance avec le duc d'Autriche, sa captivité, son retour en Angleterre, 547 et suiv.; ses guerres contre Philippe-Auguste, 550 et suiv.- sa mort, 557.
Richard le Breto.n, l'un des assassins do Thomas Bccket, III, 489.
Richard de Cornouaille, second fils do Joan-sans-Terre. Fait une campagne en Gascogne contre les Français, IV, 122; est élu roi des Romains, 260 ; ôte l'Autriche à Frédéric de llohenstaufTcn et la donne au roi de Bohème, 320; sa mort, 353.
Richard ii, roi d'Angleterre, fils du Prince-Noir, est désigné pour succéder à Édouard ni, V, 31 4 ; réprime l'insurrection do Wat-Tyler, 352; sos démêlés avec la nation anglaise, 412 ; obtient la main d'une fille do Charles vi, et conclut avec la France une trêve de 28 ans, 446 ; rébellion et mort du duc do Glocester, 453; excès do Richard et sa chute, 456 et suiv.
Richard (frère), cordelicr, scs prédications, VI, 135; il est chasse do Paris, 136; est député vers la Pucelle, 183; ses intrigues, 222.
Richard ni, roi d'Angleterre, d'abord duc do Glocester, débarque en Angleterre avec son frère Édouard iv, VU, 62; assassine le fils d'Henri vi, puis Henri vi lui-mème, 63; contribue à la mort du duc do Clarence, son frère, 136; s'oipparo du trône et se lie d’intrigues avec le parti d’Orléans, 196; est vaincu par Henri Tudor, et tué, 197.
Richardot, négociateur espagnol, X, 273, 426.
Richardson, romancier anglais, auteur de Clarisse ffarlowe, W, 340; son ouvTage considéré comme l'expression dos moeurs françaises ibid.
Richelieu (Du Plessis de), grand prévôt de l’hotel d’Henri iii, arrête,
après le meurtre du duc de Guise, plusieurs députés du tiers élat,X, <14; reconnaît la royauté d’Henri iv, 176.
Richeueu (Armand^Jean Du Plessis, cardinal do), d’abord évéque do Luçon, représentant du clergé aux États-Généraux do 161 i, XI, 51, 52, 60, 74; orateur do son ordre, 82; conseiller d'État, aumônier do la reine, envoyé de la reine mère auprès du prince de Condé, 1 01 ; ministre des affaires étrangères et de la guerre, 106 ; reprend la politique d’Henri iv, et donne do l’énergie au gouvernement, 107 etsuiv.; sort du ministère après la mort du maréchal d’Ancre, cl suit la reine mèreà Blois, 117, 120; est éloigné d’elle, et consacre scs loisirs h des livres théologiques, 132, 142 note; est rappelé d'Avignon et employé comme négociateur entre le roi et la reine mère, 141, 142, 162; inspire et dirige cotte princesse rentrée au conseil, 182, 183, 194, 199; est fait cardinal, 191; redevient ministre, 200; est chef réel du gouvernement, 205; fait rendre gorge aux financiers, 206 ; politique adoptée par lui, 207 et suiv.; il s’empare de la Valteline, 212; Notables à Fontainebleau, 224; paix aux huguenots, 227; traité avec l'Espagne, 228; conspiration des Dames, 231 et suiv.; des gardes à Richelieu, 235; engagements do Louis XIII envers lui, 236 ; voyage en Bretagne, arrestation des princes de Vendôme, conspiration deClialais, 237 et suiv.; querelles théologiques étouffées, 240 noie; ^démolition des citadelles et chiltcaux inutiles, 242, 255; Richelieu surintendant de la marine, 244; Notables à Paris, 246 et suiv.; édit contre les duels vigoureusement exécuté, 255, 256 ; difficultés avec l’Angleterre, 259 ; alliance avec l’Espagne, offensive à l’égard do l'Angleterre, 261; Hotte rapidement formée pour résister à Buckingham, 265 ; l'Ile do Ré dégagée, 268 et suiv.; siège do La Rochelle, 271 et suiv.; Richelieu lieutenant-général, 276; commencement des hostilités do la reine mère, 277; capitulation de La Rochelle, 283 et suiv.; crise intérieure, démission offerte et refusée, 290 ; guerre en Piémont, combat du Pas-de-Suse, 292 etsuiv.; traité imposé è la Savoie, 297; paix avec l'Angleterre, 299; dernière guerre contre les huguenots, 300 et suiv.; élus en Languedoc, 305; soumission de Montauban, 306; difficultés avec Monsieur et la reine mère, 308, 309 ; nouvelles charges, nouveaux honneurs, ibid.; traités avec la Suède, la Russie, le Danemark, 316 et suiv.; colonisation en Amérique, 318 et suiv.; le cardinal lieutenantgénéral du roi, 322; nouvelle guerre en Piémont, 325 et suiv.; conquête do la Savoie, 328 ; cabales à la cour, 331; trêve avec l'Espagne et la fsivoie, 332; diète et traité de Ratisbonne, 333 cl suiv.; maladie du roi, nouvelle crise intérieure, nouvelle victoire.
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337 et suiv.; le traité de Ratisbonne éludé, 339; journit dts dupes, 312 et suiv.; exil do la reine mère, levée de boucliers et fuite de Monsieur, 349 , 330; accroissement do la fortune du cardinal, 355. 336; traité avec l'Espagne, l'Empire et la Savoie, 359; traité avec la Bavière, 364; avec le Maroc, 367 noie; avec le duc de Lorraine, 368 ; chute des Marillacs , 374 et suiv.; grands succès en Lorraine, acquisition du comté do Clermont-en-Argonne, 379; voyage en Languedoc, insurrection du duc de Montmorenci et de Monsieur, 384, 385 et suiv.; maladie de Richelieu, intrigues déjouées et punies, 391 et suiv.; intervention plus active dans les affaires d'Allemagne, 397; négociation avec 'Waldstoin, 400; traité avec la Rollande, 401; conquête de la Lorraine, 404 et suiv.; premier pas fait en Alsace, 409; opérations et règlements Cnanciors, 410 et suiv.; guerre contre l'empereur, 441, 444; traité avec la Hollande, 443; guerre è l'Espagne, 446; colonisations, constructions, établissements littéraires, 447 et suiv.; campagne en Belgique, 431 et suiv.; en Lorraine, en Alsace, ibid. et suiv.; traité avec Bernard de Saxo-Weimar, 438 ; fondation d'une école militaire, 440 noie; embarras et expédients financiers, 441 et suiv.; traité deWismar entre la France et la Suède, 444; expédition navale sur les côtes de la Provence, 446; les ennemis en Picardie, 451 et suiv.; nouvelle rébellion de Monsieur, étouffée, 453, 458; faste et littérature de Richelieu, 459; soulèvement en Guienno et en Périgord, 460; institution des intendants do province, 461; nouvelle campagne maritime en Provence, 467; les Espagnols vaincus en Languedoc, 468, 469 ; les favorites du roi, 474; querelles avec la reine et le confesseur du roi, 475 et suiv.; alliance offerte au roi d'Angleterre et refusée, 483 ; négociation secrète avec les mécontents d'Ëcosse, ibid.; campagne en Artois, 484 ; campagne en Biscaye, 483 et suiv.; prise de Brisach, 490; Uimoires de Richelieu et Succincte narration, ibid. noie; prise de Hesdin, 493; les Français au delà du Rhin, 499 ; échecs, puis succès en Piémont, ibid. et suiv. ; guerre en Roussillon, 504; révolte en Normandie, comprimée, 504 et suiv.; énorme accroissement des impôts, 509; grandes dignités ecclésiastiques à Richelieu, lutte avec le pape et le clergé, 51 1 et suiv. ; brillante campagne en Piémont, 519 et suiv.; conquête d'Arras, 544 et suiv.; traité avec les Catalaus insurgés, 530; avec le Portugal affranchi, 533 ; traité réunissant la Catalogne à la France, 534 ; campagne en Catalogne, 536; Cinq-Mars à la place de M“* de Lafayette, 540; déclaration sur les attributions du parlement, 543; restitution de la Lorraine à son souverain héréditaire, 545 ; révolte du comte de Sois-
Oigitized
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sons, 546 etsuiv.; complot de Cinq-Mars, 554; victoire de Kcmpcn, 557; campagne en Roussillon, voyage à Narbonne, conspiration do Cinq-Mars, de Thou, Gaston d'Orléans, Bouillon, cIc., 556 et suiv.; triomphe do Richelieu, 570; conquête du Roussillon, 57Î; mort du cardinal, 574 et suiv.; note sur son Testamml poliüque, 591 ; procès et supplice d’Urbain Grandier, quelle part a eue Richelieu à celte aflaire, 606. — Son intervention dans les débats littéraires do son temps, il impose les Unités aux comédiens du roi, XII, 4 32 ; méconnaît le Cid, 1 36 note.
Ricdelied (Vignerod de Pontcourlai, ducde), général des galères, gouverneur du Havre, XI, 582. — Commande la flotte envoyée è Naples, XII, 250; détruit quelques vaisseaux espagnols, et retourne en Provence, ibid.
Richelieu [le duc de], fils du précédent, XII, 347.
Richelieu [duc, puis maréchal de], XV, 124; chef d'une conspiration do cour dont lo but est de donner au roi des maîtresses, 207; s’eflbrco défaire rester .M"* de Châteanroux près de Louis iv malade, 270; offre la place de M'"" de Châteauroux à .M“' de Fiai acourt, 276 ; est désigné pour aller secourir le prétendant Charles-Édouard Stuart, et ne s'em- Jiarque pas, 289; défend avec succès Gènes contre les Autrichiens, 321 ; ses mœurs, 340; est gouverneur du Languedoc, et y persécute les réformés, 443; son expédition dans l’Ile de Minorque, 482 et suiv.; son expédition en Westphalie et dans le Hanovre, 517 cl suiv.; il est révoqué, et vient étaler h Paris le produit de ses rapines, 527. — Entraîne le roi à des débauches nouvelles et plus immondes, XVI, 274; témoigne hautement son regret de la retraite de Necker, 504; est indigné de la convocation des notables, 569.
Riciieuont (Anus, comte de], vient souleuir le parti d’Orléans, V, 509. — Combat à Azincourt, VI, 15; y est fait prisonnier, 21 ; reconnaît le traité do Troies, 75; épouse Marguerite do Bourgogne, 95; est fait connétable, 105; sépare Charles vu des Armai/nacs, ibid.; cherche à le rapprocher du duc do Bourgogne, t09; fait et défait des favoris, MO, 4M, M2 ; il est banni do la cour, M4, se joint h Jeanne Darc, 4 75 et suiv.; est repousse par lo roi, 480; attaque la Normandie, 207 ; revoit Charles vu, 318, 323, 324; services qu’il rend h la France, 325, 330, 333, 344, 346, 355, 363, 368, 372, 377, 383; danger qu’il court à Blois, 387; il continue à servir, 396, 400 et suiv.; voit diminuer son crédit, 427 ; se met à la tète des Bretons contre les Anglais, qu’il attaque en Normandie, 434, 437, 446 ; devient duc do Bretagne, 514 , rend hommage au roi, 513; meurt, ibid.
Richer [Edmond], syndic de la Sorbonne, auteur d'uii Traité de lapuis-
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tance ecctésiaslique et politique, lequel lui vaut beaucoup de persécutions, XI, 32, 33.
RtcniER (les frères), do Saint-Mihiel, sculpteurs, VII, 386.
IIiciiiLDE, comtesse de Flandre, veuve du cumtc Baudouin vi, implore l’assistance du roi de France et du duc de Normandie, III, 132.
Riciimond (duc de), chef do l’opposition en Angleterre, XVI, 127, 183.
Rinicoi'x, dominicain belge, conspire contre Henri iv, X, 507 note.
RiËUx (maréchal de) vient se joindre à Tannegui-DuchAtel à la Bastille, VI, 38; en sort avec lui, 39; défend Saint-Denis, 341 ; est introduit à Dieppe, ibid.; sa fin, 369.
Riecx (le sire do) traite de la succession do Bretagne avec le gouvernement français, VII, 1 93 ; se révolte contre le duc de Bretagne, 203 ; se retourne contre la France. 205; est battu à Saint-Aubin-du-Cormier, ibid. et suiv.; veut marier Anne do Bretagne au sire d’.Mbret, 212; attaque le Roussillon, 340 ; en est repou.ssé,- 347.
Rikux ( le comte de ) , fils du duc d’Elbeuf , reçoit un soufllet du grand Condé, et le lui rend, XII, 424.
Rigaud, commandant de Corbcil assiégé, se fait tuer sur la brèche avec toute sa garnison, X, 233.
Rigmjd, peintre de portraits, XIV, 237.
Ricnouer, chef d’une bande do Franks, s’établit sur le territoire du Mans, I, 418; est assassine par ordre de Chlodowig, 460.
Rigobert, évêque do Reims, est arraché do son siège par Karle Martel, II, 185.
Riebud, petit-fils de Charlemagne, abbé do Saint -Riquier, meurt en combattant près d’.Vngoulêmc, II, 429.
Rikiier, frère de Raghenaher, est tué par Chlodowig, I, 460.
Rikuer (Richarius, saint Riquier) fonde le monastère do Centulle, II,
Rixilde, seconde femme do Karle le Chauve, II, 458; ses mésaventures,
Rikimer, Suève, se fait nommer |Kitrice, I, 391; ses intrigues contre Majorien, 383; contre Ægidius, 384; qu'il fait assassiner, 386; il régne on Italie sous le titre de patrice, 387; épouse la fille d’Anthémius, qui devient empereur, '388; fait massacrer ce dernier, et lui donne pour successeur Olybrius, 394; sa mort, ibid.
Ri.xcon (Antonio de) , agent do François i" près do Soliman ii, VHI, 170, 273; sa mort, 274.
Riolan, professeur d’anatomie, de pharmacie et de botanique au Collège royal, X, 478.
Riotiiihe (Riolham), roi des Bretons, vient au secours d'Anthémiûs, I, 388 ; ce qu’il en faut penser, il reçoit d'Anthémiûs des esntonnemonls dans le Berri, 390; est battu par les Wisigoths, 392.
Riowal-Mùb-Mac-Gok, clief d’une émigration bretonne. II, 3; étendue do sa domination, 31.
Ripebda, Hollandais converti au catholicisme, homme de confiance de la reine d'Espagne, négocie et conclut un traité d'alliance avec l'Autriche, XV, 137; est disgracié, 146; cause de sa chute, 153; Use fait musulman, devient vizir dans le Maroc, défend Oran contre les Espagnols, 172 note,' meurt au moment où il pense à fonder une religion nouvelle, ibid.
Ripl'aires, Franks d'outre-Rhin, combattent avec Aétius contre les Huns, I, 371 ; prennent d'assaut Cologne, qui leur est définitivement cédée par Ægidius, 385; leur .territoire est envahi par les Allemans, ce qui donne lieu h la bataille de Tolbiac, 420. — Ils forment l'une des deux grandes divisions de la racafranke, II, 2.
Riqdet de Bonrepos (Pierre-Paul) construit le canal des deux mers, Xlll, 106 et suiv.
Rivet (dom), bénédictin, commence Vllistoirt littéraire de la France, XV, 331.
Rivière (Jean de La), favori de Charles v, guerroie en Normandie, V, 249, 317.
Rivière [Bureau de La), fils du précédent, ancien ministre de Charles v, V, 399; travaille à éloigner des alTaires les oncles do Charles vi, 416; rentre aux affaires, 417 ; est arrêté et poursuivi par ordre des princes, 437 ; et sauvé par Charles vi, 440.
RtviÈRE (La), premier ministre du culte réformé en Franco, VIII, 490.
RtviÈRE [La], capitaine des gardes du duc d'Anjou, tente d'ompoisonner l’amiral Coligni, IX, 233.
Rivière (La), avocat, l'un des combattants de la journée des Barricades, X, 68.
Rivière (La), consul d’Arles, perd la vie en s'olforçant d'introduire dans cotte ville une garnison étrangère, X, 287.
Rivière (l'abbé do La), aumônier de Gaston d'Orléans, et son agent auprès de Cinq-Mars, XI, 567. — Se vend au cardinal Mazarin, XII, 159; suit le, duc d'Orléans à l’armée de Flandre, qu’il réjouit par sa poltronnerie, 215; révèle à Mazarin les offres du pape, 220; retient Gaston dans les intérêts de la cour, 282, 312 ; se brouille avec lui, 348. '
Roannez (le duc de), complice du duc d’Orléans, est décrété de lè.-o-
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majesté, XI, 330 ; frappé do confiscation, 353; condamné à mort pour fausse monnaie, 375 nott.
Roaxnei (le duc de), flls du précédent, obtient le privilège de voitures publiques à cinq sous pour le transport en commun, XIII, 8C noie.
Robert, second fils de Robert le Fort, II, 453 , 480 ; le roi Eudes, son frère, lui donne le Poitou, qu’il ne peut garder, 49Î; il rond foi et hommage, comme duc de France, à Karle le Simple, 494; délivre Chartres assiégée par Roll, 499; propose de céder la Neustrie occidentale aux Normands, ibid.; étendue de son gouvernement, 503 ; il se fait proclamer roi, 506; sa mort, 507.
Robert, quatrième fils do Héribert de Vermandois, est comte de Troies,
II, Sii, se soulève contre Lodewig d'Outre-Mer, 523; prend Dijon et le reperd, 83î.
Robert, roi de France, fils de Hugues Capet, est associé au trône, III, 49; son mariage, 32; qui est annulé par le pape, 34; son second mariage, 35; il bâtit l'église de Saint-Aignan à Orléans, 38; ses démêlés avec ses grands vassaux, 48 et suiv.; expédition contre Sens, et son résultat, 52; il fait brôler vifs treize hérétiques, 54, 55; son humeur débonnaire, 60, 587 ; on lui offre l'empire et la suzeraineté de la Basse-Lorraine, qu’il n’ose accepter, 61 ; sa mort, 64.
Robert, quatrième fils du précédent, se_ révolte contre son père, III, 62; est la tige de la maison do Bourgogne, 63, 65; entre dans une coalition contre Guillaume le Conquérant, 84; meurt, 144.
Robert le Diable, second fils de Richard ii, duc de Normandie, comment il devient duc à la place de son frère aîné, III, 63 ; services qu’il rend au roi Henri de Franco, 65; salaire qu’il en obtient, 66; guerre contre Allan, duc de Bretagne, qu’il réduit à la soumission, 70, 71 ; il part pour la Terre Sainte, et meurt à Nicée en revenant, 72.
Robert, archevêque de Rouen, proteste contre l’usurpation de Robert le Diable, III, 63; est médiateur entre ce même Robert et Allan iii, duc de Bretagne, 71.
Robert Gviscard, fils de Tancrède de Hauteville, ses succès en Italie,
III, 86; il reçoit du pape l'investiture de la Fouille, 87; fonde le royaume des Deux-Siciles , ibid.; vient en aide à Grégoire vu,
Robert Courte-Heuse, fils aîné de Guillaume le Conquérant, son mariage, UI, 106; il est désigné pour régner après son père; ses torts et ses aventures, 143, 144; il hérite do la Normandie, comment il la gouverne, 148 et suiv.; il prend la croix, 163; son voyage, 172 et suiv.; il arrive à Nicée, 182; combat à Ascalon, 191 ; repart pour l'Europe,
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ibid.; son Indolence, et ce qu’elle lui coûte, 195, 4 96; il lento do recouvrer l’Angleterre, 496; et perd la Normandie, 498, 499.
Robert, moine de Jumiéges, devient archevêque de Canlerbury, III, 407 ; est eipulsé, 408.
Robert Is Frison, ûls de Baudouin v, comte de Flandre, ses aventures, sa fortune, ses victoires, III, 431, 13 j; il se déclare contre Henri iv, roi de Germanie, 437; faitla guerre au roi de France, 451.
Robert de Geboi, baron normand. Comment il traitait so.s prisonniers, III, 450.
Robert, comte do Flandre, prend la croix, III, 163 ; son voyage, 17Î, 473, 479; il mendie son pain dans les murs d’Antioche, 187; combat à Ascalon, 494; repart pour l’Europe, ibid.; envoie des troupes au secours de Louis vi, 207 ; sa proposition pour régler le différend de ce prince et du roi d’Angleterre, 247; sa mort, 248.
Robert, prévôt royal de Paris, prend la croix, son voyage, III, 4 7i, 4 73.
Robert d’Arbrisselles, fondateur du couvent de Fontevrault, III, 24i, 400.
Robert, abbé do Molcsme, fonde l’abbaye de Clleaux, III, 214.
Robert, fils d’Henri i", roi d’Angleterre, combat h Brennoville, III, 278.
Robert, comte de Dreux, fils de Louis le Gros, 111, 301 ; il prend la croix, 434 ; on conspire en sa faveur, 430.
Robert, comte de Gloccster, de Caen et de Baveux, fils naturel du roi d'Angleterre Henri i", envahit l’Angleterre a la tête d'une armée angevine, ses succès et scs revers, III, 424, 423.
Robert de Covrson, légat, prohibe la métaphysique et la physique d’Aristote, IV, 38.
Robert Fiti-Walter vient offrir h Louis de Franco la couronne d'Angleterre, IV, 91.
Robert U Boulgre, frère prêcheur, autrefois hérétique, ses excès contre ses anciens coreligionnaires, et sa condamnation, IV, 160.
Robert de Sorbonne, chapelain de Louis ix, fonde la Sorbonne, IV, 266 noie.
Robert Grosse-Tiu, docteur anglais, enseigne à Paris la physique d'.Vristole, IV, 271.
Robert, comte de Clermont, 5* fils de Louis ix, fiancé à l'héritiéro do la maison de Bourbon, IV, 323; perd la raison par suite de coups reçus dans un tournoi, 371.
Robert de Béthune, fils aîné do Gui, comte de Flandre, défend Lille
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contre les Français, IV, 4t5; la rend, 41 G; devient prisonnier de Philippe le Bel, 418; recouvre la liberté, 457; est reconnu comte do Flandre, ibid.; son différend avec Philippe le Bel, 608; avec Louis Hutin, 5î4; les communes de Flandre le contraignent à la paix, 540; sa mort, 535.
Robkbt de Cobbie, régent de l’université, fait l'apologie du meurtre des maréchaux de Conllans et de Clermont, V, 188; entre au grand conseil, ibid.
Robebt de Bavièbe , archevêque de Cologne , se fait chasser do celte ville, et demande le secours de Charles le Téméraire, VII, 89.
Robert, dit Olieetuniu, traducteur do la Bible, initie Calvin aux idées luthériennes, VUI, 187, 3i9 noie.
Robert (Hubert), peintre, XVI, 160 noie.
Robertet (FlorimondJ, administrateur des finances sous Charles viii, Louis XII et François i", VII, 438. — VIII, 18 noie.
Roberval, premier gouverneur du Canada, VIII, 131.
Roberval, mathématicien français, XII, 30. — Do l'Académie des sciences, XIII, 170.
Rocafderte (le comte de), seigneur catalan, commandant h Cambrils, est forcé de rendre la place aux Espagnols, qui le pondent par les pieds, XI, 534.
Rochambeau, officier français, se fait remarquer, à Croveld, par sa résistance contre des forces supérieures, XV, 528; colonel du régiment d'Auvergne, 569 nol«. — Est envoyé en Amérique avec 5000 soldats, XVI, 4.30; combat en Virginie et à York-Town, 46*.
Roche (le marquis de La), seigneur breton, lieutenant-général du roi dans la Nouvelle France, X, 465.
RocHE-AiyoK (cardinal de La), archevêque do Narbonne, propose aux États du Languedoc d’offrir au roi un vaisseau de guerre, XV, 580. — Président de l’assemblée du clergé, en 176Î, refuse le bref du pape en faveur des jésuites, XVI, 212; présente à la Du Barri ses mules, quand elle sort du lit, 307.
UoenEPOBT. Création de ce port militaire, XIII, 133; il est accru et forliGé par Yauban, 567. — Menacé par les Anglais , sauvé par la présence d’esprit et la fermeté des paysans, XV, 524.
Rociiefort (Gui, seigneur de), sénéclial du roi de France, III, 210; fiance sa fille 5 Louis le Gros, ibid.; ses guerres contre ce prince. 212, 213, 2t5, 218.
UocnEEORT (Guillaume dej, chancelier de Franco, prononce le discoùrs
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d’ouverture aux États-Généraux de 1484, VU, 173; y parle à plusieurs reprises, 185, 187, 188; résiste, dans le conseil, à M"’* Anne de Beaujeu, Î07.
^ociiEFORT (Gui de), frère et successeur du précédent, VII, 303; fait séparer du conseil d’Élat le grand conseil, qui devient cour souveraine, 306, 307 ; pousse Louis xii à marier sa fille Claude avec l'héritier présomptif de la couronne, 334.
Rochefort (le soigneur de), orateur do la noblesse aux États-Généraux de 1576, IX, 447.
Rocuefort (le marquis de), lieutenant-général , s’avance dans la province d'Uteecht, XIII, 388; entame la Ilollandc, 391; attaque la ville do Trêves, 423; la prend, 424; est fait maréchal, 480; ne réussit pas è ravitailler Philipsbourg, et en meurt de chagrin, 496.
Rociiefoucacld (Jean de La), sénéchal du Poitou, se révolte contre Cliarlcs vit, VI, 388.
Rociiffoucavld (le comte de La), seigneur protestant, signe l’acte d’association d’Orléans, IX, 121; se rend en Saintonge, 131; y est battu , et retourne h Orléans ,136; entre à La Rochelle, 233 ; sa faveur auprès de Charles ix, 320 ; sa mort, 324.
Rochefovcaixd (le cardinal de La), négocie pour Louis xiii avec Mario do Médicis, XI, 141; remplace au conseil le cardinal de Retz, 191; est membre du conseil de cabinet sous La Vieuvillo, 200; sous Richelieu, et cabale contre lui, 226; est grand aumônier de France, et accusé, par l’assemblée des Notables de 1626, d’une sorte de détournement de fonds, 252 note; provoque une protestation des évêques contre le livre de Pierre Dupui sur les libertés de l’église gallicane,
Rochefoucauld (le comte de La), commando les troupes royales dans le Poitou, XI, 185, 186.
Rochefoucauld (le duc de La), d’abord prince de Marsillac, amant do M°” de Longueville, la jette dans les intrigues politiques, XII, 315; se met en révolte ouverte contre le gouvernement, 349; est déclaré criminel de lèse-majesté, 332 ; va intriguer en Poitou, en Limousin, 352, 353; rejoint h Bordeaux la princesse de Condé, 334; y fait pendre un officier royaliste, 338; est amnistié, 361; veut faire tuer le coadjuteur de Paris, 380; suit le prince de Condé dans le Berri, 381; dans l’Orléanais, 398; est blessé au combat du Faubourg Saint-Antoine, 414; est banni de Paris, 429. — Son œuvre littéraire, XIll, 213.
Rochefoucauld (cardinal de La), propose et fait accepter la transaction
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qui termine la Guerre des billets de confession, XV, 447, 448; a la feuille des béndfices, 303.
RocnEFOucAcuo (duc de La), demande, en sdance du parlement, la réunion dos Étals-Généraux, XVI, 336; organise la résistance contre les projets du ministère, 599.
Roche-Güïon (la dame do La), son patriotisme, VI, 5î.
Roche-Guïon (Antoinette de Pon.s, dame de La), est aimée d'Henri iv, X, 206; lettre qu’il lui adresse la veille d'une bataille, 228 note.
Roche-Pot (Philippe, sire de La), grand sénéchal de Bourgogne, son discours aux États-Généraux do 1484, VU, 179.
Rochelle (La) chasse les Anglais, conditions de sa réunion h la France, V, 289. — Révolte dans cette ville, à cause de la gabelle, VIH, 282. — Un synode protestant s’y réunit, IX, 277; elle ferme ses portes au gouverneur envoyé par Charles ix, 350; résiste à un premier siège qui se termine par un traité, 352 et suiv. , 363. — Autre assemblée protestante, X, 103. — Autre encore, et résolution dite llèÿlement de Ijs Rochelle, XI, 172; première insurrection contre Louis xiii, 214, 219 et suiv.; paix, 227; attitude de la ville pondant l'expédition du duc do Buckingham, 264, 267; seconde insurrection, 268, 269, 272 et suiv.; capitulation et ses suites, 285 et suiv.
Rochette, pasteur protestant, pondu par décret du parlement do Toulouse, XVI, 140.
Rochford (lord), ambassadeur d'Angleterre en Espagne, accuse le duc de Choiseul et le ministre espagnol Grimaldi d'avoir comploté l'incendie de Plymouth et de Portsmouth, XVI, 233.
Roderik, dernier roi dos Wisigoths, vaincu et tué au Guadalète,
Rodnet, amiral anglais, prisonnier pour dettes en France, est déhvrô par le maréchal do Biron, XVI, 447; enlève une flotte marchande espagnole, défait une escadre de guerre, bat la marine française trois fois de suite, 447, 448; prend l'Ile de Saint-Eu.stacho, Demcrari, Essequibo, 457; bat l'amiral français De Grasse, 468, 469.
ItonoLPHE i", duc de la Bourgogne Transjurane, se fait roi, II, 486; voit son ambition réprimée par l’empereur, ibid.; règne sur la Savoie et la Franche-Comté, II, 496.
Ruoolpme h, fils du précédent, renverse du trône l’empereur Bérenger, II, 510; ajoute la Provence à scs ÉtaLs, 511.
Rouolphe, duc de Süuahe, est proclamé roi de Germanie par le parti opposé à Henri iv, III, 137; est tué par Godefroi de Bouillon, ibid.
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Rodolphe:, comte do Hiipsbourg, est élevé à l’empire, IV, 353; ses succès contre le roi de Bohème, 370.
RonoLPiiE H, empereur, intervient, comme médiateur, entre don Juan d’Aulricho et les confédérés catholiques des Pays-Bas, IX, 479 ; retire aux protestants la liberté religieuse, 534; soutient les prétentions d’Ernest do Bavière à l’archevêché de Cologne, 533. — Veut empêcher les protestants d’ÂJIemagne d’armer en faveur des protestants français, X, 44, *56; persécute les réformés, 496; s’entend mal avec SOS frères relativement h sa succession, 544, 551, 55Î; cède h son frère Mathias une partie de ses États, ibid.; promet à l’électeur do Saxe la succession du duc do Clèves, Berg et Juliers, 554. — La lui donne, XI, 17; charge le duc de Bavière d’attaquer les protestants, ibid.; perd la Bohème, ibid.; meurt, 18.
Rucheh, savant danois, amené à Paris par Picard. Ses découvertes on opli(|ue, XIII, 174. — Il quitte 1a France après la révocation do l edit de Nantes, XIV, 6î note.
Rocatien (Saint), apètre do Nantes, martyr, I, Î83.
IloGEH, comte normand. Ses exploits en Esiwgne contre les Morc7, III, 56. ,
Roger, duc de Pouille, fils de Robert Guiscard, III, 173.
Roger, frère do Robert Guiscard, gouverne la Sicile, III, 174.
Roger, roi do Sicile , duc do Pouille, prince do Campanie, III,
Roger de Loria, marin calabrais au service do TAragon, force Charles d’Anjou h lever le siège de Messine, IV, 373; bat les flottes de ce prince et les flottes françaises, 378, 379, 38î, 383, 383.
Rohan (Henri, duc de), gendre do Sulli, X, 565. — Est nommé lieutenant-général du maréchal do La Châtre, XI, 16; jugement sur ses Mémoires, î4 no/e; son influence sur ses coreligionnaires à l'assemblée de Saumur, Ï7; il garde le gouvernement do Saint-Jean-d'Angèli malgré la cour, et réunit une assemblée do cercle à La Rochelle, 38 ; prend les armes en Guicnno, 94, 93; fait soulever les huguenots do Mmes et Sulli, 90; se rallie au gouvernement, 104; assiège dans Soissons le duc do Mavonno révolté, 110; soulève les huguenots du Poitou et de Saintongo, 160; est élu chef du sixième cercle protestant, 173; occupe l'Albigeois et le Rouerguo, 177; négocie avec Le— diguières, 184; traite avec le roi, 191 ; accède aux projets des Rochelois, *14; soulève une partie du Midi, *19; demande le secours do l’Angleterre, Î60; guerre dans le Languedoc, Î63, 271, 272; étrange traité avec l’Espagne, 300, 301; il est contraint à la soumission, 302,
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303 ; so relire à Venise, 304; sert la Franco avec ('clat en Alsace, en Valteline, 4î3, 439, 445; so relire à Genève, 465, 466; combat comme volontaire dans l'armée weimarienne, et meurt do ses blessures, 480.
Rouan (Marie de), duchesse de Luines, puis deChevreuse. Son premier mariage, XI, 131 ; elle esl aimée do Louis xiii, puis haïe, 180; devient veuve, ibid.; épouse le duc de Chevreuse, SI 8 note; cabale contre Richelieu avec lord Holland, Ï3Ï ; avec le comte de Chalais, Î37; est chassée de la cour, 240; se retire en Lorraine, où elle intrigue contre la France, SGO, Î61 ; est rappelée, 347 ; so réconcilie avec Richelieu , 368 ; intrigue de nouveau, 39î; est exilée dans ses terres, 393; intrigue encore, est découverte, dénoncée par la reine elle-même, s’enfuit en Espagne, 475 et suiv. — Est rappelée, XII, 169; conspire de plus belle, et se fait encore exiler, 1 69 et suiv.; cabale avec l'Esiiagne, 8.'>3. — Dispose la reine Anne à approuver la porte do Fouquet, XIII, 28 no(>.
Rohan (la duchesse douairière de) fait entrer le duc deSoubise son fds dans La Rochelle, XI, Î64; excite les Rochelois à la résistance, 281, est envoyée prisonnière è Niort, 288.
Rohan-Chabot (le duc do), gouverneur d'Anjou, embrasse le parti du prince de Condé, XII, 394; est assiégé dans Angers et capitule, 395; conseille à Condé do violenter le corps do ville de l’aris, 415; est banni de cotte ville, 429.
Rouan (le chevalier do) conspire contre la sûreté do la France , XIII, 437 ; est décapité, 459.
Rohan (cardinal do), président du conseil de régence, XV, 113.
Rouan-Chabot (le chevalier de). Sa querelle avec Voltaire, et sa lâche vengeance, XV, 372.
Rohan (cardinal do), évêque do Strasbourg, grand aumônier, jadis ambassadeur en Autriche, son procès [affaire du collier), son acquittement, son exil, XVI, 553 à 559.
Roik (Éléonore de), princesse de Condé, pousse son mari vers la religion réformée, VIII, 493. — Le détourne do so rendre aux ttals d'Orléans, IX, 35; esl malmenée par François n, 57; négocie avec Catherine de Médicis, 135; meurt, 182.
ItoiE (la dame do) détourne les princes do Bourbon de sc rendre aux Étals-Généraux d'Orléans, IX, 53 ; est incarcérée, 37.
Roibsiecx, écuyer du duc de Guise et maire d'Orléans, s’échappe de lllnis après le meurtre de son maître, et soulève sa ville contre Henri iii.
[ROM] DES MATIÈRES. .îll
X, 118; conseille au duc de Mayenne d'accepter les propositions do Philippe H, 194; est député vers ce prince, 193.
Rokholen, Icude do Hilperik, tente d’arracher Gonthramn-Bose do l'abbaye de Saint-Martin de Tours, sa mort, II, Cl h 63.
Roland, commandant do la Marche do Bretagne, péril h Roncevaux, II, 272. — Héros de roman, III, 3 il, 346, 347.
Roland, général des monnaies, est élu échovin après la journée des Barricades, X, 78; sa conduite après la mort du duc do Guise, 118; il fait nommer le duc d'.Aumalo gouverneur do Paris, 119.
Rol.vnu , chef des Camisards, XIV, 401 ; scs combats, scs malheurs, sa mort, 401, 402, 417 à 421.
Rolvnd de la Plvtière, inspecteur des manufactures, écrivain économiste, -XVI, 166 note.
Roll (Rollo, llroll), chef norwégien, saccage la vallée de la Seine, II, 466 ; s’empare do Rouen, 479; saccage Évreux et B,iyeux, 4S2 ; s’éutblit en Normandie, 498; attaque inutilement Paris, 499; est battu devant Chartres, ibid.; comment il devient duc de Normandie, 300 et suiv.; bienfaits de son administration, 502; son expédition en Reauvaisis, Amiénois, etc., 511,512; sa mort, 515.
Rollin, auteur du Traité des Êlndes et de ['Histoire ancienne, XV, 346.
Roma (Jean do), inquisiteur, est poursuivi par ordre do François i", VHI, 329.
Rouvin de Saint-Ange, cardinal légat d’IIonoré iii, préside le concile de Bourges en 1225, IV, 124; celui do Paris en 1 226, 125; devient le conseiller intime do la reine régente Blanche do Castille, 134 et suiv.; organise l'inquisition dans le Languedoc, 132.
Romains. Leur origine, leur commencement, leur première guerre contre les Gaulois, I, 18ct suiv.; autres guerres avec lesGaulois cisalpins, 24, 22, 95 et suiv.; avec Carthage et Annibal, 100 et suiv.; ils réduisent la Gaule italienne en province romaine, 103; interdisent rilalie aux Gaulois, ibid.; battent les rois do Macédoine et de Syrie, domptent les Galales, 105; entrent dans la Gaule transalpine, 106 3 115; leur lutte contre les Kimro-Toutons, 115 3 123; guerre des alliés, guerre civile entre Marius et Sylla, 126; guerre dans la Narbonnaise, 127 3 129; conquête de la Gaule par César, 140 3 190; siège et capitulation de Massalie, 192 3 194; l'empire, 194;état social do l'empi.'-o romain au ii* siècle, 244 3 248; état religieux, introduction du chr stianisme, 249 et suiv.; nouvelle organisation de l'empire sous Dioclivlien, 283; état social de l'empire 3 la fin du iv' siècle. 333 et suiv.; au milieu du v', 352 et suiv.; fin do l'empire romain, 3'J8.
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ItuyANS (M"« dp), maîtresse de Louis xv par consenlemonl du père et de la mère, XV, 4.13, 434 note.
RoyARiK (saint). Bètitle couvent do Ilabendcn, II, li9.
Rouk. Prise et saccagée par les Gaulois, I, 19; par Alarik, roi des Goths, 340. — Par les hordes du connétable do Bourbon, VIII, 99,
Rouiie (Isabelle) , mère de Jeanne Darc, demande la révision du procès do sa fdle, VI, 457, 458.
RoMir:)} ne Villeneuve, ministre de Raimond-Bérenger, fait épouser à Charles d'Anjou l’héritière de Provence, IV, 90 4.
Romorantin (la comtesse do), mallresso d'Henri iv, X, 540.
RoMVLtis (Saint-Romble). Obtient d'Ægidius la grâce des habitants de Saint-Satur (Sancerre), I, 386.
Romclls Aucustole, dernier empereur, est déposé, I, 387, 388.
Ro.ncevaux (désastre de), II, 27Î.
Rondelet, naturaliste, VIII, 14.3.
Ronsard (Pierre de), poète français, IX, 9 et suiv. ; combat les protestants le fer h la main, 139 nota; organise, à Bayonne, les fêtes de la cour do Franco, 190. — Meurt, X, 482.
Rooke, vice-amiral, escorte la ftottede Smyrne, et ne peut la sauver,Xl\% 182, 183, amiral, bombarde inutilement Barcelone, 432; prend Gibraltar, ibid.; commande la flotte anglaise à Velez-Malaga, 433,
Rorik, chef danois, ravage la Gaule septentrionale, II, 438; et la Gaule occidentale, 440, 441.
Rosrach (bataille de), XV, 521.
Rose (roman do la), IV, 368, 574.
Rose (Guillaume), évêque de Scniis, est élu membre du conseil général do la Ligue, X, 134; soulève Senlis, 150; livre qui lui e.st attribué, 169 note; il annonce au peuple parisien l'événement de la bataille d'Ivri, 204; conduit la procession armée des moines mendiants, 211; soutient en chaire les prétentions au trône du cardinal do Vendôme, 246 note: prêche avec violence contre Henri iv, 261 note; parle vivement aux États-Généraux contre l'ambassadeur d'Espagne, 312; est exilé, 355.
Rosëmondë, maltresse d'Ileuri ii, roi d'Angleterre, III, 492.
UosEN, colonel dans l’armée du duc Bernard de Saxo-Weimar, se mot au service de la France, XI, 498. — Fait battre Turenno à Marienthdl, XII, 207; se révolte, est arrêté et enfermé à Philipsbourg, 242.
IROU]
Rosier des cjerres ou Rosier iiistorial, ouvrage écrit par ordre do Louis XI pour l'cducalion du daupliin, VII, toi.
Rosières [François de), archidiacre de Toul, auteur d»Slemmala Lui/iarinijiie et Barri ducum, IX, 519 noie.
Rosxe (do), gouverneur de Cliàlons pour la Ligue, en est chassé |iar les bourgeois, X, 131; est fait maréchal par le duc dq Mayenne. 304 iio/«,- jure de ne s’accommoder jamais avec le roi de Xavarre, 325; se met au service do l'Espagne, prend Calais, 393, 394; est tué au siège de Ilulsl, 393.
Rosoi (Roger de), évéquo do Laon; sa querelle avec ses paysans associés en commune, 111, 500, 533.
Rosselin, écolûtre de saint Corneille, sa doctrine, III, 3(1. .
Rossem (van), maréchal de la üucldre, envahit la Champagne, VIII, 417.
^Rosso, artiste florentin, dirige les travaux do Fontainebleau, VIII, 133, 130.
Rostakc, comte do Gironne, dirige le siège de Barcelone, II, 241.
Rotbert ou Robert le Fort, son origine, Karlo le Chauve lui confie le duché d'entre Seine et Loire, II, 443 ; il résiste aux Normands, 449, 451; sa mort, 432.
Rotgai d, duc do Frioul, soulève les Langobards contre Charlemagne et se fait proclamer roi, il meurt en combattant, II, 266, 267.
Rotguer (Roger), comte do Limoges sous Charlemagne, II, 274.
Rotiulde, évêque de Soissons, est déposé par l’archevêque do Reims et rétabli par le pape, II, 456 note.
Rotbou, poiUe, XH, 131, 137 nota..
Roturiers, serfs affranchis, III, 268.
Roi'arie (La), futur Vendéen, s’enrôle au service do l’insurrection américaine, XVI, 416.
Rocaclt (Joachim), maréchal, réprime diverses émeutes, VI, 532; se met à la tête des bourgeois de Paris pour repousser les Bourguignons, 559; rejoint le roi vers Montlhéri, 561. — Court à la défense do Beauvais, VU, 72.
Rovbal’d, économiste, est exilé en pro\ incc, XVI. 383.
Rouci (Ebles, comte de), ses violences, Louis le Gros le met à la raison, III, 207, 208.
Rouelle, professeur do chimie, auteur do la classification des sols, XVI, 19.
Rouen est pillée par les Normands, II, 429; devient leur capitale, 498. — Commune de cette ville, 111, 263; elle redevient française, 579. — Est agitée par le parti bourguignon, VI, 30, 33; est investie par les Anglais, 43; prise, 31; redevient française, 437 et suiv. — Est as-
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siégée ol prise par les callioliqiios, IX, 141 et suiv. — Assiégée inutilement |)ar Henri iv, X, Î74 cl suiv.; lui est rendue, 3o6.
Roii:x (M"* l)u); fille d’honneur de Catherine do Médicis et tnaltrossé d'Antoine de llourbon, IX, 78, 14.3.
UoeiLi.É, président au grand conseil, va porter les propositions de Louis XIV aux Etats-Généraux de Hollande, XIV, 509.
Roui.lû. ministre do la marine, puis des affaires étrangères, XV, 448; grand projet de restauration de la marine proposé par lui et qui n'est pas exécuté, 450; comment il prend les succès de Dupleix dans rinde, 458; il se résigne à déclarer la guerre à l'Angleterre,
RoiLL.XNiJ-LEBorx, architecte employé h Gaillon, VH, 384 noie; auteur du tombeau du cardinal d'Amboise, 386.
Rouvre (Philipi» do) hérite des deux Bourgognes et do l'Artois, V, 111, traite avec Édouard m [wur préserver la Bourgogne de l'invasion anglaise, ii5; meurt de la peste noire, 234.
Rochik. Scandinave, fonde l’empire des VVarègucs Russiens, H, 426.
Rol’ssat, maire de Langres, retient cette ville dans le parfi roval, X,
Rousseau (Jean-Biqilistc), versificateur habile, XIV, 245.
Rousseau (Jean-Jacques). Sa vie et scs œuvres, XVI, 61 à 131; on lui demande un projet do constitution pour la Corse, 251; pour la Pologne, 268; conseil qu'il donne aux Polonais touchant.leur roi Stanislas- Auguste Poniatowski, ibid. noie; analyse de son travail sur la Pologne, 303 noie; ses dernières années et sa mort, 397 et suiv.; curieux extrait do la correspondance de Grimra sur J. -J. Rousseau, 401, 402 noie.
Roussi (le comte do), gouverneur de la Bourgogne, est battu à Château- Chinon par les milices françaises, VII, 94.
Roussillon (le comte de) est de la première croisade, III, 179.
Roxelane (HouschenJ, sultane, VIH, 213.
Rover, corsaire dunkerquois, XVI, 444 noie; est blessé à mort en com- . battant les Anglais, 447.
Roze (le chevalier) se jette volontairement au sein do l'infection pestilentielle de Marseille, XV, 399, 600 ; se ruine pour sauver la ville et n’est pas indemniflS, 601.
Rubehché (le billard de), agent de Louis xi, est accusé d’un projet de guet-apens sur la personne do Charles le Téméraire, VI, 331, 332.
Rubens, peint à Paris la galerie du Luxembourg, Xll, 146.
[RUV]
Rli>bi:bt, évi'quo do Worms, prop:iKi' le clirislianismo en Bavière cl fonde l'éviVlié de Sallzhourg. II, 1*3.
RniDL (GeolTroi), troubailour, III, 388; son chant do guerre après la chute do Jérusalem, 5iG.
Ri i; (La), tailleur, chef do ligueurs, poignarde un maître d'école soupçonné de calvinisme, X, 76 noie.
Rie (La), jésuite et poète latin, XIII, 178; publie des éditions classiques à l’usage du dauphin, 245.
Ruel, médecin et botaniste, VIII, IIJ, 143.
Ri'ogieri, astrologue, compromis dans l’affairo de La .Mole et Coconas, IX, .376, 377.
Riinart, bénédictin, éditeur de Grégoire de Tours, XIV, J54.
Ri'liiiére, auteur d'un livre sur la Révocation de l'édit de XanU>s, XVI, 574 note.
Rixeecoi rt (le baron de). .Audacieuse tentative contre l'ile de Jersey, qui lui coéte la vie, XVI, 457.
Ripert, électeur palatin, est élu roi des Romains à la place de Wenccslas, déposé, 458.
Rupert (prince), amiral en Angleterre, est battu par les Hollandais, XIII, 310; a le titre do duc de Cumberland, 423.
Rüssel (lord), condamné h mort et exécuté, XIV, 31.
Russel (lord) commande à Beachy-IIead l’arrière-garde de la flotte anglaise, XIV, 138; sauve la /lotte de Smijrne, 149, 150; commande la flotte anglaise à La llougue, 159; brûle ou coule 23 navires français dans la rade de Bericaumo, 196; contraint l’amiral do Tourville dans la Méditerranée à so retirer devant la supériorité de ses forces, 200; croise dans la Manche et rend impossible une descente des Français en Angleterre, 214.
Risw oRy, feld-maréchal, estdécapité (rarordre do l’empereur Rodolphe ii, ‘ X, 544. •
Rumgm (marquis do), protestant, ambassadeur en Angleterre, XIII, 4.35; prédiction qu’il fait au duc d’YorIf, 464; député général des protestants auprès du roi, il s'efTorce do calmer ses commettants, 6.31. — Quitte la France après la révocation do l’édit de Nantes, XIV, 61; combat sous les ordres de Guillaume iii, 95, 177.
Ruvigm de Cvillemotte, fils cadet du précédent, combat et meurt à la bataille de la Boyno, XIV, 140. •
Rbvig.m, frère aîné du précédent, décide la victoire d’Aghrim, est fait, par Guillaume iii, comte de Galiway, XIV, 148; commando l’armcHS anglaise en Portugal, entre en Espagne, pénètre jusqu’à .Madrid, 435;
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H? relire à Valence, 469; perd la balaille d’Almanza, y est blessé, se relire vers les bouches de l'Èbrc, 473, 474.
Riïter, amiral hollandais, XII, 473. — Caplure deux vaisseaux français, XIII, Î80; reprend sur les Anglais les comptoirs hollandais de la côte d’Afrique, 303; commande la flotte hollandaise apres la balaille do Loweslofl, 306; lutte avec gloire contre la marine anglaise, 310, 3H; s’empare de l’embouchure de la Tamise, 325; bataille de Sole-Bay, 390; campagne heureuse contre une flotte anglo-française, 42.5, 426; expédition aux Antilles, 457; malheureuse, 439; expédition dans la Méditerranée, 485, 486; campagne dans les eaux de la Sicile où il |)éril, 487, 488.
RrsvMCK (congrès et paix de), XIV, 224, 223, 229, 2JI et suiv.
Sa (Emmanuel), docteur jésuite malmené par Biaise Pascal, XII, 105.
SvARSFiELD, général irlandais, défend Limerick contre Guillaume iii, XIV, 441; combat i) Aghrim, 448; se retire en France, 449.
Sabatier de Cabre, consciller-cicrc au parlement de Paris; jeu do mots qu'il hasarde et qui a de grandes conséquences, XVI, 386.
Sabinvs (Titus), lieutenant de César; siège qu’il soutient dans son camp, I, 452 et suiv.; surpris par Ambiorix, il est vaincu et massacré, 461.
Sabinüs (Julius), Lingon, soulève scs compatriotes contre l’empire romain, I, 236 ; prend le titre de César, 237 ; attaque les Séquancs, est battu, se cache, ibid.; est découvert au bout do neuf ans, sa mort, 239, 240.
Sablière (.M"’’ de La), XIV, 244, 252.
Sabran (M. do), capitaine do vaisseau; glorieux combat qu'il soutient seul contre cinq vaisseaux anglais, XV, 545.
Saci (le Père de), jésuite, procureur-général des missions de France, XVI, 206.
Sackville (lord), général de cavalerie, est dégradé pour n’avoir point exécuté l'ordre do charger les Français dans leur retraite, XV, 555 noie. .
Sacramentaires (secte des), VIH, 14 4.
Sacré cutliR DE JÉsi'S, XVI, 355.
SI
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Sacrovir (Julius), Éducn, su révolte contre la domination romaine, sa mort, I, 223 à 22S.
Sadoleti, VIII, 309; évéque de Carpentras, fait partie d’une commission chargée de préparer l’amendement de l’Église, 310; protège les Vaudois de Cabrières, 330.
Sacittariüs, évéque de Gap, scs exploits guerriers, II, 50. .
Sagi'e (La), agent du prince de Condé, livre les secrets de son maltn', IX, 52.
Saint-Aicnam (le comte de), gouverneur de l’.Anjou, périt dans un fos.so d’Anvers, IX, 517 noie.
Saint-Aionan (le comte de), agent provocateur sous Mazarin, XII, 531 note.
SAiNT-AioîUîf, évêque de Beauvais. DiOBcuItés que fait le pape pour lui accorder l’investiture, XIV, COI note.
Saixt-.^mano, littérateur, XII, 127.
Saint-Andbé (d’.AIbon do), favori d’Henri ii, VIII, 300, 361; grand chambellan, maréchal, 366; prisonnier à la bataille de Saint-Quentin, 453, 453 ; négociateur au Câteau-Cambrésis, 469. — Va faire à Lyon une enquête contre les Bourbons, IX, 52; triumvirat, 80, 81; il quitte la cour, 103; conspire et agit avec les Guises, 1 15. H7; occupe Tours, 134; sa campagne contre d’Andolot, 141, 143; bataille de Dreux où il périt, 145 et suiv.
Saint-André (Jean de), président au parlement do Paris, porto la parole pour la magistrature à l’assemblée des Notables do 1558, YHI, 463; révèle au roi les délibérations do ses collègues, 498; accepte la mission de les juger, 500. — Est à la tète du parti fanatique dans le parlement, IX, 77.
Saint-André-Montbrün, protestant français au service do Venise, défend Candie contre les Turcs, XIII, .365.
Saint-André dc Verger, capitaine de vaisseau, se sacrifie et meurt héro'iquement pour sauver la flotte française, XV, 546.
Saint-Ange (le marquis do) est tué à la bataille de Pavie par François I", VIII, 65.
SAiNT-AoBiN-De-CoRiiiER (bataille do), VII, 206.
Saint-Aüiaire (marquis de), un des habitués du Temple, XIV, 251.
SviNT-BARTnÉLEHi (massacro de la), IX. 312 h 3.36.
Saint-Brisson-sur-Loirr (le sire de) est châtié par Louis IcGros, III, 299.
Saint-Claih-scr-Epte (traité de), II, 500.
SviNT-CnRiSTOPHE. Fondation de celte colonie, XI, .320, 427 no/e. — Les Anglais s’en emparent, XIV, 142; la rendent, 231; la reprennent.
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39Î noie; elle leur est cedée par le traité d’I'trt'clit, 572. — Reprise par l’amiral de Grasse et le marquis de Rouillé, XVI, 4Gi, 465; rendue à la paix, 487.
Saint-Contest, ministre des aiïairos élrangcrcs, XV, 448.
Saint-Dems .(abbaye de). Générosité do Dagobert qui l’enricbit et la décore, 11, 144. — Érection do sa basilique, III, 40G; commune do Saint-Denis, 521. — Jeanne Darc reprend cette villcaux .\nglais, VI, 207. —Combat de Saint-Denis entre les catholiques et les calvinistes, IX, 221.
Saint-Dexis, près Mons (combat de), XIII, 532.
Saint-Dizier. Siège et prise do cette ville par Cbarles-Quinl, Vlll,30l. Saint-Domingie. Commencement de la colonisation française dans cette Ile, XIII, 1 2 note. — La colonie est attaquée sans succès par les Anglais et les Espagnols, XIV, 212. — Est soumise en partie au monopole de la compagnie des Indes, XV, 66; sa prospérité, vers 1740, 213. — Vers 1765, XVI, 235.
Saint-Estève, agent secret d’Henri iv auprès des Morisques, est découvert et pendu, X, 560.
Saint-ÉArejioxd, littérateur, XII, 127; cause de son exil, 528 noie. — Ses relations avec la société du Temple, XIV, 252.
Saint-Frémoxt, oIBcier-général, rallie les troupes françaises devant Turin et sauve l’artillerie de campagne, XIV, 465.
Saint-Gelais (Octavien de). Ml, 351.
Saint-Gelais (Mellin de), poêle, importe le sonnet en France, VII, 481. — LX, 9.
Saixt-Gelais, évêque d’üsez, est cité devant le tribunal de l’inquisition, IX, 169.
Saint-Gelais ce Lansac, ambassadeur de Franco au concile do Trente,
IX
Sai.m-Gelais (Urbain do), évêque de Comminges, fait soulever Toulouse,
X, 138; en est proclamé gouverneur, 139 ; on chas.se le maréchal de Joyeuse, 238.
Saint-Germain (les deux châteaux de), bâtis, le premier par François I", VIII, 132. — Le second par Henri iv, X, 475. Sai.nt-Geruai.n (paix de) entre les çatholiques et les prolcstanU, IX,
Saint-Germain (comte do), officier-général. Causes auxquelles il attribue la déroute de Rosbach, XV’, 522 ; vigoureuse résistance qu’il oppose, à Crcveld, aux forces sujiérieures du prince Ferdinand de Brunswick, 528. — Il va réorganiser l’armée danoise, revient en .Al-
_»acc, est nommé ministre de la guerre en France, XVI, 361; son administration, sa retraite, sa mort, 3Cë et suiv., 4J8. .
SAiNT-tiiLDAS (abbavo de). Abébard s'y retire, et en est abbé. III, 3î7.
Saim-Héhesi, gouverneur d'Auvergne, préserve les Iiugucnols du massacre, IX, 341 .
Saint-Hilaibe, commandant do l'arlillerie , a le bras cm|>orto par le boulet qui tue le maréchal de Turenne, XIII, 477.
Saint-Hilaire, fils du précédent, commando l'artillerie h Malplaquel, XIV, üi4. — Est tout au due d'OrIwns, XV, 3.
Saint-Ibal, confident du comte de Soissons, pousse son maître à comploter contre le cardinal do Richelieu, XI, 433.
Saint-Jëax-d'Anuéli (l'abbé de), aumônier de Charles, duc de Guicnne, VII, 67, 68.
Saint-Je w-de-Losne, ville do Bourgogne, se défend héroïquement contrôles impériaux, et les repousse, XI, 439.
Saint-Julien, colonel des Suisses à Cérisollcs, VIII, 296.
.Saint-Lambert, poêle, philosophe, XV, 404.
Saint-Luc, lieutenant-général de Guicnne, y soutient la guerre contre les princes de Condé et de Conti, XII, 394..
Saint-Maigrin commando la droite de l'armée royale dans le combat du faubourg Saint-Antoine, où il périt, XII, 412.
Saint-Malo. Attaques des .Anglais contre ce i>ort, XIV, 183, 184.
Saint-Marsault, favori de François i", VIII, 62.
SAtNT-MABTiN, philosophe mystique, XVI, 529, 530; influence de ses idé'es pendant et après la Révolution, 531.
Saint-Mesgrin ou Saint-Maigrin, favori d'Henri iii, assassiné par les Guises, IX, 473.
Saint-Omer. Siège et prise do celle ville par le duc d'Orléans, frère de Louis xiv, bataille livrée et perdue par le prince d'Orange i>our la défendre, XIII, 503 et suiv.
Saint-Paul, gouverneur de Champagne pour la Ligue, ravitaille Paris, X, 217; est fait maréchal par le duede Mayenne, 304 noie; jure de ne s'accommoder jamais avec Henri iv, 323 ; contient Reims et les villes voisines, 343, 359 ; est tué |iar le duc do Guise, 364.
Saint-Pé, agent secret du cardinal de Richelieu en Portugal, XI,
Saint-Pierre (abbé do), XIV, 306. — Aumônier do la duchesse d'Orléans, ce qui lui donne accès près du régent, ses idée.s, XV, 14, 13; il demande lu substitution do lu taille pru|iortionnc1le à la taille arbitraire, 27 ; est exclus de l'Académie pour avoir publié la Polysynodie,
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47 tinte; autres ouvrages de cet écrivain, qui fut mcmbrê du Club de l'Entresol, 355.
Saixt-I’ol (ciimle de), sauve Amiens attaquée par les Navarrois, V, 21H; guerroie à la tête de l’armée picanie, 2t‘J; entre dans Abbeville, 271; est Tait connétable, 522.
.‘'.vixT-I’oL (comte de), fils d'Antoine do Bourgogne, cal fait, par Jeansans-I’eur, gouverneur de Paris, 41, 56 ; mesures qi^il prend après le meurtre de son oncle, 61; il fait jurer aux villes du nord le traité de Troics, 72 ; devient duc de Brabant et ilo Limbourg, 116; meurt, 241 .
SuxT-PoL (Louis de Luxembourg, comte de), neveu de Jean de Luxembourg, lui succède, VI, 396; aide à la pri.se do Pontoise, 400; est envoyé au duc de Bourgogne en qualité d'ambassadeur, 434 ; combat dans les rangs français, ibid. et 435; reçoit de Charles vu une nouvelle mi.ssion diplomatique, 499; excite ce prince contre le duc de Bourgogne, 508; de la faveur duquel il abuse, 517; conspire contrt* les Croï avec Charles le Téméraire , 520 ; est son conseiller intime, 542; fait avec lui une campagne en France, 560; prend la fuite à la bataille de Montlhéri, .562; devient connétable, 570. — Capitaine-génénd des provinces du Nord, VU, 12; marche contre Dinant, 13; est envoyé par Louis xi auprès du duc de Bourgogne, 24; siège aux Étals-Généraux de 1468, 29; est député par les Étals près le duc do Bourgogne, 32; accompagne Louis xt à Péronne, 36; s’empare de Saint-Quentin, 59; sa conduite entre la France et la Bourgogne, 96 ; son procès et son supplice, 99 et suiv.
SAi.xT-Pot (le comte do), de la maison de Bourbon, VII, 503. — Ba mène l’armée française d’Italie en Dauphiné, VIII, 51, 53; est pris ù Pavie, 66; défait et pris de nouveau à Landriano, 112; occupe la Bresse, la Savoie, et descend en Piémont, 231.
Saixt-Poi. (le comte de), est arrêté à Amiens parles ligueurs, X, 129 note; est gouverneur de Picardie et reprend llam aux Espagnols, 384; essuie plusieurs échecs, 385, 394, 410. — Agit contre les huguenots de l’Ouest, XI, 175.
Saixt-Preuil, gouverneur d’Arras, est condamné à mort et décapité pour concussions, exactions et violences, XI, 549 noir.
Saixt-Pbiest, ambassadeur do France à Constantinople, XVI, 551.
Saixt- Quentin obtient de la comtesse de Vermandois une charte communale, III, 246; siégo de celte ville, et bataille livrée sous ses murs, VIll, 453 et suiv.
Saixt-Hemi, ingénieur employé aux fortifications de Metz, VllI, 422; et de Saint-Quentin, 453.
Sai.nt-Riqcier (commune de], Ilf, ÏGO.
Saixt-Romain, archevêque d'Aix, càl cité devant le tribunal de l'inquisition, IX, 169; devient huguenot, capitaine, chef des insurgés du Midi, 367.
Saint-Rctii , général français envoyé par Louis xiv en Irlande, est tué à la balaillo d’Aghrim, XIV, 147, 148.
Saixt-Severix (comte de), plénipotentiaire français au congrès d'Aixla-Chapelle, XV, 32Î.
Saixt-Siiiox, premier écuyer de Louis xiii, XI, 343. 344, 346; implore en vain la grâce du duc de Montmorenci, 389; est disgracié, 430 noir.
Saixt-Sivox, colon canadien, pénètre dans la mer d'Hudson, XllI, 557.
Saixt-Simox (duc de). Réformes qu'il désire, XIV, 306 ; il rend le courage, par scs conseils, au duc de Bourgogne, 549. — Ami du duc d'Orléans, lui conseille d'appeler du testament de Louis xiv à la décision des ducs et pairs, XV, 4; est membre du conseil de régence, 8; veut la convocation des États-Généraux et la banqueroute universelle, 15; conseille les voies de douceur avec les traitants, 19; l'amélioration du régime des gabelles, ÎO noie; soutient la lutte des ducs et pairs contre le parlement dans l'affaire du bonnet, 43 note; détourne le régentée rendre la magistrature amovible, 54; et délaisser rentrer les protestants expatriés, 107; ses mémoires, lîOnoM.
Saixt-Vallier (Jean de Poitiers, soigneur do], sa trahison, sa condam7 nation, sa grâce, VIII, 45.
Saixt-Wandbille (abbaye do), II, S88.
Saint-Von, bourgeois ligueur, membre du Conseil des Dix, X, 205.
Saixte-Chapelle, bâtie par saint Louis, IV, 177.
Saixte-Croix, amant do la Brinvilliers, XIV, 108 note.
.Saixte-Croix, gouverneur de Belle-Isie, la défend avec honneur, mais sans succès, contre les Anglais, XV, 574.
Saixte-Hélèxe, conseiller au parlement de Rouen, juge-rapporteur au procès de Fouquet, conclut à la mort, XIII, 44.
Saixte-Maiixe, un des quarante-cinq, frappe le duc de Guise par derrière, X, 113 ; est tué devant Tours. 148.
Sainte- Margcerite (Ile de), reprise par la flotte et l'armée française, XI, 467.
Svixte-Martiie (Sccvole de), soutient le parti du roi les armes â la main, X, 149; fait reconnaître à Poitiers l’autorité d'Henri iv, 357; s'est illustré par sa science, 488.
Saixte-.Martue (Denis de), savant bénédictin, XIV, 254.
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Saintf.-Skvkre (le seigneur de), cstTiiduit par Louis le Gros b l’obéissance, III, 213.
Saintes (Claude do), docteur en théologie, dispute contre les calvinistes au colloque de Poissi, IX, 9y; est évéque d'Evreux, député du clergé aux États-Généraux do lü76, 4i9. — A ceux do 158S, X, 97 ; est pris à Caen, condamné à mort pour des écrits régicides, gricfé par Henri iv, et meurt en ]>rison, 233.
Saintrailles (Puton de), incidents de sa carrière militaire, VI, 79. 9G, 104, 119, 12Cotsuiv., 131, 278 et sulv., 244, 307, 331, 303, 4'il et suiv., 484; sa mort, 532.
Saissan, protestant cxiatrié. Son expédition, à la tète d’un corps do troupes anglaises, cqntre le Languedoc, XIV, 531.
Sala, cardinal, évêque de Barcelone. Slovens qu’il emploie pour faire persévérer les Barcelonais dans l’insurrection, XIV, 582.
Salabct-Jung, soubahdar du Dekhan grâce à Bussi Castelnau, donne cinq provinces en fief à la Compagnie des Indes, XV, 438.
Salah-Eddin (Saladin), attaque le royaume de Jérusalem , bat et fait prisonnier le roi Gui do Lusignan, 111, 523; s’enqure de Jérusalem, . 526; défend Acre contre les croisés, 541 et suiv. — Persécute les philosophes, IV, 58 noie.
Salaun (Salomon), assassine son cousin Hérispoé, et monte sur le trône do Bretagne à sa place. II, 444; se coalise contre Karle le Chauve avec les deux fils de ce roi, 448; traite avec lui, 449; s’agrandit, 453; aide Karle le Chauve contre les Normands, 4hl ; sa chute et sa mort, 462.
Salcèue. Son complot, ses révélations, son supplice, IX, 513, 514.
Sale (Antoine de La), auteur du Petit Jehan de Sainlré, VI, 489.
Salerne (le prince de), banni de Naples et ennemi dos Espagnols, MH, 426, 427.
Sales (Saint-François. de), évêque titulaire de Genève, X, 485 note. — Sa doctrine religieuse et morale, XII, 38 et suiv.; il fonde l’ordre dos Visitandincs, 63 mie; s’abstient dans la question du libre arbitre et de la. grâce, 80; ses relations avec la mère Angélique do Port- Royal, 82.
Saliens. Origine de leur nom, ils se cantonnent dans la Batavio et la Toxandrie. I, 302 ; se soulèvent et sont soumis par Julien, 310; leur nombre s’accroît par de nouvelles immigrations, 364; ils s'allient â Aétius contre les Huns, 371; s’étendent en Nervie sous Hildcrili,38l ; et en .Morinie, 387. — Ils forment l’une des deux grandes divisions do la race frante. H, 2.
SAL
Saugnac, docleur en théologie, rédige, de concert avec les docteurs calvinistes, une confession de foi sur l’Eucharistie, IX, 100.
Saliqie (loi). Préambule do la loi salique, I, 305 note; ses dispositions, 439 et suiv. — IV, 533 et suiv.
SALisBcnv (le comte de), sénéchal d’Henri ii, est tué à Poitiers par les Aquitains insurgés, III, 482.
Sausbiby ((Guillaume Longue-Épée, comte de), frère bâtard du roi Jean, bat la flotte do PhUippe-Auguste, IV, 72; est pris à Bovines, 83, 84; prend le parti do Louis do France, 93; passe à Henri m, as.siégo Louis dans Londres et l’oblige à renoncer à la couronne, 97; va se joindre à Louis ix en Égypte, et y périt, 223, 226.
Sausbübv (comtesse de), est aimée d’Édouard ni, qui institue en son honneur l'ordre de la Jarretière, V, 109.
Salisbubv (comte de) est chargé de secourir Crevant, VI, 96; amène au duc do Bedford un renfort de 6,000 hommes, 114; assiège Orléans, après do grands succès sur la Loire, 118, 119; est tué, 123.
Salle (Jean do la), chanoine de Reims, fonde l'institution des Frères des Écoles chrétiennes, XV, 348 noie.
Salluste, préfet du prétoire sous Julien, dur aux chrétiens, I, 214.
Salii (Hermann de), comte de Luxembourg, est proclamé roi des Romains par le parti de Grégoire vu en Allemagne, après la mort do Rodolphe, Hl, 138.
Salm (prince do), seigneur allemand au service do la FrancAt, est nommé feld - maréchal général des contingents do la Ligue du Hhin, XII,
Saui (Rhingravo de), donné pour chef aux républicains do la Hollande, les livre à l’ennemi, XVI, 592.
Salo (Denis do) fonde à Paris le Jourml des Savants, XIV, 324.
Saloninus, fils do Gallien, associé ii l'empire, sa mort, I, 271.
Salonimjs, évéque d’Embrun,ses exploits militaires. H, 50.
Sali’Êtbièbe (la), hôpital général. Fondation de cet établissement,
Saltzboi'bg (le prince-évèque de) dépeuple et ruine sa princi(vaulé par principe do religion, XV, 139 note.
Saluces (marquis de) est nommé vice-roi de Naples, VII, 340; commande l’armée française, 345 ; son désastre et sa mort, 346.
Sauces (marquis de) bat l’amiral espagnol Hugues de Moncade, VIH, 61 ; se joint, avec des troupes françaises, à l’armée de la sainte ligue italienne, 97 ; laisse saccager Rome, 101 ; ses revers à Naples et sa mort, 1 10, 1 1l.
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Saucks (marquis de) commandant les troupes françaises en Piémont, passe il l'empereur, VIII, Î3i ; meurt en prison, 380.
Salv.mnc, rommcnio les usages féodaux du Daupliiné. XIII, 179.
Salviati, nonce du paiicà Paris au moment delà Saint-Bartliélemi, IX, 3i3.
Salviex. Son traité du goiirernemenl de Dieu, 1,132.
Salvus (.\dler), envoyé cAlraordinaire do Suède, XI, 352. — Se rend à Osnabrück, XII, 181, S23.
Saltes, Colto-Ligurcs, ils sont écrasés par les Romains, I, 109.
Sambre (bataille de la) gagnée par César, I, 149, 130.
Samxites. Ils implorent, contre les Romains, le secours des Sénons, I,’ 95; les .abandonnent pendant la bataille, puis se soumettent aux Romains, I, 96.
Samo, marchand frank, prend part Ii la guerre des Tchekbcs ou Wendi»s contre les Huns, et devient roi do Bohème, II, 139; bat l’armée do Dagobert, 1 40.
SvNCERRE (sièges de), IX, 24 4, 264.
Saxcerre (le maréchal de), est connétable apres le comte d’Eu, V, 4.31 .
Saxcërre (le comte do), amiral, est destitué par Louis xi, VI, 527; se ligue avec le duc de Bretagne, 534; s'enrichit des dépouilles du roi,
Saxcerre (le comte do), défend la ville de Saint-Dizier, VIII, 301. — Refuse sa signature à la sentence do mort du prince deCondé,IX,60.
Saxcrb, chef wascon, s’affranchit de la suzeraineté do l'empire frank, II, 403 wie; arrête Peppin ii, et le livre à Karle le Chauve, 440.
Saxciie III, roi de Navarre, III, 42.
Saxciie le Brave, second fils d'Alphonse le Sage, est déclaré par lescorlès de Castille héritier du trône, IV, 339 ; affront qu'il fait 11 sa bellesœur. Blanche de France, 360; ses succès contre les Mores, ibid.; il succède à son père, 378 ; variations de sa politique, 386, 388.
Saxciiez, jésuite, auteur du traité de Malrimonio, lequel est saisi par le lieutenant civil do Paris, XI, 31. — Est fort maltraité per Biaise Pascal, XII, 105.
SvxciiEZ, professeur de philosophie à Toulouse, XII, 4.
SAxnwicn (lord), marin anglais, est englouti avec son vaisseau en Qammes, XllI, 390.
Pvx-Germaxo (duc de), général espagnol, attaque sans succès le Roussillon, XIII, 460.
SvxGiBAx, roi des Alains de l'Orléanais. Ses intelligences avec Attila, I, 373.
[SAU] DES MATIKKES.
SANutiN, chanoine do Notre-Dame de Paris, membre du comilo des ■Sfijf, X, Î63; est arrêté parordredu duc do Mayenne, 270.
Samla, Goth, dciioncc à Lodewig le Pieux son compatriote liera, comte do Barcelone, et le contraint, l'épée à la main, à s’avouer coupable de trahison, II, 383.
Saxxvzar, auteur de VArcailia, X, 480.
Sax-Sevebixo [Antoncllo do), prince de Salcrne, excite le roi de Franco à prendre les armes contre le roi de Naples, Vil, 246.
San-Severixo (le cardinal de), légal du concile do Milan, Yll, 407 ; reçoit les clefs des villes de la Rumagne, 408 ; dispute le commandement à La Palisse, ibid.
Saxt.v-Coi.oxxa (le comte de), vice-roi de Catalogne, soulève par ses méfaits ses administrés, qui le massacrent, XI, 328,329.
Saxta-Crcz, amiral espagnol, détruit l’oxpcdition française envoyée contre les lies Açores, IX, 512. — Est maltraité par Philippe ii, et en meurt de chagrin, X, 92.
Santa-Fiore (le comte de), général des troupes du pape, IX, 230 note; combaPà Moncontour, 239.
Saxtarell», jésuite, auteur d’un livre poursuivi et condamné par lo parlement de Paris, XI, 240 note.
Saxteuil, poêle latin, XIII, <78.
S.VXTOXS, peuple gaulois, d'abord allié des Romains, I, <.33; ils prennent part au soulèvement provoqué par Vercingétorix, <67; leur territoire est annexé à l’Aquitaine, <93; peuple autonome, <99.
Sardax. Scs menées, ses complots contre Louis xiv, XIII, 458.
Sare, Goth, lieutenant de Slilicon. Sa cam|)agno contre Constantin, I, 338, 339.
Sargixes (Geoffroi, sire de), IV, 231, 233.
Sarlabovs, capitaine gascon, un des assassins de Coligni, IX, 322.
Sariiates. Ils attaquent les provinces danubiennes, I, 269; saccagent la Grèce et l’Asie Mineure, ibid.: sont repoussés par Valérien, 270 ; leur situation au commencement du v* sièçle, 334 ; ils se ruent sur l’Italie, ibid.; sont défaits par Slilicon, 336; viennent ravager laGaulo à la suite des Alainsctdes W’andales, 337.
Sarpi (Frà Paolo) décide la république de Venise à reconnaître Henri iv, X, <89 ; dispute contre le cardinal Bcllarmin sur les limites du pouvoir papal, est assassiné, échappe à la mort, 546.
Sarrasin, littérateur, XII, 127, <31.
Sarhasix, sculpteur, auteur du tombeau du prince Henri ii de Coudé et
GîO TABLE ANALYTIQUE [SAV]
doi carialides du pavillon do l’Horloge, au Louvre, XII, 143. — XIII,
Sabbasixs ctabliâ dans les Alpes, II, 510 noie; détruits iwr Guilhetn, comte do Provence, 535.
Sabbklouis, ville fondi-e par Louis xiv, XIII, 5Gf>.
Sabtine (de), lioutcnant-gcnéral de police, puis ministre de la marine, XVI, 321; dispo.sitions qu'il prend en vue do la guerre d’Amérique. 413 nnle; qui met en lumière son insuflisance, 432, 441; il est renvoyé, 451.
SatijBMNiis (saint Cernin], apôtre de Toulouse, I, 2GR; son martyre,
Satibnim's. évêque d’.Vrlcs. I, 303.
Satvbe Mémppée, X, 357, 338.
Salit (la comtesse de), chef du parti savoyard en Provence, X, 538.
Sallt (le comte do) est cliargo par Louis xiii du commandement de Saumur, XI, 173.
Savuaise (Claude), savant français, XII, 70.
Salmlb est donnée par Henri iii au roi de Navarre, comme plact de sûreté^ X, 143. — Enlevée il Mornai, qui en est gouverneur, .XI, 174. — Siège d'une académie ou université protestante abolie par Louis xiv XIV, 37.
Salbin, protestant émigré, XIV, G1.
S.VLBiN, ancien agent du monopole des grains sous Louis xv, est arrêté sous Louis XVI et [larvienl à se disculiier, XVI, 349. •
Salval. chroniqueur du xvii* siècle, XII, 144. ■
Salve (de), secrétaire d'Êtat, avertit Catberine do Jlédicis des « secrets conseils » de Charles ix et do l’amiral Coligni, IX, 305; est envoyé au camp devant La Rochelle pour presser la négociation du traité, 3G3.
Salve (M** de). Ses relations avec le roi de Navarre et le duc d’Alençon, IX, 418. — Avec le duc Henri do Guise, X, 112; elle devient marquise de Noirmoutiers, ibid.
Saüvelb, physicien, perfectionne l’acoustique, XIV, 2G1.
S.vvACE, officier catholique, trame la mort d’Élisabeth d’Angleterre et la délivrance de Marie Stuart, X, 27.
Savabi de Mauléon, sénéchal de Jean-sans-Terre, marche au secours du comte de Toulouse, IV, 4G; commande la flotte de Philippe-Auguste, 72; repasse au service du roi d’Angleterre, 76; défend contre Louis Mil la ville de La Rochelle, 1 21 .
Savabi de Bbèves, ambassadeur de France à Constantinople, X, 499;
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obtient l’envoi d’une Dotto turque dans la Méiliterranée occidentale, 509; la bienveillance du sultan pour la Hollande et les protestants d’Allemagne, 522 not«; do très- grands avantages commerciaux et politiques, 5.37.
Savakox , lieutenant- général , député de la sénéchati.ssi-o de Clermont en Auvergne aux Étals-Généraux de t^ll; harangué hardie qu’il adresse à la noblesse et discussions qu'elle amène, XI, 58 et suiv.
Savelli, général impérial; essaie do ravitailler Brisach, XI, 490.
Savecse, chef ligueur, battu et tué à Châteaudun, X, 131.
Savoie (le bâtard do) porto au parlement de l’aria ordre du roi d’enregistrer le concordat, VII, 462. — Est tué à la bataille de Pavio, VIII, 65.
S.AVoisi (Philippe de), trésorier de Charles v, est obligé, pour sauver sa tête, de livrer l’épargne de son maître, V, 241.
Savoxarola (Girolamo). Ses prédications, VII, 210; son amba.ssade auprès de Charles viii, 259 ; autre ambassade, 261 ; constitution do Florence inspirée par lui, 271 note; allocution qu’il adresse à Charles viii, 272; il soutient le courage des Florentins, 283; scs excès ascétiques, 285, il est excommunié, ibid.; et brûlé vif, 186, 187.
Savoxxerib (manufacture de la) fondée sous Henri iv, X, 460.
Savvarik, évêque d’Auxerre; son ambition, scs entreprises, sa mort. H,
Saxe (Maurice, comte, puis maréchal do), fils naturel de l’éleclcur Frédéric-Auguste ii, élu duc de Courlande et dépos.sédé par les Russes, se met au service do Franco, commande une division de l’armée du Danube, prend Prague, XV, 243, 244; commande une armée destinée à restaurer les Stuarts en Angleterre, où il no peut débarquer, 266; commando l’armée de Flandre, 268, 269; réduit par ses manoeuvres l’ennemi à l’impuissance, 273; seconde campagne en Flandre, bataille de Fontenoi, 280 et suiv.; prise do Bruxelles et d’Anvers, bataille do Raucoux, 296, 297 ; campagne contre la Hollande, 316; bataille de Lawfeld, 318; prise do Berg-op-Zoom, 319; siège do Maèstricht, 321, 322; ses mœurs, 340; étrange moyen qu’il propose pour remédier ù la dépopulation, 343 note; sa mort, 430; ses écrits, 431 note.
SvxE-HiLDBuaciiAUSEN (prince de) commande l’armée des cercles, XV, 518; joint ses troupes â l’armée frantaise, ibid.; est battu à Gotha et â Rosbach, 521.
Saxe-Tesciien (duc de), gendre de Marie-Thérèse, XVI, 272.
5îS TABLE ANALYTIQUE [SCU]
Saxons (de Sax, arme). Nouveau nom des Haukes; hardiesse et déprédations de leurs pirates, I, 283; guerres avec les Romains, 287; ils ravagent la Gaule à la suite des Alains et des Wandales, 337; entreprises de leurs pirates, 383, 387, 389, 392, 393. — Leurs premiers démêlés avec les Franks, II, 27 et suiv.; ils se joignent en grand nombre aux LangobardS, 49; envahissent la Burgondie; ce qu'il en advient, GO, SI; comment ils s'alTranchissent du tribut sous Dagobert, 141; ils gagnent du terrain sur les Franks, 169; leurs démêlés avec Karle Martel, 182; avec Peppin, 233, 242; leur état social lors del'avenement do Charlemagne, 237 et suiv.; leurs luttes contre ce conquérant, 259 et 260, 263, 268, 274, 295, 297 et suiv., 314, 316, 322, 323, 323, 326, 332, 346 ; mesures terribles prises contre eux parCharlemagoe, 297, 301, 323, 326, 332, 346; réparation qui leur est accordée par Lodewig le Pieux, 368.
ScAGLiA [l'abbé], ambassadeur de Savoie, entre dans la conspiration des dames, XI, 233 ; excite le gouvernement anglais à la guerre contre la France, 260.
ScALiCEn (Jules-César), VII, 483. — VIII, 117.
ScALicEB (Joseph), fils du précédent, X, 488.
Scandinaves (Suions, Sitons). Où ils habitent, I, 214; leur'qaligion,
ScAHEON, littérateur, XII, 127.
ScAURUS, lieutenant du consul Cassius, est battu et pris par les Kimro- Toutons; sa fermeté, sa mort, 1, 118.
ScKVE (Maurice), poêle du x.vi* siècle, VII, 482.
ScHAPovR (Sapor),.roi de Perse, attaque l'Empire, 1, 267; défait et prend l’empereur Valérien, I, 270.
Scii iBNACTiiAt (Nicolas do), avoyer de Berne, commando à Granson l'avant-garde suisse, VII, 103.
Sc.iiADB, agent du gouvernement anglo-hanovrien, XV, 68; aide Dubois à devenir premier ministre, 117.
ScHEELE, chimiste suédois, reconnaît la composition de l'air, XVI,
SciiiNNER (Mathias), évêque de Sion, agent dévoué du pape et fougueux adversaire de la France, VII, 389, 408, 414, 441, 442, 446, 447, 430, 492, 495. — VIII, 18, 19.
Schisme d'Occioent, V, 310 et suiv.; efforts tentés pour le détruire, 443,500, et suiv.; le concile do Constance le termine, 552 et suiv.
ScHLicE, général autrichien, envahit la Bavière, où il est battu par l’électeur, XIV, 408.
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SciKEFFER (Pierre) invenle les poinçons d’acier gravés, VII, 160.
SoiioE.NBOBN (Jean-Philippe do),arclievéquc-élocteurde .Mayence, archichancelier do l'empire, fait décider que les envoyés français seront admis au sein de la dièle électorale, XII, .'iO.5; comment il est gagné par .Mazarin, 506; .=a sohrièlé, 507 note. — Il se rapproche des Hollandais, et devient hostile, à la France, XIH, 358; accueille le projet de Leibniz louchant la conquête do l’Égypte et envoie ce grand hommeh Paris, 367; s’allie à l'empereur contre la France, 437; traite avec la France, 540. — Reçoit dans Mayence une garnison française, XIV, 93.
ScMosiBERG (Gaspard de), comte do Nantcuil, envoyé de Charles ix près do l'elccteur de Saxe, IX, 278; explication do la Saint-Barthélemi qu'il donne aux princes protestants, 344 ; il travaille à l'élection du duc d’Anjou en Pologne, 359, 360 ; va recruter des reltres en .Allemagne, e.st arrêté en Lorraine, 548. — Commissaire royal aux conférences de Suresnes, rend visite au duc de Mayenne, X, 312; va cherchera Manies et apporte à Suresnes la déclaration des intentions du a'oi, 313, 314; est membre du conseil des finances, 398; négocie h Loudun avec les calvinistes, 422.
ScMoiiBERG (Tich de), olBcier allemand au service d’Henri iv , échange do paroles entre lui cl ce prince, avant la bataille d’ivri, et ce qui en résulte, X, 200.
SciinxiBERG (Henri, comte, puis maréchRl de), filsdo Gaspard, surintend.int des finances, XI, 181; veut la guerre contre les huguenots, 184; est destitué, 194 ; rappelé au conseil par Richelieu, 206; siège à Passe nhlée des notables de 1626, 248 ; délivre la citadelle do Saint-.Martin, et rcpous.so Buckingham de Pile do Ré, 270; commande une partie des travaux du siège de La Rochelle, 274; conduit les troupes à l'attaque du Pas-de-Suze, 297 ; commando une division de l'armée française en Italie, 328; l'année entière, 331; une partie seulement, 339; marche sur Casai, 340; est rappelé, 342; remis en place, ibid. cl 346 ; campagne en Lorraine et dans le Palatinat, 378, 379 ; campagne contre le duc d’Orléans insurgé, de Lorraine en Languedoc, 379, 881; bataille de Caslelnaudari, 384; il est gouverneur du Languedoc, .391; meurt, ibid.
SciiojiBERG (duc d'IIalluin-), gouverneur du Languedoc, bat les Espagnols à Lcucatc, XI, 468 ; est fuit maréchal, 469; fait une camp.vgno en Roussillon, 502, 503. — Cède son gouvernement moyennant indemnité, XII, 171 ; est envoyé en Catalogne et prend Tortose, 256.
ScHOMBERG (coiiile de), général allemand au service de France, va proposer au roi d’Angleterre d'épouser une infante de Portugal, XIII,
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â79; conduit en Portugal une trou])e d'élilc, ibiJ.; bat les Es|)agnols, 307, 308; commando 8,000 Anglais destinés à débarquer en Hollande, 4JG; aide le duc de Luxembourg h rentrer en France, 433; défend le Konssillon contre les Espagnols, 460; prend Bellegarde, 467; est maréchal, 480; commande l'armée de Flandre, 493,495; va renforcer Créqiii sur la Meuse, 510. — Quitte la France après la révocation de l’édit de Nantes, XIV, 60 ; .«« met au service de l'électeur de Brandebourg, puis du prince d'Orange, et occupe Cologne, 88; commande, sous Guillaume, l’armée qui va renverser Jacques ii, 93 ; défend l'Irlande contre ce prince, U5; périt à la bataille de la Boyne, 140.
SciioxiDERG, fils du précédent, commando en Piémont plusieurs régiments de huguenots français expatriés, XIV, 146; reçoit du roi d'Angleterre le litre de duc deLeinster, 148; envahit le Dauphiné à la suite du duc de Savoie, 169; meurt à La Marsaille, 181.
Schwartz (Bcrlhold), moine allemand. En quoi a consisté son invention, V, 138.
SciiwARTZENRERG (coiiite do), décide l'empereur à la guerre* contre la F'rance, Xlll, 428.
SciiwEHiN, feld-maréchal prussien, envahit la Bohème, XV, 498.
Science, chez les Gaulois, I, 64 à 80, 202. — Sous Charlemagne, II, 290 et suiv. — Aux xi' et xii* siècles, III, 303. — .\u xiii' siècle, IV, 263 et suiv. — Au xv' siècle, \TI, 155 et suiv. — Au xvi* siècle, Vlll, 141 et suiv. — IX, 2 à 13.— Au xvii' siècle, XII, 10 et suiv.; 90 à 98. — XIII, 170 et suiv. — XI\’, 235 à 267. — Au xvm* siècle, XV, 11, 385 et suiv., 395 et suiv. — XVI, 16 ii 33, 164 à 199, 518 et suiv.
ScipioN, consul, débarque iiMassalic avec une armée, 1, 101.
SciPlON le Jeune. Sa politique avec les Gallo-Euscariens, I, 106.
SciTEL (Tostig ou Toustain), sauve Salerne assiégée par les Sarrasins, III, 86.
ScoRDiSKEs, Gaels d'Illyrie, ennemis des Romains. Leur pays est ravagé ])ar les Kimro-Teutons, 1,116.
ScoTTS. Leurs irruptions en Bretagne, I, 389.
ScuDÉRl, poêle et romancier, XII, 126; Matamore de Comédie, 131; réagit contre le drame espagnol, 132; est envieux de Corneille, 136.
SixnÉHi (M"‘ de), auteur de romans, habituée de l’hôtel Rambouillet, XII, 126.
Seraui Beiiam, peintre allemand, VII, 386 note.
SÉRvsTiEN (don), roi de Portugal, |>éril dans une expédition contre le Maroc, l.\. 510.
SÉuiELLEs (de), contrôleur-général des finances, XV, 447, 448.
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Skckk.ndobf, fcld-marochal bavarois, XV, Î60; obtirnt la neutralité jioiir les débris de son armée., et so relire à Pliilipsbonrj;, ibiil.; chargé de défendre le Rhin, le laisse franchir |iar l'ennemi, âb9; force le jeune électeur .Muximiiien-Joseph à traiter avec l'.^utriche,
Secovssb, auteur de dissertations sur l'hisloire de Franre, et continuateur du Hecueil des ordonnanees des rois de la troisième rare. XV, i52.
Secuxiiinis, conseiller do Théodebert, lue son collègue Astériolus, II, 23 ; est puni par le fils do celui-ci, îl.
SiCDAiNE, écrivain dramatique, XVI, 5fi, IS7.
Sedax. Réunion de cette ville à la France, XI, oîO.
SÉDESIENS, ]XUiplo germain, I, li-'i.
Seoa (Philippe;, évéqiie de Plaisance, vice-légtit du pape à Paris, X, 231 ; api>uie les Seize, 2Cl; devient cardinal-légat, et se joint à l’armée ligueuse qui va secourir Rouen, 282; ses menées contre Henri iv, 298, 302, 303, 303, 3t9, 320, 323; il quitte Paris, 332; devient moi.is hostile au roi, 379.
SÉGiiEST, Germain, appelle les Romains en Germanie, I, 222.
SÉGOBRiGEs, clan gaulois, 1, tl.
SÉGRAis, écrivain, habitué de l'hôtel Rambouillet, XII, 1 26.
SÉGUERAXD, jésuite, confesseur do Louis xiii, XI, 2 10 note.
SÉGi'iER, président h la Tournelle, VIII, 493, 499. — IX. I 28 note. — Est député par le parlement vers le roi, le jour d(*s Barricades, X, 64.
SÉGI’IER, doyen du chapitre de Notre-Dame, refuse, au nom des chanoines, l'argent es|Kignol, X, 306.
SÉGLiER (Pierre), chancelier, va fouiller au Val-de-Grâce rappartement de la reine, XI, 476; va comprimer la rébellion normande, 307; préside la commission qui juge Cinq-Mars et de Thou, 368; cherche à sauver ce dernier, 569. — Confère, chez Gaston d’Orléans, avec .Mazarin et les députe^ des quatre comjragnies, XII, 288; est cerné par une émeute, et sauvé par La Meillcraie, 297, 298; déclare la guerre, au nom do la cour, au parlement et h Paris, 313; est délégué aux conférences do Ruel, 326; destitué, 330; président du con.scil, 375; reprend les sceaux, ibid.; préside le conseil des princes rebelles, 421 ; le conseil royal, 423; partage avec Mazarin les gnlces que Mazarin lui fait obtenir, 433 note/ instruit contre le prince de Condé, 438; réprend les sceaux, 486 note. — Est protecteur ofTiciel de l’Académie française, XIII, 160; s’oppose h ce que les princes de Lorraine aient le rang de princes du sang, 285.
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SKfimii, voyant cévenol, délivre les proleslants prisonniers, met à mort l'abbé du Cheyla, est roué vif, XIV, 400.
Skgiieb, avocat-général au parlement de Paris. Paroles hardies qu’il adresse au roi tenant lit de justice, XVI, Î86; il requiert contre la Diatribe à l'auteur des Éphémérides, de Voltaire, et proclame l’étroite alliance de la magistrature et du clergé, 335; traite avec mépris un écrit de Voltaire contre la corvée, 369 ; requiert avec violence contre li'S /nconcftiifn/j des droits féodaux, brochure de Boncerf, inspirée par Turgot, 371; déclame encore plus violemment contre les édits de co ministre, 373; requiert avec furie contre le Parfait ilonaripie, de l’économiste Lanjuinais, 376.
Seoiin, archevêque do Sens, ne parait pas au plaid de Setilis, II, 546. — Soutient les prétentions do Karlo de Lorraine, III, 19; est contraint do prêter serment à Hugues Cajret, ibid. ; s’oppose vainement à l’incarcération de l’archevêque déposé de Reims, 24.
Seuun (frère), sorbonnistc, un des examinateurs do Jeanne Darc, VI,
Seccir.vn (de), premier président de la chambre des comptes do Provence, fait lever la carte des côtes de cette province, XIII, 134 note.
SÉGi'B (de), commandant une colonne franco-bavaroise, est rejeté dans Lintz et capitule, XV, 243; ramène avec honneur un autre corps, imprudemment engagé, 270.
•SÉCf» (de), lieutenant-général de police, interdit aux jésuite,s le débit des marchandises pliarmaceutiqucs, XVI, 207.
SÉoLB (marquis de), ministre de la guerre, XVI, 431 ; maréchal, 390; se retire, ibid.
SÉoiB (vicomte de) est exaspéré de la convocation de l’assemblée des notables, XVI, 570.
SÉoLsiExs. Leur territoire est compris dans la province lugdunaise, I, 196; peuple autonome, 199.
Seidi.itz, organisateur de la cavalerie pru.ssicnne, bat l’armoo francogermanique, XV, 521; a une grande part au succès de la bataille de Zorndorir, 532.
Sei.ssel (Claude do), prosateur, VIII, 331; évêque do Marseille, envoyé de Louis xii auprès do Léon x, 416; conseille à François i" do développer sa marine, 486. . >
Seize (les). Leurs complots, X, 54,53; leurs idées |)olitiques et le but qu’ils poursuivent, 96; ils empêchent l’enregistrement des lettres d’abolition obtenues par le comte do Soissons, 97 ; mettent le parlement en prison, 127; sont joués par le duc de Mayenne, 134; et alfaiblis.
[SÉNl
VJ5; recouvronl leur ascendant, il7; font recevoir à Paris destroiipes espagnoles, lli; dominent cette ville par la terreur, JIS; luUent contre .Mayenne et sont vaincus, i60, îl>3 note, Î6l et suiv.; troublent une assemblée de ITiôlel do ville, 296; s'opposent sans succès aux conférences de Suresncs, 310; veulent qu'on poursuive ceux qui jrarlent de paix, leur dernière lutte, 348 cl suiv.
Selden, autour du livre intitulé ; Mare clauium, XI, 434 noie.
SÉLIM, sultan des Turcs, double la puissance olhoinane, et nienaco ITtalie, Vil, 487.
Ski.ui II, successeur de Soliman n, s'empare do Chypre, do Tunis, et perd la bataille navale de Lépante, IX, Ï88, 289; scs traités do commerce avec la France, 383.'
Selve (Do), premier président au parlement de Paris, proclame la nullité du traité de Madrid, Vlll, 104.
Semblvncai [Jacques de lieaune, seigneur de), général des finances, VIII, 18; son altercation avec Louise de Savoie, et sa disgrâce, 27, 28; son procès, son supplice, 95 noie.
Semncnus, Germains de la confédération suète, I, 213.
SÉMOXVILLE, conseiller au parlement, XVI, 599 noie.
Sexarpont, gouverneur de Boulogne, VUI, 460; est fait prisonnier,
Sexault (Guillaume), architecte de Gaillon, VU, 384 noir.
Sexait, clerc du grelTe, un dos Seize, X, I 27; est élu membre du conseil général de la Ligue, 134; harangue le duc do .Mayenne, 269 ; essaie d'exciter une émeute dans Paris, 332.
Sexaüt (le Père), fils du précédent, oratoricn célèbre, XII, 68.
Sexecé (le baron de), orateur do la noblesse aux États-Généraux do 1576, IX, 449.
.Sexecé-Be.u'eke.uoxt (le baron do), président de la noblesse aux Éiats- Généraux do 1614, XI, 52; soutient avec arrogance les prétentions do son ordre, 60.
Sexef (baUiille de), XIII, 441 cl suiv.
SÉxÉGAL. E'ondation de cotte colonie, XI, 428 noie.
SÉNÉGAS (lo baron do). Son procès, sa condamnation, XIII, 73 noie.
Sexes, druidesses de l'ilo de Sein ou Sena, I, 64, 73.
Sexlis. Assemblée, tenue en celte ville, qui décerne la couronne à Hugues Capet, II, 547. — Sa commune, III, 261. — Siège de cette ville par les ligueurs, et combat qui la délivre, X, 150.
SÉxoxs (de la Gaule), I, 18; la royauté s'établit chez eux, 134; leur révolté contre César, et leur soumission, 102, 163; ils se soulèvent
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do nouveau il la voix de Vercingétorix, 167; leur territoire est coiu- (jris dans la province lugdunaise, 196.
Si.xoNS (de ritaiio). Ils occupent la cote de l'Adrialiipie, I, 18; assié- * gent Clusiuni, puis marchent contre Borne, la brûlent et assiègent le Capitole; leur traité avec les Romains, 18 etsuiv.; grande guerre des Senons contre Rome; ils sont vaincus et exterminés, 96, 97.
Skns (commune de), III, t161, 434, 691).
SteTimus SEVEKts, propreteur du Lyon, I, 257; prend la pourpre en Pannonie; son régne, ses cruautés, ses exactions; il quadruple le nombre des prétoriens; sa mort, Ï58 à 260.
SÉ01A8ES. Ils s’arment contre les Ëduus, et introduisent les Gormains dans la Gaule, I, 130, 131; résultats de cette faute, 132; les Romains leur envoient des ambassadeurs, 140; ils laissent pa.sser les llalvétes, 142; leur territoire est annexé é la Belgique romaine, 196; ils se joignent aux Ëdues insurgés contre Tibero, 224; battent les Lingons insurgés avec Julius Sabinus, 237.
Serbellom (Kabrizio), général d'une armée papale, prend d'assaut la ville d'Orange, et la dévaste par ses cruautés, IX, 137.
Sehbellom, général au service de l'Espagne, envahit le Languedoc et se fait battre à Loucate, XI, 468.
Serfs (alTranchisscment des), III, 267, 268. — IV, 52o, 526, 527.
Sergius, prêtre, envoyé du pape, interdit la guerre à Karloman et à Peppin, au nom de saint Pierre, II, 221; il est pris par eux, 222.
Sërgics, archiprètre, élu et consacré pa[>esans la participation de l'eiii- [lereur, est finalement reconnu par lui, et couronne son fils Lodewig roi de Lombardie, II, 430.
SÉRiGNAN, officier Irançais, charge et culbute, devant Barcelone, la cavalerie espagnole, XI, 533.
Seripando, général des Augustins. Opinion qu’il soutient au concile de Trente, Vlll, 351 .
Serisi, bénédictin, abbé de Saint-Fiacre, réfuté Jean Petit, V, 492.
Serlio (Sébastien), architecte italien, appelé par François i" pour les travaux de Fontainebleau, VIII, 133.
Seronatcs, condamné à mort pour avoir conspiré en faveur des Wisigoths, 1, 392.
Serrans (le sire do,, défend le Vexin français contre le roi d Angleterre, III, 95.
Serbes (Olivier de), agronome, X, 455 et suiv.
Serturics échappé au désastre des Romains, 1, 1 20 note; s’arme contre le parti de Sy lia, 1 26.
[SFO]
Sebvagk. Sm formes diverses, 111. M.
Sebvan, avocat-genér.il, demande que les Élats-Généraux commencent leurs travaux par la Déclaration des Droits de l'homme et du citoyen, XVI, 534.
Sebvet (Michel), VIII, 309; son histoire, ses doctrines, sa découverte, son procès, son supplice, 482 à 48G.
Sebvien (Ahcl), secrétaire d'État, négocie la paix avec 1’E.spagnc et la Savoie, XI, 359. — Représente la France au congrès do Westphalie, Xll, 184; négocie d'abord avec la Qollandc, 184, 185, 235, 253; dessert cl supplante le comte d'Avaux, 263; conclut la paix de Westplialie, 265 et suiv. ; est. ministre d'État, 374 ; est exilé, 378; surintendant des finances, 444, 467; coopère au traité des Pyrénées, 539 note ; meurt, 544 note.
Sebvin, avocat-général, requiert le parlement d'interdire la discussion do l'indépendance de la couronne, XI, 74; combat les édits bur.-aux du duc de Luines, 158.
Sesseval, gouverneur de Beauvais, rend cette ville à Henri iv, X,
SÉTBIE, chef normand, est vaincu et tué par Lodewig d'Oulre-.Mcr, II,
Seuil (do), intendant do Bretagne, dirige, do concert avec Duquesne, les constructions du port do Brest, XIII, 134.
SÉULFE, archevêque de Reims, empoisonné par le comte de Vermandois, U, 513.
SÉvÈBE, créature de Galérius, I, 289; est dépouillé de l'iialio et do l'Afrique par Maxence, 293.
SÉVÈBE, fantôme d'empereur créé par Rikimer, I, 384.
SÉviGNÉ (M™' do), s'emploie avec zélé en faveur do Fouquot, XIII, 41; son œuvre littéraire, 210 et suiv.; elle s'exprime avec une étrange légèreté sur les exécutions de Bretagne, 473 note; parle dignement de Turenne, 478. — Admire la révocation de l’àiit de Nantes, XIV, 55; meurt, 245.
Sextios (C.), consul, fonde la ville d'Aquæ Sextiæ (Aix), I, 109.
Seïuoub (Jane), troisième femme d'Henri vin, VIII, 388 note.
Sfobza (Francesco), duc de Milan, fait alliance avec Louis xi, qui lui cède ses droits sur Gênes, M, 548; conseil qu'il donne à Louis XI, .566. — Comment il était devenu duc de .Milan, VH, 351 note.
Sfobza (Galéas), duc de Milan, fils du précédent, envahit le Dauphiné, VI 567. — Ce qu'il obtient de Louis xi, VH, 16 note.
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Sporza (Jean-Galoas) duc de Milan, Vil, 215; sa nullité, 249; sa mort,
Skürza (Ludovic), dit b More, ré;;ent du duché do Milan, VU, 245, cherche l’appui de l’étranger contre les entreprises du roi de Naples, 249; s’allie à Charles viii, 251; son entrevue avec lui, 257; il s’empare de la couronne ducale, ibid., 258 ; forme une ligue contre la France, 268, 269; commence la guerre, 273 ; assiège le duc d'Orléans dans Novare, 276; s’accommode avec Charles viii, 277; soutient Fisc contre Florence,283; demande le secours du sultan, 317; est détrône et réduit à une captivité cruelle, 321 et suiv.
SfORZA (iVscanio), frère de Ludovic, cardinal, VU, 263, 264; est livré par les Vénitiens à Louis xii, 325; obtient lu conQanco de Georges d’Amboise, et lui fait manquer la tiare, Â42.
Sforza (.Maximilien), fils do Ludovic, réfugié on Allemagne, VII, 325, 409; rentre à .Milan, 414; en est chassé, 416; entre dans une coalition contre la France, 441; s’enferme dans le château de Milan, se rend, abdique et meurt oublié, 450, 451.
Sforza (Francesco), fils de Galéas, est forcé par Louis xii do se faire moine, VII, 325.
Sforza (France..^o), fils de Ludovic, duc de Milan, ravitaille Milan, et combat à La Bicoque, VIII, 25, 26; entre dans une coalition contre la France, 35; concourt à chasser Bonnivet do l'Italie, 50; évacue Milan, 59; entre dans la ligue italienne contre les Espagnols, 86; est réduità s’enfermer dans la citadelle do Milan, 87; la rend et se retire h Lodi,96; traite avec Charles-Quint, 120; .se rapproche de la France,2l9; meurt, 230.
Shaftesrurv, chancelier d'Angleterre, XIII, 414. — S’enfuit et meurt à l'étranger, XIV, 31 .
SiiAFTESBURT, petit fils du chancelier, autour des CAarac<rrM(i’ca,XV,375.
SilAKSPEARE (William), 482. — Principe de son théâtre, XII, 139, 1 40.
SiiELBURNE (lord), membre do l’opposition, puis du ministère, XVI, 467; ministre principal, 483; négocie et conclut le traité de 1783, qui lui coûte son portereuille, 483 et suiy.
SiiËLTo.N, ambassadeur d’Angleterre en France, est rappelé et mis à la Tour do Londres pour avoir demandé à Louis xiv une démarche favorable Il Jacques ii, XIV, 88. ,
SiiERiDAN, membre du parlement anglais, opposant, puis ministre, XVI, 467; se retire, 473.
SiiowELL, amiral anglais, -XIV, 417; commando l’avant-garde anglaise à Velez-Malaga, 434 ; concourt au siège de Toulon, 479; jiérit dans un naufrage, 482.
DitV
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SicAyBRns, Germains istcwungs, I, 155; voisins du Hliin, SU; ils s<int vaincus par Tibère, SI 8; font partie de la confédération franke, SG7.
SicANES. Poussés par les Ligures, ils quittent la vallée de la Sègre, et s’établissent dans celle du Pô, I, 6 ; s'y confondent avec les Sicules, 7; sont refoulés par les Celtes dans l'Italie centrale, et parles Ausoniens en Sicile, ibid.
StcAR» (l'abbé) perfectionne l'éducation des sourds et muets, XVI, 5S3 note.
SicKiNGEN (Franz de) expulse de ses Étals le duc de Wurtemberg, VII, 494; appuie les prétentions de Charles-Quint à l'empire, 493; soutient Luther, 530. — Envahit et ravage le duché de Bouillon, VIII, 1 î ; échoue devant Méziéres, ibid.
Sicules, premiers habitants do la Haute-Italie. Ils sont chassi's [lar les Celtes de la vallée du Pô, et refoulés jusque dans la Sicile, I, 7.
SiiiNEï (Algernon) meurt sur l'échafaud pour la bonne vieille cause, XIV, 31.
SiuoNius Apollinabis, chef de la députation envoyée par les Gaulois à Anthémius, devient préfet de Rome, I, 388; évêque d'Arvernie, sa résistance énergique contre les Wisigoths et son exil, 396 et suiv.; son retour et sa mort, 407.
Sienne (république de). Reçoit une garnison française, VII, Î6I; se ligue avec Pise et Lucques contre Florence, 271 ; chasse la garnison française, 277 ; guerroie contre Florence, 283. — Se met sous la protection de la Fiance, VIII, 427; sa fin glorieuse, 438, 439.
SiÉvÈs (abbé). Son pamphlet : Qu'est -ce que le tiers état? programme de la Révolution, XVI, 623; il est élu député du tiers aux États- Généraux, et propose à son ordre do sommer les deux autres de so réunir à lui, 654; titres qu’il propose au tiers état de prendre, le second : Assemblée nationale, est adopté, 653, 636.
SiuiiEBERT, roi des Ripuaires. Trahison dont il est victime, I, 4-37.
SioiiEBERT, fils de Chlovher. Sa part dans la succession paternelle, II, 37, 38; il défait les Abares ou Huns, 42; et son frère Hilperik, ibid,; épouse Brunchilde, 43 ; sa part dans la succession de Haribert, 44, 43 ; seconde guerre avec les Huns, 48 ; entreprise avortée sur la Provenci-, 48, 49; exi>édition en Ncustrie contre Ililperik, 52 à 54; nouveaux démêlés avec ce frère, succès do Sigheberl et sa mort, 54 à 56.
SiuHEBERT II, fils de Dagobort. Son père le donne pour roi aux Austiasiens, II, 1 41 ; à quoi il passe sa jèunesse, 1 42 ; sa mort, 1 30.
SioiiEBRAND, évêque de Paris, s'oppose aux desseins d'Ebroin, sa mort, H, 152.
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SiGiii^FniED. chef normand, dévaste le LoÜierrègne, II, 17S; son traité avec Karlelc Gros, 476 ; so rejette sur la Noustrie, ibid.; à quelles conditions il so rembarque, 477; revient presque aussitôt, 478; assiège Paris, 480; s'éloigne h prix d'argent, 482; revient, 484; brille l'abbayo de Saint-Médard, 483; son désastre à la journée do la Dyle, 491.
SiciiERiE, fils de Sigliismond, est étranglé par ordre de son père, II, 4 et 5.
SiomsUEn , jeune chef frank, son équipage on entrant à Lyon, I, 406
nnif.
SiGHisjioND, fils de Gondebald, cmbra'=se le catholicisme, I, 433; promulgue un recueil de droit romain, 443. — Régne après son père sur la meilleure part de la Burgondie, ses deux mariages, son crime contre son fils, sa pénitence, II, 4 et 5; sa défaite et sa mort, S et 6.
SicisMOND de Luxembourg, margrave do Brandebourg, devient roi de Hongrie par mariage, V, 400; demande le .secours de la France contre les Turks; 430; perd la bataille de Nicopolis, 431; est élu roi des Romains, 553 nota/ sa conduite envers Jean IIuss, ibid. et -334. — Son voyage en Franco et en Angleterre, VI, 24, 26 ; prend le parti du concile do Bâle contre le pape, 328.
SiGisyoND n'AuTRtcHE engage ses terres de Souabe et d'Alsace à Charles le Téméraire en garantie d'un emprunt, VII, 34; rentre en possession do ses domaines, et fait justice du bailli bourguignon, 88.
SiGisMOîîD-AtGisTE J.VGELLON, roi do Pologne, IX, 290; meurt, 306 note.
SiGisHOND Wasa, roi de Pologne et de Suède, élève des Jésuites, invente une manière nouvelle de se parjurer, et perd le trône de Suède, X, 493, 520 nota. — Soutient contre Gustave-.Vdolphe une guerre acharnée et malheureuse, XI, 315; fait la paix, 316.
SiGOGNET, gouverneur de Dieppe, empêche les catholiques do massacrer les huguenots, IX, 340.
SiGovÈsE. Son émigration ô la tète d’une multitude de Gaéls, il s’établit au sud du Danube, 1, 16.
Sicwix, commandant pour Karle le Chauve à Bordeaux et h Suintes, est vaincu et tué par les Normands, II, 433.
StLANUS, proconsul, est battu par les Kimro-Teutons, I, 117.
SiLAs Deane, agent des Américains à Paris, XVI, 416; les Anglais demandent son extradition, qui est refusée, 421 note; il négocie lo traité de Paris, 42J; est revu par Louis xvi en audience solennelle,
SiuiocETTE M. de), contrôleur-général des finances, XV, 338 à 562.
[SIX] DES MATIERES. :i33
Siuts (Caïus) comprime l'insurrcclion des Séqiianes et des Édues, I, Wô.
Sii.LÉ (le seigneur de). Sa querelle avec la commune du Mans. III, lîD.
Silli-Rochekort (Jacques de), damoiscl de Comracrci, orateur de la noblesse aui Élats-Générau.v d’Orléans, IX, 68.
Silva (Ruy Gomez de), comte do Melito, prince d’Eboli, négociateur pour l’Espagne au Càtcau-Cambrésis, VIII, 470.
Silva (don Felipe de), general os()Ognol , perd Balagiier, XII, î04,
SiLVANF.cTES, peuple gaulois, autonome sous les Romains, I, 199.
Sii.vANis. Pourquoi il usurpe la pourpre, sa mort, I, 303.
SiMÊON, patriarche do Jérusalem; son entrevue avec Pierre l’Ermite, III,' 156.
Simon, do Paris, stucateur, MU, 137 noie.
Simon (Richard), auteur d’importants ouvrages sur les Écritures et l'histoire de l’Église, combattu par Bossuet, condamné par l'archevêque de Paris, finit par brûler lui-même ses papiers et meurt de chagrin, XIV, 293 et suiv.
SiMONSsoN, pasteur gomaristc, préside au massacre des deux frères Jean et Corneille de Witt, XIII, 403.
SiNGLiN, solitaire de Port-Royal, XII, 102; se joint ii Pasial pour détourner M'" Périer de marier sa fille, 1 16.
SiNTZBGiM (bataille de), XIII, 446.
SiNZENnoRK, ambassadeur d’.Vutriche au congrès d'ütreclit, XIV, 570 note.
SioMTA, orientaliste, auteur de la Bible polyglotte, XII, 71.
SiRMOSi) (le Père), savant jésuite, écrit en faveur du cardinal de Richelieu, XI, 352; devient confesseur de Louis xiii, 478 ; le décide à faire arrêter Cinq-Mars, 866. — Son mérite littéraire, XII, 69.
SiROT (le baron de) combat à Rocroi, et plus tard écrit le récit de cette bataille, XII, 163 et suiv.; est cerné et pris dans Tuttlingen par les Impériaux, 174.
SiRUELA, gouverneur du Milanais, blesse les princes de Savoie, perd leur alliance et par suite [«rtie du Piémont et du Milanais, XI, 573, .574. — Reprend Tortone, XII, 173; fait la guerre contre le prince Thomas de Savoie et le comte du Plessis-Praslin, 199.
SiRVEX, protestant, poursuivi par le parlement de Toulouse, recueilli, secouru, défendu par Voltaire, XVI, 141.
Sixte iv, [«pe. Scs négociations avec Louis xi, VI, 81 note et 141; ses
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ilcmêlés avec ce monarque, ibiil.; scs moeurs, 240; scs spéculations,
Sixte-Qcint, pape, IX, 54»; ses dispositions pour la Ligue, X, 5; .scs mesures acerbes contre les protestants, 6, 7; il refuse dos hommes et de l'argent au duc de Guise, 9; ce qu'il dit do la journée des Barricades, 74 note; double jeu qu’il joue après cet événement, 80, 81; il promet de contribuer aux frais do l'expédition de Philippe it contre l'Angleterre, 91; prend parti pour la Ligue, to4, 155: fait solennellement le panégyrique de Jacques Clément, 168 note, sa conduite entre la Ligue et Henri iv, 196. 205, 208, 209; sa mort, 231.
Slaves {Serbes ou Sorabes, Tchekhes ou Wendes, Weletabes, Obotrites, etc.). Leur situation géographique, ils secouent le joug des Huns et battent les Franks, II, 138 à 140; leurs rapports avec les Franks sous Charlemagne, 273, 308, 323, 332, 333, 351, 353, 354.
Smith (Adam), économiste écossais, XVI. 179.
SoANES (Jean), évêque de Senez et janséniste. Persécution qu'il subit, XV, 161,162.
SoDiESKi (Jean), roi de Pologne, relève son pays, force les Turcs à la paix, appuie les Hongrois insurgés contre l’Autriche, XllI, 539. — I.es abandonne, .XIV, 11, 12; sauve Vienne assiégée par les Turcs, 13 et suiv.; fait une canqiagne sans proût en Roumanie, 75; meurt,
Société rovale de Londbes, XIII, 161.
SociN, chef des anlilrinilaires, VIII, 311 note. — Sa doctrine sur la divinité de Jésus-Christ et sur la loi naturelle, XI, 147.
Soetteben (Philippe de), archevêque de Trêves, fondateur de Philipsbourg et d’Ehrenbreitstein, est dépossédé de Spire par le roi de Suède, XI, 370; prendrait Richelieu pour coadjuteur si le pape ne s’y opposait, 424; est surpris dans Trêves par les Espagnols et emmené prisonnier en Belgique, 426. — Rentre dans ses États, XII,
SvKL’Rs DE cuARtTÉ OU soEi'RS GRISES (congrégation des) fondée par M"* Legras, XII, 64.
SoissoNS. Charte communale de cette ville, III, 259, 260, 261. — Siège et prise de Soissoms par les Armagnacs, V, 545. — Congrès do Soissons, présidé par Fleuri, XV, 155.
Soissoxs (le comte de), quatrième fils du prince Louis de Condé, IX, 544 note. — Prend les armes et se joint aux protestants, X, 39 ; combat à Coutras, 41; se rend en Béarn auprès do la princesse Catherine, dont il convoite la main, 43; no l’obtient pas et se fait catholique.
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97; assiste à la séance d’ouverture des Ètals-Généraux de 1j8«, tOO; fait la guerre en Bretagne au duc de Merctrur, qui le bal, 15i; rejoint Henri iv, 186; cabale contre lui, Î45; sa querelle avec Sulli, 46i note, — Ses manœuvres, cabales et déprédations sous la régence de Marie de Mcdicis, XI, 7, 13, îl, 36, 37; sa mort, 39.
Soissoxs (le comte do], d’abord comte d’Engbien, XI, 39; va se réunir à Angers à la reine mère, 139; commande nominalement son armée, 161; est chargé do resserrer La Rochelle du côté de la terre.' 186; conspire contre Riclielicu, Î37; se retire en Piémont, 240; demande grice au roi et vient le trouver devant La Rochelle, 280; a le gouvernement de Champagne, 336; le commandement do Paris et des provinces du nord, 367, 382; forme l’armée qui doit agir en Lorraine, 437; ne peut arrêter l’armée impériale en Picardie, 449; commande l’armée française sans talent, 454; complote l’ass^issinatdu cardinal de Richelieu, 433; s’enfuit à Sedan, 437; traita avec l’Espagne, puis avec le gouvernement français, 438; cabale, 539; intrigue avec Cinq-Mars, 341; prend les armes, 346 et suiv.; meurt, 348.
SotssoNs (la comtesse douairière do) prend part aux intrigues do cour et aux prises d’armes qui troublent la minorité de Louis xui, XI, 98 noie, 106, 159.
Soissoxs (Olimpia Mancini. comtes.se de), XII, 516. — Inspiratrice des contes do La Fontaine, XIII, 203. — .Mère du prince Eugène, ce qui l’oblige à quitter la France, XIV, 67 noie, 108 noie.
SoLANO, amiral espagnol, XVI, 448, 449.
SoLERi (Anna de), maîtresse de Charles viii, VII, 277.
SoLESUEs (les saints de), VII, 382.
SoLiES, un des douze défenseurs de la tour du Petit-Pont, as.saillie par les Normands, II, 481.
Soliman Ibn-el-Arabi, émir commandant è Barcelone et à Gironc, reconnaît la suzeraineté de Peppin le Bref, II, 243; est transféré à Saragosse, d’où il vient à Paderborn reconnaître la suzeraineté de Charlemagne, 269; ne peut lui livrer Saragosse, 271; est massacré,
Soliman ii (/« Magnifique], sultan des Turcs, s’cm[wre do Rhodes, VIII, 31; accueil Iju'il fait <i l’ambassadeur de Franco, 88, 91; ses guerres en Hongrie et contre r.\utrichc, 113, 116, 120, 170, 171, 226; contre la Perse, 244 note; il fait deux traités avec la France, 243; a de nouveaux succès en Hongrie, 248, 276; scs relations avec Henri ii, 404; expédition qu’il fait faire dans les mers de Sicile et d’Afrique, 407.
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Soliman. siilUink la place de son frère Mèlièmcl ia', XIV, 77.
SoLMs (Emilie do), princesse d'Oran^’e, inlrimie avec activité contre la Franco, XU. Î33; dispute k sa bolk'-mcro la tutelle de son fils Guillaume III, de Nassau, prince d'Orango, 533.
SoLTiKopK, général russe, bat Frédéric ii k KunersdorfT, XV,556; rentre on Pologne, 557.
SoMASQiKS. Fondation de cet ordre, VIII, 313.
SoUKBSET (Edmond de Lancastro, comte, puis duc de), gouverneur de la Normandie, essaie de secourir Meaux, VI, 377; assiège et prend Harfleur, 391, 39S ; fait une expédition inutile en Anjou, 401; refuse de rendre Fougères, 43î; est chassé de la Normandie, 435 et suiv., 477; gouverne en Angleterre, 449; sa cliiilc et sa mort, 510.
SoMKiisET (duc de), fils du précédent, VI, 5ii. — Périt k la bataille de Moral, MI, < H .
SoutKSET (lord Seymour, duc de), lord protecteur d'Angleterre, tuteur d'Edouard vi, VIII, 356; propage la reforme religieuse en .Angleterre, 391; bal le régent d'Éco.sse k Piiikencleugli, 392; est renversé du pouvoir, 394; meurt sur l’éclialaud, 430.
SoMMHRivE (le comte de), fils du coude de Tende, so met contre lui k la tète des catholiques, IX, U2; prend Orange et dépeuple cette ville par ses cruautés, 137; prend Sisteron, 138; est battu près do Saint- Gilles, ibid.; est soupçonné de complicité dans l'assassinat de son frère, 233; refuse de faire massacrer les huguenots, 341.
SoHNAMBl'LISSIE ARTIFICIEL, XVI, 528.
Songe (le) de M. de Haurepas, ou les Mannequins du (jouvernemeni, brochure de Monsieur contre Turgot, XVI, 377 note.
SoNiiiiLDB, deuxième femme ou concubine de Karlo Martel, mère do Grippo, II, 216 ; est enfermée au couvent de Chelles par Karloman et Peppin, 217.
Sophie (princesse), petite-fille do Jacques ii, éleclrice douairière do Hanovre, est appelée éventuellement au trône d'Angleterre par un acte du parlement, XIV, 371.
Sorbonne, faculté de théologie de l'Université de Paris. Sa fondation, IV, 266 noie. — Son intervention dans le procès de Jeanne Darc, VI, 281 et suiv. — Elle condamne la proposition do Luther suivant laquelle c'est agir contre la volonté du Saint-Esprit que de brûler les hérétiques, VII, 532. — S'oppose k l'enseignement de la langue grecque, VIII, (44; premières hostilités contre la Béforme et premières persécutions, 148, (49, loi k 154, 160, 161; la Sorbonne con-
damne \e Miroir de Vdme prcheresse, livre de Marguerite de Valois, ISl ; ülilienl la suppression d'une bulle du pape permctlanl do manger des œufs en carême, iüü note. — Délie le peuple français de son serment de fidélité à Henri iii, X, 123; condamne ceux qui pensent qu’on pourrait reconnaître Henri iv s'il abjurait le protestantisme, et que le l>apc n’a pas le droit d’excommunier les rois, <117; autre dérision dans le mémo sens, 210 ; décision contre les Poiiliquee, 297 ; la Sorbonne accusée de onze héixsies par les écrivains royalistes, 33.3 ; elle se .soumet à Henri tv, prend le parti des jésuites contre le recteur de ri'niversité, 3G9 ; déclare la personne du roi inviolable, 372, — Et XI, <^ censure Y Histoire de ta papauté de Du Plessis-.Mornai, 31^ condamne trois sermons prononcés par des jésuites, ibid.; censure VAdmonitio ad Ludoricum xiil, livre ultramontain, 22fi note ; déclare les religieuses de Loudun réellement pn.ssi'déos, 606. — Censure Baius, XII, 72 ; accepte la bulle qui condamne Jansénius, <02 ; condamne .Antoine ■ Arnaud avec des circonstances suspectes, <03; censure Y. Apologie des casuistes, livre jésuitique, <06. — S'oppose h la formation d’une section do théologie à l’Académie des sciences, XIII, <71; condamne les doctrines ultramontaines sur l’autorité et l'infaillibilité du pope, 290, 617. — Lance un décret contre la philosophie cartésienne, XIV, 266; condamne deux jé.suites qui ont avancé que la Chine a, ]>endant 2000 ans, adoré le vrai Dieu, 297 ; accepte la bulle Unigenitus par contrainte, 606. — Adresse au tzar Pierre lü: un mémoire sur la réunion des Églises grecque et latine, XV, ^ revient sur son acceptation de la bulle Unigenitus, <08; adhère à l’appel au futur concile iijterjeté par quatre évêques, ibid.; est contrainte par lettres do cachet d’accepter do nouveau la bulle, <63. — Censure le livre De l'Esprit, d'Helvétius, XVI, 13; le 4* volume de Y Histoire naturelle de Buiïon, 3i note; et l'abbé do Prades, condamne l’Émile, de J. -J. Rous.seau,
SoBBiN DE Saixte-Fuix (.Armand), prédicateur do Charles ix, attaque ce prince du haut de la chaire, IX, 288 ; provoque le massacre des calvinistes à Orléans, 338.
Soudes, peuple gaulois, lissent assujettis par les Romains. L, < 13.
SoRE (Jean), marin de La Rochelle, fait jeter des jésuites h la mer, I.K, 242 note; lente de secourir sa patrie assiégée,' 3ül et suiv.
SoREL (.Agnès), maîtresse do Charles vu, son heureuse influence, VI, 3il et suiv., 388; elle reçoit du roi le château de Beauté, 428; st>s démêlés avec le dauphin, ibid.: sa mort, 412.
Suret (Odet), laboureur du pays de Caux, député aux Étals-Généraux
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lit' 1593. autour d'une relation do ce qui s'y est pa.ssc, X, 301 noie,
SosTiiKNES organise la résistance des Grecs contre les Gaulois, I, îi.
SoTicTts, peuple d'Aquitaine. Ils sont défaits fiar Crassus, I, 153.
Sou\BK (ligue de), VII, 49i.
SoiBisE signe l'acte d'association protestante d'Orléans, IX, lil; part pour Lyon, 131; y commande, loi; repousse le duç de Nemours qui a tenté de le surprendre, 156.
Soi'nisE (le duc de) prend les armes contre Louis xiil, XI, 96; conseille en vain la modération à l'assemblée de La llochelle, 171; est nommé par elle chef du V cercle, 17Î; défend Saint-Jean'-d'Angéli, puis capitule, 173; son désastre à l'ile de Ué, 185, 186; il passe en Angleterre, et n'y obtient rien du roi Jacques i", 189; surprend Blavet et prendsix vaisseaux du roi, 213; bat la flotte royale, 220; est battu à son tour et se retire sur la cote d'Angleterre, itid.,- s'cITorce d'amener la guerre entre l'Angleterre et la France, 260 ; vient îi lai Rocbelle pendant l'attaque de l'ile de Ré par Buckingham, 264; est sur la flotte anglaise qui tente do débloquer La Rochelle, 281; calxileavec Marie de Médicis, 539.
EoiBisK (prince, puis mait*chal de), ami de M"" de Pumpadour. Campagne qu'il fait en Allemagne, défaites de Gotha et de Ro.sbach, XV, 517, 518, 021; autre campagne dans la Hesse et le Hanovre, 529, 030; il est désigné pour commander une expMition en Angleterre, 544; retourne en Allemagne, 582; laisse battre le maréchal de Broglie, 083; partage le commandement avec le maréchal d'Estrées; perd une bataille dans la lle.sse et laisse prendre Cassel, 588.
SoioiiKs (comte de), aventurier français devenu général de l'armée impériale, fait sa jonction avec le prince d'Orango, XIII, 441 ; est battu à Senef, ibUI.; assiège sans succès Oudenardo, 444; prend Hui et t)inant, 443.
SoerKLOT, architecte, XVI, L59.
SociLLAc (de), gouverneur de l'Ile-de-France, XVI. 476.
Sun.AS (Jean), maire de Meaux, ouvre cette ville aux Jaeques, V, 197; est pendu, 198.
Soi l•lllS lie ta t'rance esclave qui aspire après sa liberlé, série de pamphlets calvinistes attribués à Levassor, et publiés |»ar Juriou, XIV, 169.
S01BDÉ.VC-R1F.CX (le si'igneur de) défend Brest contre les ligueurs, X, 257 noie; résiste aux tentatives do séduction do la reine d'.Vngloterre, 360 note.
SoiBuis 'Henri de), évéquo de Maillezais, ami du Cardinal de Richelieu, aniie les côtes de l'Ouest et préjaire des secours pour l'ile de Re, XI,
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Sfifi; prend part au siège de La Rochelle, i7:i; archevècpie de. Bordeaux, 286; sert la messe à Richelieu, dans la principale église de La Rochelle, après la prise do celte ville, ibui.; protège Urbain Grandier, 605; commande en second la flotte du Ponant, et fait une ex|M>dilion sur les côtes de Provence, 446, 447; son ardeur guerrière, 467 ; il est rap[>elo dans l’Océan , 48ï ; détruit la flotte espagnole il Guetaria, 487; expédition qu’il fait sur les cotes d’Espagne, 4a3; lutte qu’il soutient contre la marine espagnole, et dont le résultat amène sa disgrâce, 536 et suiv.
SoiRDis (le cardinal de), archevêque de Bordeaux, force en personne la prison de la ville et fait évader un condamné à mort, XI, 95 noie; négocie avec le roi et le duc de Luines dans Tintérèt de la reine mère, 162; prend, contre Richelieu, le parti du pape, 224.
SotvBÉ (le sieur de), grand maître de la garde-robe sous Henri iii, sauve la vie aux maréchaux do Montmorenci et do Cossé, L\, 419. — Gouverneur de Louis xiii, XI, 112.
Spamieim, numismate, XIII, 178.
Spencer (Hugues), favori d'Edouard ii, IV, 560; sa chute et son supplice, 561.
Spicilegii'u, collection de documents originaux sur l’hisloire du moyen âge, XII, 69 note.
Spipame, trésorier des guerres, VIII, 225 noie.
Spifame (Jacques), évêque de Nevers, se retire â Genève, VIH, 500. — Lettre à lui attribuée , è l’occasion du meurtre du duc Eranvoi.s do Guise, IX, 162; sa mort, 163 noir.
Spifame (Raoul), son livre singulier, IX, 8 noie.
Spinola (Tomasina) meurt do douleur en apprenant la maladie do Louis XII, VH, 352.
Spinola (.Ambrosio), général génois aü service do l’Espagne, assiège Ostende. X, 513; la prend, 536. — Envahit le Palatinat, XI, 167; prend Juliers, 183; échoue devant Berg-op-Zoom, 189; prend Breda, 210; vient au camp devant La Rochelle en qualité d’ambassadeur extraordinaire, 275; est gouverneur du Milanais, 322; envahit le Montferrat, ibid.; assiège Casai, 329; conclut une trêve avec Toiras, 332; meurt, 341.
Spinoza (Baruch), philosophe, XII, 8. — Exposition de sa doctrine philosophique, XIV, 272 à 277; de sa doctrine politique, 284 et suiv.
PIRE. Incendie de celte ville en 1689, XIV, 105; bataille de Spire, gagnée par le maréchal de Marsin, 414.
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SiMBiTiELs. Irii’ps de cette secte, et |>eîseeutions dirigées contre elle, IV, .’iU.
SpiTAFiEi-ns, faubourg de Londres, se peuple des ouvriers en soierie que la révocation de Tédit de Nantes chasse de France, XIV, 03.
SeR.VGGE, vice-amiral anglais, |>érit en combattant les Hollandais, XIII, 4S0.
Sqcii.EVCE, Italien, ministre en Espagne, renversé par une émeute pour avoir prohibé les grands chapeaux et les grands manteaux, XVI, 417,
Sr.\AL-I)ELAlNAi {.M“* dü), fcnime de chambre do la duchesse du .Maine,
XV, 95 note.
Staefarde (bataille de), XIV, 133, 13i,
Stafford (le comte do), connétable do France pour Henri vi, VI, 4SI noie, 4‘JO note.
Stafford (le comte de), ambassadeur d'Angleterre en France, X, 79 note.
Stafford (lord), jair catholique, condamné à mort et exécuté par suite des dénonciations de Titus Oates, .\HI, 573,
Staiil, chimiste allemand, auteur d’un système renversé par Lavoisier,
SrAiiREUBERG, général autrichien, commande l’armée impériale en Italie, en l’absence du prince Eugène, XIV, .115; pénètre en Piémont .nalgré le duc de Vendôme, 416; bat le duc de La Feuillade à Asti, 4'»9; bat les Castillans à Saragosse et ramène le prétendant à Madrid, 534; évacue la Castille, 533; est battu h Villa-Viciosa et se relire en Catalogne, 534 ; évacue cette province, 584.
STAiiREMBeRG, ambassadeur d’ .Autriche, négocie l’alliance de cette puissance avec la France contre la Prusse, XV, 490 et suiv.
Stairs (comte de), ambassadeur d’.Angleterre en France, réclame contre l’ouverture du canal de Mardyck, et blesse Louis xiv par son langage arrogant, XIV, 591 , 594. — Offre au duc d’Orléans les secours du roi d'Angleterre contre le duc du Maine, XV, 4; attaque Lavv avec une violence que le ministère anglais désavoue, 55.
Standonc (Jean), principal du collège de Monlaigu, parle, dans des leçons publiques, contre le divorce do Louis xii, VII, 304; contre ses ordonnances, 310; est banni, ibid.
Stanhope, général anglais, a des pouriarlers secrets avec le duc d’Orléans, XIV, 517; campagne qu'il fait en Es|>agne contre le duc do Vendôme, 534, 533.
Staxhope (lord), premier ministre en Angleterre, XV, 68; conclut un traité d’alliance avec ta Franco, 81 ; vient k Paris pour enlrainer le ré-
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gent à une ligue avec l'Angleterre et l'Autriche contre l'Espagne, 'JO; se rend à Madrid, où il a moins do succès, 93 ; décide la nomination de Dubois au ministère dos alTaires étrangères, 94.
Stanuupe, commissaire anglais attaché à l’état-major de l'armée française, en dirige les mouvements et lui fait détruire la marine espagnole, XV, 98.
Stai'pitz, vicaire-général des Augustins on Allemagne, soutient Luther, Vil, 514; s'oppose au trafic des indulgences, 317.
Steenkerke (bataille de], XIV, 165, 166.
Stella, peintre lyonnais, XII, 149.
Ste.non, savant danois, publie à Paris le Discours sur l'analomie du cerveau, XIII, 1GÎ.
Stioand, archetèquo de Canterbury, sacre Harold roi d'Angleterre. III, 110; le pape lui refuse le pallium, 1IJ; il se soumet à Guillaume le Conquérant, 122; refuse de le sacrer, ibid.; est déposé, 126.
Stilicon imprime la terreur aux barbares, I, 330 ; repousse Alarilr, 334; ses mesures lors do la grande irruption des barbares, 335; il extermine les hordes de Radaghis, 336; |>érit victime d’IIonorius,
Stoenes, tribu ligurienne. Leur désastre. 1, 113 note.
Straffobd (comte de), ambassadeur d’Angleterre au congrès d’ütrecht, XIV, 548; va notifier aux coalisés la trêve conclue entre la ^nco et l’Angleterre, 562.
Strasbourg. Munici|ialité do cette ville, III, 2.37. — Elle livre son pont aux impériaux et leur ouvre ses portes, XIII, 449; demande et obtient le renouvellement de sa neutralité, 453; la viole elle-rqème à plusieurs reprises, 481,496, 510,511; refuse le passage aux Français, 637 ; prête à Louis xiv, pour deux domaines, le serment d’allégeance, 578, 580; est réunie à la France, 680 et suiv.; est fortifiée par Vauban, 533.
Straw (Jacli) s’associe à Wat Tyler et John Bail, V, 332 ; est décapité,
Stremomus, apôtre de l’Arvernie, I, 258.
Strozzi, Florentin réfugié on France, y devient maréchal, VIII, 126; bat une escadre anglaise devant Guernesey, 393 ; commande une escadre dans le golfe de Gènes, 404.
Strozzi (Pietro), ingénieur florentin, travaille aux fortifications de Metz, VIII, 422 ; est maréchal, commando l’armée franco-siennoise, 438 ; défend la Campagne de Rome contre le duc d’Albe, 448; est tué au siège de Thionville, 468.
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Sthozzi (le cardinal), éviVque d'AIbi, auleur d'une p^cmi^^c lentalivo d'union contre les protestants, IX, 160.
Strozzi (l’hilippo), parent de Catherine de Médicis, IX. S86 ; ras-soinblo une flotte qui doit agir contre l'Espagne, 295; commence le siège de La Rochelle, 35i; y est blessé, 358; combat les reltres amenés en France par Thoré, 420; vend sa charge de colonel-général de l'infanterie, 506; conduit une eipédition navale aux Açores, où il est battu et tué, 51 2.
Striensée, médecin du roi de Danetnark, devient premier ministre et meurt sur l'échafaud, XVI, 305 note.
Stuart de Darsleï, capitaine écossais au service de Charles vu, marche sur Crevant, VI, 95 ; est fait prisonnier, 96 ; délivré et comblé d'honneurs, 98; concourt à la défense d'Orléans, 127; est tué, 128.
Stuart (William), frère du précédent, VI, 126 et suiv.
Stuart de üabxley (Henri), second mari de Mario Stuart, IX, 214 note.
Stuart (Robert), Écossais protestant, lutte corps à corps avec le connétable Anne de Monlmorenci, IX, 222; e.-,t assassiné à Jamac, 246 note,
Stuart d’Aubigné, affidé des Guises, capte l’alTection de Jacques vi, et fait périr l'ei-régenl Morton, IX, 527; est écrasé par le parti protestant, ibid.
Stuart, général anglais, lutte qu’il soutient dans l'Indc contre Bussi- Castelnau, XVI, 480 et suiv.
Stïrum, général de l'armée des Cercles, campagne malheureuse qu'il fait dansjc Ilaut-I’alatinat, XIV, 408. 4M.
Suarez de Figueroa, gouverneur du .Milanais, VIII, 438.
Suarez, jésuite, auteur d'un livre que le parlement do Paris fait brûler, comme poussant au régicide , XI , 33 noté. — Est malmené par Biaise Pascal, XII, 105.
SuBLET de Notées, secrétaire d’État de la guerre sous Richelieu, XI, 492; amène la disgrâce de l'arcbevéque do Bordeaux, 538; appuie Richelieu auprès du roi, 564; est renvoyé, 583.
SuEssoMS, peuple belge, I, 147; ils fournissent cinquante mille hommes dans la première ligue contre César, ibid.; capitulent, 149; peuple autonome sous les Romains, 199.
SukvBS, peuple germain. Ils pénètrent dans la Gaule sous Âriowist, I, 131 ; sont taillés en pièces par César, 145, 146; s'appellent aussi Hcrminungs, 213; leur territoire, ibid., 214; leurs démélés avec les Romains commandés par Tibère, 218; ce nom est donné par les hisU>-
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ripns aux Markomans et aux Kwnds ou Quades qui envahissent la Gaule à la suite des Alains et des Wandales, 335; leurs ravages dans la Gaule, 336; ils pénètrent en Espagne, 3it ; s’y étendent, 380; sont refoulés par les Goths, 391 ; leur religion , 403 ; quelques-uns, restés en Germanie, donnent leur nom à la Souabe, 420.
Si'FFoLE (comte, puis duc de) va au secours de Crevant, V’I, 96; conduit le siège d'Orléans, et suiv.; le lève, 171 ; défend Jargeau contre Jeanne Darc, et y est fait prisonnier, 174; est ambassadeur d’Angleterre à Arras, 333; k Tours, 407; sa puissance, 445 ; sa chute, ib’d.; sa mort, 449.
* SuFFOLK (Charles Brandon, duc de) combat la flotte française, VU, 4Î0. — Envahit la Picardie, VIII, 47; épouse Marie d’Angleterre, veuve de Louis xii, 431 note.
Si'FFOLK (1e duc de), dit Base blanche, périt à la bataille de Pavie, VIII, 64.
SuFFaEN (le père), jésuite, confesseur de Marie de Médicis, l'autorise à prêter un faux serment, XI, 139; est confesseur do Louis xiii, Î90; qui l'emploie comme négociateur auprès de sa mère, 345.
SiFFBEN (bailli de), oflicicr de marine, XVI, 434; de l’ordre de Malle, 476 note; scs exploits Sur mer et sur les côtes de l’Inde, 476 à 48ï; sa mort, 482 note.
SiT.ER, abbé de Saint-Denis, accompagne Louis le Jeune on Aquitaine, III, 300; fonde les Chroniques de Saint-Denis , 349; écrit l’histoire do Louis le Gros, ibid.; détourne en vain Louis vu de la croisade, 428; est désigné par les grands et les prélats pour gouverner l’État pendant la troisième croisade, 433; sa bonne administration, 447 et suiv.; ses derniers projets et sa mort, 450, 451 ; courte biographie de ce ministre, 452.
Suisses. Ils secouent le joug autrichien, IV, 453. — Lutta qu’ils soutiennent contre le dauphin Louis de France, et traité qui la termine, VI, 412 à 416. — Lutte contre Charles le Téméraire, batailles d’Héricourt, VII, 90; de Granson, 102 à 106; de Morat, 108 à 112; leur alliance avec la France n'est pas renouvelée, 388; ils s’allient au pa|io contre la France, 389; envahissent sans succès le Milanais, 390, 398; font avec l’empereur Maximilien une ligue perpétuelle, 399; redescendent dans la Lombardie, et en chassent les Français, 409, 410; les en chassent de nouveau par la bataille de Novare, 417, 418; assiègent Dijon, puis vendent leur retraite, 424, 425; négociations sans résultat avec François i*', 441 ; campagnes en Piémont et Lombardie, bataille de Marignan, traité avec François i”, 413 è 452. — Alliante générale
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Pt perpéliipllo avec la France, VIII, 30, 35. — Traité avec Henri iv,
X, bîî. — Avec Louis xiv, XIII, i8î.
Sujets provinciaux sous les Romains, I, 199.
SuLLi (Maurice (le), évtVjuc de l’aris, reconstruit Notre-Dame, III, 114.
SuLLi (Maximilien de Béthune, baron do Rosni, plus tard duc de) reçoit du roi de Navarre diverses missions auprès d'Henri lit, IX, SîO. — X, ît, 144; bal un parti de ligueurs àChâteaudun, 151; combat ii Ivri, iOO; cousoillo à Henri iv d’abjurer le calvinisme, 290; négocie le retour do la Normandie sous l'autorité royale, 345, 356; le traité avec le duc de Guise, 364; détourne Henri iv de déclarer la guerre à l’Espagne, 37.3; son caractère, sa fortune, son administration, 399 et suiv.; expédients auxquels le contraint la nécessité de reprendre Amiens, 412; honneurs, litres, dignités et charges accumulés sur sa tète, 436; ensemble et détails de son administration, ibid. et suiv.; il combat les prétentions do Gabrielle d'Eslrées, 501; déchire la promesse souscrite par Henri iv au profit d’Henriette d’Enlragues, 503; négocie avec la reine Élisabeth, 313; avec Jacques i", 526 et suiv.; s'oppose tant qu’il peut au rappel des jésuites, 332; rassure les huguenots sur les intentions du roi, 541. — Scs mesures et ses premières démarches après la mort de ce prince, XI, 2, 5, 6; se retire du ministère, 16, 21 et suiv.; lutte contre le duc de Bouillon à rassembU'-e protestante do Saumur, 27; assiste aux Élats-Gcnéraux do 1614, 53; appuie l’insurrection du prince do Condé, 96 ; apaise les passions de ses coreligionnaires, 98; alarme la reine mère sur les desseins du prince de Ckindé, 103; adre.sse au roi une lettre anonyme contre Concini, 114; s'elforce en vain de dis|K>scr les Montalbanais h la soumission, 177; échange la grande maîtrise do l’artillerie contre un bâton do maréchal, 447 noie. — Meurt, XII, 23 noie.
SuLLi (le duc de], d’abord baron de Rosni, fils du précédent, X, 565. —
XI, 117. — Livre le pont de Mantes au duc de Nemours, XII, 395.
SuLPicE (séminaire de Saint-), fondé par Olior, XII, 68 noie.
SuLTZBAcii (prince do), héritier présomptif du l’alatinal, prétendant aux
duchés do Berg et do Juliers, XV, 234.
SuNDERLANO (lord), principal conseiller do Jacques ii, le trahit et trompe l’ambassadeur de France, XIV, 87.
ScNUERLANn (lord), fils du précédent, gendre du duc de Marlburough et secrétaire d’État, perd sa place, XIV, 536.
SoxN, Frank, massacré par les Franks, I, 330.
Sunna, dé<*se du soleil chez les Germains, I, 212.
Sureau des Rosiers , ministre calviniste , publie un livre antimonar-
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cliique, IX, îlî; abjure et décide le prince de Eondé à l’abjuration, 3i7.
Si RRET (le comte de), amiral anglais, ravage les eûtes de Bretagne et do Normandie, VIII, Î9; fait une mauvaise campagne en Picardie, ifcid.
SewAROw, général russe, XVI, Î68.
StzE {le comte de), chef catholique, est battu deux fois par les protestants, IX, 137, 138. — Est surpris et tué à .Monlelimart, X, 44 noie.
SizE (M”' de La), poète, XIII, îlO.
SwEDENBORO, mystique suédois, XVI, 530 noie.
SwEN, roi des Danois, soumet l'Angleterre, III, 70.
SïAGBiis, fils d’.Egidius, se fixe dans Soissons; son autorité, son influence, I, 388; il est attaqué par Chlodowig, sa défaite, sa fuite, sa mort, 410, 4M.
SroROE, chef normand, vend ses services h Ilérispoé contre d’autres Normands et à ceux-ci sa retraite, II. 443; est battu par Kurlo le Chauve, ibid.
SïLLA, l’adversaire de Marius, I, I i6.
SïLVESTHB II, pape. l’oi/. Gerdert.
Sylvestre (Israël), graveur, XII, 154 note.
SmpHoRiAM's (saint Symphorien). Pourquoi il est condamné à mort; héroïsme de sa mère, I, 233.
SVNDIC.S, magistrats municipaux, III, 234 noie.
Synode protesta.nt de 1539, VUI, 497, 503.
Syphilis. Invasion de cette maladie, VII, 282 noie.
Système de la Nature. Effet que ce livre produit, XVI, 143, 140.
Tadago (combat naval de), XIII, 314, 513; second combat, où l'amiral hollandais est tué et le fort pris, 516.
Table ronde. Sens de ce symbole, I, 43. — III, 360 ; romans de la Table Ronde, 369 et suiv.
Taboureau des Réaux, contrôleur-général des finances, titulaire, XVI, 386 ; s’oppose à toutes les innovations que Necker propose, et donne enfin .sa démission, 389.
Taille (Jean de La) importe d’Italie en France la comédie en prose, XII, 128.
Taillefer , jongleur et chevalier normand. .Son rôle à la bataille do Ilastings, III, 119, 343.
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Talbot, comlc dp Shrcwsbury, ami'ne dos renforts aux Anglais devant Orléans. VI, IÏ5; lève le siège de cette ville, 171 ; est battu et pris à l’atai, 177; bat Sainlrailles et Boussac, 307; prend Louviors, iOid.; llarfleur, 391; défend Pontoise, 400; prend Conchcs, investit Dieppe, 404; ne peut sauver Verneuil, 435; défend Rouen sans succès, 438 et suiv.; sa dernière campagne et sa mort, 480 et suiv.
Talbot de Tïbconnel, gouverneur de l’Irlande, y organise le parti catliolique, XIV, 84; la soulève en faveur de Jacques ii, 111.
Taliésin. Personnification du druidisme, 1, 55. — Transformation de ce type par le néo-druidisme, III, 358, 359.
Tallvbd, ambassadeur à Londres, XIV, 368 noU; lieutenant-général, occupe Trêves et d'autres places, 395; commande l'armée du Rliin, 408; prend Landau, gagne la bataille do Spire, 413, 414; campagne sur le Haut-Danube, bataille de Uochstedt, où il est battu et pris, 425 et suiv.; il estappelé au conseil de régence par le testament do Louis xiv,
Tallchant des Réaux, chroniqueur du xvii* siècle, XII, 144.
Tallëtband de Péricobd, cardinal-légat, tente do prévenir la bataille de Poitiers, V, 150.
TALLEVRAND-PéniGORD (abbé do), présente au roi les doléances de l'assemblée du clergé do 1775, XVI, 354; concourt aux préparatifs de résistance du parlement contre les projets du ministère, 599.
Talon (Orner), avocat-général, XII, 203; requiert l'enregistrement d édits bursaux apportés au parlement par le roi en personne, et profite de l'occasion pour blùmer vertement les abus de pouvoir du ministère, 278 ; soutient que l'enregistrement est nécessaire pour que 1rs ordonnances royales soient exécutoires, 292, 293 ; conclut à ce que le parlement renvoie l'agent de l'Espagne à la reine, en l’accom|>agnant d'une députation, 32 ); requiert contre le coadjuteur, le duc de Beaufort et Broussel, 346 ; demande que la missive du parlement de Bordeaux soit envoyée au roi et à la régente, 356 ; demande que le parlement envoie au roi une députation pour le prier de maintenir le bannissement do Mazarin, 389. — Travaille à iCMonnancf civile, ou Code de procédure, XIII, 77.
Talo.n, intendant du Canada, XIII, 123.
Talon, avocat-général, prend des conclusions tendant à la séparation de l'Église gallicane et de l’Église romaine, XIV, 79; est excommunié, 82.
Talvas (Guillaume), comte de Ponlliieu et d’Alençon, accorde une charte communale à Abbeville, III, 260; assiste Louis le Gros contre
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le roi d'Angleterre, Î7'5; pusse d'un parti à l'autre, Î77; attaque la Normandie, Ï98.
Tameblan (Timour-Leng), pénètre en Russie et en Pologne, V, IÔ8; défait les Turks i Ancyro, 503.
Tancabville (comte de], V, 82, 83, 1.53, 220.
Tanciiou, prévôt des maréchaux. .Affreux service qu'il rend au comte do Retï, IX, 326.
Tancbède de Hauteville, baron normand, III. 86.
TA^cBKUE, neveu do Doémond, prend la croix avec son oncle, III, I7i; refuse do rendre hommage ù Toinpereur Alexis, 179 ; danger qu’il court d.ms la journée do Gorgoni, 183; sa querelle avec Raudouin, scs exploits en Cilicie, 181, 183; il combat à .Walon, 191; demeure h Jérusalem avec Godefroi, 192.
Tancbëue, roi do Houille et de Sicile. Scsquerclles avec Richard Cœurde-Lion, III, 539.
Taxfana, déesse des forêts chez les Germains. Son sanctuaire est profané par Germanicus, I, 222.
TAXKnELji, hérésiarque, III, 435.
Tanqcebel (Jean), bachelier du collège d’Harcourt, soutient, dans une thèse publique, que le pape peut déposer les rois qui favorisent l'hérésie, IX, 107.
Taxi'cci (Bornardo), ministre de Naples, XV, 191. — Y fonde une chaire d'économie politique, XVI, 294 nolt.
Tabaxx, dieu du tonnerre. L’esprit qui règne dans les airs, I, 53.
TABniE, conseiller au Châtelet, victime des Seiie, cl du comité des dix, X, 266.
Tabif, impôt sur les marchandises, précédemment établi et retiré deux fois sous le nom do Pancarte, et remis en vigueur par le surintendant d’Èmeri, XI, 273, 274.
Tamisâtes, peuple d’.Aquitaino, I, 155.
Tascet ou Tascit, est mis à mort par lesCarnulc.s, auxquels César l’a donné pour roi, 1, 160 note.
Tassile, duc des Bavarois après Odile, son père, est dépossédé par Grippo, et réintégré par Peppin, son oncle, II, 226, 227; il entre en Lombardie, 238; son manque do foi envers Peppin, 246; il se soumet â lui, 247; ses intrigues sous Charlemagne, 303; qui le réduit â merci, 304; nouvelles menées, il est dénoncé par les Bavarois, déposé, relégué au monastère do Jumiéges, 305; renonciation exigée do lui, 322.
Tassis représente Philippe it au pac'.e de Joinville, I.X, 539.— Tiansiiiel
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à la Liyuo les offres de son matlre, X, I9S; nésocio avec les princes lorrains, 273; aide, supplée l'ambassadeur extraordinaire d'Espagne auprès dos États-Généraux do la Ligue, et répare ses maladresses, 306, 307, 317 et suiv.; leurre le duc de Mayenne d'un mariage royal, 330; sort do Paris lorsqu'Uenri iv y entre, 361; empêche l'archiduc Ernest do faire arrêter le duc do Mayenne, 361 ; négocie le traité do Vervins, 426.
Tasso (Torquato), VII, 383 noie. — Son voyage en Franco, IX, 289 no/e. — Son œuvre poétique, ses opinions religieuses, X, 472 ; sa pastorale, 480.
Taclés, agent français auprès des confédérés de Bar, XVI, 266.
Taupin, ingénieur français, dirige la défense do Maestrirht contre les Espagnols, IX, 500.
Tauhiskes, Gaëls de l'Illyrie, ennemis des Romains. Leur pays est ravagé par les Teutons et les Kiinris, I, 116.
Tai'x (Guillaume de), doyen do l'église do Troies, député aux États- Généraux de 1576, IX, 446 note.
Tavannes (Gaspard, seigneur de), veut couper lo nez à Diane de Poitiers, VIII, 414; se signale au siège do Rcnti, 437. — Résiste à l'édit de tolérance, IX, 110; chasse les protestants de la Bourgogne, 123, 138; organise contre eux une société secréte, 161; sa harangue à Charles ix devant la porte de Dijon, 18 4 ; il dénonce à la cour les mouvements des huguenots, 215; révèle au prince do Condé la perfidie de la reine mère, 233; dirige, sous le duc d'Anjou, les opérations de l'armée du Poitou, 241 et suiv., 249, 254, 2.36, 238; se retire en Bourgogne, 260; ses plans contre les huguenots, 272; il détourne le duc d' .Anjou d'épouser la reine d’.Angleterre, 278; s'oppose à la guerre contre l'Espagne, 300; est un des auteurs de la Saint-Barthélemi, 313, 319, 323; termi.ne sa carrière en Bretagne, 38.3.
Tavannes (Guillaume de), fils du maréchal, IX, 372; relient une partie do la Bourgogne dans le parti royal, 348; excite Henri iii contre la Ligue, 532. — Lutte contre lo duc de Mayenne, X, 130.
Tavannes (Jean de), fils du maréchal, donne Auxonno h la Ligue, IX, 548. — Est fait prisonnier par les Auxonnois insurgés, X, 23; combat à Ivri, 202 note.
Tavannes, lieutenant du prince de Condé, défend Étampes contre lo . maréchal de Turenne, Xll, 406.
Tavekni, lieutenant de la maréchaussée, victime de la Saint-Barthélemi, IX, 327.
Tavehnieb, voyageur célèbre, JillI, 179.
ITF.i; DES MATIÈRES. 555
Tavora (les), grande famille portugaise, dcslionoriio par le libertinage du roi don Joseph i", et exterminée pour en avoir voulu tirer vengeance, XVI, Î04.
Tavora (la marquise de), maitresse do don Joseph i", roi de Portugal, XVI. lOi.
TcniNDA Saeb, concurrent suscité par Dupli-ix à Anaverdi-Khan, bat son rival, et devient nabab du Carnatic, XV, 453; donne h Dupleix la ville de Vilnour, 45» ; se retire h Pondichéri devant l’armée de Nazir Jung, 454, 455; assiège Tritchenapali, 459; bat les Anglais, ibid.; lève le siège, ibid.; sa mort, 4C0.
Tectosages, tribu belge. Ils envahissent la Gaule méridionale, et se fixent autour de Toulouse, I, ï3; une partie se transporte vers l’Épiro et la Macédoine, ibid.; leurs guerres contre la Macédoine, S4; ceux de la Gaule font alliance avec les Romains, M3; s'insurgent, leur désastre, prise de Toulou.se, 118, 119; leur territoire est réuni à la Prorinct, 126; ils so soulèvent, et sont vaincus par Pompée, 127,
Tectosages de la forêt Ilercynie. I, 1 15.
Teïa, roi des Ostrogoths, défait par Narsès, II, 55.
Tékéli (comte Émeric), chef de l’insurrection hongroise, bat les .Vutrichiens, XIII. 539, 590; est proclamé prince do Hongrie sous la suzeraineté du sultan, 590. — Précipite les Tures sur l'Autriche, XIV, 11, 12; est arrêté par les Turcs, puis élargi, 67; est nommé par le sultan prince do Tninsylvanie, cl envahit cette province, 127; so relire en Turquie, 350.
Telauone ( bataille de) entre les Gaulois et les Romains. I, 95.
Téligni, gendre de l'amiral Coligni, IX, 282; est comblé des grâces du roi, 284 ; et massacré, 324.
Telliëh (Michel le), intendant de l’armw d'Italie, puis secrétaire d'État de la guerre, XI, 584. — Fait arrêter et met en jugement, injustement, le maréchal de la Mollo-IIoudancourt, XII, 200; est délégué de la reine mère aux conférences de Ruel, 326; est donné pour conseil au duc d’Orléans, et pour surveillant à Chàlcauneuf, 355; exilé, 378; appelé au conseil, 390; dirige avec talent l’administration de la guerre, 454; se rend h Péronno pour le siège d’.Arras, 461 ; trom(>e par une indigne manoeuvre les Étals de Bourgogne, 51 3. — Est membre du conseil secret, XIII, 5; pousse à la ruine de Fouquet, 27; réorganise ramiée. 276 et suiv.; |K)usse à la guerre contre la Hollande, 345; est chancelier, 546 noie; veut que l’on ménage la cour romaine, C2I ; obtient la dissolution de l'assemblée du clergé de 1682, 624; excito
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Ir roi contre les protestants, 6î7 ; poursuit Colbert de dénonciations et de calomnies, 633. — Fait donner les finances à Le Pelletier, XIV,
3; rédige la déclaration révoquant l’édit de Nantes, 47 ; meurt, 54.
Tkluer (Le), fils du chancelier, archevêque de Reims, XIII, CSI . — Son mot sur Jacques li, XIV, 98 no/r.
Tellieb (Le), jésuite, confesseur de Louis xiv, lui présente une consultation de la Sorbonne déridant que tous les biens do scs sujets lui appartiennent, XIV, 536 note: ses antécédents, son caractère, son dévouement au;c intérêts do sa compagnie, 598, 599; il ranime et redouble la persécution contre les réformés et les jansénistes, 598 et suiv.; est nommé, par un rodicile du testament de Louis xiv, confesseur do Louis XV, 612; abandonne le roi mourant, 614. — Est relégué en province, XV, 1 0.
Teupier (Étienne), évêque de Paris, condamne la doctrine de certains franciscains, IV, 281.
Temple (ordre du), sa formation, III, 204; construction du Temple à Paris, 523. — Richesses de cet ordre et sa décadence morale, IV, 467 et suiv.; arrestation des templiers, leur procès, leur exécution, suppression de l’ordre, 472 à 482, 486 à 498.
Temple (société du), sa composition, scs idées, ses tendances, XiV, 251 et suiv.
Temple (sir William) , ambassadeur d'Angleterre en Hollande, XIII, 331, 348; est rapjielé, 362; retourne à La Haie pour entraver le traité de Nimègue, 529, 530; qu’il refust» do signer, 532.
Texcis (Guérin de), archevêque d’Embrun, réunit un concile provincial et fait condamner l’évèquo do Senez, XV, <61; publie un mandement que le [varloment do Paris supprime, 164; cardinal, archevêque de Lyon, ministre d'État, aspire à la direction suprême des affaires, 237; fait résoudre une expédition en Angleterre pour restaurer les Stuarts, 266.
Tenun (Alexandrine de), sœur du précédent, chanoinesse, maîtresse du duc d’Orléans, de Dubois, etc., mère de U'Alembert, XV, 161; réunit dans son salon les beaux esprits contemporains, 330; auteur présumée du Comte de Comminges, 334.
Tenue (le comte de), gouverneur do Provence, force le parlement d’Aix à enregistrer l’édit de tolérance, IX, 109; soutient les protestants, 122.
Tenetébes, nation germanique. Ils entrent dans la Gaule, sont attaques en trahison par César, et écrasés, I, 156, 157; appartiennent k '
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la confédération des Istcvvungs, 21 i; passent le Rhin et saccagent la Belgique, 235; entrent dans la confédération franke, 2G7.
Termes (Paul de), gouverneur do Calais, fait une expédition malheureuse en Flandre, VIII, i68. — Est maréchal, IX, 115.
Térovexne, ville détruite par l'ennemi complètement et pour Jamais, VIII, 428.
Terrai (abbé), conseiller-clerc au parlement de Paris, rapporteur dans l’aflaire des jésuites, XVI, 209; contrôleur-général des finances, 247, 274; ses opérations, ibid. et suiv., 287 et suiv.; ses opérations sur les blés, 297, 298; il travaille à supplanter Maupcou, veut être chancelier et cardinal, 307; compte rendu financier qu'il présente à Louis XVI, 317; il est renvoyé, 321 ; la haine publique éclate à la nouvelle de son renvoi, 322.
Terre-Neuve (Ile de). Établissement français sur la côte méridionale, activité de la pèche de la morue, XIII, 339. — Cession de cette ile à l’Angleterre, ce que les Français y conservent, XIV, 573. y
Terride, chef catholique, fait une campagne en Béarn contre les protestants, IX, 232.
Tertre (Pierre du), gouverneur du comté d'Évreux pour Charles le Mauvais, roi de Navarre , intrigue contre le gouvernement français, est pris et périt du dernier supplice, V, 316 et suiv.
Tessé (lieutenant-général, puis maréchal de) détruit par ordre Heidelberg, et n’a pas le courage d'aller jusqu’au bout, XIV, 105; fuit la guerre on Catalogne, 453 ; est chargé de défendre la frontière du sudest, 478; dégage Toulon, 481. — Négocié à Paris avec les ministres du tzar, XV, 83; amba^adeur en Espagne, aide la reine Élisanelh de Parme à faire remonter Philippe v sur son trône, 131.
Test (serment du), ou de suprématie, VIII, 474.
Tetriccs, proclamé empereur à Bordeaux, conspire contre sa propre autorité, figure dans le triomphe d'Aurélien, devient gouverneur d'une province d'Italie, I, 274 et 273.
Tetzel, dominicain saxon, débitant d'indulgences et de dispenses, VII, 317 ; fait brûler les thèses de Luther, 320.
Teutatès (ou Guyon), divinité des Gaulois, ses attributs, ses fonctions, I, 57 ; les Romains l’identifient à leur Mercure, 204.
Teutuergue, femme de Lother ii, son histoire, II, 434 et suiv.
Teutorokm, chef suprême des Teutons, est livré ii Marius, I, 123; montré par Marius aux députés Kimris, 124.
Teutomal, chef des Salyes, réfugié chez lus Allobroges, est réclamé par les Romains, I, 110.
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Tei'toxs, Scyllics nomades. Ils envahissent les bords del'Euxin, I, li, refluent vers le nord-ouest de l'Europe, 113; leur expédition au midi, 116à 1î3; ils s'elTorcent de pénétrer dans la Gaule, 129.
Texieb (Jean), architecte, VIII, 139 noie.
Tiiam.\s-Koili-Khan relève la Perse, el bat les Turcs, XV, 181; est proclamé souverain de la Perse sous le nom de Nadir Schah, 219; se ligue contre les Turcs avec l'Autriche et la Russie, ibid.; fait la paix avec les Turcs, el va guerroyer dans l'Inde, 219, 220; ses victoires, 307 noie,
Tii.u'.N (comte de), envahit la Provence à la tête d'une armée auslropiémontaise, XIV, 530, 531.
Tiié.vtins. Fondation de cet ordre, VIII, 313.
TiiiiMiNES (le marquis de), sénéchal du (Juerci, gagne le bâton de maréchal en arrêtant le prince de Condé, XI, 103; fait la guerre en Guienne contre les huguenots, 186; est fait gouverneur de Bretagne, 241; comprime une émeute en Querci, 303 noie.
TiiÉon , successeur d'Amalarik , relève les affaires des Wisigoths, II, 14.
Tiikouat, roi des O.slrogolhs, son crime, II, 19; il est massacré [tarses soldats, 20.
Tiiéouebald, fils de Théodebert, lui succède. 11, 24; meurt à vingt ans, 27.
Tiiéouebald, duc des .MIemans, s'unit à Odile contre les Franks, 11, 220; envahit l'Alsace, est battu par Peppin, est déposé, 222.
Tiiéouebekt, fils do Théoderik, roi des Ripuaires, ses succès dans l'.Aquilaine el la Narbonnaise, II, 17; il succède à Théoderik, ibid.; s'unit h ses deux oncles pour conquérir la Burgondie, 17; traite avec Juîtinien contre les Wisigoths, avec les Wisigoths contre Justinien, ce qu'il gagne à ce dernier marché, 20; il envahit l'Italie, sa double trahison, 21; son mauvais succès, ibid.; traité avec Justinien, ibid.; ses projets contre l'empire d'Orient, sa mort, 23 ; ses mariages, 23.
Théodebert, fils de Hilperik, est pris par Sighebert, qui lui rend la liberté, II, 42, 43; horreurs de son expédition dans la Touraine, le Poitou, l'Aquitaine, 52; sa mort, 34.
Théodebert, fils de Hildebert, est installé roi de Soissons par son père, et chassé par Frédégonde et Landerik, II, 101; son lot après la mort de sqn père, 105; son mariage, 108; son traité avec Chlolher n, 1 10 ; il envahit l'.Alsace, sa perfidie envers Théoderik, 117; il fait périr sa femme, 1 1 8 ; scs désastres et sa mort, 118, 119.
Théodeiiilde, l'une dos femmes de llaribert, ses aventures, II, 43, 44.
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Tiikudemir, chef oslrogolh à la balaillc des Champs calalauniqiics, I, 37K.
TiiÉonKRiK, roi des Wisigolhs, envahit la première Narbonnaiso, est repousse par Aétius, I, 3ô6 ; ses guerres contre les généraux romains, 358, 339; contre les Huns, 374 et suiv.; sa mort, 377.
Tiiéoderik 11 fait périr son frère Thorismond, I, 379; règne après lui. 380; son instruction, ibid.; son expédition contre les Suèves d’Espagne, ibid., ses guerres avec les Romains, 381, 384; .sa mort, 390; caactères de son gouvernement, ibid.
Tiiroderie le Grand, roi des Ostrogoths doMœsie et do Thrace, domine l'empire d’Orient, conquiert l'Ilalie; son bon gouvernement et sa puissance, I, iîi, 4i3; se coalise avec Chlodowig contre (jondebald, 430; y gagne la province de Marseille, 433; forme une coalition contre Chlodowig, 439; son inaction pendant la guerre de Chlodowig contre les Wisigoths, 431; il secourt Arles assiégée, 43S; gouverne les provinces wisigothes de Gaule et d'Espagne, 433 ; paix conclue avec Chlodowig, 456. — .Mort de Théoderik, II, H.
Thëoderie, fils aîné de Chlodowig, soumçt une partie do l’Aquitaine,
I, 430; assiège Arles, devant laquelle il est battu par Ebbe, général des Ostrogoths, 451, 432. — Sa part dans l'héritage do Chlodowig,
II, 2, 4; sa résidence habituelle, 3, il épouse la fille du roi des Burgondes, Sighismond, 5; sa conduite pendant la guerre entre les Kranks et les Burgondes, 6, 7; comment il se rond maître de la Thuringe, tO; son expédition en Arvernie, 15, 16; sa mort, 17.
Tiiéoderie, chef breton. II, 72.
Tmkuuerik, fils de Ilildebert, est emmené par Brunehilde en Burgondie, II, toi; son lot après la mort de son [lère, 104; son expédition en Neustrie, 110; en Austrasie, 112; perfidie do l'héodebcrt envers lui et sa vengeance, 117, 118, 119; sa mort, 120.
Tiiéoderie iii, fils de Chlothcr ni, est proclamé roi par Ébro'i'n, détréné presque aussitôt, tondu, enfermé au monastère de S.iint-Donis, II, 133, 134; en est tiré par Leodegher et Leudès, qui le proclament roi, 136; est repris par Ébroïn et confiné dans une métairie isolée, 157; puis replacé sur le trône, 138; est battu par les Austrasiens et devient par là roi titulaire do tous les Franks, 166; rôle qu'il joue à côté de Peppin de Héristall, 167; sa mort, 171.
Tiiéoderie de Cbclles est couronné par Karle Martel, II, 184.
Tiiéoderie, comte, l’un des généraux de Charlemagne, prend part à une campagne contre les Saxons. Il, 296; il est surpris avec un corps do troupes considérable |>ar les Saxons, vaincu et tué, 314, 313.
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TiitoDERiK (Thierri), comte d' Alsace, devient comte de Flandre, III, Î9I; prend la croix à Vézelai, 430; ses exploits contre les Turks, 441; il reste à Satalie avec le menu peuple des croises, 444; s’embarciue pour Antioche, ibid.; attaque sans succès la Normandie, 463; repart pour la Terre Sainte, 467.
Théodise, chanoine génois, chef de la croisade albigeoise après l'abbé de CItcaux ; sa dureté è l'égard du comte do Toulouse, IV, 40.
TiiÉono.tLD, fils de Grimoald, devient maire du palais à la mort de son père, U, 176; sa mort, 178.
Tiiéooose, comte, père de l'empereur de ce nom, I, 318.
Tiiéodose, empereur, sauve l'empire d'Orient des Wisigoths, I, 33î; reconnaît Maxime pour empereur, 333; le défait, lorsqu'il attaque Valentinien it, et lui fait trancher la tète, 333; punit les crimes d'Arbogdst après l'avoir battu près d'Aquilée, 338; sa mort, 339.
Tiiéodose ii. Son traité avec Attila, I, 369.
Tiiéodowald, fds de Chlodomir, est recueilli par sa grand'mère et assas.siné par ses oncles, II, 7 et suiv.
Tiiéodulfe, théologien et poète, est fait évêque d'Orléans par Charlemagne, II, 388; lui enseigne les règles de la poésie et de la musique, 391 ; est déposé par Lodevvig le Pieux, comme complice de Bernhard, 375; est rétabli sur son siège, 377.
TiiÉopnANiE, femme do l'empereur Othon ii, II, 339; se voit arracher la tutelle de .son fds Othon iii, 341. — Kecucillc Gcrbert, III, 38.
Thérèse (sainte), VIII, 309.
TiiÉtROULDg, trouvère, auteur de la Chanson de Roland, III, 344.
Thévenot, voyageur et archéologue, XIII, 179.
TiitAN (le bâtard do] défend la ville de Sonlis, VI, 34 ; va se joindre aux Anglais devant Orléans, 1 37.
Tiiiard (Ponthus de), poüto et publiciste, I.\, 519 noie.
Tiiiard (comte de), commandant en Bretagne, XVI, 608, 633.
Tiiibavd I" ou Tetbold , guerrier normand. Comment il acquiert le comté de Chartres, II, 479.
Tiiibaud II, le Tricheur, comte de Chartres et de Blois; Hugues le Grand, duc de France, lui conDe la garde de Lodevvig d'Outre-.Mer, II, 530; il envahit la Normandie, 533; est battu par le duc Richard f', ibid.; voit ses domaines ravagés par les Danois, 534.
Thibaud III, comte do Chartres, Tours et Blois, fait au roi Henri i" une guerre malheureuse, III, 78, 79; entre dans une coalition conta* le duc de Normandie, 84.
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Tiiibaud IV, comte do Chartres, tantôt l’ennemi de Louis le Gros, tantôt son allié, III, 2lî, 215, 217, 218, 275, 286; hérite du comté de Champagne, 292; accompagne Louis vu en Aquitaine, 300; lui refuse le service miliuire, 420; lutte contre lui, 421 et suiv.; se voit offrir par doux fois la couronne d’Angleterre, 297, 425; meurt,
Tiiibaud, second fils do Thibaud iv, comte de Champagne, de Brio, do Chartres et de Blois, hérite de ces doux derniers comtés, III, 4.’i:i; tente de s’emparer par force d’Éléonoro d’Aquitaine, 461 ; guerroie contre Henri Plantagenét, comte d’Anjou, 463; contre le roi de France, 468; prend la croix, 528 est au siège de SaintWean-d’Acre, 540; meurt en Palestine, 548.
Tkibaud V, comte de Champagne, prend la croix à Arcis-sur-Aube, III, 568; meurt, ibid.
Tiiibaud vi, comte de Champagne. Sa retraite au siège d’Avignon; soupçons qu’elle fait naître, IV, 129; ses relations avec la cour do France, son dévouement pour la reine mère, et ce qu’il y gagne, 136, 138 et suiv.; il sert do médiateur entre la reine et Raimond de Toulouse, 148; s’allie au duc de Bretagne, 167; devient roi de Navarre, 168; prend la croix, 174; quitte précipitamment la Palestine, 178; sa mort, 261.
Tiiibaud vu, comte do Champagne et roi de Navarre, fils du précédent, épouse Isabelle, fille do Louis ix, IV, 261 ; prend la croix, 324; meurt à Trapani, 333.
Tiiielehent, député de Paris aux Ëtats-fiénéraux de 1593, refuse do voter la réponse aux propositions espagnoles, rédigée par le duc do Mayenne, X, 320; envoie h l’Hôtel-Dieu sa part do la somme distribuée aux députés par l’ambassadeur espagnol, 325 note.
TniERBi, comte de Hollande, entre dans une coalition contre l’empereur, III, 87.
Tiiiebri de Pebweis est pris pour évêque par les Liégeois, V, 491 ; péril à Hasbain, 495.
Tiiierstein [le comte de) commande, à Morat, la cavalerie suisse, VII, 110; à Nanci, l’avant-garde, 115.
Tiiionville, prise sous Henri ii, VIII, 467; rendue à la paix, 477. — Est prise de nouveau par le prince de Condé, XII, 172.
Thomas d’Aquin (saint), IV, 264; général des dominicains, 269; sa doctrine Ihéologique, philosophique et politique, 270 et suiv., 277 et suiv.; son intolérance, 285.
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Thomas de Savoie, prince de Carignan, combat les Français dans la Tarentaise, XI, 329 ; commande une arm(k“ espagnole dans le Luxembourg, où il est battu, 431, 432; envahit la Picardie, 449 et suiv.; fait lever le siège de SainUOmer, 484, 485; chasse de Turin la duchesse de Savoie, 500; s’empare de Nice, 50t ; est battu par le comte d'Harcourt, 502 ; défend Turin contre l’armée française, qui le réduit à capituler, 520, 521; négocie avec Richelieu , puis se rattache h l'Espagne, 544, 545 ; s’accommode avec la duchesse do Savoie et avec la France, 573. — Ne peut empêcher les Espagnols do prendre Tortone, XII, 175; combat les Espagnols, 199, 205; échoue dans une entreprise contre Orbitello, 220, 221.
Tiior, dieu Scandinave, I, 217.
Tiioré (le soigneur de), fils d’Anne de Hontmorenci, est envoyé par la reine mère auprès de l’amiral de Coligni, IX, 213; se joint au ]>arti protestant, 369; s’enfuit lorsque le complot du duc d’.Mençon est découvert, 375; amène en France un corps do reltres qui est dispersé par le duc de Guise, 420; commando les huguenots du Midi, 463. — Ramène Senlis à la cause royale, X, 1 50.
Tiiorishond, fils aîné de ThéodoriL, roi des Wisigoths, 1^ 376; est blessé aux Champs Catalauniques, 377 ; est proclamé roi sur le champ do bataille, 378; est assassiné par ses frères, 379.
Thoü (Christophe de), président à la Tournelle, VIII, 499. — Signe l’arrêt de mort d’Anne Du Bourg, IX, 31; préside la commission chargée d’instruire le procès du prince Louis de Condé, 57; proteste, au nom du parlement, contre d’édit de tolérance, 110 noie; devient premier président, 163 noie; proteste, au nom du parlement, contre le traite d’Amboise, 167; est chargé d’informer contre les meurtriers de Coligni, 312; sa faiblesse après la Saint-Barthélerai , 334; il préside les juges de La Mole et de Coconas, 376; gêne les débuts de la Ligue à Paris, 436; commence la réforme de la Coutume de Paris, 490 note; son mot sur les édits bursaux d’Henri iii, 505 note.
Tnou (Jacques-Auguste de), auteur de YHisloire universelle, VIH, 335 note, 390. — Conseiller au parlement de Paris, est chargé par Henri .ii de sonder les dispositions de la ville de Rouen, X, 85 ; président au parlement, négocie à Loudun avec les protestants, 422 ; fait partie de la commission qui réforme l’Université, 478; combat en vain le rappel des jésuites, 532. — Est présenté par Achille de Harlai pour la première présidence, et repoussé par le pape, XI, 33 ; porte aux princes révoltés la réponse do la reine, 44; et traite avec eux, 45.
Tho« (Nicolas de), évêque de Chartres, reçoit Henri lit dans cette ville
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après la Journée des Barricades, X, 79; prépare Henri iv à l'abjuration, 3Î7 ; le sacre, 34.5.
Thou (Augustin do), président au parlement do Paris, est arrêté surson siège par les ligueurs, et rois à la Bastille, X, 127; achète la permission de sortir de Paris, Î25.
Tiioü (François de), fils de l’historien, complice do Cinq-Mars, XI, 533, 362, 563 ; est arrêté. Jugé, condamné, exécuté, 366 et suiv.
Tholars (le vicomte do), tente sans succès de se soustraire à la suzeraineté du roi d’Angleterre, III, 482.
Tiioi'ars (Gui de), époux en secondes noces do Constance, duchesse de Bretagne, aide Philippe-Auguste à conquérir la Normandie, III, 379; prend le titre do duc do Bretagne, 584.
Thouabs (Louis do La Trémoille, duc do), chef de la Ligue dans le Poitou, IX, 436.
Trocars (Claude de La Trémoille, duc do), fils du précédent, embrasse le protestantisme, X, 12; quitte l’armée d’Henri iv après le contrat passé entre ce prince et les chefs catholiques, 178; combat à Ivri, 200; rejoint Henri iv devant Paris, 218.
Trocars (Henri de La Trémoille, duc do). Dis du précédent, se soulève contre Louis xiii, avec le prince de Condé, XI, 96; conseille en vain la modération à l’assemblée protestante de La Rochelle, 171; est élu par elle chef du 3* cercle, 172 ; se soumet au roi, 173; abjure le calvinisne, 280.
Tiioixonceon, maréchal de Bourgogne, est fait prisonnier, VI, 98 ; battu en Champagne, 243 ; secourt le comte do Vaudemont, 308.
Tiirasiko, prince des Slaves Obotrites, est battu parles Saxons, 11, 332; est chassé de ses domaines par la coalition des Normands, VVélctabes, etc., 333 ; est assassiné à Rerik, 356.
Thcdcx, khan des Huns. Envoie une ambassade à Charlemagne, II, 323; se soumet aux Franks, 326; se révolte, 333.
Thcringe (le landgrave de) est à la cinquième croisade, III, 340.
Thcrot, ancien corsaire, descend en Irlande avec une escadrille ; l’escadrille est prise, et lui tué, XV, 347.
Tibato entraîne à la révolte une partie de la Gaule, I, 337; est défait par Aétius, pris, mis à mort, .338.
Tibère. Ses entreprises contre les Germains, 1, 218, 219; il revient dans les Gaules après le désastre de Varus, 221 ; repasse le Rhin, ibid.; succède è Auguste, ibid.; sa modération après la révolte dos Gaulois.
Tiers état. Son apparition dans l’histoire, éléments dont il sc forme.
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scs futures destinées, III, *66 et suiv. — Sa première apparition oITicielle, IV, 4*8. — Grand débat sur le point do savoir dans quelle proportion Usera représenté aux Étals-Généraux do 4789, XVI, 610, 6M, 615 à 6*6; la question est tranchée par le roi, 6*7; débats et négociations sur la vériûcation des pouvoirs, 65* et suiv.; le Tiers état se déclare Assemblée natUmale, 655, 656.
Tignonville (sire de), prévôt royal à Paris. Sa querelle avec l’Université, V, 481.
Tignonville (M“* de), maîtresse du roi de Navarre, IX, 5*4 note.
Tigurins. Us so joignent aux Kimro-Teutons, I, 116; battent le consul Cassius, 118; gardent les Alpes tridontines, 1*4; retournent chez eux après la bataille des Champs Raudiens, 1*5; sont taillés en pièces par César, 14*.
Tillehont, historien. Ses travaux, XIII, 177, 178; il écrit pour le dauphin la vie de saint Louis, *45.
Tillet (Du), grefUer du parlement de Paris, auteur du traité de la Majorité des roù de France, IX, 3* note; fait partie de la commission formée pour juger le prince de Condé, 57 ; auteur du Recueil des rois de France, 390.
Tilli, général wallon, renverse du trône do Bohème l’électeur palatin, XI, 165 ; combat les chefs luthériens Mansfeld et Ilalberstadt, 188; les Bas-Saxons et les Danois, 2*3 ; les défait à Lutter, *58 ; les bat de nouveau et s’empare du Danemark continental, 31 1 ; commando l'armée impériale, 335, 36* ; assiège et détruit Magdebourg, 363 ; est vaincu par Gustave-Adolphe à Leipzig, 364 ; etsur les bords duLech, oh il perd la vie, 370, 371 .
Tilli (comte de), commando les Hollandais à Malplaquct, XIV, 5*3.
Tippol’-Saeb détruit un corps d’armée anglo-indien, XVI, 477 note; succède h son père Ha’fder-Ali, 480; va défendre le Malabar contre les Anglais, ibid.,- qu'il défait, 48* ; continue la guerre après la paix de 1783, et la termine honorablement, 487.
Tir a ricochet, XIII, 340 note.
Tiraquead, juriste du xvi* siècle, VIII, 141; arrache Rabelais aux moines, *06.
Tiriot, maître maçon de Paris, imagine la digue de La Rochelle, XI, *74.
Titien, peintre italien, VII, 466.
Toiras, gouverneur du pays d'Aunis,XI,*6* ; défend l’Ile de Ré contre les Anglais, *64 et suiv.; va prendre possession du Monlferrat, *99 ; défend Casai, 3*9, 33*; est fait maréchal, 346; négocie la paix entre l'Espagne et la Savoie, 359; meurt, 445.
TOT
.WS
Toihas, frère du maréchal, évêque de Nîmes, coopère au siège de La Rochelle, XI, 273; embrasse le parti do Gaston d’Orléans et du duc do Montmorenci, 381; est gracié, 387
Toisé (édit du), XII, 179, 180.
Tolède (don Pedro de), vice-roi de Naples, déteste des Napolitains, \T1I, 426; meurt, 427.
Tolède (don Gardas de), fils dq précédent, assiège Sienne sans succès, VIII, 427.
Tolède (don Fadrique de), fils du duc d’Allie, surprend et défait le corps d’armée du seigneur de Genlis, IX, 302.
Tolède (don Pedro de), ambassadeur d'Espagne auprès d'Henri iv, sa négociation, X, 549.
Tolérance (édit de), IX, 108, 109.
Toleto (le cardinal) pousse Clément vin à se réconcilier avec Henri iv, X, 379.
Toltèques, peuple d’Amérique, VIII, 8 noie.
Tombe (conférences do la) pour terminer la guerre civile des Bourguignons et des Armagnacs, VI, 35.
Tombelles. Tombelle de Gavr-Ynis, I, 49 et 50.
Tongres, ToNGRiENS,THi'niNGiENS. Lcs Romainsleur donnent les terres des Ëburons, I, 217.
Tonlieu (droit de), Teloncum, II, 125.
Tonti, inventeur des tontines, XII, 487.
Torelli, ingénieur italien, construit les fontaines jaillissantes do Vaux, XIII, 30.
Torgau (bataille de), XV, 567.
Tobstenson, général suédois, XI, 552; conquiert la Silésie et bat les impériaux à Breitenfeld, 574. — Envahit la prestju’lle danoise, XII, 193; détruit deux armées im()ériales, ibid,, 205; échoue devant Brun, 211; se retire du service, 216.
Tortue (Ile de la). Établissement des flibustiers, XI, 428 note.
Tort (Geoffroi), maître des Estienne, IX, 2, 9.
Torv (parti). Origine de ce sobriquet, XIII, 573.
Tostig ou Toustain Scitel, è la tète de 40 pèlerins normands, sauve Salerne attaquée par les Sarrasins, III, 86.
Tostig, frère du roi Harold, gouverneur du Northumberland, est chasse par ses administrés, il amène les Norvégiens en Angleterre et |)crit dans une bataille, III, 117.
Totila, roi des Oslrogoths, défait par Narses, II, 25.
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Tott (baron de), Hongrois au service do France, agent du duc de Choiseul b Constantinople, organise rarlillerie olhomano et met en défense le détroit des Dardanelles, XVI, î70.
Toiciiahd, abbé de Bellosanc, confident du cardinal do Vendôme et intriguant à son profit, X, Î45, S74.
Touciiet (Marie), maltresse de Charles i\, IX, 379 noie.
Toti réunie h la France, VIH, 414.
Toilon. Grands travaux que Vauban y fait exécuter, XHI, 563. — Siège do cette ville i>ar le duc de Savoie et le prince Eugène, XIV, 479 et suiv.
Toulouse (Tolosa), chef-lieu des Belges ou Volkes-Tectosages, I, Î3 ; dont une bande y rapporte les dépouilles do la Grèce, Î7 ; est surprise et pillée par les Romains, 118,119; occupée par les Wisigoths, 343 ; qui en font leur capitale, 3.53; occupée par lesFranks, 451. — Capitale du duché d’Aquitaine, II, 168; assiégée par les Arabes et sauvée par Eude, qui remporte sur eux une victoire éclatante, 19î ; occupée par Peppin, qui détruit le duché devenu royaume d'Aquitaine, ÎI8; capitale d’un nouveau royaume d’Aquitaine forme par Charlemagne au profit de son fils Lodewig, Î86 ; enlevée par Guilhem, fils do Bernhard, b Karlo le Chauve, qui l’assiège sans succès, 429 ; y rentre enfin, et la donne en fief héréditaire b Fridelo, chef de la maison des comtes de Toulouse, 438; sac de Toulouse par les Normands, l'Wd. — Municipalité dcToulouse,lH,230, 233, 259 ; menacée par Henri ii, roi d’Angleterre, cette ville est sauvée par Louis vu, roi de France, 467, 468. — Occupée par Simon deMontfort, IV, 53; le chasse, 102 et suiv.; siège de Toulouse par ce capitaine et les croisés, 105 et suiv. ; dernière guerre et traité de Meaux, qui assure Toulouse b la France, 147 et suiv.; concile catholique b Toulouse, 152; inquisition établie en cette ville, 153; sa réunion définitive à la couronne, 348; institution des jeux floraux, 534. — Combat entre les catholiques et les protestants dans les rues do Toulouse, et massacre do ces derniers, IX, 1 27. — Meurtre du président Duranti, X, 138. — Meurtres judiciaires commis, par fanatisme religieux, par le parlement de Toulouse, XVI, 140.
Toulouse (comte do), fils do Louis xiv et do M"' de Montespan, amiral de France, campagne maritime qu’il fait contre les Anglais, bataille navale de Vélez-Malaga, XIV, 432 et suiv.; va concourir au siège de Barcelone, 453 ; se retire devant des forces supérieures, 454 ; degré de son élévation, 609; position que lui fait le testament de Louis XIV, 61 1. — Le duc d'Orléans lui donne une place au conseil de régence, XV, 8, et l'autorité supérieure au conseil do marine, 9; il
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est dépouillé du droit de succcssibilité au trône, 43 noie; conserve, sa vio durant, les honneurs dont il a été revêtu, 46.
Torn (La), protestant, est brûlé en place do Grève, Vlll, 153.
Tolr-di’-Pin (M“* de La) dirige la résistance des Dauphinois contre l’invasion du duc de Savoie, XIV, 169.
Tobr-du-Pin (La), gouverneur de Bourgogne. Mot cruel qui lui est attribué, et qui met sa vie en danger, XVI, 344.
Tournai. Commune de celte ville, III. Î6î note, 5î0. — Tournai cédée par François I" à Cbarles-Quint, VIII, 117.
Tobrneport, botaniste, XIV, 261.
Tourneur (Pierre Le) (V'crsoris), avocat au parlement de Paris, plaide pour les jésuites, IX, 203; est député de Paris aux États- Généraux do 1576, 446, 450; orateur du tiers état, et voit ses conclusions rejetées, 456. — Meurt de douleur en apprenant la mort du duc de Guise, X, 1 19 noie.
Tournier, avocat, député aux États de Blois, excite les ligueurs toulousains à la sédition, X, 138.
Tournon (François de), archevêque d’Embrun, amUissadeur en Espagne, Vlll, 81; préside un concile provincial à Bourges, 158; excite le roi contre les protestants, 222; représente au ministère le parti catholique, 268; son rôle dans le drame de Mérindol et de Cabrières, 331 etsuiv.; il est chargé de garder François i" mort, 360; est mis oq accusation pour ralTuiro de Mérindol, et acquitté, 371 ; persécute Michel Servet , 484. — Rejette l’appel comme d’abus d’Anne Du Bourg, IX, 29; s’oppose à la réunion des États-Généraux demandée par les réformés, 54 ; conseil utile qu'il donne à la reine mère, 77 ; il s'unit aux triumi irs, 82 note; proteste contre le colloque de Poissi, 86; s’efforce d'y étouffer la discussion, 98 et suiv.; meurt, 158 noie.
Tours. Municipalité do cétte ville, 111, 265. — Combat de Tours entre les armées royales et l’armée de la Ligue, X, 147.
Tourville, lieutenant du vice-amiral d'Estrées, XIII, 389; emporte la place d’Agosta, en Sicile, 486; reconnaît la position de l’ennemi devant Palerme, et trace le plan d’attaque, 489 ; bloque Alger, .594. — Croise devant la rade do Gènes, XIV, 25; bombarde Tripoli et Alger, 27 ; force l’amiral espagnol Papaebin à saluer son pavillon, 28 ; amène à Brest la flotte de la Méditerranée, 113; vice-amiral, défait à Bcachy- Ilead la flotte anglo-hollandaise, 136 et suiv.; est rappelé à Brest, 141; intercepte, dans la Manche, une flotlille do commerce anglaise, 149; commande la flotte destinée à l’invasion de l’Angleterre, 156; bataille de la llouguc, 157 et suiv.; est fait maréchal, 179 noie; prend ou dé-
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truit cent navires anglais, 182, 183; appuie les opérations du duc de Noailles en Catalogne, 1 96, 1 99 ; rentre à Toulon, 200 ; meurt, 390 note.
Toi’ssac (Charles), échevin, ami d'Élienne Marcel, V, 177; son rôle dans les événements de cette époque, 183, 18i, 188, 201 ; sa mort, 210, 211.
Toussaint, professeur de grec au college royal, YIII, 144.
ToxANnniENS. Où ils s’établissent, I, 217.
Traci (Guillaume de), l'un des assassins do Thomas Deckei, III, 489.
Traité de la fréquente cohiiumon, esprit do ce livre, clfet qu'il produit, XII, 88.
Tbajan est adopté par Nerva, scs conquêtes, grandeur de l’empire sous son règne, I, 240 et 241.
Tranquille, capucin, exorciste d'Urbain Grandier, et historien du procès do ce prêtre, XI, 606.
Trans ( le marquis de ) essaie d'organiser en Guicnne une ligue contre les protestants, IX, 186.
Trasegnies (le sire de), connétable do Franco, demandejusticeàLouisix contre Enguorrand do Couci, IV, 203.
Traun, feld-maréchal , commando, avec le prince Charles do Lorraine, l’armée autrichienne, XV, 269; force le roi do Prusse à évacuer la Bohême, 272 et suiv.
Trauthansdorf (le comte do), principal ministre do l’empereur au congrès de VVestphalie, essaie en vain de désunir la France et la Suède, XII, 230; est rappelé, 254.
Tréaumont (La), officier sans emploi, conspire avec le chevalier do Rohan, XIII, 457; se fait tuer plutOt que de se rendre, 459.
Trébati, sculpteur, auxiliaire de Primaticcio, VIII, 136.
Trébonics, lieutenant de César, assiège Massalie, I, 192.
Treublai (Joseph Du ), dit h fVr» Joseph, capucin, fait cesser l’exil de Richelieu, XI, 141; prend part à la campagne de 1621 contre les huguenots, 176; est nommé par le pape directeur des missions du Levant, des États barbaresques et du Canada, 213 note,- tente de soulever les Grecs contre les Turcs, ibid.; prend part au siège de La Rochelle, 273; négocie le traité de Ratisbonne, 334 et suiv.; est disgracié en apparence, 340; écrit en faveur du cardinal de Richelieu, 352; correspond avec Waldstcin , 400 ; est chargé de démontrer à Gaston d’Orléans la non-validité de son second mariage, 41 7 ; ne peut devenir cardinal, 463; meurt, 491.
Trémoille (Georges, seigneur do La) hante la reine Isabeau, VI, 28; coopère à l'enlèveraent du sire de Giac, 1 1 1 ; trahit le connétable do
Richemont, 114; ses intrigues, 1.“0; il s’oppose à l’admission do Jeanne Darc, lül; négocie sans fruit avec l’Aragon, 1 58 ; scs procédés avec les comtes de Richemont, de La Marche et autres, 180; il assiste au sacre de Charles vu, 188; complote contre Jeanne Darc, 200 et suiv., 219; paie de sa personne h Mont-Espilloi, 205; est renversé, 318; conspire contre le gouvernement, 386; ses excès en Poitou, 402; sa mort, 472.
Trùuoille (Georges, sire de La), fils du précédent, est du complot tramé contre Jacques Cœur, VI, 472. — Est chargé par Louis xi d’occuper la Bourgogne, Vil, 121; la fait soulever par ses déprédations, 128; perd ce gouvernement, 137; assiège le duc d’Orléans dansBeaugcnci, 199.
Théuoille (Louis de La) bat les Bretons et le parti d'Orléans à Saint- Aubin-du-Cormior, VU, 205 et suiv.; prend Saint-Malo, 207; commande à Fornovo l'arrière-garde française, 275; commande en Italie, 322, 340; donne sa démission, 342; pousse Louis xii à marier sa Glle avec le duc de Valois, 354 ; fait on Lombardie une campagne malheureuse, 416 et suiv.; défend la Bourgogne contre les Impériaux et les Suisses, 424; traite avec cos derniers, 425; somme le parlement d'enregistrer le concordat, 463. — Repousse do Picardie une armée anglonéerlandaise, VIII, 47 ; sages conseils qu'il donne à François i", 58, 62; il périt à la bataille do Pavie, 65.
3'réhoille (Charlotte de La), princesse de Condé, est accusée do l’em- [wisonnement do son mari, X, 53 note; acquittée au bout do huit ans, et abjure le protestantisme, 403 noie. — Signe le traité do la paix do Lqudun, XI, 98 nota.
Trémoille (duc de La), prince do Tarente, frondeur, XII, 329; veut avoir le Roussillon, 332; embrasse le parti du prince de Condé, 384; sa querelle avec le comte de Rieux, 424; Cromwell lui offre le commandement éventuel des calvinistes français, 475 noie. — Il abjure le calvinisme, XIII, 267.
Tréuoille (duc do La). Fière déclarati’on qu’il fait à Louis xv, XV,
Thencavel, fils de Raimond-Roger, vicomte dépossédé de Béziers, IV, 39; est rétabli à Béziers, 109; assiège Carca.ssonno, 118; se retire on Aragon après avoir do nouveau perdu son patrimoine, 150; tente sans succès de le recouvrer, 184, 185, 193; s’accommode avec le roi de France, 212.
Trêve de Dieu, III, 79 et suiv.
Trévires, peuple belge, 1, 130; ils envoient une députation à César, 144;
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leur mouvement avorté contre les Romains, lOi; ils sont réduits par Labiénus, 189; révoltes étoulTcos sous Auguste, 197; peuple autonome, 199; Galba les réduit au rang de sujelt provinciaux, 333; ils se joignent à Civilis, 236; sont battus, 238.
Tbkvob, amlxissadeur d'Angleterre en France, communique à Louis xiv le traité de La Haie, XIII, 3.38.
Tbévoüx (Tricurtiiim). Grande bataille auprès de celte ville entre les légions d'Albinus et celiffi do Septime-Sévèro, I, 438.
Tbiades, I, 17, 61, 7ü et suiv.
Tbibokiies, peuple germain, I, 115.
Tbicasses, peuple gaulois. Leur territoire est compris dans la Lugdunaise, I, 196.
TBINITÉ DBl’IDIQUE, I, 75.
Tbinité (dogme de la sainte), I, 250, 298, 299. — II, 319, 320.
Tbistan, type symbolique des poésies kiinriques, III, 339.
Tbistan (poëme de), III, 371.
Tbistas l'Ebhite, prévôt des maréchaux, VI, 336; exécute le bâtard de Bourbon, 396; arrête le duc d’Alençon, 550. — Vil, 84; arrête et fait décapiter les députés d'Arras, 129; atrocités commises par lui autour do la demeure do Louis xi, 14.3.
Trivium. Les trois arts littéraires. II, 290 note.
Tbivixce (Jean-Jacques) livre Ca[M)uo aux Français, VII, 267; quitte Naples avec Charles viii, 271; commando à Fornovo l'avant-gardo française, 274; commande la garnison d’Asti, 278; est un des trois chefs do l'armée d’Italie, 31 7-; gouverneur du Milanais, 320; est forcé d'évacuer Milan, 321; y rentre, 323; ses campagnes contre l'armée du pape et les Vénitiens, 393, 394, 395, 116; il est battu à Novarre, 417; rentre en France, 119; repasse les Alpes avec François i",444; son mot sur la bataille do Marignan, 449. — Ses disgrâces et sa mort, VIII, 16.
Tbockmobton , ambassadeur d'Angleterre , excite les huguenots à prendre les armes, IX, 34 noie, 120; négocie avec le prince de Condé, 1 40 note; est pris par les catholiques après la bataille de Dreux,
Troies, ville principale du pays des Tricasses, est épargnée par Attila, I, 372. — Assiégée par les seigneurs coalisés contre le comte do Champagne Thibaud vi et leur résiste victorieusement, IV, 141; réunie au domaine royal, 356, 357, 384, 521 note. — Est le siège du gouvei^ nement do la reine Isabeau et du duc do Bourgogne, VI, 33, 34;
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traité de Troies, qui livre la France au roi d’Angleterre, 67; siège cl prise de cette ville par Jeanne Darc, 182 et suiv.
Tronjoli, chef d’escadre, XVI, 433.
Tromp (.Martin), amiral hollandais, détruit une flotte espagnole, XI, 491. — Bloque le port de Mardjck, XII, ÏI5; celui de Dunkerque, ibid.; se signale et meurt en combattant les Anglais, 473.
Troup, vice-amiral hollandais, XIII, 31 1 ; maltraite une escadre anglaise, 426 ; observe les cotes de Normandie, 457 ; retourne on Hollande, 459 ; gagne deux batailles sur la marine suédoise, 497, 517.
Tronciiis, protestant émigré, XIV, 61.
Trophime (saint), apôtre d'.Vrlcs, I, 268.
Trol'radours, Trouvères, III, 341 et suiv.
Trocssel (Gui), seigneur de Montlhéry, Irès-incommodo au roi do France, son départ pour la croisade, son retour peu glorieux, ses arrangements avec Philippe i" et Louis le Gros, III, 209, 210; il se révolte, 212; est battu, 213; perd la charge do sénéchal, 214.
Trucuses (Gebhard), archevêque-électeur de Cologne, se fait luthérien, se marie, est déposé par le pape et se réfugie en Hollande, IX, 535.
Trudaine, chef du bureau du commerce, directeur des ponts et chaussées, XVI, 166.
Tuchins, insurgés du Languedoc, V, 348, 395, 401.
Ti'cser (Josias), économiste anglais, XVI, 164.
Tuoor (Owen) épouse la veuve d’Henri v et fait souche de rois d’Angleterre, VII, 197 noie.
Tuchènes, tribu helvétique. Ils se joignent aux Kimro-Toutons, I, 1 16; sont exterminés aux Champs Raudions, 1 25.
Tuisto, dieu germain, I, 213.
Tulinces, peuple gaélique. Ils se joignent aux Helvètes, I, 141.
Turenne (le vicomte de) est de la première croisade, III, 179.
Turenne (le vicomte do) se fait protestant, et prend les armes contre Henri ni, IX, 416; est l'amant do la reine do Navarre, 496. — Projets dont on l’accuse, X, 3; ses opérations militaires en Guionne et Poitou, sous les ordres du roi do Navarre, 17, 18, 36, 39, 41, 43; il rejoint Henri iv devant Paris, 217 ; va chercher des auxiliaires à l’étranger, 241 ; on amène, 258 ; devient duc do Bouillon, et maréchal, 259; fait la guerre au duc de Lorraine, 288; pousse Henri iv à la guerre contre l'Espagne, 374; envahit sans résultat le Luxembourg, tbid.; reprend Ham sur les Espagnols, 384; est battu devant Doullens, 385; conspire avec le maréchal do Biron, 506, 514; s’enfuit en iVllemagne, 519; se soumet, 541 , 542. — Est appelé à la cour par
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Marie de Médicis, XI, 8 ; cabale contre Sulli, Si ; joue on rôle équivoque à l’assemblée protestante de Saumur, ST; est ambassadeur en Angleterre, 3G; cabale, intrigue, prend et dépose les armes à plusieurs reprises, et, chaque fois, met le trésor public à contribution, 4S, 46, 87, 9t , 94 et suiv. , 98, <01, 10S, '104 et suiv., 139; prêche la modération à l'assemblée protestante de La Rochelle, 171 ; refuse le commandement général qu’elle lui a dceemé, 17S, 174; appelle des Condollieri allemands au secours des huguenots de France, 188 ; meurt, SOO noie. »
Tcrense (Henri de La Tour d’Auvergne, vicomte de), second Ois du précédent, demeure protestant, XI, 456 note; défend Maubeuge avec éclat, 471 ; conduit un corps de volontaires liégeois auxiliaires, 480; s’illustre au siège de Brisach, 490, 491 ; est envoyé en Piémont, maréchal de camp, 501 ; aide le comte d’Harcourt à Casai et à Turin, 519, 5i1 ; est envoyé en Roussillon, lieutenant-général, 558. — Maréchal, XII, 171; remplace le maréchal de Guébriant à l’armée d’Allemagne, 174; après avoir repris Trino aux Espagnols, 175; se forme péniblement une petite armée, 194; refoule l’armée bavaroise, 195, 196; prend Philipsbourg, et se rend maître du cours du Rhin jusqu’à Coblentz, 197, 198; franchit ce Oeuve, est battu à Marien- Ihal, se retire dans la Hesse, S06, 207 ; reprend l’oITensivo, très-belle campagne, bataille de Nordiingen, 208 à 212; autre belle campagne qui force l’électeur de Bavière à la paix, 217 et suiv.; il force do même à la paix le landgrave de Hesse-Darmstadt, et l’électeur do Mayence, 241 ; apaise la révolte de l’armée weimarienne, et va guerroyer dans le Luxembourg, ibid. et 242; passe le Rhin, 235; bat les impériaux à Zusmarshausen, 257, 238 ; embrasse le parti de la Fronde, perd son armée, se réfugie dans la Hesse, 327 à 329; est réconcilié par Condé avec la cour, 349; se soulève quand ce prince est arrêté. Mil.; traite avec l’Esiwgne, est décrété do lèse-majesté, 352; porto la guerre en France sous le dra|)eau espagnol , et perd la bataille do Rethel, 354, 355, 339, 360, 363 ; refuse de prendre part à la nouvelle rébellion du prince de Condé, 383; se donne tout entier à la cause royale, 388, 395; sauve la cour à Jargeau, 397 ; à Bléneau, 399; bat les insurgés à Ëtampes, 405; assiège Étampes, 406; lève le siège, 407; re|)Ousse le duc de Lorraine, 408; combat le prince de Condé au faubourg Saint-Antoine, 410 et suiv.; empêche la cour do s’éloigner de Paris, 422; occupe Villeneuve-Saint-Georges, 426; ramène le roi à Paris, 428, 429 ; soutient la guerre contre le prince de Condé en Champagne, en Lorraine, prend Bar, Ligni, Chiteau-Porcien, 440,
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441 -, est ministre d' État, 444; prend Rethel, 455; Mouzon,'45r>, 457; couvre le siège de Stenai, 460; force les lignes d'Arras, 461 et suiv.; prend le Quesnoi, 463; concilie la cour et le parlement, 468; prend Landrecies, Condc, Saint-Gbislain, 469 ; manque Valenciennes, mais sauve l’armée et la campagne, 483, 484 ; prend La Capellc, 485 ; investit Cambrai sans résultat, 489; couvre le siège do Montmédi, ibid.; prend Saint-Venant, Mardyck, 490; investit Dunkerque, et bat les Espagnols en avant de celte ville, 493, 495, 496; prend Bcrgues, Eûmes, Dixmuyde, 498; couvre le siège de Gravelines, 499; prend Menin, Vpres, 500; Comines, 501; est maréchal -général des camps et armées durai, 533. —Est fréquemment consulté par Louis xiv, Xllf, 6; sollicite en faveur de Fouquet, 41 ; refuse le titre de connélablo offert pour prix d'un changement de religion, 266; se convertit,. 267; commande l’armée de Flandre, et obtient d’immenses succès, 316 à 322; prépare l’expédition de Hollande, 377; commando le premier corps de l’armée d’invasion, 380 ; prend Maseick, ibid.,- Rees, 382; remplace Condé, blessé, 385; prend Arnheim, Knotzembourg, Schenk, 387 ; Nimègue, 392, 400 ; Crèvecœur, Bommel , 403; va opérer au delà du Rhin, 408; défend les passages do ce fleuve contre le Grand Électeur et Montecuculli, 409; puis la vallée de la Meuse, 410; passe do nouveau le Rhin, et se rond maître de la Westphalio, 412, 413, 421; est trompé par Montecuculli, 430, 431 ; couvre la conquête de la Franche-Comté, 440; admirable campagne en Alsace, victoires de Sintzheim, d’Entzheim, de Mulhouse, 445 à 455; retour triomphal du grand capitaine à Paris, 456; su dernière campagne et sa mort, 473 et suiv,; honneurs funèbres qui lui sont rendus, 478.
Tuhoot (.Michel), prévôt des marchands, XVI, 183 note.
Tobgot (Anne-Robert-Jacques), fils du précédent, maître des requèles, écrit en faveur des protestants, XV, 442 note. — Travaille à Y Encyclopé-^ die, XVI, 49; résume et fait appécier les idées de M. de Gournai, 167, 181; ses premières années , ses études, ses travaux, ses opinions, scs doctrines, 182 à 196; bienfaits de son administration en Angoumois et en Limousin, dans la crise des céréales, 297 ; il est nommé ministre de la marine, 320; contrôleur-général des finances, 321 ; exposé de principes et propositions qu'il fait au roi, 322, 323 ; ses plans, 324 et suiv.; ses premières opérations, 331, 332; il est opposé à la reconstitution des anciens parlements, 334; suite de ses opérations, 337 et suiv.; inimitiés qui se liguent contre lui, 339, 349; guerre des farines, 344 à 350; vains eCTorts qu’il fait pour modifier le programme du
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sacre, 35Î; il réclame la liberté des cultes, 333; provoque les remontrances do la cour des aides, 359 ; décide Malesliorbes 5 accepter le ministère do la maison du roi, 360; réformes et utiles établissements qu’on lui doit, 361 et suiv.; il propose le comte de Saint-Germain pour lo ministère de 1a guerre, 364 ; amélioration do 1a situation financière, fruit do son administration, 367; nouvelles réformes, 367 à 373 ; lettre qu'il écrit en réponse à une diatribe do l'avocatgénéral St-guior, 377; ligue formée contre lui, ibid.; moyens qu’on emploie pour lo renverser, et qui réussissent, il so relire, 378 et suiv.; son entrevue avec Voltaire, 394; son avis sur la question américaine, 414 ; sa mort, 504; il a introduit on Auvergne et on Limousin la culture de la pomme do terre, 5i3 noie.
Tcbin (siège de) lové après une bataille perdue, XIV, 461, 46i, 464,
Ti bllpins, V, 309.
Ti’biiod, chef normand, est vaincu et tué par Lodewig d’Oulre-Mer, III, 5i3.
TiBNiîBE ou Toubnebce, philologue, IX, 2; sa religion, 16.
Tcbons, peuple gaulois, I, 1 .32 ; ils prennent part au soulèvcmont provoqué par Vercingétorix, 167 ; leur territoire est compris dans la province lugdunaise, 196; ils s’insurgent sans succès contre la domination romaine, 223, 224.
Ti tob (Julius), l'un des auteurs du soulèvement des Trévires contre Vespasicn, I, 236; sa fin, 239.
Tv ou Zio, dieu des Germains, I, 212.
Tïbius, rocteur du collège des jésuites de Paris, X, 218.
ÜBIENS, peuple germain. Ils poursuivent les Suèves vaincus par César, I, 146; s’allient aux Romains et s'établissent sur la rive gauche du Rhin, 216; prennent le nom d’Agrippiniens, après l’établissement, sur leur territoire, de CaUmia Agrippina [Cologne). Voy. Agbippiniens.
UcELLO (Paolo), prêtre, VII, 236.
Ulfila, général d’Honorius, I, 341.
Ulpien, jurisconsulte, massacré par les prétoriens entre les bras de l’empereur, I, 265.
Ulbich, duc de Wurtemberg, se joint avec ses troupes aux Suisses qui envahissent la Bourgogne, VII, 424; est chassé de ses États, 494.
[URBl DES MATIERES.
Ulriqi'e de Suède, sœur de Charles xir, est élue reine de Suède, et signe le démembrement de cette monarchie, XV, lOï ; accède à l'alliance anglo-française, 151.
Unellf.s, peuple d’Armorique. Ils saisissent les délégués romains, bloquent un camp romain et sont vaincus, I, 152 et suiv.
U.MTÉs imposées aux cvmédient du roi par le cardinal de Richelieu, avantages et inconvénients de cette règle, XII, 132 cl suiv.
üxioN de l’Angleterre et de l’Ecosse, XIV, i72.
Union (acte d') des États do l'Amérique du Nord, XVI, 118 note.
Universaux, UI, 305.
Université, corporation des écoles de Paris, III, 565. — Querelle do ses docteurs avec les bourgeois, l’archevèquo do Paris et la reine Blanche do Castille, IV, 161 et suiv.; querelles avec les ordres mendiants, 263 et suiv. — L’Université présente requête au parlement pour qu'il défende d’enseigner dans les collèges la philosophie cartésienne, XIV, 266. — Envoie une adresse do félicitation au parlement exilé à Troics, XVI, 593.
Université de Toulouse. Sa création, IV, 150 texie et note.
UsKiLEN, oITicicr de Théoderik. Sa trahison et son châtiment, II, 112.
Urbain ii, pape, continue la lutte du saint-siège contre l'empereur, III, 140 ; intervient dans l'affaire du second mariage de Philippe i", roi de France, 152; réunit un concile è Plaisance pour y traiter des affaires d’Orient, 157 ; passe les Alpes et convoque un autre concile à Clermont, 158; sa harangue, 159 et suiv.; il est réinstallé dans Rome par les croisés, 173.
Urbain ni, pape, meurt do douleur en apprenant la chute du royaume de Jérusalem, III, 526.
Urbain iv (Jacques do Troies), patriarche titulaire de Jérusalem, pape après Alexandre iv, offre la couronne des Deux-Siciles à Louis ix, et, sur le refus de celui-ci, la confère à Charles d’Anjou, IV, 31 8.
Urbain v, pape, succède à Innocent vi, V, 237 ; contribue à la rançon de Du Guesclin et aux frais de l’expédition contre Pierre le Cruel, 255; va habiter Rome, 284.
Urbain vi, pape après Grégoire xi, V, 311; voit élire un antipape et naître le grand schisme d'occident, 313; ses fureurs, 334; il frappe Jeanne de Naples d’anathème et do déchéance, cl transfère sa couronne à Charles de Durazzo, 340; qu'il sacre à Rome, 370; fait prêcher la croisade en Angleterre contre les partisans du pape d’Avignon, 395.
Urbain vu, pape pendant treize jours, X, 232.
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Urbain viii, pape, XI, 195; intervient dans l'affaire de la Valteline, 203, S1 1 ; empôche l'archevêque de Trêves de prendre le cardinal do Richelieu pour coadjuteur, 4Si; cherche à pacifier l'Europe, ibid.; ses démêlés avec Richelieu, 541 etsuiv.; il proteste contre l'envahissement du Montferrat par les Espagnols, ÎH9. — Persécute Galilée, XII, 43, 46; condamne le livre de Jansenius, 88, 404; sa querelle avec le duc de Parme, 494; sa mort, SI 9.
Urbin (le duc d'), neveu du ppe Jules ii, envahit le duché do Ecrrarc, VII, 390; prend Modène, 391; est battu par les Français, 393; est dépouillé do son duché par Léon x, 433. — Y est rétabli après ce pape et commande l'armée do la sainte ligue avec peu dé gloire, VIII, 94, 97, 98, 404.
Urfé (Honoré d'), auteur de VAsIrée, X, 479 et suiv., 487 noie.
Ursicinds, évêque de Cahors. Sentence rendue contre lui par le concile de Mâcon, II, 83.
Ursins (princesse des) gouverne la reine d'Espagne et, par la reine, le roi, et, par le roi, l'Espagne, XIV, 493 ; persuade à Philippe v que le duc d'Orléans l’a voulu détrôner, 317 ; partage la direction des affaires avec l'ambassadeur Àmelot do Gournai, 3S6 ; aspire à une principauté souveraine quelle n’obtient pas, 384 , 383 ; fait épouser au roi une princesse parmosane qui la renvoie en arrivant, 584 noie; meurt, ibid.
Ursion, duc austrasien , conspire contre Ilildeberl, II, 89, sa mort, 92.
Ursulines (ordre des), introduit en Franco par la veuve Acarie, XII, 63 note.
VsiPÈTEs, nation germanique. Ils entrent dans la Gaule et sont écrasés par César, I, 436, 437; appartiennent â la confédération des Istewungs, 244; sont défaits par Germanicus, 224; passent le Rhin et saccagent la Belgique, 233 ; entrent dans la confédération franke, 267.
Utrecht (Union d'), [IX, 300. — Négociations et traités d'Utrecbt, XIV, 346, 548, 869 et suiv., 573 et suiv., 576. — Situation étrange du siège épiscopal de cette ville, devenue le chef-lieu du jansénisme, XV,
Vacarids introduit en Angleterre les livres de Justinien, III, 566 noie.
Vacs (Raoul de) fait assassiner l'un des tuteurs de Guillaume le Conquérant, III, 84; le remplace, 82. -
DUS MATltltES.
VAL
VACQiiiBiE (Ln), premier président au parlement do Paris; acte courageux qui lui est attribué, VU, 143 noie; il négocie un traité avec la Flandre, 149; repousse les sollicitations du duc d'Orléans, I9ü.
VanÉ, poète de carrefour, donne à Louis xv le surnom do Dien-Aime . XV, 271.
Vaillant (Jean), prévôt do la monnaie, attaque file do Meaux k la tête d'une troupe de Jacqites, V, 197.
Vaillant, savant français, fonde le Cabinet royal de$ médailles, Xlll,
Vaib (Du), conseiller au parlement, député de Paris aux États-Géneraux do 1593, y combat la [lolilique du 'duc de Mayenne, X, 320, 321; repousse l’argent espagnol, 325; négocie la reddition do Paris, 349 note; comprime le mouvement tenté par le cure Hamilton, 332; est nommé maître des requêtes de fUôlel, 353 mite; reçoit d'Henri iv une mission diplomatique, 41 1; écrit un Traité de l'éloquence française, 485. — Est nommé premier président au parlement do Provence, XI, 14 note; garde des sceaux, 100; est destitué, 100; recouvre les sceaux, 118; obtient du duc de Luincs févéclié de Lisieux, 135; meurt, 178.
Vaissette (dom), bénédictin, autour de Vllistuire du Languedoc, XV,
Val (Du), conseiller au parlement , est menacé do la Bastille , et s'échappe, VIII, 500.
Valbelle (le chevalier de) combat avec un seul navire quatre vaisseaux anglais, XII, 446 note. — .\ido les habitants de Messine à re- (lousscr les Espagnols, XIII, 402; entre dans le port k travers la flotte ennemie, 403.
Valdez (Juan), travaille k réformer l'Église catholique, VIII, 309; tourne k l'arianisme, 31 1 note.
Valençai (le commandeur de) fait échouer le complot du comte de Chalais contre le cardinal do Richelieu, XI, 234; commande la flotte française devant La Rochelle, 284; va intriguer en Espagne pour le compte de Marie de Médicis, 374.
Valenciennes. Institution de paix dans cette ville, III, 202. — Elle est prise fvar Louis xiv, et réunie à la France, XIII, 500.
Valens est chargé par Vitellius de lui conquérir fempire, I. 234.
Valens, empereur d'Orient, I, 318; son imprudence avec lesWisigotlis, 320; son désastre, 322.
Valentin, peintre français, XII, 146.
Valenti.ne de Milan épouse le frère puîné de Charles vi, V, 423 ;
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alTwlion de Charles vi pour elle, 4SI; elle est accust'c de l’avoir ensorcelé, 449, 454; ses efforts pour venger son mari, 48G, 49S, 496.
Valentinien, empereur d'Occidenl, institue le magistrat appelé dèfrnseur, 1, 317; son règne, ses combats contre les Allomans, sa mort; loi qui interdit les mariages entre Romains et Barbares, 318 à 3i0.
Valentinien ii, fils de Gratien, règne sur l'Italio, Tlllyrie occidentale et l’Afrique, I, 343 ; puis sur la Gaule, 333; sa mort, 337.
Valentinien iii , empereur, 1, 356; comment il accueille Saint-Germain, 363; il assassine Aétius, 380; sa mort, ibid.
\ Ai.ÉRiEN, empereur, repousse les Goths et les Sarmates , est vaincu et pris par le roi de Perso Sclmpour, I, 370.
Valerics Asiaticus, A’iennois, conspire contre Caligula. Sa Gère réponse à la populace romaine et aux prétoriens, I, 338.
Valette (Parisot do Li), grand-maltre de l’ordre de Malte. Sa défense héroïque contre les Turcs, IX, 170 note.
Valette (Bernard de La), est nommé gouverneur du marquisat de Saluées, IX, 606. — Bat des Suisses auxiliaires des huguenots, X, 44; est fait amiral, 83; s’unit à Lesdiguières, 90; est destitué, ibid.; remis en place, et relient le Dauphiné dans le devoir, 140; soutient la cause royale en Provence, 193, 238, 249, 286.
Valette (le cardinal de La), archevêque do Toulouse, président adjoint des notables en 1626, XI, 246; soutient le courage du cardinal de Richelieu dans la journée des dupes , 346 ; est envoyé comme négociateur auprès de Gaston d’Orléans, 350; est gouverneur de l’Anjou, .3.56 ; implore en vain la grâce du duc de Montmorcnci, 389; est gouverneur de Metz, tient la campagne contre le duc de Lorraine et l’armée impériale, 435 et suiv., 447; marche au secours de la Bourgogne, 456; fait une médiocre campagne en Belgique, 470 et suiv. ; commande en Piémont après Créqui, 482, 500; meurt, 501.
Valette (le chevalier de La), essaie en vain d’empêchér la princesse de Condé d’entrer à Bordeaux, XII, 353.
Valette (le père La) , supérieur général des jésuites dans les Iles du Vent, y fait le commerce en grand, et finit par une banqueroute do 3 millions, XVI, 206, 207.
Valla (Laurent), apologiste d'Épicurc, VH, 231.
Vallavoire, lieutenant-général, est envoyé à Messine avec un corps de débarquement, XIII, 463.
Vallière (M'*' de La), maîtresse de Louis xiv, XIII, 29 ; mère du comte de Vermandois, 136; reine cachée de la fêle de 1064, 184 ; reste à la
cour à côté de M“" de Montcspan , 2î6 ; so relire aux Carmélileii, Î2T ; est étrangère aux affaires publiques, 607.
V.vLLikRE (La) découvre la mer d'Hudson par terre, XIII, S38 noie.
V.VLOIS (Charles, comte de), second fils de l’Iiilippc lo Hardi. Le pape Martin iv lui transfère la couronne d’.\ragon, IV, 377, il fait campagne en Roussillon, 380; son apanage, 384; il renonce h l'.Vragon, 388 ; commande l’armée française en Guienno, scs cruautés, 407 ; ses succès en Flandre, 4t 8 ; ses grandeurs en Italie, 4îl ;_accidcnt qui lui arrive au couronnement de Clément v, 460; son mariage, 46S ; il aspire à la couronne impériale, 48î, 483; mène les affaires sous Louis lo Hutin, 5IS et suiv.; ses succès en Aquitaine, 539; sa mort, 360.
Valois (.Vdricn de), auteur du Gesla veterum Francorum, XII, 71.
Valois (M"' de), fille de Philippe d'Orléans, régent do France, épouse le duc de Modène. Son voyage à travers la Franco, quand elle se rend auprès do son époux, XV, 34L
Valteline (affaire de la), XI, 168, 170, 183, 185, 193 et suiv., 211, 212, 224, 223, 228.
Van-Becmncen, ambassadeur des Provinccs-Cnics, XIII, 145; réclame l'assistance do Louis xiv contre l’Angleterre, 303; lui offre celle de son*gouvornement pour acquérir une partie des Pays-Bas espagnols, 324; le menace d’une coalition défensive, 329; lui communique le traité de La Haie, 337; est bourgmestre d’.Vmsterdam, 344; se justifie d’une médaille insolente dont il est accusé, ihid.
Van-Booaerts (Desjardins), sculpteur brabançon, auteur du monument élevé à Louis xiv sur la place des Victoires, XIV, 74 note.
Van-Clève, sculpteur, XIV, 237.
Van-den-Enoen, sort d’intermédiaire entre le chevalier do Rohan et les États-Généraux des Pro\ inces-Unies, XIII, 457; est pendu, 459.
Vanoexksse (le sire do), un des chefs de l’infunlcrio française. Vif, 372 ; sa mort, VIII, 51 .
Van-der-Groot. Voij. Grotii s.
Van-der-Ghoot, fils du précédent, ambassadeur des Provinces-Unies, XIII, 371, 392, 394, 393, 396.
Vax-der-Mellex, peintre des batailles et sièges de Louis xiv, XIII. 384 notr.
Vax-der-Speetex (Arnold), doyen des maçons do Gand, vend sa patrie au duc do Bourgogne, VI, 501.
Vax-der-Stratbx, famille flamande, leur fortune et leur catastrophe, III, 289, 290.
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Van-Evck, iH'inlro fldniand, envoyc- du duc de Itourgognc en Porlugal , VI, i2i; scs inventions, son origine, 4G9 noies.
VAN-(jENT, vice-amiral hollandais, tué à la halaillo do Sole-llay, XIII,
Yan-IIei.uont donne le premier aux substances éléinonlairos lo nom do gaz, XXVI, 519 note.
VANiNt (Lucilio) , philosophe |«nlhciste, est brûlé vif à Toulouse, XI, 593. — XII, 6.
Van-Robais (leü frères), fabricants hollandais, établissent une manufacture à Abbeville, XIII, 142.
Vanloo (Carie), peintre flamand francisé, XV, 336.
Vabade (le père), recteur des jésuites, encourage Pierre Barrière à assassiner Henri iv, X, 335; part avec lo légat, 332; est exécuté en efligie, 372.
Vabdks (le marquis de) offre à la reine mère un asile îi La Capclle , d'où il est cliassé par son père, XI, 334.
Vabexxe La VÉBENDRiE (dc), officier canadien, découvre les Jlontagnes Rocheuses, XV, 302 noie.
Vabcas (D. Juan do), président du Conseil îles troubles, IX, 280 noie.
Varignon, mécanicien, découvre les causes dc l’équilibre, XIV, 261.
Vabin, graveur en médailles, XII, 154 noie..
Vablet de Gidkrcoert, mayeur do Saint-Quentin, seconde Coligni dans la défense de cette ville, VIII, 433.
Vabos (Quintilius), ses fautes, son expédition en Germanie, son désastre, I, 220.
Vasari, peintre, exécute, par ordre du pape, un tableau de la Saint- Barthèlemi, IX, 343.
Vascunckllos, premier ministre d’Espagne en Portugal, est mis à mort par les Portugais insurgés, XI, 532.
VAsqi'Ez, docteur jésuite, malmené par Biaise Pascal, XII, 103.
Vatable, savant français, fonde l’enseignement de l’hébreu , VH, 482.
— Est le premier professeur de cette langue au collège royal, VIII,
Vattemlle (baron do), ambassadeur d’E.s[>agno à Londres, insulte l’ambassadour de France, XHl, 283; est rappelé, exilé, ibid.
Vattemlle (abbé dc), envoyé de la Franche-Comté en Suisse, se donne à Louis xiv, et donne Grai à ce prince, XIII, 337.
Vaeban conduit le siège do Gravelines, XII, 499; celui d’Vpres, 500.
— Celui dc Douai, XIII, 318; fortifie les places de Flandre acquises à la France par le liaitc d’Aix-la-CbapcIle, 340; invente le tir à rico-
chef, ibid.; conduit le siège do Doë.-bourg, .192 ; accompngnc Louis \:v on Hollande, 421 ; dirige les sièges de Maëstrichl, 422; do Trêves, 424; de Besançon, 438 ; défend Oudenarde, 444; conduit le.s sièges do Condè, 491 ; d'Aire, 494; do Valenciennes, bOO; de Cambrai, 502; de Gand, 523; perfectionne l'art do défendre les places fortes, et accomplit d'immenses travaui, 564 à 568 ; fortifie Strasbourg, et creuse le canal dolaDrUsch,583. — Trace le plan delà dérivation de l'Eure, XI 7 ; conduit le siège de Luxembourg, et fortifie celle place après l’avoir prise, 18; conduit le siège de Philipsbourg, 93; demande que l’édit de Nantes soit rétabli, 118; conduit les sièges de .Mons, 144; et de Namur, 163; imagine d'adapter la bai'onnello au canon du fusil, 176 note; est lié intimement aux ducs de Chevrcusect do Beauvilliers, 185; repousse une attaque des Anglais sur Brest, 197; conduit le siège d’AtI), 225, 226; aspire <i des réformes et fait une étude approfondie de l’état do la France, 306 ; ses travaux d'économiste , 338 et suiv. ; il conduit le siège de Brisacli, 411; offre inutilement de conduire celui de Turin, 448; va défendre Dunkerque, 459 ; publie la Dixme royah, est disgracié, meurt, 489, 490.
Vaubhl'.n (de) [larlage avec le comte do Lorges le commandement de l’armée du Rhin, après la mort de Turenne, et bientôt est tué il son tour, XUl, 477, 478.
VAcnésioNT (Antoine do], dispute è René d’Anjou l’Iiéritage du duc de Lorraine, VI, 307, 308, 316, 396.
Vap»éiiont (René de), duc de Lorraine, est enlevé, par ordre du duc de Bourgogne, et mené à Trêves, VII, 79; à quel prix il obtient sa liberté, 81; il déclare la guerre à ce duc, 93; ravage le Luxembourg, 94; perd la Lorraine, 101; combat, à Moral, avec les Suisses, 110; reprend Nanci, 114; défait le Bourguignon, 115; lui rend les honneurs funèbres, 116; tente inutilement d’arracher h Louis xt la Provence, 1 47; recouvre le Barrois, 168; fait alliance avec Anne do Beaujeu, 193; l’aide à combattre le parti d'Orléans, 199; auquel il so rallie ensuite, 200.
VAunÉMONT (le comte de) est chargé d’administrer la Lorraine pendant la minorité du duc Charles, son neveu, VHI, 415.
Vacdkmoxt (Louise de) épouse Henri iii, IX, 412. — S’elTorcc de l'apaiser h la veille des barricades, X, 65 ; demande vengeance è Henri iv du meurtre de son époux, 188; proteste contre le traité conclu entre Henri iv et le duc de Mayenne, 388 noie.
V.umKMOXT (Marguerite de), épouse du duc de Joyeuse, I.X, 506.
Vaidkmont (François de Lorraine, comte do), fils puîné du duc do
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Lorraine, négocie avec les Esfwgnols, X, î73. — Revendique la couronne ducale à la mort do son frère aîné, puis cède scs prétentions à son fils Charles, XI, 408.
Vai okuont (comte do), fils du duc de Lorraine Charles iv, défend Bcsan^xjn contre rarinée française, XIII, 438.
V.vi'DKMONT (prince de) tient tète au marchai de Villeroi avec des forces très-inférieures et lui échappe, XIV, 206, 207 ; le tient do nouveau en échec, 21 S; gouverneur do Milan, y proclame Philippe v, 363; replie le quarlier-gtoéral de l’Oglio derrière l'Adda, 387; attaque sans succès Borgo-l-'orte, 389; défend le .Milanais, puis l'abandonne, 466 et suiv.
VAC-DE-Vtai: [compagnons du), VI, 577.
Vai'uois. Leur doctrine, origine de leur nom, IV, 3 etsuiv. — Persécutions qu’ils subissent, V, 309. — VI, 517. — VII, 255 note; Louis xii les traite avec humanité, 326, 327. — Colonies fondées par eux, VIII, 326; ils s'absorbent dans le protestantisme, 328, 329.
Vai'Dois de Provence. Leur extermination, VIII, 329 et suiv.
Vaudois du Piémont. Ils se défendent courageusement et obtiennent la liberté do conscience, I.X, 83, 84. — Sont maltraités par le duc do Savoie, mais protégés par Cromwell et Mazarin, XII, 476. — Persécutés de nouveau par Louis xiv et Victor-Amédéo it, massacrés, exterminés, XIV, 52, 53 ; reparaissent sous le nom do Barbets, font la guerre do partisans contre les Français, 131; guident à travers les Alpes l’armée du duc de Savoie qui pénètre en France, 168.
Vai'oois do Calabre. Ils sont exterminés, IX, 84 note.
Vacoreiil [M. de), gouverneur du Canada, XV, 475 ; le défend avec opiniâtreté, 524, 525, 533; le perd, 548; est poursuivi en France et acquitté, 571 note. — Commande en second la flotte sous l'amiral de Grasse, XVI, 468,
Vaccelas, grammairien, est spécialement chargé par Richelieu do la confection du Dictionnaire de l'Jcadémie, XI, 430. — Savoyard, XII, 59.
Vacgcïon (duc de La;, gouverneur des enfants de France, cabale contre le duc de Choiseul, XVI, 207, 208 ; donne à Louis xvi des préventions contre Marie-Antoinette, 312; cabale contre elle, 314; meurt, 316.
VAtiiivoN (duc de La), fils du précédent, ambassadeur en Hollande, XVI, 454.
VAiyiELiN DE LA Fresxaie, autcur d’un.Irl poétique, X, 483.
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Vai ru (le billard do), capitaine armagnac. Ses crimes, VI, 78; son châtiment, 81.
V.ACVENARGCES (marquis de), officier au régiment du roi, victime de la retraite de Prague, XV, Î5.3; veut changer de carrière, meurt, -lOl; appréciation de ses œuvres littéraires, 40ü, 406.
Vaux (comte de), lieutenant-général, établit en Corso le gouvernement français, XVI, Î52, Î33; commande rarniée destinée à opérer une descente en Angleterre, 441; envoyé pour comprimer le mouvement insurrectionnel du Dauphiné, écrit au gomernement qu'il est trop tard et transige, 610.
Vaïer nE Boctigm (Le), maître des requêtes, collaborateur de Colbert dans la préparation cl rédaction de rOrdimnaece de la Jlarine, XIII, ,Ï6I.
VÉGA (Lopede), X, 482.
Veiasco (don Fernand de), connétable de Castille, gouverneur du Milanais, reprend aux Français la Franche-Comté, et menace la Bourgogne, X, 376 ; rencontre Henri iv h Fontaine-Française, 377 ; le revoit à Paris, en revenant d'Angleterre, .'>36.
Veiasco, gouverneur do Barcelone pour Philippe v, rend cotte place au prétendant Charles d'Autriche, XIV, 4.11 .
Velez (le marquis de Los), vice-roi de Catalogne, reprend quelques places dans cette province, et vient échouer devant Barcelone, XI, .Idd et suiv. — Vice-roi do Sicile, y étoulTc une insurrection, XII, 244, 243.
Velez-Malaga (bataille natale de), XIV, 433, 434.
Velléda, elfe des Bruclères, les soulève par ses prédications, I, 23.5; Civilis lui envoie en présent des captifs romains, 236 ; et la trirème prétorienne de Cérialis, 239; elle conseille la paix aux Germains, ibid.
Velu (l'abbé), historien, XVI, 151 noie.
VÉLOCASSES, peuple belge, I, 147; ils résistent aux Romains, 188; leur territoire est annexé à la Lugdunaise, 196.
Venaissis (Comtat), autrefois marquisat do Provence, arraché au comte de Toulouse au profit du pape par 1e traité de Meaux, IV, 149.
Vendôme (comte de) attaque la Normandie, III, 298.
Vendôme (comte de) est fait prisonnier à Azincourt, VI, 20; introduit Jeanne Darcau château de Cbinon, 152 ; marche avec elle sur Jargeau, 174; figure au sacre do Charles vu, 188; commande au nord de la Seine, 227; délivre Compiègne, 244; bat les .\nglais, 245; est ambassadeur de France au congrès d'Arras, 333; conspire contre l'ordre pu-
:38i TAIll.E ANM.VTIQUE ‘ [VE.V
blic, 38G, 403 ; ncfîocie la trêve de Tours, 407 ; entre dans Bordeaux avec Dunois, 4o3. — Siège aux Èlats-Gcnèraux de 1468, VII, i9.
VENDOME (Charles de Bourbon, comte, puis duc de), chef de la branche cadette de la maison do Bourbon, VII, 503 no/r. — Défend la Picardie contre les troupes d'Henri viii et do Charlcs-Quint, VIII, 29; est charge de défendre Paris, 47; une province frontière, 58; est chef du conseil de régence [K'ndant la captivité du roi, 69; demande une assemblée delà noblesse, 104; défend de nouveau la Picardie, 238, 242, 243; meurt, 247.
VcNnoME (le cardinal de Bourbon-), fils du prince Louis de Condé, IX, 544 noie. — X, 82 note; assiste à la séance d'ouverture des Étals-Généraux do 1588, 100; est un moment garde des sceaux, 178 note; reçoit Henri iv à Tours, 189; prend le titre de cardinal de Bourbon, cl veut être, à son tour, roi de la Ligue, 245; tente un acte d’opposition qu’il no soutient pas, 254, 256; aspire h la royauté, 300; accord entre lui et le duc do Mayenne, 310 ; rôle qu'il joue h l’abjuration d’Henri iv, 326, 328; il intervient en faveur des jésuites, 369; meurt, ibiJ. noie.
\ cxDÔME (César, duc de), fils do Gabricllc d'Estrées, est reconnu et légitimé par Henri iv, X, 375; pair do France, duc do Vendôme, époux désigné de la fille du duc deMercœur, 420.— Soutient le gouvernement de la régence contre la cabale des grands, XI, 39;’so révolteà son tour. 43; surprend Vanne.s, 46; se soumet, 47; soutient le roi contre le parlement, 90; se révolte, puis traite è Loudun, 98; va comploter à Couci, 104; so soumet, 105; prend le parti de la reine mère, 159; se fait battre aux Ponts-de-Cé, 161; gouverneur de Bretagne, va défendre le château de Blavet contre le duc de Soubise, 215; est enfermé au château d'Amboise, 236, 237 ; élargi, 347 ; correspond avec les rebelles de Sedan, 539; s’enfuit en Angleterre, 544; rentre en France, 583; conteste à La Meilleraie le gouvernement de Bretagne, 586. — Est du parti des Imporlants, XII, 160; redemande en vain le gouvernement de Bretagne, 169; estexilé, 171, 253; demande pour son fils ainé la main d’une nièce de Mazarin, 336; est gouverneur de Bourgogne, 351 ; amiral do France, 389; est attaqué traîtreusement par les Anglais cl battu, 434; concourt à la soumission de Bordeaux, 446 et suiv.; commando ofiiciellement la flotte française,
4kxdôjie (M"* do), fille d'Henri iv et doGabriollo d’Estrées, XI. III.
4 KNn6slE-MERCOi:i'R (duc de). VOIJ. âlEHCOECR.
Xkxdôue (duc de), fils du duc de Vcndùme-Mcrcœur, est compromis
[VHV des MATll-:HES. .'is.'i
dans rafTairo des poisons, XIV, 108 noie- combat héroïquement à Stoenkorke, 166; commande en Catalogne, 211; bat la cavalerie espagnole, 213; prend Barcelone, 228; compte parmi les«pri/j forte, 251; commando en Italie où il fait une belle campagne contre le prince Eugène, 387 et suiv.; attaque le Tyrol et bombarde Trente, i09; fait une mauvaise campagne en Lombardie et regagne le Piémont, 415, 416; prend Verceil, Ivrée, Bard, Verrue, 436 et suiv,; manœuvre contre le prince Eugène en Lombardie, 445; revient en Piémont et assiège Chivasso, 446 ; retourne en Lombardie, bat le prince Eugène à Cassano et le refoule dans le Tyrol, ibi<l. et suiv.; est mis à la tète de l’armée de Flandre, 459; après avoir été repoussé par Eugène de l’Adige sur le Slincio, 462; manœuvre contre Marlborough, 476; partage le commandement avec le duc de Bourgogne, 493; force Marlborough à se replier sur Louvain, 497; campagne malheureuse il cause do son peu d’accord avec le prince, défaite d'Oudenarde, porte de Lille, 498 à 304; campagne en Espagne, victoires do Brihuega etdo Villa-Viciosa, 633, 334; il est chef d’une cabale qui entoure le dauphin, 349; meurt, 568.
Vendôme (grand prieur de), frère du précédent, réunit au Temple une société (i’esprils forts, XIY, 231; commande un petit corps d’armée sur la Secchia et chasse les Autrichiens au delà do l'Adige, 436; s’oppose à ceux qui viennent du Tyrol, 437 ; prend La Mirandole, 446; commande l’armée entière en l’absence de son frère, commet faute sur faute et se fait rappeler, 446 et suiv.
VÉNÈTES d’Italie; ils envahissent le territoire des Boïes, I, 20.
VÉNÈTES d’Armorique; ils accaparent presque tout le négoce des îles et côtes océaniques, I, 90; saisissent les délégués romains, leur guerre contre César, leur ruine, 132 et suiv.; ils se soulèvent do nouveau pour défendre .Mésia, 181.
Vexette (Jean de), historien, V, 114 note.
Venise (république de). Sa situation sous Charlemagne, II, 343, 347; elle est attaquée par les Franco-Italiens et réduite à se rendre, 333. — Fournit une flotte aux croisés do 1202 et se sert d'eux pour prendre Zara, III, 568; les aide à prendre Constantinople, 569; ce qu’elle y g.igne, 571. — Sa puissance après la prise do Constantinople par les Turcs, VU, 243; elle se ligue avec le pape et le duc de .Milan contre Naples et Florence, 249; son rôle pondant les premières guerres des Français en Italie, 269, 273 et suiv., 283, 317, 318; ligue de Cambrai et ses conséi]uencos, 370, 372 et suiv., 397, 398 et suiv., 403 et suiv.; trêve entre Venise et l’empereur, .403; coalition du pape et oo
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l'empereur contre Venise, 41 4 ; Venise traite avec la France et fait alliance avec elle, 416. — L’abandonne et traite avec scs ennemis, VIII, 3j; change do parti après la bataille do Pavio, 71; fait alliance avec la France, Florence et Ferrare contre l’empereur, 82; reprend Ravenno et Corvia, lOî; fait la i>aix avec l'emporour, lîO; s'allie à lui, S44; embrasse la politique do neutralité, Î74. — Offre de l'argent à Henri lit contre la Ligue, IX, 548. — Plaide auprès de Sixte-Quint la causo do ce prince, X, 154; reconnaît Henri iv, 189; intervient en sa faveur auprès du pape, Ï93, 379; confirme son alliance avec lui, 5JÎ; ses discussions avec Rome, 545 et suiv.; elle entre dans les projets d’IIein-i IV contre la maison d’Autriche, 558. — Guerre entre elle et l'archiduc Ferdinand, XI, 125; traité avec la Franco et la Savoie contre l’Espagne au sujet de la Valteline, 195; elle proteste contre l’envahissement du Montferrat par les Espagnols, 51 9 ; fait une guerre malheureuse contrevins Turcs, 541, 542. — Leur dispute pied à pied rilo de Candie, XIII, 178; la perd enfin, 363, 364. — Conquiert la Morée, la côte occidentale de la Grèce et do la Dalmatio, XIV, 76; traite avec le sultan, qui lui cède la Morée, 350 ; favorise les Impériaux contre les Français, 375, 376, 378; aide les Français contre les Impériaux, 449. — Perd la .Morée, XV, 87, 92. — Défend aux jésuites do recevoir des novices, XVI, 207; les cliasso de son territoire, 220.
VÊPBES SICIUENNES, IV, 374.
Vebazzaxo, Florentin, entreprend, par ordre do François i", un voyage do découvertes, VIII, 131,
Vercingétorix. Sa naissance; il entreprend la délivrance de la Gaule; est proclamé chef suprême; son activité, ses opérations militaires, scs succès, ses revers, son dévouement, sa captivité, sa mort, I, 165 à 187.
Vercundaridib, Éduen, pontife du temple do Rome et d’Auguste, 1,
Verdun. Traité signé en cette ville entre les trois fils de Lodewig le Pieux, II, 420. — Elle est réunie à la France, VIII, 414, 415.
Verdun (de), premier président h Toulouse, puis h Paris, XI, 33 ; un des juges do la maréchale d’Ancro, 124; combat les mesures financières du duc do Luincs, 458 ; répond au cardinal do Richelieu an nom de l’assemblée des Nolabics do 1626, 249.
Vergasillaun, chef arverno, I, 482; sa manœuvre et sa défaite, 185.
Vergennes (comte de), ministre des affaires étrangères, XVI, 319; est opposé au rappel des anciens parlements, 334; hésite longtemps sur la question américaine, et se décide pour des secours indirects, 413
cl suiv.; Irailë avec les États-Unis, 42i et suiv. ; communication do ce traité au gouvernement anglais, et déclaration de guerre, Ü5 et suiv. ; envoi d'un ministre plénipotentiaire aux États-Unis, 427, 428; conduite do Vergennes dans la guerre suscitée par l’ouverture de la succession bavaroise, 438; il arrête les hostilités près d'éclater entre la Russie et la Turquie, ibid.; est chef du conseil des finances, 483; paix de 1783, ibid. et suiv. ; mémoire de Vergennes contre Nocker, .301; il préside le conseil des finances, 507; fait nommer M. de Galonné contrôleur général à la place de M. d'Ormesson, 511, 512; consent k la suppression du conseil des finances, 540; intervient k Genève pour l’aristocratie contre la démocratie, 548; lai-sse élever un archiduc d’Autriche au siège archiépiscqjial do Cologne, 549; cherche k défendre la Turquie contre la Russie, puis l’gbandonne, 550, 551 ; amène entre la Hollande et l'Autriche une transaction dont la France paie en partie les frais, 552; traité entre la France et la Hollande, 533; traité do commerce avec l’ Angleterre, 563; avec la Russie, 567 ; assemblée des Notables, ibid.; mort do Vergennes, 371.
Vebgier, habitué du Temple, XIV, 231.
Vercimi's refuse l'empire, I, 233.
Vergse (La), vieux guerrier huguenot, l’un des héros do Jarnac, IX,
VÉRi (abbé do), conseiller do M”'* do Maurepas, fait appeler Turgol au ministère, XVI, 320.
Verjus de Créci, négociateur français k Ryswick, XIV, 224.
Veruandois (Raoul i*', comte do], aide Louis le Gros contre le comte de Chartres et le seigneur du l’uiset, III, 219; contre l’empereur, 286; contre Thomas de Marie, 291; accompagne Louis vu en Aquitaine, 300; fait casser son premier mariage pour en contracter un second, ce qu'il en résulte, 421 et suiv. ; il est adjoint k l’abbé Suger pour administrer le domaine royal pendant la troisième croisade, 434; meurt, 454.
Versiandois (Raoul ii, comte de), meurt de la lèpre, III, 434.
Vermandois (comte de), fils de Louis xiv et de M‘" do La Vallière, amiral de France, XIII, 136.
Verhigli (Pietro), dit Pierre martyr, Florentin, se relire en Suisse, et embrasse la Réforme, VIH, 311. — Concourt k l’organisation de l’église réformée d’AngIclerro, IX, 96; est chef de celle do Zurich, ibid. ; assiste au colloque de Poissi, ibid. ; y discute contre le cardinal de Lorraine, 99; transige sur la question de l’eucharistie, 100; reçoit l'abjuration de l’évêque de Troics, 102 note.
.'i8S TAHLK AN.VLVTlQUr. [VE5]
Verront (abbé do], procoptour et conseiller intime de Marie-Antoinette, XVI, .'lôe; la pousse aux mesures violentes contre le cardinal de Rohan, 5.’>7; la fait entrer dans la ligue do cour formée contre Galonné, 580.
Verne (Jacques), vicomto-maïeur do Dijon, décapité par ordre du duc de Mayenne, X. 373.
Vernet (Joseph), peintre, XVI, ICO.
Verxeiil (bataille de), VI, 100.
Vërxeeil (Henriette do Ilalzac d'Entragues, marquise de), maîtresse d'Henri iv, sa querelle avec le duc de Sulli, X, 4CJ noie; son marché avec Henri iv, 503; elle accouche d'un enfant mort, 504; sa position vis-à-vis do la reine, 51 W, elle obtient la grâce de son frère, le comte d'.Vuvcrgne, après la condamnation do Biron, 518; complote contre Henri iv, est jugée, puis rentre en grâce, 538 et suiv. — Est accusée de complicité dans l'assassinat d'Henri iv, XI, 34.
Verxezorbe, caissier do la Comisignio des Indes, s'enfuit en Prusse avec une somme énorme, XV, G7.
Verxox, amiral anglais, prend Porto-Bcllo, XV, îî6; échoue contre Carthagène, Cuba, Panama, Î'i7.
VÉROMvxniEs, peuple belge, I, 147; jxirt qu’ils prennent à la bataille do la &imbre, I, 149, 150.
VÉROxÈsE, peintre italien, VII, 4GC.
Verreikex, négociateur pour l'Espagne à Venins, X, 42G
Verrce (le comte do), chargé do garder le Pas de Suze, ost culbuté par l'armée française, XI, Ï95.
Vf.rs.villes (palais de), XIII, 236 et suiv., G40.
Vertot, historien, démolit la fablo do la Sainle~Ain/>oule, XV, 352 note.
Vertes (le comte do), second fds de Louis d’Orléans, V, 497, 307, 310, 511, 313, 523, 523, 526, 338, 542.
VÉRES, évêque do Tours, ses intrigues avec les Franks, il est exilé, I, 416.
Vervixs (paix do), X, 427.
Vervins (le siro de) rend la ville de Boulogne aux Anglais, VIII, 303; est décapité, 368.
Vbsvee, premier médecin de Charles-Quint, VIH, 143; donne des soins à Henri ii blessé à mort, SOI.
Vesc (Étienne de) pousse Charles vni à la guerre d'Italie, Vil, 231 ; comment il use de sa faveur, 268, 270.
Vesp.vsiex. Insurrection do la Gaule sous son règne, I. 233 et suiv.; sa dureté à l’égard do Sabinus et d’Éponine, 240.
DES M\TlI:itES.
[viir
W'sptcci (Amerigo), comment son nom est donné un Nonveau Monde, VII, 2t)7.
VÊTIS, prévôt des maréchaux, tente de livrer Boulogne au duc d'Aumale, X, 20.
VÊTIS, président au parlement de Uennes, membre du conseil général do la Ligue, X, 135.
VÉzELAi {commune de), III, 473.
Veziss, sénéchal ou lieutenant du roi en Querci, sauve .son antagoniste Régnier du massacre de la Saint-llai thélomi, l.X, 341 note; est chassé de Cahors par le roi de Navarre, 497.
ViAi'i) (Théophile), poëte libertin, poursuivi et condamné par lo (larlement, XII, 5, 127, 131 .
Vie (traité de), qui rond la Lorraine vassale de la France, XI, 368.
Vie (do), conseiller, député du roi prés l'assernhlco protestante de Loudun, X, 422. — Garde des sceaux, XI, 181 ; meurt, 191 .
Vie (de), vice-amiral, escorte le duc do Sulli à DoiAres, où son pavillon est insulté |iar les<\nglais, X, 526.
Vie u’Azyb, naturaliste, XVI, 338.
Vico .Mercato, Milanais, professeur de philosophie grecque et latine au collège royal, VIII, 145.
Victor, évéque de Rome, I, 234.
Victor ii, pape, continue la lutte du saint-siège contre l’empereur Henri iv, 111, 140.
Victor iii, pape, élu par la minorité du conclave, et soutenu par l'empereur Frédéric Barberousse, III, 477.
Victor-Amédée i"', duc de Savoie, d'abord prince do Piémont, épouse Christine de France, fille d'IIcnri iv, XI, 127; est chargé par lo duc son père do poursuivre l'accomplissement des promesses do Louis Mil, 194; signe à Susc, pour son père, un traité avec la France, 297; confère à Bussolino avec Richelieu, 324; monte sur lo trône, 330; conclut avec la Franco une trêve, 332; puis la ]>aix, 339; traite avec elle [lour l’invasion et le partage du Milanais, 424; fait deux campagnes en conséquence de ce traité, 439, 440, 443; meurt, 466.
Victor-Amêuêe ji , duc de Savoie. Mariage projeté pour lui par Louis XIV et auquel il renonce; il épouse la seconde fille du duc d'Orléans, .XIII, 583, 384. — Persécute, massacre les Vaudois, XIV, 53; se coalise avec l'Espagnct et l'empereur contre la Franco, 126, 130, 131; fait arrêter l'ambassadeur do France et tous les Français ([ui sont à Turin, 133; est battu à Stallarde, ibid.; traite avec l'Angleterre et les Pruvinccs-Unies, 135; repousse Catinat en Savoie, 146;
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rcfiisp les oITres do Louis xiv quoique a van la pou ses, <5i; envahit el ravage le Dauphiné, <G8; est battu à La Marsaille, 179 el suiv.. négocie avec Louis xiv, 2t0; traite avec lui, 316; attaque le Milanais et contraint l’empereur à consentir à la neutralité do ITtalio, 217; serait héritier du roi d’Espagne à défaut do Bourbons et de Ilapsbourgs. 361 ; reconnaît Thilippc v pour roi d'Es[>agno, 365; s’allie à la France contre l’Autriche, 374; est généralissime de l’armée d’Italie, 375; trahit et quitte les Français, 377, 378; retourne au |>arti im|>érial moyennant le Montferrat, Alexandrie, etc., etc., 416; abandonne les deux camps retranchés qui défendent Verrue, 438; se retranche h Chivasso, 445; quitte celte position, 448; se retire dans les montagnes, 462; se joint au prince Eugène, dégage Turin, reprend le Piémont el le Milanais, 464 et suiv.; entre en Provence et assiège Toulon, 479 et suiv.; prend Suzo, 482 ; reçoit l'investiture du Montferrat , 496 ; prend le fort d’Exilles, La Pérouse, L’enestrelles, ibid.; sujets de méconfcnlement que l'empereur lui donne, 517, 518; il songe à la paix, 568; trêve avec la France, 571 ; traité d’ütrechl qui le fait roi do Sicile, 573, 575. — Comment il échange la Sicile contre la Sardaigne, XV, 87, 90, 94, 101 ; son abdication, son incarcération, sa mort, 104.
Victoria, mère de l'empereur Victorinus. Son mérite, elle fait successivement trois empereurs, I, 273, 274.
Vir.TORixüs, empereur, régne quelque temps, est assassiné à Cologne, L 273 et 274.
VicToRiNi's, fils du précédent, empereur aussi, est égorgé |iar les soldats, I, 274.
VicTORifs, gouverneur d’Arvernie sous Éwarik, I, 397.
Vidal (Pierre), troubadour, lll, 375 noie.
Vmi's-ViDics, de Florence, professeur de médecine au collège royal, MH, 143.
ViLiLLEViLLE (le scigneur de), VIII, 413; sauve Metz d'une conspiration do Cordeliers, 441 ; assiège Thionville, 467. — Va négocier avec les protestants d’Orléans, IX, 428; est envoyé dans les provinces pour y faire exécuter le traité d’Amboise, 461 ; maréchal, est envoyé dans le Maine pour y apaiser les troubles, 486; son mot sur le combat de
, Saint-Denis, 223; il est du parti àes politiques , 265; meurt, 298.
Vienne. Rivalité de cette ville et de Ly«n sous l’empire romain, I, 232. — Municipalité de Vienne au moyen âge, lll, 236.
Vienne (Jean do) défend Calais jusqu'à la dernière extrémité, V, 96, 401, 104.
VIL
ViEMNE (Jean de), amiral, ravage les côtes de l’Angleterre, V, 313; fait une expédition en Écosse, 40î; périt à Nicopolis, 430.
ViÈTE (François), mathématicien, fondateur do l'Algèbre, IX, lî. — X, 489.
ViEUssENs, anatomiste, XIII, 172.
ViEUviLLE (le marquis de La) est nommé surintendant des finances, XI, 195; pousse Louis xiii à agir contre l'Espagne, ibid.; devient chef du conseil, et y introduit Richelieu, 199, 200; inaugure une politique nouvelle, 203; est disgracié, 204, 203; voit ses biens confisqués, 333; est condamné à mort par contumace, 373 note. — Innocenté par le parlement, XII, 168; redevient surintendant, 381; est appelé par la cour à Poitiers, 390 ; meurt, 444.
ViGEE (le Père), jésuite, auteur des Principaux idiotismes de la langue grtcqtie, XII, 69.
ViCLiiis, négociateur pour l’Espagne au Câteau-Cambrésis, VUI, 470.
ViGNOLE, architecte, VIII, 136. — X, 472.
ViGO (désastre de), XIV, 391 .
ViGOUBEUX (La) est mise en jugement pour avoir fait le commerce des poisons, XIV, 108 noie.
ViGUlEB (Nicolas), auteur do la Bibliothèque historiale, X, 488.
Villa Hebuosa (duc do), gouverneur dos [Pays-Bas catholiques, XIII, 493; couvre le siège de Maastricht, 494; est trompé par les manutuvres do Louis xiv, et lui laisse prendre la ville do Gand, 323.
ViLLA-ViciosA (bataille do), XIV, 533, 334.
ViLLADABiAS, général espagnol, attaque sans succès Gibraltar, XIV,
Village (Jean do) sauve Jacques Cœur, VI, 477.
ViLLABET, historien, XVI, 131 note.
ViLLABS ( le sire de) , capitaine do Montargis , défend Orléans , VI ,
ViLLABS (le marquis de), lieutcnant-gcnéral en Guionne, IX, 334; amiral après Coligni, 506.
ViLLABS (André do Brancas, soigneur de), gouverneur du Havre, en ferme les portes, pour 30,000 écus, au gouverneur do Normandie, X, 83; est lieutenant-général de Normandie et défend Rouen contre Henri iv, 275, 276; est fait amiral, 304 ; maréchal, ibid.; négocie avec le baron do Rosni, 343; vend au roi la Normandie, 336; est pris par les Espagnols et massacré, 385.
ViLLABS (de), évêque d’Agen, membre du conseil-général do la Ligue, X, 134.
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ViLLAiiâ (marquis de), dola*maison de Savoie, clief do la Ligue en Guienne, X, 388.
ViLUHS (marquise de), csldccapiléo, XIII, 439.
ViLLABS (marquis, puis maréchal duc de), ambassadeur do France à Vienne, XIV, 3.38; commande une année expéditionnaire, passe 1e Rhin, gagne la bataille de Friedlingen, est fait maréchal, 397, 398; repasse le Rhin, ibid.; expédition sur le Haut-Danulae, victoire de Hëchstedt, 406 h 415 ; il va terminer la guerre des Cévennes, 419 et suiv. ; défend l’Alsace contre le prince Louis do Bade, 440, 445 cl suiv.; refuse do commander en Piémont sous le duc d’Orléans, 439; campagne outre-Rhin, victoire de BUhl, 476, 577; campagne dans les Alpes, 493, 496; campagne do Flandre, bataille do Malplaquet, 317, 350 et suiv.; il reprend le commandement, 559, 530; défend l’Artois, voit prendre Bouehain, 54t, 545; conversation remarquable entre Louis xiv et lui, 539; campagne en Flandre, victoire do Donain, 360 et suiv.; prise de Saiot-Amand, Anchin, Hortagne, Marchiennos, Douai, Le Quesnoi, Bouehain, 566 et suiv.; campagne en Allemagne, rccouvranco de Landau, bataille do Roskhof, prise de Froybourg, 576 et suiv.; il négocie le traité de Rastadt, 580; est appelé par le testament de Louis xiv au conseil de régence, 611. — Préside le conseil do guerre, XV, 9; proteste contre la coalitionde la Franco, de l’Angleterre, de l’Autriche contre l’Espagne, 91 ; pousse Fleuri à des négociations audacieuses, 173 ;. commande l’armée d’Italie, avec le titre do maréchal-général, 183, 184; sa dernière campagne, sa retraite, sa mort, 184 et suiv. i
Ville fk.ixciie. Ville neuve, origine de ces dénominations, III, 473,
ViLLE-IlABDOUiN (lo siro de), maréchal de Champagne, historien de la cinquième croisade, s'établit en Moréc, III, 371; mérite de son livre,
ViLLEMANGis, l’un des conjuré.s d’Amboise, IX, 40.
Villeneuve, ambassadeur de France à Constantinople, négocie le traité de Belgrade entre l’Autriche, la Russie et la Turquie, XV, J5I; un traité do commerce entre la Turquie et la Franco, 515.
ViLLEQi’iER (le sire do) épouse Antoinette de Maignelais, maîtresse de Charles vu, VI, 444. '
ViLLEQuiER (Georges de), vicomte do La Guerchc, assassine Lignerollcs, favori du duc d'Anjou, IX, 581.
,ViLLBQutER (René de), favori d'Henri itt, IX, 415, 470; gouverneur de Parisetderilo-de-France, 471; poignarde sa femme enceinte, ibid. —
Pousse son maître vers la ligue, X, 40; le détourne de faire périr le duc de Guise, 60, 62; combat à Paris, le jour des Barricades, 64 et suiv.
Villequier-Auuont (le comte do), combat à Lens, et y est pris.
XII, 262; est maréchal, 383; défend la frontière du Nord, ibid.: est gouverneur de Boulogne, 389 ; est fait de nouveau prisonnier à Ostende, 493. — Commande l'aide gauche de l'armée de Flandre,
XIII, 316; prend Bergucs et Fumes, puis rejoint l'armée principale devant Tournai, 317; prend Courtrai, 318 ; couvre le siège de Lille,
ViLLEROi (le sieur de), secrétaire d’Ëtat, IX, 363, 408 note; se laisse entraîner vers la Ligue, 534 ; rédige la réponse d'Henri iii au manifeste des ligueurs, 646 ; pousse ce prince de leur côté, 532. — X, 40 ; remplit l'ofTicc de négociateur entre lui et le duc deGuise, 85; fait renvoyer le duc d'Èperaon, 89; est renvoyé lui-mème, 95; entre au conseil général de la Ligue, 1 35 ; dé'ourne le duc de Mayenne d'accepter les propositions de l'Espagne, 194; sertd'intermédiaireet de négociateur entre la Ligue et Henri iv, 206, 208 , 248, 274, 280, 302, 303, 342 ; traite avec ce prince pour son compte personnel, 343; devient ministre des affaires étrangères, 491 ; approuve le rappel des jésuites, 532. — Conseille Marie de Médicis après la mort du roi, XI, 3; la pousse aux alliances catholiques, 15; fait rappeler le duc de Sulli, 21 ; cabale contre lui. 22; signe les préliminaires de Fontainebleau, 35; décide le prince de Condé 2r revenir h la cour, 37; perd son influence, 100, 101 ; se retire, 406 ; recouvre sa position, 418; meurt, 180.
ViLLERoi (maréchal de], gouverneur de Louis xiv, XII, 543, 545; chef du conseil royal des finances, XIII, 31.
ViLLEROi (maréchal duc de], fils du précédent, commande l'armée du Nord, XIV, 205; campagne qu'il fait en Hainaut et en Brabant, 206 et suiv.; il «lient en échec le prince de Yaudemont, 213; couvre le siège d'Ath, 223.; campagne en Italie, 377 et suiv.; il est surpris dans Crémone, et fait prisonnier, 386; est racheté, 404 ; commande l'armée des Pays-Bas, 404, 405 ; remonte le Rhin, 423; couvre l'Alsace, 426, 430; commande en Flandre, 440; reprend Hui, occupe Trêves, 442; campagne conlreMarlborough, défaite de Ramillies, et ccqui en résulte, 443, 444, 458 et suiv.; il est chef du conseil des finances, 611 ; appelé au conseil de régence par testament de Louis xiv, ibid.; gouverneur de Louis xv, ibid. — Révèle au duc d’Orléans les dernières dispositions du roi mort, XV, 3; conduit son élève au parlement, malgré la recommandation de Louis xiv, S ; est membre du conseil
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de régence formé par le duc d'Orléans, 8 ; demeure chef du conseil des finances, mais sans autorité, 9 ; entoure Louis xv de précautions exagérées, 43; proteste contre la coalition de 1a France, de l'Angleterre et do l'Autriche contre l'Espagne, 91 ; est exilé, tl7.
ViLLBRS-COTTERETS (Édit do), VIII, Î71.
ViLLETTK (marquis do), lieutenant-général de mer, combat vaillamment à Velez-Malaga, XIV, 434.
ViLLiERS ns i,'Isle-Adah, grand-maltrt^ des che^•alie^3 de Saint-dcandc - Jérusalem , défend Rhodes contre les Turcs, puis capitule, VIII, 31.
ViLLiERS, écrivain français, auteur de l'Apologie du prince d'Ortmge, IX, SIO noie.
ViLLiERS DE JciioNviLLB, officicr français dans l'Ohio, est surpris par les Anglo-Américains commandés par tVashington, et tué , XV,
ViLLiERS (de), frère du précédent, capitaine français, réduit Washington à capituler, XV, 473.
Villon, poète, VII, 157.
Villon, physicien, est banni pour avoir attaqué la doctrine d'Aristote,
Vincent de Lérins, ses opinions, il réfute la doctrine de la prédestination, I, 350, 351.
Vincent de Paul (saint), prêtre, sa vio, ses services, ses fondations pieuses, XII, 63 et suiv.
Vinci (Léonard de), VII, Î37 et suiv., 46G; son voyage on France, et sa mort, 476.
Vindex (C. Julius], lève l'étendard de l'insurrection contre Néron, et proclame Galba empereur; sa défaite, sa mort, I, Î3î, Î.33.
Vindex, préfet du prétoire sous Marc-Aurèle, est battu par les Germains, I, 243. *
Vinotièee (impôt du) , le ministre Machault prétend y assujettir le clergé, qui lutte avec violence, et réussit h s'y soustraire, XV, 437 à
Vins (de), écuyer du duc d'Anjou, lui sauve la vie, IX, 359; se fait ligueur, 548. — Est battu par Lesdiguières, X, 20. — Invoque l'assistance du duc do Savoie, 192; meurt, 238 noie. -
ViNTiuiLLE (de), archevêque de Paris, molinisto, est assigné au parlement pour un mandement attentatoire aux droits du pouvoir temporel, XV, 164; est autorisé par le conseil du roi à publier ce même mandement, 165; attribue, dans un mandement, les miracles du ci-
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melière do Saint-Médard au Diable, 169; bénit lo mariage de son neveu avec la maltresse du roi, enceinte, 209.
VTntiuille (marquis de), épouse M‘” de Nesie, enceinte des œuvres du roi, XV, 209.
ViNTiuiLLE (marquise de), sœur de M"" de Mailli. Son mariage, et ce qui l’a précédé, XV, 208, 209; elle appuie lo comte de Belle-Islo auprès du roi, 233; meurt en couches, 265.
Viole, conseiller au parlement de Paris, menacé de la Bastille, s’échappe, VIII, 500.
Viole, président au parlement de Paris, hostile à Mazarin, XII, 303; repriisentc sa compagnie dans une conférence entre Gaston d’Orléans et le prince de Condé, 304.
VioMESNiL va remplacer Dumourioz en Pologne, XVI, 300; ne peut secourir le château de Cracovie, 301; enlève doux redoutes anglaises à York-Town, 462.
ViRDi'MAn, brenn des Gœsates, est tué par le consul Marcellus, I, 100.
ViBDi'yAR, chef éducn, I, 173; il prend parti contre César, 173; marche au secours d’Alésia, 182.
Virgile, prêtre irlandais, évêque do Saltzbourg, croit aux antifiodes, au grand scandale de saint Boniface, II, 221.
ViRiDovix, chef unellien, I, 135.
VisciiER (Peter), peintre allemand, VII, 386 noie.
ViscoNTi (Galéas), obtient, movennant 600,000 florins d’or, la main d’Isabelle de France, fille du roi Jean, pour son fils, Jean Galéas Visconti, V, 231.
ViscoNTi (Jean Galéas), épouse Isabelle de France, fille du roi Jean, V, 230; marie sa fille Valentine à Louis de France, duc de Touraine, •423 ; prend lo titre do duc de Milan, 448.
ViTEADx (le baron de), petit-fils du chancelier Duprat, est accusé du meurtre de Bérenger Du Guast, IX, 421.
Vitelleschi, général des jésuites, XI, 240 noir.
ViTELLius, commande dans la Germanie inférieure; il est proclamé empereur par les armées du Rhin et do la Gaule, scs orgies, I, 234.
Vitré (Denis de), officier do la marine française, sert do pilote à la flotte anglaise remontant le fleuve Saint-Laurent, XV, .351.
ViTHl k Brûlé, III, 422.
ViTRi, gouverneur de Dourdan , remet sa place à Henri iv, et va se joindre au duc do Mayenne, X, 177; préside It l’exécution de quatre membres du comité des Sehe, 303 ; est gouverneur de Meaux, et député de la noblesse aux Etats de 1593, ibid.: se rallie au roi, 343;
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entre !i Paris avec lui, 350. — Détourne Sulli d'aller au Louvre après la mort do ce prince, XI, ï.
ViTai, fils du précédent, capitaine des gardes de Louis xiii , assassine le maréchal d' Ancre, XII, MS, M6; est fait maréchal, M8; gouverneur de Provence, 353; se fait destituer et emprisonner, 446, 447 ; recouvre la liberté, 553.
ViviAM, astronome florentin, objet des libéralités de Louis xiv, XIII, 462 noie.
VmsKGs (Biluriges), peuple gaulois auxiliaire des Romains, I, 153; autoflonw sous Auguste, 199.
VlvoNNE (marquis de), général des galères, commande l'escadre de la Uéditerranée, XIII, 457; son expédition à Messine où il devient vice-roi, 463; il est nommé maréchal, 480; commet faute sur faute en Sicile, 486 ; y obtient néanmoins des succès, 488 et suiv.; demande son rappel, 520.
VocATES, peuple d'Aquitaine, I, 155.
VocoNCEs, peuplade gauloise, ils sont vaincus par les Romains, I, 109, 114; se soulèvent, et sont vaincus par Pompée, 127, 128; mitton alliée sous Auguste, 199.
Voisin (La) est mise en jugement pour avoir fait le commerce des poisons, XIV, 108 noie.
Voisin, ancien intendant de Hainaut, ancien économe de Saint-Cyr, ministre de la guerre, XIV, 516; cliancelier, 600; ranime et redouble la persécution contre les protestants, ibid.; est appelé par le testament de Louis xiv au conseil de régence, 611. — Révèle les dernières dispositions du roi au duc d'Orléans, XV, 3; qui le fait membre du conseil do régence, 8; meurt, 28.
VoiTUKE (Vincent), accompagne à Madrid le comte du Fargis, XI, 383; jugement de cet écrivain sur Richelieu, 441 noie. — Appréciation de son talent littéraire, XII, 125.
VoLEES, Belges établis dans la Gaule méridionale, I, 23 ; ils s'opposent à la marche d'Annibal et sont battus, 101; sont assujettis par les Romains, 113.
VoLTA, physicien italien, XVI, 522 noie.
Voltaire (François-Marie Arouct do). Sa naissance, XIV, 328.— Il signe au procès-verbal de la guérison miraculeuse de M*”* La Fosse, XV, 468; correspond avec le roi de Prusse, 229; est chargé d'une mission diplomatique auprès de ce prince, 264 noie/ ses premiers pas dans la vie, ses opinions philosophiques, son caractère, 339 et suiv.; ses débuts littéraires, il est exilé, incarcéré, 363; Œdipe/ jugement sur son
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talent poétique et tragique, 36i; l’Épt/re à Uranie, 365; la Hennade, 37t ; querelle de Voltaire avec le chevalier de Rohan, sa seconde incarcération, son eiil en Angleterre, 37î; études qu’il y fait, 375 et suiv.; son retour, Brviue, la Mort de César, Zaïre, le Temple du goût. Lettres sur les Anglais, 379, 380; il se retire à Cirei, 385; Éléments de la philosophie de A>w(on, 386; Mémoires à l’Académie des sciences, ibid.,- traité de métaphysique, 387 ; Discours sur l'homme, le Mondain, ta Pucelle, 388 ; Ahire, Mérope, 389 ; Mahomet, Aanine, 390 ; œuvres historiques, 391 et suiv.; ses relations avec Frédéric ii. Fleuri, Louisxv. M"* de Pompadour, 401 et suiv.; il perd H'"' Du Châtelet, 403; se rend à Berlin, 404 ; son amitié pour Yauvenargues, ibid., 407 ; il publie la Voix du sage et du peuple, 440. note; défend inutilement l’amiral Byng, 501 . — Son séjour en Prusse, il y combat l’athéisme, poëme de la Lot naturelle. Siècle de Louis XIV, XVI, 3; il se brouille avec Frédéric, s’échappe, s'établit près de Genève, 4; Êpltre d Us Liberté, Poème sur le désastre de Lisbonne, Candide, 5 ; il se moque des théories géologiques de de Maillet, t1 ; exhorte à l’audace les auteurs de l’£nagctopédie, 50 ; tonne contre la suspension de cette publication, SI ; effet que font sur lui les deux premiers ouvrages do J.-J. Rousseau, 8â ; contre lequel il s’unit au parti athée, 130; influence de Rousseau sur lui et ce qu'elle produit : Idées républicaines. Dictionnaire phiUuophique, etc., etc., 133 à 139; Calas, Sirven, La Barre, 140, 141; il combat le matérialisme, 145; proteste contre l’exécution du père Malagrida, 305; appelle la délivrance de la Grèce, 370; approuve la destruction des parlements, 383; combat les physiocrates (l’Homme aux quarante écus), 394 ; approuve le démembrement de la Pologne, 303 ; est opposé à la reconstitution des anciens parlements, 334; soutient Turgot avec ardeur, 351, 364; écrit contre la corvée, 369; sa désolation à la chute de Turgot, 380, 381; son retour à Paris et sa mort, 393 et suiv.; il a été membre de la loge maçonnique des Neuf-Sœurs, 533.
VoLvsiANUs, évêque de Touis, conspire contre les Wisigoths, I, 430.
VoRSTics, successeur d’Arminius dans la chaire de Leyde; sa doctrine, XI, 147.
Vos (Jean de), capitaine gantois, ennemi et victime du duc de Bourgogne, VI, 803.
VouET (Simon), peintre français, XII, 14G.
VocLON (bataille de), I, 449.
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Wace, trouvère normand, traduit et développe la version latine du Brut y brmyned de GeofTroi de Monmoutb, III, 366,' 370.
AVaifer, fils ou frère de Ilunald, duc d'Aquitaine, lui succède, II, !23; donne asile à Grippo, ïï7; ses guerres contre Peppin et sa mort, Î43 à S50.
Wala, cousin de Charlemagne, comte. Lodovvig le Pieux l’enferme au monastère de Corbie, II, 368 ; lui rend ses biens, 377 ; opinion émise par Wala touchant les droits des évêques, 385 ; il se met à la tète du parti opposé à Bcmhard et à Judith, 388, 389; il est déposé et exilé, 390; appuie l’intervention du pape dans les affaires de la France, 394, 393; se retire en Italie, 398; négocie pour Lother, 404; sa mort, ibid.
Walamir, chef ostrogotb à la bataille dos Champs Catalauniques, I,
Walarik (l’abbé], instituteur du monastère de Leuconne, II, 129.
Waldece (prince de) commando en Belgique une armée hispano-batave, XIV, 107, 111; est battu par le maréchal de Luxembourg à Fleurus, 128; à Lcusc, 153.
Waldece (prince de) commande les troupes hollandaises et combat à Fontenoi, XV, 281 et suiv.
Walduann commande à Moral le corps de bataille suisse, VII, 1 10.
Waldrade, femme de Lother ii; son histoire. II, 434 et suiv.
Waldstein, général autrichien, XI, 223; défait Ernest de Mansfeld, 258; se rend maître du Danemark continental, 311; se fait une armée à lui, ibid.; est fait duc de Friedland et amiral do la Baltique, 313; , ses grands succès dans l’Allemagne septentrionale, ibid.; il empêche l’empereur de traiter avec la Suède, 316; soulève l’Allemagne par ses brigandages et par son faste, 333, 334; est dépouillé de son commandement et se retire en Bohème, 335; est rappelé, 372; reprend la Bohème et soutient l’effort des Suédois, par lesquels il est défait à Lutzen, 373, 394, 393, 396; négocie avec la France, 400, 419; se révolte contre l’empereur qui le fait assassiner, ibid. et 420.
Waleer, recteur do Londonderrv, défend cette ville contre Jacques ii, XIV, 114.
Wallace (William) bat les Anglais, est proclamé régent d’Écosse, IV, 417; est battu à Falkirk, 418.
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Walua, successeur d'AlaUlf; son traité avec le patrice Constance, 1, 345; son établissement dans la Gaule, 346.
Walmlb (sir Robert), premier ministre en Angleterre, achète tout, y compris M“" de Prie, XV, 13î; s'entend avec Fleuri, 152; promet la neutralité do l'Angleterre dans la guerre de 1733, <82, <83; offre sa médiation aux parties belligérantes et contribue à la pacification do <736, <97 et suiv.; retarde le plus qu'il peut la guerre entre l'Espagne et l'Angleterre, 226; offre sa médiation entre la Prusse et l'Autrjchc, 235; obtient du parlement les subsides nécessaires pour secourir Marie-Thérèse, 237; est renversé, 247, 248.
Walpole (Horace), frère du précédent, ambassadeur d'Angleterre en France, se lie intimement avec le cardinal Fleuri, XV, <52; contribue à renverser Chauvolin, 203.
Walsingiiam, ambassadeur d'Angleterre, IX, 283 note; son mot sur Coligni, 335 no(«,- il organise en Angleterre une police formidable contre les catholiques, 527. — Perd Marie Stuart, X, 28.
WALWoBTn, maire de Londres, assassine Wat Tyler, V, 353.
Wandales. Leur apparition, d'où ils viennent, I, 270; ils sont battus par l'empereur Probus, 277; envahissent la Gaule, 335; sont battus par les Franks, 336; pénètrent dans la Gaule, leurs ravages, ibid., 337; ils pénètrent en Espagne, 341 ; passent en Afrique, 369; prennent Rome et la pillent, 380; leur religion, 403.
Waxdoiijie (le bâtard de] fait Jeanne Darc prisonnière, VI, 231; la remet à Jean do Luxembourg, 235.
Waxciens, peuple germain,!, 145.
\Vabatte ou Webt, maire du jialais après Ébroïn, II, <63 ; il est supplanté par son fils, puis rentre dans sa charge, et meurt bientôt, ibid.
Wabexs (M"“ de), XVI, 62, 64.
Wabix, duc de Toulouse, combat à Fontenailles, II, 414.
Wabnaiieb, maire du palais en Burgondio, serment qu'il exige do Chlother, II, 123.
Wabxes, Germains de la confédération suève, I, 2<3.
Waboch, chef breton. Ses entreprises contre Hil|)erik, II, 72.
'W'abwice (le comte de) assiège Montargis sans succès, VI, <<i, <13; est gouverneur de Rouen lors du procès do Jeanne Darc, 249, 258 , 276, 28< note. 284.
■yVABWicK (le comte de), ses victoires, scs menées secrètes .avec Louis xi, VI, 538, 539. — Il vient à Rouen, VII, <6; soulève le duc de Cla-
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rence contre Édouard iv, 5t; est oblige de quitter l'Angleterre, 53; détrône Édouard iv, 55 ; est vaincu et tué, 63.
Warwick (le comte de) occupe le Havre au nom de la reine d'Aiigloterre, IX, H5; le rend aux Français, 16i.
Washington (Georges), colonel d'un régiment de milices virginiennes. Campagne qu'il fait contre les Français d’Amérique, XV, 473. — Il est élu général en chef des troupes américaines insurgées contre l'Angleterre, XVI, 410; ses premières opérations militaires, 449, 4il ; il est investi du grade de lieutenant-général dans l'armée française, 450 ; campagne en Virginie, prise d’York-Town, 464; son opinion sur l'esclavage, 514 note.
Waso, évêque de Liège. Sa lettre au roi Henri i", qui voulait envahir la Lorraine, III, 87; sa lettre à l'évéque de Chélons-sur-Marne, qui voulait persécuter les manichéens, 89, 90.
Wast, architecte, auteur de la cathédrale do Beauvais, VIH, 140
Wat Ttler tuo un collecteur et fait insurger son village, V, 351 ; scs aventures et sa mort, 354, 353.
Watt (James) applique la vapeur à l'industrie, XVI, 45 note, 560.
Watteau, peintre, XV, 336.
Watteville (Jacques do), avoycr do Berne. Son expédition en Bourgogne, VII, 445, 446.
Wauciier (Walkher), parent du roi Eudes, sc révolte contre lui. II, 491; est mis à mort, 494.
WÉDAST (saint Waast) prêche lo christianisme à Chlodowig, I, 443; devient évêque d’Arras, 446.
WÉELAND, chef normand, ravage la vallée do la Somme, II, 446; vend ses services a Karle lo Chauve, 447; ravage la Brie, est réduit à capituler, et se fait chrétien, 448, 449.
Weert (Jean do Vert) , général bavarois, combat à Nordiingen, XL 441; attaque Liège, 449 ; guerroie en Picardie, ibid., 450, 454 , 456; prend Ehrenbreitstein , 464; Hanau, 470; est défait et pris par Bernard do Saxe-W’eimar, 480; son mot sur le comte d'Harcourt, 541. — Ses succès en Souabe, XII, 174; il combat à Nordiingen, et conduit la retraite de l’armée impériale, 409, 410; reprend l'ofTensive, 411.
Weishaupt, chef des illuminas d’Allemagne. Son but, moyens qu'il emploie, sa retraite, XVI, 531 et suiv.
Wenceslas de Luxehrovrc, roi dos Romains, roi de Bohême, se met du |iarli d'Urbain vi, V, 314; ses vices, 335; son voyage en France. 452; il est déposé, 458.
COI
Wknilo, archevêque de Sens, est accuse par Karlo le Chauve devant le concile de Savonnières, II, 446.
Wentworth (lord), gouverneur de Calais, rend cette ville au duc do Guise, VIII, 461.
Westworth (lord), comte de Stafford, premier ministre de Charles i", son histoire et sa fin tragique, XI, 5ii.
Westmorelano (le comte de) échoue dans une tentative d’insurrection catholique en Angleterre, IX, 270 note.
Westpralie (négociations et paix de), XI, 552. — XII, 183, 186, 224 et suiv., 228 à 236, 252 et suiv., 263 à 27t.
Wbig (parti). Origine de ce sobriquet, XIII, 573.
WicLEfP (John), V, 336, 351.
WiDEMiR, chef ostrogoth aux Champs Catalauniques, I, 375.
WiÈlhorski, agent des confédérés de Bar auprès du gouvernement français, XVI, 300.
WiLDERODE, évêque do Strasbourg. Récit fabuleux dont il est le héros, III, 42.
Wilhelm (Guillaume-au-Courl-Ncz) devient duc do Toulouse après Horse, et soumet lesWascons, II, 307; est battu par .\bd-el-.Molek, 316; guerroie contre les Arabes, 330, 341; se relire au couvent d'Aniane, 349 note.
Wilhelm ou Gcilhem, fils atné de Bernhard, soulève la ville et la Marche de Toulouse et en fait hommage à Peppin, II, 429; prend Barcelone et Empurias, 438 ; sa mort, ibid.
Wilhelm de Hollande est élu roi des Romains par le parti guelfe, IV, 214; est tué dans un combat contre les Frisons, 260.
WiLEES. Émeutes qu'il fait éclater dans Londres, XVI, 2.'>5, 406,
WiLEBROD (saint) entreprend la conversion des Frisons, II, 171; reçoit du pape Sergius le pallium et le litre d'archevêque, 172; s’établit à Ulrechl, son zèle, 173.
WiLLEDER, complice et beau-père de Chramn, II, 31.
WiLLiBALD, patrice de Burgondie, est chargé par Dagobert de comprimer une insurrection II, 142; dispute la mairie du palais à Flaokhat, qui le fait périr par trahison, 149.
WiLLOVGiiBT (lord) comprime une insurrection de paysans normands, VI, 323; est fait capitaine de Paris, 343; est contraint do se réfugier à la Bastille, 347 et suiv.; d'où il sort par capitulation, 351.
Winchester (le comte de) vient offrir ù Louis de Franco la couronne d’Angleterre, IV, 91.
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AViNontsTER (l'ovt'que do), frère du roi d’Angleterre Henri iv, est fait chancelier, VI, 89; son pouvoir, 198; il amène un secours au duc de Bedford, ibid.; conduit Henri vi à Rouen, 2i;i; dirige le procès contre Jeanne Darc, 246, 276, 28.1, 30.">; sacre Henri vi dans Notre-Dame de Paris, 31 1 ; repousse au congrès d’Arras les propositions de la France, 334; négocie, 370; dispute l'inlluonco souveraine au duc de Glocester, 371; l’emporte sur lui, 398, 406 et suiv., 430; sa mort, ibid.
WiNKRiD [sainiBonifaco), Anglo-Sanon, apôtre do laQermanio, est consacré évétiue par le jape Grégoire iii, II, 213 ; est chargé de réorganiser rfeglise gallicane, 218; concile de Germanie, 219; Bonifacc établit son siège archiépiscopal h Mayence, 22S; sacre Peppin au nom du pape Zacharie, 228 ; sa mort, 240.
WiNTRio, duc austrasien, mis en fuite à Truccia, II, 103 ; mis à mort par ordre de Brunehilde, 107.
WioiiAD, ami de llilderik. Le sou d’or, I, 383.
WisiGOTBS. Ils obtiennent de l’empereur Valons des terres à cultiver, I, 320; se soulèvent, s’emparent de la Meesio et d'une partie do la Thrace, 321 ; deviennent, après une guerre de quatre années, les sujets do Théodose, 322; et les tyrans d'Arcadius, 334 ; attaquent l’empire d'Occident, ibid.; sont repoussés par Silicon, ibid.; reviennent à la charge, prennent Rome et la pillent, 340; pénètrent dans la Gaule, 343; vont guerroyer en Espagne, 345; conditions de leur établissement dans la Gaule, 346; étendue do leur domination sous Eurik, leurs lois, leurs usages, leur religion, 399 et suiv.
YVitighkz, règne après Théodat sur les Ostrogoths , son marché avec les rois franks, II, 20 ; il est vaincu par Bélisaire cl fait prisonnier,
WiTiKiND. Sa longue résistance à la domination franke. II, 269, 274, 275, 296 et suiv.; il traite et reçoit le baptême, 300.
VVmzA (saint Benoit d'Aniane). Inlluencc qu’il exerce, II, 349 noie: Lodewig le Pieux l’établit au couvent d'Inde, près d’Aix-la-Chapelle.
YVitt (Jean de], grand pensionnaire do Hollande. Ses négociations avec la France, XIII, 301 et suiv.; il rallie la flotte hollandaise après le désastre do Loweslofl, et la remet en mer, 306; invente les boulets ramés, 310; négocie, 312, 314, 324; contraint l’Angleterre à la paix, 323; fait adopter le prince d’Orange, comme Enfant del'Êlat, par la province de Hollande, 326; négocie avec le roi de France, 329; avec le roi d’Angleterre et traite avec lui, 331, 332 ; fait de vains efforts pour apaiser Louis xiv, 347, 362 ; prépare la défense de la Hollande, 378, 379 ; s’accorde mal avec le prince d’Orange, 381; entraîne les
Digitgcd by-AàoPgl
[VVll,] DES MATIÈRES.
Étals-Généraux à demander la paix, 386; devient impopulaire, 393; est quasi assassiné, 394 ; résigne ses fonctions do grand pensionnaire, 404 ; est massacre, ibid.
WTtt (Corneille de), amiral hollandais, s'empare de rombouchurc de la Tamise, XIII, 3î5; représente les Étals-Généraux sur la flotte, à Solc- Bay, 389, 390; tentative d’assassinat contre lui, 394 ; sa mort, 404.
WiTTERiK, roi desGotlis, affront qu'il reçoit do Théoderik et (|ue la mort l’empéche de venger, II, 113.
WoDENou VVi'OTAS, dieu germain, le Gwyon ou Teutatcs gaulois. Les Romains le confondent avec Mercure, I, 2IÎ.
WoLP, patrice de Rurgondie, victime de Brunehilde, II, llî.
WoLEE, général anglais, assiège Québec et meurt en combattant, XV, ."lüO et suiv.
Wolfgang de Bavière, duc de Deux-Ponts. Son expédition en Franco, pour secourir les huguenots, et sa mort, IX, 243,244, 218, 249, 250.
WoLFRAïi D'EscHEMBAcn, templier souabe. Ses deux poëmes, III, 398.
WoLGEMUTH, peintre allemand, VII, 386 no/r.
WoLMAR (Melchior), savant allemand, instruit Calvin dans les lettres grecques, VIII, 187.
WoLSET, évéquede Lincoln et cardinal, favori d'Henri viii, VIL 429 ; décide ce prince à revendre Tournai à la France, 485; prend les intérêts do Charles-Quinl, 501. — VIII, 15, 16; ne réussit pas é devenir pape, 21, 49; fait échouer les lentalivos de pacifleation de Clément vu, 54; incline vers la paix après la bataille de Pavio, 72; vient demander pour Henri viii la main de Renée, fille de Louis xii, 162 ; sa conduite entre Henri viii, Catherine d’Aragon et Anna Boleyn, 172 et suiv.; sa disgrftce et sa mort, 175.
WoBONzoFF, chancelier de Russie, XV, 530. ,
Wrangel, général suédois, succède à Torslenson, XII, 216; fuit en Allemagne une belle campagne, 217 et suiv.; prend Égra, 255; bat les impériaux à Zusmarshausen, de concert avec Turenne, 257 ,
Wbin (Laurent), fondeur flamand, est chargé du tombeau de Louis xi, VII, 152.
Wii.nETRADE, femme de Thoodolwld. Ce qui lui arrive apios la mort de son premier mari. H, 27.
WcLPOALD, duc austrasien, maire du palais sous Hilderik, II, 151 ; s'enfuit après la mort du roi, 155.
WiLFrAMN, évêque de Sens, se consacre à la conversion des Frisons, H, 173.
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WiRTEUBERG [FrMléric de}, comte de Montbelliard, X, 49.
Wdrtemberg (le duc Ulric de) sauve les restes de l'armée impériale battue à Zusmarshausen, XII, 258 ; est fait prisonnier, 259.
YVcrtehbebg {duc de) commande l'armée impériale, XIV, 542.
Wurtemberg (prince Louis de) prend le commandement de l'armée impériale pendant la bataille de Parme, et presque aussitôt est bles.sé, XV, 187; meurt, 189.
Wvoeville (Élisabeth) épouse Édouard iv, conséquences déco mariage, VII, 62.
Xaincoins (Jean de), receveur-général des Gnanccs, son procès, VI, 472.
Xavier (saint François), VIII, 406 noir.
XiMENÈs (le cardinal), archevêque de Tolède, est d'avis qu'une parole donnée aux musulmans n'engage pas, VII, 315; fait à ses frais la conquête d'Oran, 398 noir; décide Ferdinand le Catholique à no point diviser sa succession, 454; grands services qu'il rend à Charles- Quint, 456, 498 ; sa mort, ibid. — Projet de conquête de l'Égypte qu'il n'a pu réaliser, XIII, 370.
Vesnes (marquis d'}, gouverneur do Franche-Comté, XIII, 334; s'enferme au fort de Joux, puis capitule, 336; s'accommode avec Louis xiv,
Yolanoe d'Aragon, reine douairière de Sicile et belle-mère de Charles vu, rend de grands services à la cause française, VI, 106, 150, 151, 157 nolt, 318, 321; sa mort, 322.
Yolande de France, fille de Charles vu, épouse le prince de Piémont,
VI, 481. — Est arrêtée par ordre do Charles le Téméraire, et enfermée à Rouvres, d'où elle s'évade, et va trouver Louis xi, son frère,
VII
York (Richard, duc d'), est régent de France après lo duc de Bedford, VI, 343 ; scs manœuvres pour défendre Pontoise, 400; ses prétentions au trône d'Angleterre, 430; scs menées, 449; il échoue d'abord, 480; réussit ensuite, 510; est renversé, ibid.; se relève, 638; est défait, et massacré, ibid.
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York-Town, prise par les Américains unis aux Français, avec huit mille Anglais qui la défendent, XVI, 461, 462.
Yvetot (royaume d’), X, Î83.
Yvoi, seigneur de Genlis, chef protestant, occupe la ville de Bourges, IX, 131; la rend aux catholiques par capitulation, 134; commande, h Saint-Denis, l'aile gauche des huguenots, 221; fait une expédition en Belgique, 243; une autre en Hainaut, où il succomfie par une trahison catholique, 301, 302, 303 note.
Zaban, chef langobard, envahit la Burgondie, attaque Valence, est battu par Mummolus, II, 64.
Zacharie, pape, consulté par Peppin, déclare qu'il doit être roi des Franks, II, 227, 228.
Zahet, partisan italien, X, 99 note, 398, 438; est soupçonné d’avoir empoisonné Gabrielle d’Estrées, 502.
Zahpim (Matéo), docteur italien, soutient les prétentions du cardinal de Bourbon contre les droits du roi de Navarre, IX, 533.
Zanetti, littérateur italien, brûlé par l’inquisition, IX, 206.
Zanneqvin, bourgmestre de Fumes, commande les Flamands à la bataille de Cassel, où il périt, V, 6 et suiv.
Zapoly (Jean], élu roi de Hongrie, se fait vassal du sultan, VIII, 116; ses relations avec la cour de France, 162; il est excommunié par le pape, 169; transige avec Ferdinand d’Autriche, se marie, meurt, 275, 276.
Zaporogdes (confédération des Cosaques). Leur affreuse expédition dans l’Ukraine polonaise, et leur dissolution, XVI, 266, 267.
ZÉiD, wali do Barcelone, la défend avec un grand courage , est pris, et envoyé à Charlemagne, II, 241, 242.
ZÉNOBiE, reine de Palmyre, I, 274, 273.
Zenon, empereur d’Orient, I, 397. 398.
Zeter Jansson, associé de Zannequin, traitement qu’il subit, V, 9.
Zeyer le Courtraisien, beau-père d’Artcvelde, V, 30; piège où il tombe, et sa mort, 34.
Zio ou Ty, dieu des Germains, I, 212.
ZisKA (Jean), VI, 576.
ZoRNDORPF (bataille de), XV, 531.
ZiisMARSiiAiiSEN (bataille de), XII, 258.
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ZwEKTiBOLD, fils bâtard de l'omperour .\rnolfo, reçoit do lui le Lolherrègne, II, 493; sa conduite entre Eudes et Karle le Simple, 494; sa brutalité, 495; sa chute et sa mort, 496.
Zn iNGLi (Ulrich), cure de Zurich, ses prédications et ses doctrines, VU, 5î"), 53Î. — VIII, H4 note, 135; il envoie sa profession do foi à l’empereur, 165; travaille à coaliser les cantons suisses pour la défense du protestantisme, 168 ; son dernier livre, adressé à François i”, 168; sa mort, 169.
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